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PREFACE FKA NC.61S E. 

NOUS nous ferions cercainemenc difpenré dç 
placer ane Préface ï, la céce de ces Mémoires» 
fi nous avions pu nous alTurer qu'ils duflènc toujours 
être ignoré du Public : mais l'expérience apprenc^ ^ 
qae plus on s'étudie à ibuftraire un Ouvrage im- 
primé y plus on irrite la curiofité empreflee qu'on a 
de tout voir. Nous ne nc^us propofons que d'inftrui- 
fe \f St. Siège fur certains Faits imporcans , donc 
nous Tommes chargés de donner les Réiations fidé* 
les. Nos Miflîonnaires des Indes nous y avoicnc vive- 
ment engagé avant ^oc, ui^us les quittailions « & ils 
nouaônt ràiiitB à cet effet une Lettre par- Duplicatâ 
adredHel la Sacrée Congrégation de la Propagation 
de la Foi. lis penfoieQjc comme nous % qu'il fuffiroic 
d'expiiçier. de ?ive-voix4 l^omt \t% tires - l^umble^ 
Remcmtraiices' qu'ik oni; 'o(S^ faire avec beaucoup dè 
précidon ; & il nous a été ordonné de les expofer 
tar le papier dans le pljAs beau jour qu'il nous fe- 
rait poffible. 

Mille raifons néanmoîs nous ont fait fufpendre 
pendant, quelque ten» la- promptitude de notre 
obéïflànçe. Nous fendons une répugnance extrême 
pour décendre dans un détail de procédé fur une af- 
iaire qui n'eft point agtfiable. Nous concevions une 
averfîon intérieure à nous eneaeer dans une mati^ 
fe que la preience des principaux objets , rendra tou- 
jours des plus ambaraflànts* Nous craignions de dé- 
plaire » malgré la plus ^âe précaution» à des 
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n'ëtoît pas peu à craindre d*aigrir tant loic peu les 
Efprics y qu'on deiire concilier par les mêmes fenci- 
mens. iLécoic fort dangeretiz de décoavrir les mefu* 
tes prifès avet fdccès pdhê^t ttiie longue féfolo- 
tion d'années au préjudice de nos MiflT des Indes 
qui (è font toujours invi'ofablement conformés aux 
Ordres da Sr. Siège « mal^té tàtft d'df^poficiOâS for- 
melles. • 1 > ' ' 

^ Un MifT. des plus obeill^nt , auroic pu , khs dou* 
te , paîfer dans ees |ufte^ côh&àitàtiôrii , éH fno* 
tifs très-raifonnat)les , pcruf (e difpenfer d'dWïr ért 
femblabies embaras. Je me^ foûmecs cependant aux 
îûftanées réitérées , quélc}Uè répugnaiicé qaé j^ëpr^u- 

da-\le^ï de Htdi - lAéffié, ^ malgr/ Its ifiôri^ 
trueux obftacïes qui foflfrent fans ceffe à mes idée<. 
i^elt-il pas ettâii cems d'oppofet ctttè foule de veri* 

évid€ûàsk s 'M tôttéht dé cféS etréutts hiahttèftcis^i 
ÏLe menfongé ingénieux n'éténdroit-il pas toujours" 
fon terrain , en gagnant toujours des années? Le 
bien dé b Gaufe coûîiliaile, les Imér&s du St. Siège 
peuvent- ils louifrit un plus long retardement? Ne 
doivent-ils. pas prévaloir fur les vues humaines des 

particuliers J 

Nous fommes <fonc obl^gïjfé fôuHIer «laris ta crif 
te Chronologie de tout ce qui s*eft' pafle de plus con- 
lîdcrablc,encré Tes r.ïI. t,pMifC. Jéfuîtes & ïesMiifc 
Capucins des tnd(es OiiéH^èd , à ïa Côté d'e' Coro- 
'ftiandel. N^ous toucherons la plus importante afFaire 
qfii fut jaaiais dans ces Païs éloignés. Nous donne* 
fonsuA époque Iké à foH dri^gine. Nous èn fuivroite 
tes progrès d'anrïée à àuCre. NoUsen attendrons fe 
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PREFACE lit 
dénouemnr & la décifion.dc rAutoricé Âpofl;. Nous 
recevrons les Ordres de ce Tribunal Tuprême » avec 
une foûmiilion fans bornes. Nous les exécuterons 
avec un zélé qui agira toujours fans crainte. Heureux 
fi le Culce faint,» n'eft plus fouillé par de honteufes 
pratiques ; fi la vérité captive , n'eft plus arrêtée par 
de funeftes liens j fi la paix Evangelique , iv'eft .jplus 
troublée par de puiÛàntes machinaiions* 

Nous avons attribué 4 ces Mémoires les Epithé« 
tes d'utiles & de néceflaires , de triftes & de confo- 
lans : ceux oui en feront la leâure comprendronc 

Su'elles ne (ont pas touc^à-fait déplacées. La gloire 
e Dieu , l'honneur de la Religion , la pureté du 
Culce » la Propagation de la Foi, les Inrérés du Saine 
Siège » l'Union entre leaMtC» rien de plus utile & 
de plus néoeflàire. Rappeller des Faits affligeans , ex*** 
pofcr des difcuflîons défagréables , raconter des fcan- 
dales connus » reprefenter des Peuples abbandonnéa 
de tous fecours fpiritueis , feire connoître des Na« 
tiens affamées du Pain Evangelique , montrer les 
heureux fruits que la foi opère par le miniftére de 
la divine parole ; rien de plus trifte & en même 
rems de plus confolant. Nos Mémoires tâchent d'am- 
braffer tous ces objets , comme.on le pourra recoa- 
noîtrè dans les trots Chapitres > & par la fainte grâce 
Seigneur , ils ne foiic point dreiles en vue d'of^ 
fenfer qui que ce foit. 

Nous aurions pris* mêmes le parti de ne produire 
que des Manufcrits : mais on obtèrveraquMl y a plus 
de 40. ans que les Capucins marchent dans cette 
Yoye ijuceruine , ians pouvoir dire qu'ils ayent fait 
lîo pas vers la finj^ro^ofée. D'ailleurs n'astoît » oij^ 
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IV P REFACE. 

troQvé le (êcrec de les communiquet à gens qui 
t% atiroienc également mis en lumière , comme le ' 
Difcours que nous avons prononcé à la gloire de* 
Mgr. OE ViSDBtoxj Jëfaite > Evêque de Cl^diopa- 
aa fottr delà Pompe Funèbre ? Et H par malheur 
le Faifeur des Anecdotes de la Chine les avoir une 
. foisiâiiis» n'e(l-il pasàpréfumer qu'il auroic bien^' 
tôt augmenté Tes volumes? Quelle douleur ' alors ' 
pour nous d'êcre forcé d'avouer que nos Ecrits fer- 
vent à un Hiftorien , qui ne parok ni fournis dans fa^ 
foi » ni modéré dans les Ouvrages. Il veut défendre 
avec Juftice la Bulle Ex illâ dte , & il méprife avec 
impudence la Bulle VnigenUus. Il fe fouleve hardi* 
ment contre une fçavante Société > fans penfer aa 
ïéle dohf elle eft animée , pour confondre le Parti 
oppofé à cette refpcûable Conftitution. Il foutient 
conftamment la juftice d'une Bulle , fans réfléchir à 
lindivifibilirédes Principe^ , dont la Foi fe fett pour 
nous ramener tous au même inviolable fentimenr. 
line faut pas détruire avec fcandale en Europe , ce 
qVon V6at défendre (î courageu&ihent dans les 
Millions Etrangères , & il eft condamnable de rejer- 
ter dans les Millions écrangéres ce qu'on foutient û. 
puidàmment en Europe. La Foi eft une» Jefus- 
Chrift eft fans partage , la vérité eft de tous les Païs. 

Mais ne nous ob jedera- t-on pas » que nous met- 
tons en lumière des Pièces quelquefois aoffi odieufes 
que celles qui (ont citées par l'Autetir que nous con« 
damnons. Si nous les avions trouvées plus remplies 
d'équité > il feroit moins néceflaire de les prçduire. 
Nous nous efforcerons de potter notre ménagement 
autant ^ue rimpott^nce de la caufe peut le permet- 
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ire. Nous nous appliquerons méifi|e.è écrire Qsik qw9 
afiaire avec une tnodéracioti plut àiar^iiéér 

tous ceux qui en ont traité jufqu'à préfcht. LCs 
fenutnens du coeur nous rendront cm» juftice , ea 
ceux mêmes qui. a£feâq:oieiu M fidus u£^àSst coc 
aveu. 

Nous employons de ppints pbfcurs ou ngms ait- 
rions pu laiiler dçs termes fort eicpf6fli&. Si nMt en* 
ièveliuions tout dans un filence déplacé , ne nous 
rendroit-il pas criminel au Jugetpeoc de Dieu & des 
hommes \ Le St. Siège coniiMtrott*il la néoeâké id>- 
foluë ^u'il y a d'oppofer des DigUes aflee fortes à 
cette audacieufe hardieflè,.avec laquelle on viole les 
Ordres (i fages qu'il envoyé aux IndcS ? Et répon- 
drions-nous au zele umnenfe du Souyeraiii Pomife 
Benoît XIV. qui nous adrefTe à-peu-près les mêmes 
paroles que CIcment XI. , de glorieufe mémoir&t 
difbit à un zélé Evêque Jéfuicti > .att fu jet de la Conf* 
titution. P^oHS ferez, coupable devant Dten ^ àevattt 
les hommes ^ fi témoin de tant de eéUomtius qn^on rt^ 
pond , voms négligez. eU dc$rompef $ê$sx fe$i s'y fin^ 
laijfez» furprendrc. 

Nous iouhaitons un grand remède, il faut donc 
expofer combien le mal çft grand. Nous, parkcoas 
des évenemens paflSs & pré(ens : nous nous garde- 
rons bien de toucher à la perfonnedes Miflîonnaires 
morts ou vivans. Us croient tous avoir raifon » &; 
ils font diamétrallement oppofiis» On lie peut donc 
fe difpenfer de découvrir la playe avec confiance , 



la guérin U eft donc nécet&ired'expofer ûins partia- 
^ lité les guettions agitées au Tribunal Suprêqie qiû 
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yt TREFACE 
doic les décider* Si nous manquions à cec impor- 
tant devoir > le mal n'augmenteroic-il pas toujours» 

& la difpute finiroic-elle jamais ? 

Malgré toutes les précautions les plus étudiées : 
malgré tous lespuiflans motifs énoncés: malgré 
tous les juftes defleins qui nous font agir \ plufieurs 
Perfonnes de diftin&ion dans les deux Ecacs qui 
compofent le monde > nous ont (ait entrevoir que 
nous nous expofiôns beaucoup , que nous hazar^ 
dions infiniment , que nous n'avions pas peu à 
ctaindre de nos Parties. Je leur ai répondu 6c je 
le répette > qu'il n'y avoit rien dont je ne fuflè difl 
pofé à faire un généreux facrifice , & pour la défenfe 
de la pureté du Culte Saint » & pour les Intérêts 
* 4a Se. Siégé. 

Seroit-il poflîMe de fe perfuader qu'une Société 
. £ digne de nos éloges en Europe , par fon zélé in« 
fatigable à étouffer les troubles qui affligent l'Egll« 
fe ; par (bn admirable fermeté à condamner les in- 
ventives immodérées de ces Efprits de Faâion , par 
iès foins ailidus à annoncer dans les Chaires > que j[è- 
Ion le Précepte de Jefus-Chrift nous devons procu- 
rer du bien à ceux-mêmes dont nous femmes ou- 
tragés 2 Pourrions- nous , dis- je » croire qu'aucun 
de ces r. r. p. v. nous fçût mauvais gré d'un zélé 
que nous nous glorifions d'animer par leurs exem- 
ples ? Nous penfbns au contraire» que les Supérieurs 
éclairés de la Compagnie ne (èront pas moins fatis- 
c lait que ceuit de notre Ordre , dès-lors qû'il^ ap* 
prendront que le St. Siège veut finir par fa profon- 
-de fageÛès ce que l'cfprit de contradidkion tâche 

d^ttêtcjûr par fes ingénieafès lofes» Noiù en fom* 
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FREFACE. y« 
mes d'aotani: plus aÛiiréque Ic^a.n.t.p. léfoitet 

d'Europe condamnent ouvertement leurs Mfflion- 
naires des Indes & de la Chine , qaUis refufenc 
dtobéïr aux Déccets de la Cour de Rome : comme 
tous nos Supérieurs , le Corps même » ne manque- 
roienc pas de le faire à Tégard de nos Millionnaires 
qui feroienc reconnus coupables de cecie oiguëilleu^ 
fe obftinarioh. 

Au furplus nous fommes en état de démontrer les 
Pièces Juftificadves de tout ce que nous avançons 
dans cet Ouvrage ; & fi nous (ommes contraint à 
faire d'amples réponfes , plufieurs Volumes fembla- 
blesà celui-ci 3 n'épuiferont pas la fource féconde 
de nos Récuëils. £n attendant nous pouvons dire 
que nous ne communiquons rien qu'après un férieux 
exahien , fait par des perfpnnes à qui nous devons 
le rcfpeâ & la foûmi{ficmj& doitt nOttS counoifloo^ 
laicience fic lavjncii* 

i • • . ■ 
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'y P R E F A Z I O N E : 
. . Tradocu ia it^liaao dal Franccfè. 



Oldveremmo certamente trMafciata dé 

j^orre ^flU. t$Jt(k di quefie M^morie una 
^re^zlone , fe mieffim foma mfficutMci /che 
t^B^aif^Lico U mJiercb^he ^ffetunmnte ignorante. 

l'efperiemf^d ^frgn^v , ché quanto pi» uno 
^4»gêgna di^ nafcondçre un'o^ern Jtampata 
tanto pîh viene h flimoUrç l0i cnriafitÀ di colot 

mo ((.UrOf mm^fh quillà d-infowM/t' U 
Sede fopra Mcmi fatti imfenmai , âe qmli 
Jiamo JlMi incciricMi difare una fedele Rela^ 
zione. Imfiri MiJJionarj délie Jndie ci aveva-^ 
no gi^ viv ornent e folle cit Mi ad ajjumere quefi* 
impegn^ avaMi la mfira partenz,a di colÀ , ed 
0 ta^le ejfetto ci anno confegnato il Duplicata 
di ufM Lettera fcritta alU S. Congregaz^ione 
de Propa^gmda Fide. Eglim credemo , corne 
nài , che bafietebbe di efporre in voce le ifian^ 
z>e y che Ji fono preji U liber t à di fare alla me^ 
iefima cm molta precijione , e ci anm ordinato 
di meUerle m car ta con quella maggior chia» 
fiZ'za jche cifarebbe fiato pojfibile. 
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PREFAZIONE. ix 

-IV- Mille rifiejffi mta-voU/è mm ritmié^H^ fer 
-^tfMlche tempo U prmfezM delû nofira^ ubbU 
âicnsuA : imferoLche fentiva^mo in mi gnm^ 
iijfimm ripug»éi^nz0 di efaminar tl modo , con 
€uifi éprocedutQ in m affwe fi delicM^yi Ç$nçf- 
fk;0^m9un'interna averfione dM' intmpr^f/rder.e 
nnA mMeria, , ehe lé^ vifia deprincipali ogget^ 
fi renderÀ fempre mai dificile , tdmente 
le catuele piu efme non erano fufficienti # tp^ 
glierci il timoré di difpi^cere 0 perfone\ che 
Mi^mê in ogni tempo rifpetiértesé d'MfiUiro 
Mnto non ^ofevamo non tei^^gfei^dtinft^fprifeçoj^ 
'4ré mt y péi^ foit^fi fojje , que fpiriti , ^fse 
hrfimerejjimo renderci amici eoU* miifmnit^ 
^e fentiminH. Mifflettewmo fopr^ mto effer 
'4ofa wdto pericoloffi il difcoprin i fn^x^zÀ nféiKi 
-fêr mnlmgo corfo d^MmeiHn pregiudi^Uo de* 
mfiri Mijfionwj délie Iniie é ^k^fifw^ fiv^f 
mformMiinvidaiilmâme Mgli Ordim,dell^ 
'^S.Sede,non ofimtitAt^e oppofiz.iom. 
^'•^ tnti 4mfiderazîoni il pin obediente frk 
'Miffionarj.awehhe pomo defimere motivi fi^'^ 
fiffimi per non Mi dire in fimile c/^fo. S^fçtto- 
\metto €on fmu ùo sUe reiterate iftémze » eie 
mi fi fmno , nonofiAnte la repugnm^a^ , che 
provo in me medefim^ 9 ^ Mn efiémfe gl'ofi-^eofi 
mofiri^fi , che firuente mi fi.prefi^ntam sU'jid^ê^ 
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X PUE F A ZlONE. 

Nm éfgU tempo fiiuUmeute di offorre al t or- 
rente âi errorifi ntanifefii , tante , e fi ewien- 
ti vtfit»? J> menfognit iuàufiriofA non di- 
later ebbe elU femfre pi» il fuo ferreno , col 
guadagnar fempre degl'anni i U bene delU 
Outfa ^omme, gl'btterefi delta S. Sede pojfo- 
no egtitto tUleràre pin longo ùulngio !" Non de- 
vono eglino prevalere MU difegni umam dé 

Pàrtieolari ? j i r 

Cofiretti adunque di ricorrere alla doloroja 
Cronologia di quMto éaceadato di pin notar- 
ié frà li R. R. P. P- Mif Gefuiti , ed i Mijfon. 
Cappmcini dette. Me, Orientali alU Cofta di 
Corommdel » imprenderemo a trattar del piu 
importante nffkre ehe fiafi mài intefo in que 
lontani PaeJi,e.dando all'origine del medefimo 

un'ÉpocafiJpt i ne rintraeeereim- dtamo^m 
no iffogrejfi. Qttindi n' afpettaremo U decifto- 
ne dall'autorita Apojtdieà " . y rieei/endfl 
*rl'Oracoli di quel Jiépremo Trihund.e con unfi 
fommijfione fenz.afine , gli efegnifémo evn un 
zelo , ehe opererkfempre fenza timoré. Feltcifé 
il Qdto divino non far a pi» hrnttnio da céré- 
monie fuperfiiziofs i fé la verit». refa fchiava 
non far a pi» arrejiata da funejli legÀmii& fi 
lapaee Evangeliea non far à pi» turéata dapo- 
ienti maneggi. Noi abbiamo dato à qucjle 
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PHEFÂZIONE. XI 

Memorte gl' Epiteti di utilie neceffarie , 

Affiittive € conJUiUive \ e qMclli , ehe le legge^ 
ranno , mn li ritroveranno ajfatto fuor di lue- 
gù. E m vero non ù ha cofa pi» têtile , ne pik ne^ 
cejfaria^ delU gloria di Dio , dell'of^ore délia 
ReUgime , délia pétrit à del Culto , delU Propa^ 
gatione délia fede , degl'IntereJJi délia S. Sede,'' 
€ dell*$êmone fira i Miffimarj^ coifM ftof$ If 99a ai» 
trejî cofa piu afflitiva , infieme e f in coïifolativa 
€hé ricordarfi di alcani fatti funefti , efporre 
ÀifcuJJioni ingrate , rapprefenta^re Popoli 
stiamdofMti da ogni ficcorfo Jpirituale , far 
€onofcere Naz^iami affamate del pane Evange- 
lieo , e mofirare finalmente i copiofi frutti , 
* ehe opéra la fede coi minijlero délia divina fa^ 
rola. Tutti quefii ogetti faranno compreft ne lie 
nofire Memorie , corne fi riconofcera nelli tre 
i^apitoli , quali pet grazia del Sigmre , non 
fono ftati eampoJH ad effetto ,di offendere. alca^ 
no. Noi cifaremmo appligliati allô fpediente di 
non produrre , ehe i femplici manufiritti Ma 
fi offerverà , che fono gia pajfati piu di 40. 
anni , ehe i Capptêceini eamminana per quefta 
firada fenza poter dire di aver fatto alcun pajjo , 
nferfo il fine y ehe fi eram propofio. Dall^altro 
canto non fi farebbe egli trovata la maniera di 
farlipajfarein mono iiferfone -, che gli aaret^ 
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Xîi PREFAZIONE. 
hero mejfi alla luce , conforme fecero del difiorfi^ 
ehe mi abbianio pronunztato in Iode di Mon-- 
Jig. deVifdelou > Gefuita Vefcovo di dmdiofo- 
lis , nel giorno délie di lui ejfequie ? E fé fer 
digrazda l'Aatore délie AnecdoUs délia Cifm , 
Je néfojfe una voit a refo Padrone , non devi 
egli prefumerfi che né M/vérebhe Acerefciuto im 
brève i fuoi volumi ? Ed allora quai dolore per 
Hoi di verderci sforzm^f à conf effare , thi i mf- 
tri fcritti fervono ad un Ijlorico ^ chénon fore 
né fommejfo alla faa fede ^ né moderato nelh 
fue oferé^ e^ché nel tempo fieffo , che intende 
difendere con ognt ragime la Bolla Ex illa die 
difprez,za poi sfacciatamente la Bolla Unige- 
i^itus. S*inal&a egli eon- infolito arâire êof^rê 
una Compagnia cofi dotta ^ fenza aojer riguar^ 
do al zelo di c^i ella é accefa per eonfondere 
il ^artito oppofiq a una Conflit uziotk^ degna di 
tant a veneras:>ione,flcché difende conjtrh/ittmen^ 
te la git^ixda d'una Bolla^fet^z^arifiettere all^ 
i?tdiviflhilità de Vrincipi de qu^li fi ferve la 
fede per ricondarre noi tutti alli medefimi in^ 
^iolahili fenti?nenti. ^on fi deve abolire con 
feandolo in EuropÂ , eio che fi nml fiflenere » 
con tanto corr^ggio nelle Mijfioni firaniere , ed 
é cofa degntt di biafimo il nm amettere nelie 
Mijfionifiramere , ûo. che fi fifiiene cm Jantê 
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PREFAZIONE ^ xni 

Chrifio eindivifihile , njeritk é univerfale. 

Ci fi rinfacciara forfe che noi diamo allÀ 
luç^ aUune fcrûture^he fotrebbero ejfere a^ltret- 
tânto odiofe , qmnto lo fono quelle citante dall*^ 
Auiorc .^ che noi condan^iamo. ^ cio firij^ 
fonde , che fe noi le anjejfmo ritrovate più giuf- 
te nçn fareffimo fiMi necejjitatidi frodwle. Tut^ 
tOr-valta fa^remo il faffibile di non efforre , jff 
non quello fark nece^arîo fer maggior chiarek^ 

delU caufa. E frocuraremo difcrivere fofrà 

10 medefimof con moJ^r^^^^ fih difiinf^ , di 
quellokjie ufata 4^ coloroychene annqjln W or a 
ir ai/Mû. I fe$^imenti del cote et réndetMm 
^mjta^ giujtiz,ia, ^ mche nelVinternp di colpto^ 
ehe wrMnna diffimtdarh. ♦ * 

A talc e^eUQ ci j€t[mfimo di funti opiuri , 
w/. mi dvremit$ù fotiito lafddr termini 
molto efprejjiyî s aliri^nti fe mi feffeliffimQ 

11 )futtq Jotta un intemfefiivo* filenzio , non 
ci r^n4er,e^n^ forfe çon çtQ colpevqU mJAtUi il 
giudiziq di Dio , e de^li uomini? qua,l 
pMmer^ potrebbe mki Santa Sede riconof 
cere la ne^^JJiià ajfoluta , che v'e diopforre 
'Un forte argine^ aU'ardire sfienato , con eut 
*Ufngono yiolati gl'ordini , che la medefma f^ 
gtungeré nelle Indie f Ecorné potremmo noi cor^ 
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XIV PREFAZIONE- 

rifpondere ail' immenfo z^lo del Somma PoH- 

tefice Benedatû Xlf^. 9 il quale^iniirisuM À 
noi ^pprejfo a poco le Jtejfe parole , che CU^ 
menie XI. di gloriofa memoria dicevs s m» 
z^lante Vefcavo Gefuita fui propofito délia Con^ 
ftitmiiùne : voi faréte reo avanti Dio » ed 
avanti gU Uomini , (îe , teftimonio di tante 
calugnie , che. fî vanno fpargendo , tra(^ 
curare di difingannar, quelii^cheii fooo 
Jafcîaci (brprendere* Defiderando noi fer 
tanto un gratis terne dio » fà duopo fer confe^ 
quenz,a ehe rapprefentiamo quanto fia grande 
il maie : farleremo de cafi pajfati , e frefenti » 
ed aiveremù^tuttoil rigMrdo aile perfone de 
Mijfionarj morti ,0 vivi^che fi fieno. Tutti 
credono aver ragime quaniunquè fiéno frh 
di loro diametralmente oppofii. No» fifuo dun^ 
que far a meno di non difcuoprire con fiducia la 
fiaga fotfû gli oechi delfovrano Medieo^xhe 
folo fuo guarirla : ed é parimente nécejfario di 
ejporre fenzj^ partiMita quefiimi- fromejfe 
avanti il fufremo Tribunale , che deve de ci* 
derle. Se. màncajfimo a quefoUigo ejfenziale 
non e e^li certo , che il maie aumenterebbe 
fempre fin , e la difputa non finir ebbe mai } 
E benche moite perfone di difiinzuione toMo 

Ecekfmfiiçhe che SécoUri ci abbiam ^ volute 
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PREF AZIONE. xv 
ffir çomprendere , che non ofimti tuîte le eau- 
tele fiù ricercate : tutte le piu forti ragioni , 
gia dedotte , finalmente tutti fiu giufii dif^ 
gni che fi fanno operare y nài ci effonevm.o 
troppo y correvamo gran pericolo , ed avevamo 
tutto atemere dalle nofire Parti ; nulla di^ 
fneno ahhiamo loro rifpofio , e lo repetiamo , 
che non v'ha cofa nel monda , di eut noi non 
fiamo pronti a fare un gêner ofo facrificio , e per 
la difefa délia purita del Culto Divino , e per 
gVintereJfi délia Santa Sede. 

Chi potrebhe mai perfiiaderfi y che una Com^ 
pagnia , che mérita i nofiri dogj in Europa per 
l'indefejfo fiio rzelo in fi)pire le dijfenz^ioni , che 
affliggono la Chiefa > per la maraviglio/a fer^ 
mez,z,a in condannare le invettive finoderate 
di qué fpiriti di fazzione ; per Vajfidua cura 
che anno di predicare ne pulpiti y che^cmforme^ 
mente al precetto di Gefii Chriftoy dobhiamo far 
del bene a quelli fiejjî da quali noifiamo oltrag^ 
giati ? fotremmo , dijji , darci a credere , che 
alcuno di quefii R. R. P. P. dovejje interpretar 
maie quel z>elo , che noi ci facciamo gloria di 
rendere vieppiu fer'vorofi) col loro efempio ? Ma 
noi penfiarno alVîncontro che i Superiori délia 
Compagnia fudetta non fi dichiareranno mena 
fiidisfatti di quelli del nofiro Qrdine , allorchc 
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XVI P R E F A Z I O N O. 

faprMM f che la S. Sede vml terminée tollik 
Jua profonda faviezza cio , che lo Jprito ii con^ ' 
tradizimt frocurâ di ritardare co fmi mali" 
ziojî futterfugj. Equello ce ne ajjicura maggior^ 
même fi e\ che li R.R. P.P. Gefuin d'EiÊ^ofa 
difaffrovano apertamentf la condotta de loro 
Miffimarj délie Indie , e délia Cina » ehe ru 
cufano di ubbidire alli Decreti délia Corte di 
Roma : conforme hm manearebbero difarlo afu 
che i nofiri Super iori , ed il Corpo medefimo , rif 
petto alli noftri Miffionarj ^ fé fojferoriconofciu^ 
$i rei difmile orgogUofa ofiinaxifine. 

Di piu noi fiamo in^ grado di mojtrare le giuf 
tificazdoni di c^uanta rafportiamo in cjuefii'ofera^ 
€ fe mai noi fofjîmo eojtritti , di fare ampie rif 
fofte con tiétto cio molti Volumi fimile a qiufio , 
non farehbero baflevoli a difeccare la forgen- 
te inefaufia délie nojlre raccolte. Urattanto pof 
fiamo dire , che non cominciaino tofa alcuna \ fè 
non dopo an mataro efame fatto da perfone , aile 
quali dobbiamo tutto il rifpetto e tutta la Jorn^ 
miffiane » e délie qadi eonofciam infkme ^tlf^ 
fere & U virta. 

• < • 
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SOMMAIRE DES MATIERES. 

MEmoire préfenté au Saint Pére par l'Auteur , fur 
Tordre (ju'il en avoit reçû de remettre à fa Sain- 
te tous fes Ecrits qui pourroient être de quelque utilité 
pour les Miffions & les Millionnaires. page i. & fuiv. 

Abrégé des troif Chapitres contenus dans ce Livre , le 
premier tend à mettre en plein jour les humbles Re- 
montrances des Capuc. & les principes fur lerquel]es,eîles 
font fondées. Le deuxième expofe la neceffité d'établir 
une MiiEon aux Ifles de Nicobar. Le troifiéme raporte 
certains doutes, dont les Miflionaires fouhaitent la déci^ 
fîon pour agir avec fureté de coii(cience. 
le tout adreflë à la S. Congrég. pag» îo. & fuir* 

lettre adreflëe à la Sacrée Congrégation par les Miflîo- 
naires Capuc* dé Pondich. dont TAuteur étoit chargé5elle 
(èra le fondemetit de ce Çhap. Dattée de Pondichery le 
i4. Jâfcvicr if4ï. pag. tf. tc'Suifi 

Explication de laditte léttire , où il eft prouvé que lâ 
Cure des Aklabares apartiént aux Capucins par toûi les 
Droits^la Iblution de la dificulté confifie en une <>MdUott 
taportée en peu de paroles. pag *i. «fitly. 

les H. R. P. P. Jefuités (bm attivés à Pondichery long- 
tems après les Capucins : depuis ce mélange , toujours 
•des cohtradiûions pag. ^4. & fuivantes. LX)rdre de S, 
François a prêché la fby dans les Indes avant qu'ott 
içat qu'il y auroit des Jéfuites dans TEglife. Les Capu- 
cins ont été établis à Madraft , à Pondichery , &c. avant 
les Jéfuites. pag. 17. & fuivantes. L'année de la fonda- 
tion de ces deux différentes Congrégations , les uns s'y 
établiffent parcequ'on les en prie , les autres malgré 
qu'on ne les founaite pas , pag i^. & fuiv. Les Jéfuites 
allèguent pour s'établir > la volonté du Roy , & le Roy 
déclare le contraire pag. & fuiv. Décret de la Sacrée 
Congrégation qui défend aux Jéfuites de s'établir dans 
les lieux où il y a déjà des Miffionaixes pag 37. Clément 
X. veut que les Jéfuites & tous les autres fulvent kê 

WmtS^ ks CpnftstiiMiii de lu Sacrée Congr^auoii» 
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xyin Sommaire, 
pas & fuiv. Le Pére Efpric Sapérieur . des Capuctiit 
de Pondichery excommunié par un Evêque Jéfiiitet pour 
avoir voulu faire obfèrvec les Décrets de la Sacrée Con- 
grégation, pag. 41. La Sacrée CôngréeacionledéUvre de 
cette (Excommunication > que l'Arcnevaque de Goa avoîc 
£dt déclarer comme nulle & pafEonnée s il eft auffi or- 
donné aux Jéfiiîces de produire les raifbns fiir lefquclles 
ils fe fondent pour retenir la Cure des Malabares. pag. 
41. & fuivantes. Il ell détendu aux Portugais d'exercer 
aucun afte de Jurifdiftion fur les Mifîîonaires Fran- 
çois hors du Domaine du Roy de Portugal pag. 44. & 
luiv. Six raifons alléguées par les Jéfuites pour fe main- 
tenir dans la Cujre des Malabares ; ces mêmes raifons 
doivent fervir de motifs à leur faire reftituer, n'étant pas 
fondées fiir le vrai , pag. 4^. & fuivantes. Cenfures {por- 
tées par ïa Sacrée Congrégation contre les Miffionaires 
de la Société & autres qui entreprendront de s'établir 
dans les Miflions des autres MifHonnaires. pag. 6^. Les 
Lettres édifiantes des Jéfuites de la Chine & des In- 
des 9 prouvent qu'ils ont des Mii&ons en ces Pais 20* foia 

Sus que les Capuc. il e(l étonaiK qu'ils veuillent leurpren^ 
t celle-ci » qui eft la feule fur laquelle ils puiflèut comp- 
ter, pag* 66* oc fuiv. Tous les Droits font comprendre 

3' ue les Capucins demandent )uAe. paç. yx. & fuiv* 
Lccorder ict aux Jéfuites 5 ce (ëroit ouvru: la porte aux 
tranfgrelEons des Décrets du Se* Si^e , & aux abus de 
TAumorité Appfioli^ue. Pag. 79. & fuiv. Abfiirdités 
inconveniens qui arrivent delà détention de la Cure des 
Malabares par les Jéfiiites : les progrés de Foy en (ont 
arrteés , les ftandales en aœmentent. pag. 8o. & fuiv* 
Ne vaudroit-il pas mieux céder tout aux Jéfiiites , que 
d'être toûjours en guerre dans un Païs où on doit prê- 
cher la paix p. 8 8. & fuiv. La réfolution de cette affaire eft 
abfolument néceffaire pour oppofer une forte digue au 
fcandale q^ui continue depuis long-tems. pag. po. & fuiv. 

Sommaire des Pièces eirentielles , qui mettent en évi- 
dence la vérité des Faits , qui prouvent qu'aucun n'a 
traité cette matière avec plus de modéiration que l'Au- 
teur, pag. 93 • 
. Num. X. LesHabitaos de Madraft ',i|enaanaent des 

Gapucios 
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Sommaire. ^ix 
Capucins en 1^41. pag. 9?. &:fuîv. 

Niim. »/Ies Capucins s*ëtablirent à Pondichery en 

Kiim. 5. Il conde par des Certificats que les Capucins 
cxerçoîent ks fbnâions Curiales en igys. aucun Jéfui- 
te n'avoir point encore paru à Pondichery. pag/ pp. 

Nufloi. 4. Certificat de la même année qui prouve le 
même fait. pag. loo. & fiiiv. 

Num. f . Donation d'une Eglife aux Capucins en t69s. 
avant que les Jéfuites vinflènt à Pondichery pag. io%* 

Num. 6. Nomination à la Cure de Pondichery de i^çîi, 
en faveur des Capucins , avant que les JcTuites en euffent 
obtenu une , fur un faux allégué du Roy. pag 105. & fuiv. 
Num. 7. Letre-Patente de Grand Vicaire donnée ert 
aux Capucins , .& les Jéfuites n'avoient alors au- 
cune Proviiion pour la Cure des Malabares. pag 1 14. Se 

fuiv. 

Num. 8. Provifion accordée en 1699* aux Jéfuites fur 
un faux allégué du Roy T. C. pag. ixi. 

Num. 9' Lettre de rOrdinaire aux Capucins de 1^99. 
il leur déclare qu'ils peuvent fe faire rendre Juftice ^ 
n'ayant accordé cette Provifion que liur un faux alleeué 
des Ordres de fa Majefté. pag. iii. & fuiv. 

Num. To* Déclaration du même Evëque de té^pp. il 
ofliire qu'il n'a donné la provifion aux Jâiiites que fur 
les Ordres allégués du Roy. pag. 114. & CnW. 

Num. ii.Proteftation des Capucins (ignifiée en J699. 
«ux Jéltiites contre leurs procèdes injuftes. pag. Sc 

fuivantes. 

Nom. 1». Ifftte d'un Miffionnaîre de r699- à un 
Evêque de France , il lefuplie d'engager les Supérieurs i 
agir pour cette affaire. ' pag. i j?. & fuiv. 

Num. i^. Lettre de l'Ordinaire de 1700. îl témoigne 
qu'il ne s'eft déterminé que comme par force a donner 
aux Jéfuites la Cure des Malabares, pag. i ^6. & fuiv. 

Num. 14. lettre du même de 170 1. qui prouve la 
même vérité. pag. 141. & fiiîv. 

Num. M. Requête préTcmée au Roy par les Capudns 
fur cette a&aie.i7oi. pag. i44« & iiiin 

b 
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Lettre adreflee au Gouverneur de Pondicherv en i7or. 
de la part de fa Majeftc: il ell maniteile que le Roy n*a 
point donné d'Ordre pour ôter la Cure aux Capucins àc 
ik la faire paffer aux .jéfuitcs. pag. 148. & luiv. 

Num. Lettre dattée de VcrfaiUes 1701. qui prou- 
ve la même vérité. pag. 150. & fuiv. 

Num. 17. Lettre t!u Prédicateur du Roy en 1701. il 
déci are que fa Majcllé n*a point donné d'Ordre pour ôter 
la Cur« aux Capucins & la donner aux Jéfuites pag. 

157. & luiv. 

Num 18. Lettre de 1701. qui prouve fort au long le 
même fait. pag. 160. & fuiv. 

Num. ip. Témoignage donné en 1701.. par un Miifiof^ 
naire Aoflolique envoyé anx Indes par la Sac. Congr^ 
gation , il déclare que raccufation des Jéfuites contre les 
CapucinS) eft faufle. pag. 170. & (iiiv. * 

Num. 10. lettte de TOrdinaîre de Pondichery 1701. il 
content que les Capucins appellent à Rome pour y obte- 
nir Juftice. ' ^ pag. 171 & fuiv. 

Num. II. Lettre de 1701. pour répondre à la fauffe 
accufation des Jéfuites , qui dilbient que les Capucins 
ne Içavoient pas la Langue Malabarc. pag. 17^. & fuiv. 

Num. 22. Sentimens de ce Seigneur hvëquc Portugais 
fur fa Jurifdiftion en 1703. il i c^ak à celle du Souverain 
Pontife. • ^ ^ pag. 178. & fuiv. 

Num, 25. Humbles rcprcfentations par les Capucins 
à la Sacrée Congrégation touchant cette afFairejcn 1703. 

pai^. i8û. ^ fuiv. 

Kcponfc de la mêine Congrégation , Llle donne droit 
aux Capucins. pag. 182. & fuiv. 

Publication defdits Décrets après en avoir obtenu le 
conft ntement de TEvêque. - pa^;. 1 8 ç . & fuiv. 

Signification faite aux Jéfuites par les Capucins , pour 
rexccution des Décrets de Rome. pag. 1 S9, & fuiv. 

Num, 14. Témoignages de 1704. par leifqaels il confie 
que les Capucins fcavent la Langue Malabafe , contre 1% 
fauilè accufation des Jéfuites., pag. fuiv. 

Num. 2:5 . Sentence portée par Monfeigneur de Tournon 
au fujct d'un Corps enterré ^ar les Capucins > fur lequel 
les Jéfuites prétendoient avoir droit en 1704* P^g* ^9$* 
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Sommaire^ xxi 

. Niiin. i<f . Humble inftance faite en 1704. par les Ca- 
^Cins auprès de Monfeîgneur le Patriarchejann qu'il leur 
fut permis de laiiTer la décifion de la Cure des Malabares 
4 ia Sacrée Cor^égation , ou elle ëtoic alors pendante 

pag. iy4. & fuivr. 

. Num.»7.Eiqpreffions de la Sentence renduë par Monieig* 
neur le Patriarche fur cette affaire en 1704* elle n'empêché 
pas raçpcl à la Sacrée Congrégation : on obfervcra par 
1$ dernier Adieu qu'il fit aux Capucins comme il penioit 
à ce fujec, il eil à la pag. },66. & ce Num. ell à la pag. 

20Q. 

- Num. 28. Réfolutions données en 1705. par la Sacrée 
Congrégation en faveur des Capucins , contre les Jéfuites 
dans le tcms même que Monfeîgneur le Patriarche croie 
en route pour les Indes & la Chine : preuve évidente que 
TaiTaire y étoit pendante/ pag. 100. & fuiv. 

Num. i5>. Lettre des Capucins de tto^s". Ils demandent 
inilamment à Home la pouriuite de la décifion pour la 
Cure j les Jéfuites ne voulant pas fe foumertre aux Décrets 
déjà donnés à cet égard par la Sac, Congrégation, pag. 

io8. &■ fui\^ 

Num. qo. I cttres des Capucins de la même année , elle 
expofe les mêmes faits. pag. 215. & fuiv^'. 

• Dénombrement des Chrétiens Malabares en i70<f. ils 
ne & montent qu^à iiii» il ne falloir point de jféfuitei 
pour aider les Capucins. pag* ixç. 
. Dépoiition de plufîeurs Officiers de S. M. comme il 
ne s'y pafTa point de fcandale, ni dans la Publication des 
pécrets de Home , ni dans le dénombrement des Chré- 
tiens contre l'âccuÂition dès Jéfitkes. pag. z%6& ftiiv. 
. Lettre de TOrdinaire ci-devant Jéfuite » au ConfèilSu- 

Jérieur de Pondichèry ^ il engage ce Tribunal Séculier 
empêcher les. Capucins d'exécuter les Ordres qu'ils 
poudroient avoir, ou de Rome ou de France , pour rentrer 
dians la Cure des Malabares. pâg. 228. 

. Intimation faite par les Capucins aux Jéfuites pour 
répondre à la Sacrée Congrégation, fijr leur refus à mettre 
en exécution fes Décrets. pag. 225?. & fuiv. 

• Excomunication fulminée par TEvêque Jéfuite contre 
Jç,Supi;rkur des Capucins » pour avoir publié les Dé* 
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XXII Sommaire. 
crées de k Sacrée Congrégation > conduite (iirprenante 

pag. 135. ficfuivr 

Appel interjecté à Rome de cette Excomunication ex* 
traorainaire en x jo6. ic Gm* - 

Atteftation juridicjue de 1707V elle fait connoitre que 
les Mii&onaires Jéfuites déprimoient alors TAutorité du 
Pape au delTous de TOrdinaire pag. 43^. 

Num. 31 Témoignage de Mr. de Querdlai depuis £vê- 
que , donné en 1707*11 piotefie que les Capucins fçavei^' 
u Langue Malabare* , . pag. 140. & (uiv.* 

Num. 3&. Très humbles Repreftnutions faites en 1707. 
au S. Pére par tous les jthfiffionaires Capudns, furies mau- 
vais traitemens dont ufoient à leur égard rOrdinaire ^é*- 
fitite & les Miffionaires Jéfuites. pag. 145. Srfuir.' 

Num. ^3. Lettre de 1708. qui fait comprendre que 
Mr. le Cardinal de Tournon avant fon départ de Pon- • 
diciiery , a déclaré devant beaucoup de perfonnes que 
les Jéfuités Tavoient injuftement animé contre les Capu- 
cins ; à ce moment il verfa des larmes , & promit que s'il 
retouraoic de Chine , il rendroicla juiiice due aux Capu- 
cins, pag. z66. & fuiv. 
. Num. 54. Décret que la Sac. Congrégation forma en 
1705>. en faveur des Capucins, & contre les Jéfuites, il 
prouve que le procès de la Cure des Malabares de Pondi- 
chery , étoit en cette année pendante à Rome. pag. 169, 

Num. 3^. Lettre de 17 11 de la part du Roy T. C. ellç 
fciit entendre aux Miffionaires fes fujets , qu^'ils ayent à 
iiiivreles Décvets de la Sac. Congrégation. pag. xy04 

Les Capucins ignorent fi les JéTuites ont reçu des Privi- 
lèges pour ne pas obéir ni.au Saint Siège j ni au Roy dads 
les aioires prelèntes • pag. i7i« 

Les Capucins ne font jamais fans troubles depuis Tar- 
irivée des .Jéfuites à Pondichery: ils iont toujours en paix 
ayec les ^nglois à Madraft* pag. 17^. 

Les Capucins ne doivent à proprement parler compter 
que ifur k Miffion de Pondklmy dans Jet Indes pag. 174. 

Les Capucins n'ont jamais intenté de sintrodoire dans 
les Minions des Jéfuites , & les Jéfuites s'efforceat 
^'occuper celles des Capucins. pag. %^6. 

' La Compagnie des indes de France fouhaite les Ca** 
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Sommaire. xxiii 

pucins dans fes Comptoirs , & elle a déclaré qu'elle n'y 
youloit point les Jéfuites : ils s'y éubliffent malgré les 
uns les autres. pag. 277. 

Num. 16* Déclaration faite à Meflleurs les Directeurs , 
où il conrte que ics Jéfuites ont déclaré à Pondichery , 
qu'il ne dépendoit ni de la Compagnie des Indes , ni du 
Gouverneur de cette Ville de leur ôter la Cure des 
Malabares , page 178. les Jéfuites à Pondichery recon- 
iioi0èiit untoc une puifiance uncôt la rejettent > oppofi* 
tion peu édifiante. pag. i8x. 

Hum. ^7. Lettre de I7if. de M« Hébert General de 
Pondichery : il déclare que les Capucins font les Fondai 
teurs de la Miffion , & les premiers Curés s il demande 
qu'ils fbient maintenus en cette qualité, pag. i8^& fuir. 

Num. 38. Lettre du lo. Fev. 171^. de Mr de Viideloo 

{[éfuite Evèque 9 i Loilis le Grand » il ezpolè fort a» 
onz à S. M. certains &tts qui concement la Rélîgion & la 
Juitke. pag. x8r II fe plauitqiie les Jéfiiites de Pondi- 
chery ne veulent pas reconnoitre les pouvoirs quil a 
reçu de Rome : ils s'y oppofènt par des déclamations 
fcandaleufes faites dans TEglife. pag. x%6. & fuiv. 

Us c ]i;a^ent le Confeil Supérieur de Pondichery à dé- 
clarer îîiille la publication des Ades de Rome qu'il a or- 
donné , cet Evequeen appelle au Roy. pag. 28p. Il re- 
monne que le St. Siège a un Droit imprefcriptible fut 
les Miffions. pag. li/i. Il reprefente que la publication des 
Décrecs qui regardent les Malabares Indiens ne bleffent 
aucunement les Libertés de TEglile Gallicane comme 
rinfpiroient les Jéfuites. pag. 191. Les Anglois n'ont ja- 
mais trouvé mauvais qu'on publia ces Décrets dans l'Egli- 
fe des Capucinsjétablie fur leur Domaine, même page 
M. de Vifdelou répond à un Libei fabriqué contre mi 
chez les Jéfuites par un Prêtre paç 1^5. 

Les Capucins ne vouloient pas communiquer(in divinis)' 
avec les Jéfuites , ni cet Ev£que. Objét de contradiâion. 
pag. 15^4. Il condamne la conduite de$ Jéfuites devant 
S. M. & à la face de toute TEglife. pag. i^. Il dit qu'£ue 
oppofé aux Jéfiiites c'eft devenir leurs Ennemis quand on 
foutiendroit les intérêts de l*£glife , il demande s'ils ont 
droit de juger fi les Evêques iont utiles <)tt inutiles pa^. 



Digitized by Gc) 



%96. & fuhrl II pràtefte que TOrdiiMire a fiiit publier vA 
Oracle fuppoie du S. Pére. pag. ip^ & fuiv. 

. Nam* 5i?. Lettre de 1751. du R. P. Supérieur des Miff. 
Capucins des Indes à fon H. xM. le Carilinal Préfet de la 
Sac. Cong. il expofe les peines que les Jéuiites lufcitent 
aux Capuc. & quels en font les motifs, pai^. ^05. & fuiv. 

Num. 40. Lettre de 1751. du mcmc au K. P. Chérubin 
de Noves i^rocureur des Mi/fions Françoifcs , il le Supplie 
de peaici- à timr Tafiaire de la Cure des Malabares pag, 

Num. 41. Lettre de 17^. du même, au Révérend Pérç 
Chérubin de Noves j il eil prié de travailler à la pourfuite 
de P Affaire préfence. pag. 5 1^. & fuiv. 

Num* 41. Lettre de x74o« du même R. P. , au Générai 
des Capuc. elle fait comprendre l'injufiice des plaintes 
qu'on fait les Mi(f. Jéfuites contre les Capuc. p. 3x4- & H 

Num. 43* Lettre de tous les MiiT. Capuc. adrelfée à la 
Sac. Cong* elle eft le fondement de cet Ouvrage» fa datte 
eftde 1740. comme onJe verra à la page 17. 

QuelUon qui renferme le point de la dilEcuité & dont 
la folution mettra fin à Tafïaire de la Cure de Pondicher]^? 
mais non aux autres lUtferens fur le Culte Saint, page 
^41 . la Négative de la Queftion emporteroît de grands' 
mconvemens avec elle» i^affirm^aive ne peut qu*ètrea- 
vantageufe à la Réligion. • pag.342. & fuiv. 

Chapitre II. fur la MiiHOn à établir aux Ides de 
Nicobar. pas^^. :^4^. 

Témoignage fîgné de plufîeurs Perfonnes à ce fujcr, 
pag. Ôc fuiv. Explication pour fon établiflément pag. 
550. & fuiv. Lettre du Supérieur des Capuc. de Pondichery 
au R. P. Prov. de Savoyc^ elle tend à obtenir des Miif. 
pag' & fuiv. Lettre d'un Miff. à l'Auteur déjà embar- 
que, pag. ^66. Lettre de nicme à la Définition Général des 
Capuc. à Rome. p. T^f^j, Lettre du même, au R.P. Prov.de 
Tourraine pag. 3^8. Conclufion de ce Cliap. pag.^tf^, 

Ca^fêt. UL In qno 10 Dubié reJUvcnda froftmmntur 

— # 

;f I N 
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^ 4^ 4^ 4> 4^ ^ « lï* 41» ^ 4* 4- 4^ i> ^ «Qb 4 4^ 4* « 4^ 4^ <^ 

S O MM A R I O 

Di quanco* fi conciene neli' opéra. 

MEAfORlA prefetjtato a N. S. dall' j4utore in 
feijHela dell Ordine ricevHta di nmettere à Sud- 
Santità tutti U fcritti > che foterâno ejftre di qualche 
titili allé Mijftoni , ed alli uiffimarj ^ p. i. & ftgg. 

Rijlretto delli tré Capitoli continuti in ^uefto Libro, 
Jl primo tende à mettere in chiaro U Rimonjfr4nz.é dé 
Cappuc.ffilli (fuali eWeno fono appoggiate» Nel i®. 
4$*/ efponé la ncccjfitk difondare una uijfione nelle Ifole 
di Nicobar, Nel f^engono frop&fti demi dubj j de 
ifHdli i MiJJionarii Mfiderano U Decifione fer ùpera^ 
re in moite occafioni: con ficurreTjzA di confcienz^ay tut'* 
to CIO e direzjmto alla S. Cong. pag. j. 6c fegg. 

' Zettern fcritta alla S. Cong. ddUi uijjl Capp. di 
Pondic. la medejims ferk U bàzjl di tjuefto Capitoh. 

pag, 17. & fegg. 
Spegagiorii di detta Le t ter a » in cui / prova s ché 
la Cura de Afalabkti apartiene con tutta giufiizia 
Capp. Lo fciogllmento délia dijficolta confifle in una* 
^Hefiione , ché fi porta in poche parole , p. 1 1 & fcgg, 
lA R. R. P. P. Gefuiti fono giunti a Pondic. longo 
tempo: dopa i Capp, cjuella mefcolariz^a in poi vi fono 
fiate continm d}jfenz.toni ^ pag. 14. & fegg. V Ordine 
di S. France fco ha predicato la Fede nelle Indie' , pri' 
ma che aie un fapeffe , che vi fafftro Gefuiti ne II a 
chiefa» L Cappuccimfifno fiabiUti à Madrafi , a Pon- 
dic. avant i i Gefttitif. 17. & kgg.'jinno délia, 
Fondazione di ^aefie dne differenti Cong. gVnni vif 
fiabUifcom pcr ché ne fono pre^ati , gl*aUri non of 
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tante non vijtem iefiderati pag. 19. & fegg. tOefnin' 
fer fiabilirfi alleganQ Uvolontàdel Ré y ed ilRedi^ 
Mord tmto il contrério , p. 5 3. & ftgg. Decre^o de lia 
Cong. chè proihifif a i Gefieiti diftahtltrfi né hghi w# 
ft ritrovmo uij]: p. 57. Clémente X. v^UebeiGe* 
%iti e gl'altri mti fiégnano i Décret e le ConfiittéUûni 
délia S. Gong. p. 5 8. & fegg. // P. SpirM Sufermt d$ 
Capo. di Pondtcheri é [commmicato da uno Fefcovo 
Ùe/nit^^ per aver volnto far ojfervare i Decrett délia 
S. Cong. pag. 41. La Sac. Cong. U affolve dalla fcomu* 
nica y ché VArcivefcovo di Gea avevafatiû dicbiara- 
rê nulia e. corné un effetto df pajfioné. f^tene parimen^ 
$$ ûfdinata Gefmti di pradterrc U ragioni , per U 
fuali pretendono di ritenere la Car^ de AMabari» p. 
4Z, & fçgg- Epxoibtto ai Portughefi di efercitare alcH^ 
i/oiffi.di Giurisdizjone. fapra i uijf^ Erancefi fuori 
del DominiQ d$l Bé di. ?eictugallo 44.. & kgg^ 
allegano fei ragioni d^li Gefuiti per montenerfi im 
pojjijfo délia Cur^ d$ Malabari. Quefte Jiejfo ragioni 
debbqno fervin 4i,mnv9.pçK c^.effhla refiitHtfçano 
non efendo fnndate fnlla verita , p. 49- ^ ^^gg; 
£ure fulminate dalla S. Çong. contro t Mtjfionarj délia 
Compagnia di Gefy < d'alfri,eM vorannofia^iUrft ne lie, 
Miftonigia occupât e di altri Mljf. pag. 65. Ia Ut^ 
teri edificantijé Gefuiti délia China e délie Indié pro- 
van9 ch'eglino atm délie uifmiin qui Pa^t venti vol- 
te più y che non ne aim i Capp. Vnde pare cefa fira^r^ 
dinaria che voglino togliere ai medeftmi que^a , che i 
U fila che atino p. 66. & fegg. Sifcorge in ogni modo 
^he i Capp. nm demandant nute , cbe non fia gif^e , p. 
71. & fegg. Accordare a i Gefuiti quanta demanda* 
m ^farebbe le Jiejfo che dore un libère campe allç tranf- 
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Somoiario. xxvir 
grefioni àt DiCTHi delU S. Seàe ad agli ahufi che fi 
farehbero dell* autorifà jipofiolicA yf.7}*ôc fegg. 
Ipconvenienti çhn frU^d l'mpirpasLionefsâttd da Ge^ 
fidU deUéê Qirs dâ Matdb^i : li frogreft délia fede 
ne fono ritarâati , e li fcandali ne vanno crefcendo , 
p. 8q. & (èg^. Nonfarehbe egU meglio dief^^ tmH9 
^ Qefnm ch dà ejfert m cMtùma guerra cm fmdefi" 
fHf^if^ m Paefe in cui fi devé predicare la pace ? 
p.. 88.. &ç fçgg. La refaUiticne di fêtera 4^am e affhlit^ 
tmifnts ff^ç^aria pcr oppmrre un fine rip^o Mh 
fcandaUy chf dura dopo tanto tempo, p. 90. & fcgg. 
Sommario de, DmcHmenti effimÀalh dé^foali fi [cor ge la 

t^pjiml méUma^ cm, f if^$»qdj^Çi^ d4t^ ^utort ^ 

pag. 9j, 

. liibÊm JS'G^ di Madra^^hiêggtfnê i Capp. 

fiH i44'' * ' P* 5^î* & '«îgg. 

Nnm. 2. Li Capp. fi fiabilifiono a Pondicheri nel 

* Nmk ^ Si pT^fm^mt^aximi , Ae i-Gapp, efn» 
citapano le fm^oni Curiali fin dal 1676. nel cf^al 
temfm n^ traxmfér/i.per anchê FmUaheri aUnn 
(i^fi$it4,$ pag. 95;. 

Nfim, 4> jittefiaxjone in data del medefimo anno , - 
ché prevd Iç ftejfe.fatfa^ pag* i qo. & fegg. 

JSbi^m DmaMta fàita a Cap^. dl t^, Osiefa ' 
m§l i6i6l 0V0mi ekg i^Géfikêtfem^^ Pondicheri, 

pag. 10 2, & Tegg. 

Ntinh.:^ Nmma dâlU Gmm di PèmMiÊri j fktta 
infiOÊ^a di^ CapfK «fi . 1698. primJt^ehe i Gefiiiti m* 
avefifiro ottenuta ma con allegare falfamente il con^ 
Sin[% d^l Ri > p.. iQf. & fcgg^ 
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sxviii Somàiflrio. 
• Nam. t« LtftiTd Poientê dêt Ficétrio GtmréA$ jétâ 

ai Capp, tiel i6^^.nel qyalc tempo i Gefniti non 4- ' 
wvQiio al^sma Frovifianf far U Qiradi Aialahari ^ 

pag 114. & fegg. 
Nfém, 8 Vrovifione accordât a at G e fuit i nd 1699. 
fifaifo j[MppoJiû ddU volontk del Ré Chnjiia. pag. i z i. 

Nffm. 9* Lettera del Ordinario fcrim^ éd Capp. 
nel i6c)^, in cni dichiara y che i medejtmi pojfonofars* 
farc gmftiiLia non avendo egliaccordata detta provi^ 
fam 9 che fylfêlfi fnppopiû digli Ordini di S.'Maeftk. • 

pap. iii.&fcgg. 
Num. 10. Dichiaraz.ion£ dillo JicJJo Fefcovo fatta 
$nl hG^% in CHê é0}^ifc€ dhtm» 4twr ddfd éi Gefui^ 
H U JPravvifionc 3 che fui fuppoj^o degl* Ordini dit Rt^ * 

p. 114.& fegg.. 

Nttm. 1 1 ..Pr^efia de Cappuà^m inûmats ml 1699. 
kGefmpi 9',ùntr9 l*ingiHfio Iûto frecêdire p» iiS.te- 

Num. II. LetterafcrittAttêl 1699.^4 m Mijfun. 
ad nn Vtf^ow dk Frétàeid > 'par pregmtU àd impegnm 
i Suptrivri m fmefio affare , p.#i 3 J . & fegg. * 

Num. i^, Lettera del . Ordinario nel ij 00, colle 
guale /n tejlimmiémzji di ejfere fiato quéUi rferzMe i - 
dore alli GefmH td Cmrdde'MmlMkétri p/i i6.8eCegg. 

Num. 1 4. Le t ter a del medeJimo,nel 1701. chevro^» » 
VA Ufieff^v^MÀ 0 s- ' ' p. 141. &xegg« 

JSIum. i.f^ Supplie a prefinma. éd^Ré ;'ml 1701. • 
dai Capp.fopra l'ajfjre fudetto , p. 144. & f^gg» 

LêttCYA Jcrùta al Governatort dt Pondicheri nel 
170 1« fer .parte diS. MaeftÀf da, tni rifieUa il Ré^ 
nan ha mai dato Ordine di to^liere ai Capp, la Cura de « 
Mdabarifer darla ap G^^tu ^p.. 148» ^ fegg. 
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Somflidtio* XXIX 

' ' Nam. 1 6, Lettera in data di yerfailles dello fiejfo , 
Mnno i7oi,4j99cêmfrova tal'Uerità^^p. 150. Sciegg. 

-Mtm, 1 7« Lenera M Predicéttûre del Réj^ael 170 1 • 
'il cjuale dichiara che Sua Maejia non ha dato alcnn 
Ordine di togUerc la fudetta Cura ai Capp. & di 
4aria ai> G^iti , . p. 1 5 7«' & (ègg. 

. » Num, 18. Lettera del 1 70 1 . che prova amplamMt 
^ffttfio fattû f ' p, 160. &fegg. 

»Num. 1.9, jinefiaxAom fMta ml i jtyxide un 
^pofioUco y mémdatp nHU^ kidn dalla Ccng. egii dia* 
chiara che l'accu/a de Gejuiti controi Capp. é falfa. 

CappHccini ajppellino à Roma f er f^ftenervi giufttz,ia. 

. ^Nmm^ité taéérÀ del 1701. in eui fi Hfpmeàt alla 
falfa oûtuja de-Gefififi ftfali affermavano che i Capp^ 
non faptvano la Lingua Malabar i , p. 1 7 5 . 6c fegg. 

- Num. z 2^ ' Snuimemà di f Fifcê^ù Jiartngheji 
fipra^ la fiea GimrifdiKiom.j U .fy $}gMiÊHn a^fuella deî 
Sommo titontifice y p. 178. 6^. fegg. 
( Xtom. xi.Rimonfiranzje fatte da Càppu alla Sacré^ 
Cong. imûrm atjuefio ajfare mi 1 70 5 . p^ 1 So. &. fcgg, 

• Rijpofta de II a S, Cong, la medefima décide infavore 
dé Cappi p. i8i* & ^^gg- PuhltcazJone di Hêcreti fu^ 
detti 'dôfp ÊHineMileMfenfi'dH Fefcavo p. 
fegg. IntimazJone fatta alli Gefuiti da Cappucc. per 
Ir efecuzJùne de Décrets ds Roma , - p. 1 89.61: fegg. 

f Mem, 14. Aulftaxjiûni fatn ml x 704* dalU fualk 
cofta che i Capp. Janno la Lingua Jid^l^^^ica y contrQ^ 
la fulfa accufa di Gefuiti r p. i i . & fegg. 

- Js[m$^. %^^ Sinfcnxjê data da Mgr. de ToiÊrmn mff . 
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pntendcvana averjus i Geftùti^iul ^7®^ ?• ^ 9 

la Dectftonc delU Cura M. M^atari, alU Cmg. #v# 
Ji $rovav4 incidente , pag- 194- & '«^gg- 

. jMmpiu 17. Efprefumi ékiékJkmnMidât^ da Mgr. 
VatriarcA in qnefto ajfare nel , 1 704- fméêfiM mm 
im^cdifrc V appelléUjume intxrpoJU alU S- Cong. e fi 
^ênum^k dMi'uliima aUm cibr r^ft ^ns^^ ai Coffmce^ 
( p. i66.)\fmlfofejMûiàU'Ji fui fimtimmi^^ %oo^ 
. iNTiWw. rij, Mifiltizioni prefe nel 1703. ^^4//^ 54r. 

te Indie é- la China frova évidente , che Vaffare vi 
findeva^ématf^ ' ■ p4gc xqq. & f. 

. lSim^%^ E9tim>d\fii^iàtm iUi€afp' nel 1706k con 
CHi fAnno.iftmM in Roma\, che ft perfegMîfct^M 
Jiottc fer la CmA • fmch€^ i Gefuùt^ non. voUvano fotto^ 

I^m^, f a. Leitera fcrittjt daCapp^ nel medefimo 
ém^'f^fi^^f^^e^W'dfiui^neafffr^^ Û 

di foli I 11^. onde>lCiiftp. non avewno alcfm. Infign^ 
delPégtUùUe^69fMiti p;.2X5> Bjsfiftuênt di moltt Vf- 
fkia^i JicSmM Maefia^ eaUix^MMli' ÊmftMm* che m» 
fncceda alctm fcandaU atfnt^ nelU- pfukU itmÀmc 
Dêcmi dé' Roma^ e neila^dinwmcrazJone dé Chrifiiani, 
cwmr^i'éUcMfa^Gefmki s^. pi "6. & fcgg.. 

. Lettera d'eir Ordinario primkiBffimts^M .C^nfeglim. 
Saper. di^V^ttdicbert^tm^egnik fml.TxAiÊnalé.feu^U^ 
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Sommario. xxxt 
reMimfeékre i Gâf^^ d^^uirt^VOrÀini , che potrc 
terê Mcr 0^0vmti ^ ^ yMmm ^ ^ déiUst JBnùwàâ p^r 

rientrurt nel poJfeJfodelU C«rit MaL^ç. 228. /«- 
umaz,wf2f fafM d^i C4pf. Mli Gcfmtti di riffondert 
éUU S. Cèng. fermer tienfn^ M tmmrt in tficmimê 
ijmi Dêcvtti p. 119. C Seem mmniem fmbmnMk 

dal Vefcovo Qtfmtâ, ctntro il Sn^trivre dt Capp. per 
éver fmkUeeiiei HecfHf dâlUt S. CetÊg, Condotts ebê 
fajfa llimégmàtJimt ^ p. 2 3 5 . & T. JlfpettéizÀûtte imer^ 

fofia k Roma da quejia firdordinana fcomunica , ml 
1706. p. 23^. & f. Mtefidtione Giuridtca dd 1707. 
in cm vùm difm/hâi&^ i Miff. Gefuiti pojpmwém^ 
VuiHtortta del Papa a (juelU deW Ordtnario , p. 2 39. 
Num.^i. T^fiinmiian^afMtta dàt Signer d$ê Qmi^ 

rMm » €he fn p^ ^^ iÊ miM S^^ fretins » che i Cdpp. 
fimne U Uffgus Méliiher^ , p. 140. 8c Tcgg. 

Nfim. 32, Rimonftrafjzx fmt ml i-oy.à ni^ro 
Sigre. da tutti Mtjf. Capp. intorno Me wennèere im^ 
froprién/i^e ^ofUrà éi tere^fi édV Ordinérie Qefieita^ 
che dalli lAiJJionarj Gifmtiy p. 243. & fcgg, 

Nam. 33. Letterddtl 1708, da cuifi releva che 
il Sig. Getdiitaie de Ttmfmm frimk S fmkre ds 
Pondichtri dichiaro colle lagrime agi' occhi in prtfen^ 
ZA de metlte ferfine , cht i Qefteiti Vavevano ing^ufia- 
mente . irritate centre i Capp. e premifif chi fe fojfe 
mai ritornato dalla China ,.avrehke réfa ni mtdejtmi 
la doVHia ginfiisLia ^ p. 266. 

Nftm. }4 Deereee .fittH nH i^oj^^WuAU S. Ceng. 
in f avère die Capp.^centrei Gefitiei^fi prevainejfo, 
ché la Caufa délia Cura de Malahari di Pondicberi 

fendev4 inRemê^mlaemfiêdetf^ V* ^69. 

ita is.UmràpritUkferfèÊeitédiii Crifliam 

* 



Digitized by G 



xxxxi Sommario.' 
nif. ml. 171 1. S. Aùufik fa fnfifi si Mijf. j4pûftj^ 
fuot fuddtti y chi dehhano uniformarji a Decreti dell^ 
S.Cmng. p. 170. ICapfHccim dubttano^ che U Gefui-^ 
ti non ékhinê oitinmo* ftuUchc Privilcgio pir n0n ûUfi^ 
dire a^l'Ordim délia S. Sede , ed acfuelli del Ré nelle^ 
eircejtani^e frefenti p. 171. I CapfHccini fi ritrovano 
in cantitme a^itaxiom dopo fmrvw de Gefieiti k Vof^ 
dicheri : U medefinei Capp. vivono in una profonde pd^ 
ce co'gl 'In défi a Madrâji. p. 273. / Cappucctni peit 
dir tagtsjia , non devono- far Capitale di aUrs 
neUe Indie , che di ^nella di Pondic. p. 174 . / Capp. 
nonhanno mai tentato d^introdurfi nelle Miffioni de 
Cefaiti , e qnefii all'ineomroi famto ogni sforxjo pèr oe^ 
cetpare quelle dé Capp$ÊCffini ^ p. 176. LaCnmpagnis 
délie Indie di Francta defidera i Capp, nel hnoghi ni 
qualifa %l [ho Qommercio y efi dtchiara non ^volervi 
Gefmti : cio non ofiante qnefii vi fi fiéédjfiotloé difpet^ 
to agi' vni 0 etegl'ahri , p. 1 7 7^^ 

Num. i6. DichiarazSone fana avant i li Stgmri^ 
Direttori da cni cofia ^ehe i Gefiiiti mm detti #1» 
PoneUcberi, che non dipendevd ni délia Compagnie 
délié Indienne del Governatore di quefta Qitta il togUer 
loro la Cura de Malabari y p. ^78. / GefiUti dt Pondi'^ 
dueri ficonofcom era ftn Pétentâito ^edordlo rigetpaner^ 
OppofizJone che non édifie a , p . 1 8 1 . 

Num. 37, Lettera fcrita nel del Sig, Hébert 
Générale di Pondic. nelle qmaU éijferiffe cke li Capp» 
fi>no i Fundatori délia Miffione , ed i primi Curati , e 
chiede in grazia che fiano nutntennti in quefia qualita 

' p iSj.&fi 

Num. ^i.Lettera in data du 10. Fehr. iyi6. 
fcritték Lnigi il Grande da Jkfgr. do Fifdflon Vefcoyo 
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GefuitÀ il qude efponc dijfHfamente a Sua Maefia al^ 
am féUti conamemi U RHigiom > f U GiuftàzJa p. * 
iSj. Eglifidn^U che i Gefmti di Vondtc» non 'dogliano 
riconofcere le facoltà mandat a^gli da Roma , opponendoji 
sUc medejimécon de^laméUÀoni fcandalofefatto in Chie^ 
fa y p» thé. Se f. Impegnan^ U C^nfegUo Sftpericre di 
Pondic, a dichiarare nulla la pubblicaz,ione degli Atii 
di Koma^cht ejfo aveva ordinata. Quefio Fefcovo ne in^ 
terpone appetlatiane al Ri p. 185^. rapprejentà che la S» 
Sede ha un jus inprefcrittihile fopra le Mtjfioni , pag. 
291. QJoe la public axàone de Detreti che riguardano i 
Mdlabari Judiani non effeudein verun conto U Li^ 
hertk délia Chiefa Gallicanay conforme i Gefûitifi 
sforz^avano di darlo a credere , p. 292. Gl'IngleJî 
midejtmi non anno avuto per maie , che li fudd. De* 
ereti JiputHicaJfero nella Chiefa dé Capp. fondata nd 
loro Dominio ibid. Mgre, De Vifdelou rifponde ad un 
Libella compofto contro df lui da un Prête in Cafa dé 
Cefuiti , p, 19 / Qapp, non volevano comunicare iti 
divinis con Gefutti , e neppur ifuefto Vefcovo : oggetto 
di contradizàoni > p. 294. EgU dtjapprova lacondotta 
de GefuiH avant i S, M. ed alla faccia di tuna la 
Chiefa p 196. JUce che Pejfore contraria ôi Gefuiti 
bafia per farfi riguardare corne loro hemïco i quando 
anche cio fofe per foftenere gVinterejfi délia Qhiefa. 
Firehbi fapcre fi i medejimi anno jus di giudicare fe i 
Vefcovifono utili.o inutili P.296.& f. Dice che TOrdi^' 
nario hafmo pubhlicare unfupoJU Oraculo » dl N, Si^ 
gnârOf p. 299.&(cgg. 

Num, 39. Letteradel R. P. Sup, de Capp» fcritta 
F anno 1731. aW Emin. Card. Prefetto délia S. Cong. 
€gli ijpmto le inqmietiuUni , che fiffironê i Capp. per par* 
te de Ce/uiti , e quali ne fono i motivi ^ p. 5 o 5 . & f. 
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ûnno al a. v.CherHhino de Noves Pocht, délie Miff. 
Francefi ^ con ch' lo fiêfflics à fête in farte chi l'éifféurt 
^Ud Otrs de Malsb. terminMd » $ 

Num 4 1 . Lettera fcritta del medejimo Vanno 1 7 î 7. 
si R. p. Oherubino de Naves , ^usle e pregéUa de fore 
^ sforzjf per il fnfeqiAmeifitê dill* éffétre frefinae 

p. J19. & £ 

Num. 41. Lettera del medejimo al Rev. P. Gênera^ 
h» colla f maie weno dimonjhaeo cho iGtfmnfi fitto 
ingipijlamente doluei €on$ro i Capp. 1 740.p. ) 14. & C 

* Nffm. 4 5 . Lettera fcritta da tutti i Mijf. Capp. alla 
S.Cong.in data del 1740. comofivede alla p. 17. 

Quejtione in cm eonjtfie il pmmo deUa difficokk ^ 
porta fine alla Caufa délia Cura di Pcndt c heri : mà 
non gia aile a\tre AijfenzÀoni.fifràil Culto divino , 
3 4f . negativa dtlla quefiione pro detr dé ^ moki im 
xonvenienti , e Vajfermativa non puo non ejfere vantag» 
giofa alla Religione , p. ; 41. & H 

Capitoh xdo. Sfra la Miffda fondmfi mlli ^éa 
M Nicobar p. 3 45. jttteftatimie féttofcrieta àa motH 
Vfficiali Francefi , che prova la neceffitk di (jueftaMiffi 
p. f^6. & f. I^etteraîkl Sup. de Capp. di Pvndic. at 
R.P.Vmn9teiMU eli Savoya p$r êtimrediMiJf. p.3<t* 
& f. Lettera d*m Aîiff. aWAutore che fi eragià imhar* 
tato,p. i66. Lettera dd meedefimo alla Jiefinitione 
gentfoic di Capp. a Rmmap. ^67. Lmcra id fmà^ 
Super, al R, P, Provinciale di Tourena p. 368. Con* 
gluzJone M ^ueflo Capitolo, p. 36^» 

Ojpli^ Mtq^ %o. d^bia refolv9Hda propoÊmUeer^ 

p. 373* & fc^^ 

AU 
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' BREVE SUMMI PONTlFiaS 

BEN.EDICTI XIV-^ 

' Ad R. p. Norb£R,tum a Barro-duco 
Çapucinum &c. tune in Galliâ 9 nunc vero in 
Curiâ Roiiiânâ exifteiitem 5 fuprà quodaiii Li- 
bro^ typis abeo^ tum Gallico^ tnm Italico 
idiomate niandato ^ èc iufcripto Menmrei &c« 
Memriail ^z. 

lnfcrip$k Breuit B * • 

• jDileilo Filio F. Norbcrto a Barroduco 

Capucino. 

BENEPICTUS PP. XIV. 

DIleAe Fili ^ falutem , & Apoftolicam bcne* 
di^ftionem • Litteras accepimus a te fcri** 
pus die undeciniâ Mail 5 unà cuni libro tuo ad 
nos tranfmiiTo : Jam incœpimus légère ^ & 
ne dubites quod integrum non fmius Jedurij & 
qùod eo pèrleAo manum non iîmus admoturi ad 
paranda malis remédia . Intereà te paterno anu- 
pleAimur affeâiu, tibique Apoftolicam Benedi- 
<flionem impartimur • Datum in Arce Caftrigan- 
tlulphi die Nona Junii .i742, Pontificatûs noftri 
anab fecuodo « 

' . EPI- 

\ 

I 
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BREF DU SOUVERAIN EOOTIfI 

BENOIT XIV^ 

,AiÊ R. P. Norbert de Bar-leduc Capucin ^c. 
étant alors en France ^ à pre/int eu Cùur 
de Rome , /ur un de fes livres , imprimé en 
langue Françoijè Italiennif , intitidè 

' 'Mémoires ^tf. ^ Mça»oçiali é-c* 

A mtreCber Fils Pi Nmtitéride Mii$Mm ' 

Capucin , ' . ' • - - 

BENOIT XIV. PAPB. 

s 

Notre Cher Fils , nous vous donnons le Ja^ut^ 
^ ia^hénédi&im Apoftoliqm *^lmti avons 
reçu les lettres que vous nous ave& adrefsé 4u mu 
* niémé Jotir d» mis de May , à* même tems 
votre livre que vous nous offrez . Nous awms4é}é 
commencé a le lire : ^ ne doutez point que nous 
ne prenions la peine de le lire entièrement V 
■ . foyez afuré que Voyant lû^ nous ferons attentif-d 
apporter les remèdes convenables aux maux dont 
il nous fait la ds'fcription , En attendant ^e vous 
wndmtjpt avec ttn asnoitr patumel ^ é* Je vous ac- 
corde IctbénêdîBifin ApoJloUque . Tionné en notre 
Cbatemt de CaHelgandolpbe le 9. de Juin 1 742. 

A 2 LET- 
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EPISTOLA 

Pe mandate ejuJBemSummiVontificih ad diaum 

R. P, Norbertum ^fuper altero Ubro , înfcrîpto 
Oraifon Funèbre de M. de Vifdelpu Evêque 
Jefuitè à'c* prononcée par le même R. Pere . 

MoltQ Rimer endo Vadre Vadrone CçUtidiftinto , 

DA Noftro Signore fi è ricevuto oon parZia- 
le fuo gradimento il libre, ô lia Orazione 
tunebre » prefentatagli da Voftra Paternità molto 
Reverenda , ed ègli ben iolontieri la leggerà in 
tempo opportun© . Frattanto egli ha comendato 
ilzelodilei, « la coftanteintrepidcgz* perla 
^Santa Fede 9 concedendo coa aaiore pàterno 
J'Apoftolica bencdizione . " - 

Tutto cio fignifico a Voftra Paternità molto 
Reverenda per fovrariocomandamento, rafifei^ 
mandola in fine con ogni più diftinu ftima » ç 
rifpetto.. 

Di Voftra Paternità molto Reverendît 



• Dévot }fslrfio , Ohhsdiendfiimo Serva 
Angelo Arfelli Camericrc Scgreto 5 e 
. . Segretario Domeftiço » 

EPI- 
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LETTRE 

Par Tordre du même Souverain Pontife > au dit 
R. P. Norbert y au fiijet d*un autre litre , in- 
titulé Or at fin funèbre de M^deVifdelou Evë- 
que 'Jefufte ^.prononcée parle même R* P. 

Mon très Reycrend & très hofioré Pcre . 
• » 

LE Uvre fuewtre très Révérende Paternité - 
a eu r honneur offrir a Sa Sainteté ^ qui 
a pour titre Qraifon Funèbre ^ a été reçu avec une 
joye fenjible du Saint Pere 5 qui le lira avec un 
"vrai plaifir • Sa Sainteté vom accorde^ en atten^ 
dant^avec une tendre£è toute paternelle 5 la bene^ 
dîdiion ApoJloUque 5 pour marquer parla a votre 
très Révérende Paternité^ combien Elle à fon zele 
a coeur , ^ combien Elle loue/on intrépidité tou^ 
jours confiante a foutènir les intérêts de la ¥çy • 
Voilà mon tres R. P. ce que j'ay P honneur de vous 
écrire pour obéir aux Ordres fuprémes du Jhuver 
raîn Pontife Benoît XIV. ^e fuis charmé de trouver 
cette occafion 9 pour vous marquer P eJiifM di/lik--, 
guée ^ o*le refpeBi profond y avec les quels 
P honneur d'être 

De Votre très Révérende Paternité ' ' • 

l» tf$t Dewmè ^& le fret Obeîjfmt Servitettt 
Ange ÂrfeJJe Camerier Sçcret.j ôc 
Secrétaire Domeftiquc . : 
. ^ XET- 
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E3^ISTOLA 

Rmi Procurdtaris totius Ordinis Capucinorum m 
Curia Rimiaiift^^ & Corn 
JS4î0ioaarios in Xndiis Ûriei^ibuâ cxilleotes • 

Roroa; 12. Septembris 1742* « 
Rewrendh in Chrîjlo Patribus F. Cujloii^ ac 
Jndiis 0/ Ie»titlibus • Saluu^m jplurimd0 in 

NOS f. SIGISMUNDUS A FERRARIA 
Totius Ordinis Minorum S.Francifci Capuci- 

y norum Procurator in Curia Romam y ^ Com^ 
miJlàriusGencraLis . 

Eftra^ perfegirïius Litteras ^ five hoc cur* 




n 


1 <^ 









trem Generalem > prïelentem , & prsteritunx 
tnnTmiiTàs-k^detode ab ei^enr«dNos msadatas « 
Per veftra monita) unùm duplicatuni videtar 
^perditum : Ukd i^itiott ^ quod très 9 veL 
tuor. juran^enti a vobis praeftiti formulas include», 
hUL 9 vefùm perditio lixc nihil intereft : in x^wari- 
tum Nobis confiât > de juramentis a vobis omnir 
feus 4 i» plaga ^£zhibarei>ifï cdMM>RUitk>iir9 exhi- 
)û]i>4L. jttii^ar^i D» Noilri4 Clementis XII. 
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r LBTTRE PASTORALB- t 

DÛ tra Révérend Pere Tracureur en Qour de 
Jkme pour tmtPQrdredetCapuàm^é^Qmi^ 
9»ijfaire General^ adrefiée aux Mlfsiomaires 

' Capudm demeurans dam les Indes Orientales • 

A RêmeLej^Sepamintj^. 

Aux RR. PP. en Jeûis Chnft , Gufboéc , & Mtlr 
- fionnaircs de la Cote desMaUbares .dans les 
f Imks Orientales • Siàat tn axrise Scifpaeur » 

KOUS F. SIGISMOND DE FERRARE 
ProcHteiu en Co^r de Rooie pour toiiit TOr- 
< dre des C^ipucins ^ ôc Comniifl^ire General . : 

NOus awns lû vos lettrés , que vous ave^k^ 
adrefsé Pamtécdnrnerty S* dam la /r#J 

Jènte 5 au Rêver endijjîme Ë. General affuel ^ 

pafse\ qiAnomtna tfjtfuUtrtm» 

pt^ndre. Np»s connoî^om. par ws avify qk ily a un 

ïkWfïicnÈ^uî ne Notfs e^ 

if lui qui contenait trois ou quatre formules des 
j or mens que was avez prononcé^ félon qu" H vous 
avait eîé ordjonné par le Saint Siège : .Mai* fette 
perte n^ejl pas de confeqùeneè^^' des4ors que mous ^ 
fommes a£urés^ que vûus aviez tous Jidelkment- 
obéis au 'A ordres de notre Saint Perç ^ le Pape 

A4. Cif - 
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prseçeptuih i illa ad Sani5tuin Officiutn dctiilimus> 
îbique aflfervantur , ficut & in noftris Archiviis > 
fecundumejurdeni 6iinimi JPontiâcîs mentem . j 

Intelleximus pcr Reverenda: Paternitati> 
tu^t) ftiiorumque CommUfionariorum relatione^ 
pluribus in Epiftolis datas ^ quomodo laudabili- 
ter 9 & prudiCfltifliiiiè apud lUuibriifimuin 5 pc 
ReverepdjflTimum D.McIiapuren{ëm Epifcopuiiîp 
hàci Ordinarium , pro publicutione decreti m<f 
derati faciendâ 9 egiftis : Id Sands Sedi ^ Se Sir 
CTX Congregationi eft liquidé notum 5 & quidefll 
alîa5 quœ Benedîéli XIV. féliciter > & divinités 
regnantis apprimè Paftoraleni commovent foUl- 
citudinem: Undè ulteriora^ & majora 4n^*pofte^ 
rùm funt fperanda remédia ; & fortaffis eadem, 
qusr pro Miilionibus Chinenlibus nuperrimè 
«Ihibuit : ut in Bulla ad vostranfinittendâ vid<!- 
bitis 9 (a) TuQc gaudium veftnun 9 & noftritm ki 
Chrifto erit plénum . * 1 

Intereà) Fratres tneî dtleâiâimi) ft^ir 
les (b) eftote > & immobiles : abundantes in opè- 
re DcMnimlemper: icientesi quod laborvf^er 



/non 



(a) i.JcaM*fap»^ 
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Gemni XIL - dci^iwUfêfe menatpe • Nimf^ avons 
f€wfii auJJMt êomu^t fmmiiex éc jurtnum.fi- 

giUs ic^ws'prfiprei tminsy êu^Saint Office^ ou elles 
font conf^rvées y félon V intention efspreje du nif ^ 
me Souverain Ponfife . 

Nous avons compris* par les Relations que 
jfitre Révérence nms donne iu^ffi bien que les au^ 
^trcs Mfffionnalres ^ avec quellq prudenc^^ ^ queh ' 
iefigeJ(ê,v0t*^f^'étesf0Of^^ 
Jlrjjjime*^ ^ Keveren4f£itne Evéque^ Melîapure^ 
Ordinaire 4lu Heu y pwr fuirez 4a • pnàiieation dm 
Dûcretifui a pt^ maderé . Cela^ <^}* beaucoup 
d^mttret fbofes ^ dont4e Saint Siège Q^laSaerée 
C^f^fgation font parfaitement injlruits , ne con- 
tribiêeront pas peu 5 a anîratr lajoUivitnde. pajlo- 
talc dcJ^iimTyi^.ifits^hXjiel^a^dQn^ a fou 
Bglife y pourlarg0m)erner avec autant de gloire 
qm de bbnkfur ; ce qui^em^sfait çfperer que ce.zcr 
lé Vontife employer a peut-être dans la fuite pour 
Le bien de vos MîJJiçns i les mêmes remèdes^ dont il 
went de fe fervir Ji efficaçemmt pour celles^ de la 
Cbimy comme vous le verrez dans la Biàie^iMUe 
nouvelle dç ce grand Pape 5 qu^ çn doit vous adref 
Jet ; alors mes très cher s frères^ votre joie {z) com- 
me la notre y fer0 parfaite en ^cfus Cbrijl . 

En attendant^ mes très cher s frères^ foyez (b) 
fermes y ^ inébranlables ^ toujours remplis d'ar^ 
ikur^ ^ de zelc dans P ouvrage du Seigneur 5 /^r- 

A 5 fua- 
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non eft inanîs în Domino 9 nequfe apud hanc San- 
cftam Scdem : (a) Vigilate 5 ftate in fide y viriliter 
agite > & confortâmini ^ fed (^) omnia in charita- 
te fiant i ne (c) iEmuli nifail juftè habeant dicere 
ad versus vos . ^ 

' : Gaudenms(/) autem^in prarfentia &*P.Nor- 
berti ComaiilTionarii.veftri ^ Romam^ ex fpeciali 
Sacrx Congf egationis niaildato ^ advocati : qua* 
niam id 3 quod nobis 9 & vobis deerat 5 fupplet # 
Refecit enimêe meum rpiritum > & véftram otn- 
ni cuni conatu fuftinuit caufam ^ inviAoque ani- * 
mo illam profequitur^ nequidem dumtaxat eft. 
veftra ^ fed & totius Ecclefiac . 

Cognofcite ergo dirtum P. Norbertum ve- 
ftrarum Miifîonum Malabarenfium 9 Procucato- 
rem^ authoritate Apoftolicâ conflit utunfi 5 & oui 
Sand):i(&mus D. D* Nofter 9 in hac Curia Romana 
permanere juflit 9 illique munificenti^ j &liono- 

f * ris 

• * 

\ • • <. • • • 
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, fuadéî que tandh.que voi Jravaux agréeront, m 
Saint Siège ^ ils ne feront point fam fruit auprès 
du Pere Celejle . ¥eillefi,{^ donc fam ceje ^ 
foyez conjlam dam la même foy : agirez toujours 
avec un courage invinciMe^ animes^ vous les ms 
les autres dam la même carrière : mais que la 
ckarite. (b) /bit ta règle de toutes vasadiiom 5 àfn 
que ceux qui font jaloux (c)' du bien que vous ffih 
tes dan^ la vigne du Seigneur^ ne pui£enpmec jû- 
Jlice vous faire aucun reproche \ ■ ' 
* . arrivée (d) du R. P. Norbert^ le digne Com-^ \ 
pagnon de vos travaux.^po/2oliques ^ qui a etéj \ 
apHlé a Rême^ par un ordre exprés de la Sacrée, 
Congrégation^ ejl pour Nous un f^jet de joie x 
par ceqtt étant îcy ^ il fupplée ace qui pouwit 
manquer a Nous^ a Vous ; prefence ^ ^ Par--: 
deur qti il\a pour vos intérêts'^ Nous cau/ènt d'au-^ 
tant plus de conjblation ^ qu" H a fou te nu votra- 
Cau/cy qui n'ejl pas feulement. la votre ^ mais en^- 
€ore celle de toute PEglife ^ avec touc lezele pojf^ 
hle ^ é^la pourfuit avec une confiance qui ne fe 
laij^ point ébranler . y * ^ ^ 

Vous aprendrez avec plaifr que le dît R .P. 
Norbert efi conftitué par authorité ApofioUquè 
Procureur de vos Miffions Malabar es ; reconnoif 
fhz donc en cette qualité^ celui a qui Notre très 
/Saint Pere a commandé de demeurer en cette Cour 
Romaine a qui il adonné des marques peu 

% 
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ris flonO(>lltllllMia^figlla pttMt ^ikét^mtii :^fte 

làborct timi aâ jus veili uin circa Malarbarium JPa? 
tochîjltn defilônftrAnclum , tum adveftmm ei^ga 
Sàn£ïai Sodis . décréta ^ ^ ppKcepta f obediea- 
tiam ab AdverfàrHs viiidicandam ^ primum {cri- 
ptisclam>yaikiirqu»ratîoaibu&probavit^ utquc 
îècuriùs hcçc lis tain antiqua tamdeiu decidatur 

typis fua manda¥itib;i{]$a • 

^ Seçundum verô mien tum > quod major is. - 
pondéris eft apud liane Suiâam ^Seélan^rpixi 
modo tueri côoabitur • Liquet nobis omnibus > 
<|itt>d pire utfâque causâ ^ j^tiHMSultum iDfttdaire* 
rit^ multumque impcnderit» Sc quodpoft^àfi; 
alias' ni:ixîma$ fit faAai^ 

Rogamus (0) vos oiDne$ p eharîâimi fcatrcs 
în CJirîfto 9 ut «udiatis eum ^ qui noiftc^ «c die 
kborat pro vobis ; qui anauntia^ (^)iidçtD ) *iSc& 
éhafitateni *^fam : qui nionet vos pcr aùas (cri^. 

* . • . 

' * • 

■ 
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tmmunes de fa tendreffe patermUti de 
grande libéralité' ; Nom a^mr joints nos inftancct 
aux Ordres du Smerain Pontife y afin qti il conti^ 
nue de travailler non feulement a faire connoUrc 
h droit çuevous ornez fur la Cur^^deiMalaiarei ^ 
mais afin qu^ il jujlîfie encore^ ei zele ^ cette fer ^ 
nteté qui vout ont fait expofer atout j plutôt que 
de vous écarter du re/peff de la foumijjion^ qtte^ 
vous devez aux décrets du Saint Siège i Ua^ 
le premier^ avec des raifons auj^ claires que foli- 
ies\ (tfin de temàn^r unefiit » proc^Si fui 
dure depuis filon^-tems y il a fait imprimer fei 
^eritt. 

Il fefervîr a des mêmes moyens^ pMrexpofef 
^ défendre le /hcand^ qui efi fammnparaifon 
d'un plus grand poids y auprès du S ainr Sièges. 
Nous fommes très perjiiadés que pour reujprdeM» 
Pune ^ r autre affaire y il a dejd beaucoup tra^ 
vaille 5 f^^f de grandes depenfes^ ^ qt^ il fera 
bientôt obligé d'en faire encore des nouvelles^ dont 
il ri'ejl pas pojjîhle defe difp enfer • ' 

Nous vous (â) prions donc y mes très cben 
Frères en ^efusCbrifi^ de nepas oublier celui y 
quf travaille jour & ttuit pour vous r qui fait 
connoître la fermeté QS)de votrefoy^ P ardeur de 
votre ebaritd : qui doit vous msner fes aivitpur 
d autres lettres plus étendues ^ félon qii il lui ejt 

. «rdwné 5 ^ qif il jugera plus convenable dams 

les 
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iii&(a^ àhm abuQdaatiù& la cbarkate pcopter-ofat» 

; .Soaper qupd bonum (^) eft feâaaHxii : 
vài^maem preste : ab . omni fpectt imli atômer 
. te : f itleiifr (c) efl peus , per quem .vooaù eftis i» 
^leiietBURM f Hit clu$ Jefu Chrifti Doraini noftri> 

lîlegnoDei^ *. * • 

Nos }|^ (f) vobis g^<meiBur ■ ia £ccldlà 
Dei 5 pro patientk veftra , & fidc , & in omnibus 

|^reçttlif)^uf tliiwiatioBtbœ quts fuftiiW*! 

tis : Specidfî (/") équidem funt pedes Evangeli- 

mai^m^9afiemM»m^ ^ etii non . 

iit opis veftrac, ut owtcs obediant (^) £wao^I.iQ > 
0<€ âo^iiaiù jPiftotis Miâiiint rote» j nemones 
çftote Alti^i verboruin ; (à) Totadic expaadi 
niMUMié?^ ^ ifopulutn JK» credentem ^ & eeth . 
tradicentem : Hoq (/) eft apud Deiun cU^inâin» 
juiàfi 9 ^ Qrâeci 9 nam idem Dominiis omnium » 
in oimes j qui iitt«ca«tt.iiUia . . . / 

, .. Obfô- 



' (c) nu. - 
(0 if.ié^f^t 



(s) Mjom,^ 
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iêtMf^mfimngt prîmes ; ^ut. i>t^< (a) tKOfuaux 
çt^ il entreprend pour vous , font grands plus 

. Simez, donc fani cejp la(h) voye delà vertu : 
nkHs fiyen toujours cirwnfpeSs dam tmes m< 
démarches -.fuyez jufqt^ aux moindres apparences 
àumalÇDieu fui(c) eft toujom'sfiddcéamfss 
pmmeffès. » ne vous>a êpellè a la fuite 4e ^. C fou 
fis unique. N. iS. , pour (d) le qMd vom*fèM0e»^ 
fu^ afin que mui dgveme.jn-di^m de, fm Kc^um 
éternel. " " ' 

. Vuwigi^ire en efi me (é) pour nouidanf 
VEglife de Dieu , é' l^ honneur que vous tteqmre% 
parmatrefoyi^ jé^votne pettiepce a fouffrir tant de 
perfecutions^ é' d'adverftés^ rejaillît jufques fur 
fmt..§»'M{ f) ejkbmu^ Minijlrjts deiV^fuan- . 
gile d'' annonceur la paix.^ aux Nations ! que les de^ 
miif^S^étmieoifitkhmmimmt le fdut font, 
belles î JSf j'// if.ejl pas enwtre pouvoir que tous 
•keijfénta PEwmg^le , e)* Àmh^^ awcf^imfikm 
la voix du founerain Èafeur , fmvenez vous de ces 
paroles d» très bam : je ti^ pets {^difsminu^ 
de tendre tous ks jours les bras de ma mfericorde 
a un Peuple , qui bien hin de croire a ma parole » 
n" a cef é de là contredire . Dieu «' ttdmet QSi) point 
de difin&ion entre le 'Juif^ & le Grec , fouw- 
^rain de toutes les créatures 9 // r^and .^galment^ 
fis kienfaitsfur tous ceux ^^tf^PlnvQfuent. 
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ObfecTd itaqtie (a) Fratrcs per mifericar^ 
diàiu Del 9 ut digne anibuletis (^) vocatioQe> 
quâ vocati eftis 5 & fecundum id j quod à fupre- 
ma potefhte vobis efl: mandatum : dooec in uni- 
tatcm (c) fidei & docflrina occurrant omnes . 
Nam qui reûilunt (d) poteftati) sternam fibiinet- 
ipfis acquirunt damnationem . • ' • 

Non fitis (e) ûaxt plurimi adultérantes ver^ 
bum Dei j fcriptum ^ aut traditum ; ied ex fince- 
titate 3 fed ex Deo ^ coram Deo ^ in Chrifto lo* 
qujlmini> & praedicate . Adjuro (/) vos per Dor 
mihum 9 qui Sanguine (uo redemit omnes : ut 
legatur Epiftola (g) noftra ha:c>omnibus Comnîif-.. 
fionariis yeftf is ) invlnea magni Patris«iamilias 
coUaborantibus # * 

cConfidite 9> autem ^ in noftra (bllicitudine ^ 
Erimus fcmper impigri 9 omnemque diligentiam 
abhibemusj utAdjutores pr;c{èrtim inMinifterid 
Evangelico in-poûerum habeatis^ juxtà veftras 
poftulationes ^ nobis enixè fîgtiificatas 5 veftrum- 
<fÊQ deiiderium multoties icriptis manifeftatuiii^ 

Intereà fine intermiffione (^) orate^ ut 
gratia Sandi ^piritus dignetur nos illuminare 

ad 

(a) KoméC» i»« 

(C) JlM». (i^. 4» ' . , 

(d) Jl#m. câf. ' 

\ (g) (h) r^/A 
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vous fapplie (a) enfin ^mt ebers Fnrcs ^ 

par la mîferîcorde de Dieu , que vout ne cefsiez jch 
mais de wus conduire (b) d^une manière digne de 
voire wcatîon^ ^ félon qt^ ilwus eB ordonné 
pat la pmjffance jupréme du Vicaire de 7* C ; dam 
Mtt^ firme efperance que tous (c) rmr cher ont un 
jour comme vous ^ voas^ dani Funitè de la 

mfme fçy 5 ^ dela méme doBrine\ car ceux Çd) 
qui refufent de fe foumettre a P autorité^ cêurref^ 
infailliblement a leur damnation,^ ». 

Prenez ferieufement (e) garde de ne piim 
altérer ^ comme plufîeurs ^ la parole de Dieu 9 qui 
• nous a êtédtmnde^ foît par les faintes Ecritures 5 
foît par une Tradition conBante ; mais parlez 
prêchez J. C avec fnceritè ^ que ce foit par 
Pinfpiration de Dieu^ ^toujours en fa prefence t 
^e vous conjure ( f ) par 7- C notre Seigneur 5 
dont le fang ejl le ^ix de notre rédemption > de 
faire part de cette prefente (g) lettre a tous vos 
Mifsionaires ^ qui vous aident a cultiver la vigne 
du grand Pere de famille confiée a vos foins • 

Repofez vous , aurefie ^ fur notre fellicitude^ 
" nous mettrons tmte notre aplicatipn , ^ nous fe-- 
yons toutnotrepofsible^pouraeeorderavosinffan^ 
ceê réitérées y de bons Ouvriers dans le mini fier e 
Evangelique . 

En attendant ne cejfez (h) point de foUiciter 
pour nous le Seigneur^ afin que la grâce de PEfprit 

Saint 
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«ât%vit>i^i)(i^ku«liti dignes. MiniftKBfeligeiu 
élM^fi&adffîeâianauigniDei veftris curis reli<5lani 
miftendos : tit p*«ttr Deu» pacift (Jf) conterat 
'fiàtiB^'ennitis<9 & difcordix « Tub pedibus ve- 
'ftris velociter . Gratia (c) Domini noftri Jefii 
<!3fniB:''lk> «ebificuai ia oanibus temporibu». 

GtamnAoflMB i2*Septeiubcis 1742* 



JR.evcrcndi in Clirifto F. PP- 



Viefter hum. Ser* 



B, Sigifmuitiliu qui fupTA 
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Saim nous edairc ^ppur choifir des MifUJires^ qui 
Jo}ent(z)dignes annoncer rEmngîle^^ capables 
aller recueillir conjointement avec vous^ la moif- 
fon du V ère celeBe ^ déjà avancée par vos foins 
VM travaux^ afin aufsîque le Dieu(h)dâ^ia paix 
terrajfe ^ foule a vos pieds > PE/prit d'erreur^ ^ 
dedi/corde^ çui depuis bien des ameés a t éebé 
d'aporter du trouble parmi vous . ^ue la ^r ace (c) 
de N. S. J. C./oit avec vous dms tous hstems^ ^ 
recevez le falut > que nous vous faifons avec autant 
i^ardeurquefi nous étions prejent mknsilieude 
vous . 

Donné a Rome le 1 2. Septembre ij^2^^ 

* 

KKf PP, en % CbriB . . • 

V^e très bumb, S/rv» 

F* Sigiiinond comme deflîis • 
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MEMORIALI 

U T I L I 

E N E C E S SAPkII 

TRISTI E CONSOLATIVI, 

Rifpetto allé Mijfimi délie Indie Orientait, &e. 

Compofti per Ordine de' Superiori, c lùpra 
Tiftanzade' Cappuccini Miffionarit nelle 
Indie : per il R. P, Norberto da Bar le- 
dmoi Cappuccino Miilionario Âpoft. 

MEMOIRES 

UTILES 

..ET NECESSAIRES 

TRISTES ET CONSOLANS, 

Sur les Milfions des Iodes Orientales , &c. 

' Drejfez. felm l'Ordre des Supérieurs fwr tinf- 
tance des Capucins MiJJionnaires aux Indes: 
far le R. P. Norbiert de Bar-le-Doc , 
Capucin Mijfionnaire Afofiolique des Jndes, 

A L UQ.U E S, 
De rimprimerie d'Amtoins Kossu 

Avec pe rmiffion. 

"*M DCCXLII. 
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AU SOUVERAIN 
PONTIFE 

BENOÎT XIV. 

ET À LA SACR£*E 

CONGREGATION 

DELA 

propagationdelaFoi. 

Pour les Miffions & MiO- 
iîonnaires Capucins de 
la Côte des Malabares 
ou Coromandel , de 
Pondicherys avec quel- 
ques autres Relations 
utiles fur la Miflion 
des iHes de Nicobar ÔC 
fur quelques cas à dé- 
cider en faveur des 
Miflîonnaires Apofto- 
liques de tous ces Pays. 

TRES-SAINT PERE, 

^■yiJ fij|M[ ROSTERNB 

9 pi^ds de 

S^^a Votre Sainte- 
1^^^™) té , le Frère 
No R BE R T de Bar • Ic- 



A L S O M M O 
PONTEFI CE 
BENEDETTO XIV. 

ED ALLA SACRA 

CONGREGATIONE 
El Propaganda fedb 

Fer le Mijjioni , e fer li 
Jidïjfionarii Cappuccini 
délia Cofta de'Malabari 
e Coromandel^ di Pondis 
chéri ; con qualche Rag* 
gualio in ordine alla, 
Mijfione delU Ifole de- 
Nicobar ^equalchecaji ^ 
da decidarci in favora 
de* MiJfionariiApofiolim 
ci di tutti quei Paejt. 

BEjiTlSS. PADRE 

R.NORBERTX> 
da Barleduca 
délia Provincia 
di Lorena , Cap' 
fHccino Mijfmario Apof- 




i 



Duc » Capucin de la Pro* 
vînce tie Lorraine , Mif- 
lîonnaire Apoftolique des 
Indes Orientales ^ pour 
obéir aux Ordres inviola- 
bles 5 par lefquels Elle lui 
auroic impofé , d'y remet-* 
trë les Ecrits qui pou- 
roicnt donner quelque 
connoiiTance à Ton zeie 
immenfe , au fujec des 
Millîons des Indes Orien- 
tales i pour s'acquitter du 
devoir auquel la Con- 
fcience l'engage , par la 
qualité de Millionnaire 
Apoftolique , & pour ré- 
pondre àl'ârdenrqu^il au- 
roic de fe facrificr en fa- 
veur des précieux intérêts 
du Saint Siège. Ledit F. 
Norbert expofe très- 
humbletnenc» qu'il au- 
xoit crû convenable i de 
préfcnter d'abord aux 
yeux pénétrons de Votre 
Sainteté , tyne idée géné- 
rale & précife des deC- 
feins , & de les propofec 
même en notre Idiome 
François » convaincu par 
expérience ^ qu'Elie en 



tûlkê délie Indie Orienté-^ 

liiproftrato agli Sdntiffimi 
fiedi di F. B. fcr Midire 
agli Jovrami e veneratiffi^ 
miComandidiKS.che fi 
degno imporgli di trafi 
mener le gli Scritti > on- 
dé AVer cogniziane dello 
fiato délie Mijfioni dette 
Indie Orientali i fer cem^ 
fiere al fmo eUvere , a cui 
rimpegna la confcienz.a in 
qudtitk di Mijfionario 
jipefiûUcûj eper tefiifm* 
fiiare Vardare di facrifi^ 
carfi agli prez.iofi interejji 
délia Santa Sede» etmil^ 
mente eJj?oneych'egli avreb^ 
be creduto necejfario pre- 
fentare a prima ginma ag^ 
li JgMordi peneirami di 
V. S. Ht! ide a générale i e 
frecifa de fuoi difegnis 
t metterli in Imee nel Jkê 
idioma Francefe , fapendo 
benijfimo^ cbe la S. V. 
intendje owearavigli a tutta 
lafonéa délia lingua , , che 
riufcira pin facile aW ef- 
priffme d^ fimimemi del 
fupplicame Oratore , chê 
fimilmeme prega peter li 
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comprend toute la force, mener ^in luccjotto la pro- 

Les Ecrits d'ailleurs s'ex- tezJorn glariûfk del nome 

priment la plupart avec dl Fl S.eomefrutti , CM 

lescarafteresdececceLan- di ragione fpettano alla * 

guc,à l'égard defquels il Santa Sede , e che pcr 

fouhaiteroit pouvoir ob- ei6 fpera , che li degneta 

tenir la permillxon de Vo- d'un clément tfmo accogli^ 

trc Sainteté de les confa- mento t bemgno fgnardik 

crcr au Public, fous fon dalfitaStifrempTnme. 
nom glorieux » comme 
des fruits qui appartiens 
nent par tous les droits * 
au Saint Siège. Il efpere , 
Très-Saint Pere » 

vous daignerez fouffirir - 
qu'il les reftituë au pied 
de votre Trône fuprêmc. 

LepremierOuvrageeft ' Im frima Opéra è di^ 

dirigé en faveur des Mif- ntta infavere de* Mijpe* 

fionnaires Apoftoliques , narii ^fofiolici , fer far 

)K>ur Lear faire compren« lore rifiènere cio » che de*^ 

drece qu'ils doivent con- veno fare prima di par^ 

fîderer avant de partir tire daW Europa^ e cio 

d'£arope : ce qu'ils doi- che devon offervar per il 

Vent obfervcr pendant les viaggio , e quelche pojfo^ 

voyages , & ce qu'ils doi- no pretendere nel Inogo 

vent prétendre dans les délie Miffioni. ^ 
Miffions. 

Le fécond Ouvrage La féconda conjlfle in 

confifte en huit Difcours, otto Sermons récitait neW 
prêches dans les Indes, en btdàe afifwnri de, Marti , 
laveur des Morts , dont le cui anime fm in Tnrga^ 
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les Ames (ont retenues 

dans le Purgatoire : ma- 
tière nécelTaire , furcout 
aux Chrétiens des Indes , 
addonnez aux fupcrfti- 
tions , jufques dans les 
horreurs du Sepulchre. 

Le troifieme eft un 
Diurnal Chrétien , en fa- 
veur fpecialemenc des 
Marins , qui a été drefle 
fcloa le befoin qu'il en 
auroic reconnu dans Its 
différentes Miflions Apcf- 
toliqucs , conformément 
aux Rits de l'Eglife Ca« 
tholique , Apoftolique 8c 
Romaine , aux Ordon- 
nances Royales > &v cou** 
tûmes pieu(ès« 

Le quatrième efl: une 
Apologie du Contrat de. 
Fondation pour un nou- 
vel écabliflèment de Reli- 
gieufes dans la Ville de 
Pondichery » aux Indes 

Orientales , que M. l'E- 
vêque de Saint Thomé > 
Portugais » n'a pas voula 
aprouvet , dans laquelle 
pludeurs queftiuns du 
Droit EçdelSaftiqufi > pea 



tarlo ; materia neceJfarU 
majpme agli Crijliani In- 
diâm , dedin dlleffiperfii* 
zdwti fin negli orrori de' 
Sepolcri. 

La Tcrzia è un Gior- 
naU d'eferctxii Chrifiiani 
ingrazjia,fp€cialmsnte de* 
Marinari y fecondo tl bi-* 
fogno ojfervato in diverfe 
Aùjftoni Apofioliche , k 
temrede' Rini délia Chie^ 
fa Cattolica , Apoflolica 
Rmana , ed é^U Ordim 
B^di , € fie cofinman^JB*, 



Le quart a è m* Apo-* 
logia del CoiUrd$e0 difo/u 
daziotte fer: mn novella 
fiabilimento di Religiofe 
nella Citta di Pondiche^ 
ri nelle ImUe Orientali ^ 
che Jllanjign. Vefcovo di 
S. Thome , Pertogbefe ^ 
mn bs velme apprevéïre^ 
Qui trattafidimoUe qnef- 
tioni toccanti il dirittê 

MccUfiafiiç» 9 poea cmtfi 
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communes font traitées , 
pour faire comprendre ia 
ji^ftice dudic Contrat , 
attribué à l'Auteur , qui 
a écé nommé Supérieur 
defHices Religieulès* 

Le cinquième Ouvra- 
ge , ce feroic de faire un 
Livre en faveur des MxC" 
dons des Iiides Orienta- 
les, où fufTent rafTemblcz, 
COUS les Décrets j Confti- 
tttcions 9 Préceptes ordon- 
nez fur les Cérémonies 

Payennes & fuperftitieur 
Ces .de ces Egtifes éloi- 
gnées : afin de faire com- 
prendre à cous , & à cha- 
que Miifionnaire, com- 
ment ils doivent fe com- 
porter ? Ce q^ui leur eft 
permis , cc i^uî leur eft 
defenda 9 ce qui eft tolé- 
ré & non commandé ? Ce 
qui peut s'obferver 9 . les 
moyens de réuffir à con- 
noîcre les Tranfgreffeurs, 
de quelle manière doi- 
vent agir les Miifionnai- 
res qui obéïffent invio- 
lablement au Saint Siège > 
àrégarddo coaq^ui refu* 



ciuto in éjucl Paefi , per 
far conofcere la ginfiiùa 
di ejfo Cantratto , éUtry- 
buito alP Autore , che tfè 
ftato nominato Supcriorc 

La ^uinta è tm progef* 

to di formar un lihro in 
f avare delU Mijfioni dflU 
Iffdie Orientati 9 im cni 
fojfero racolti tutti H De^ 
çrtti , ConftitHTiioni , Pre^ 
cetti , ed Ordinifipra te 
cerimonie Pagane e faperf» 
iizdoji di quefie Chiefc ion-' 
tome » affine di far cenofi 
cere d cadaun MiJJiona^ 
rio , corne dcve fortarji : 
de ehe 1ère è permjfe, 
preiHre y tellerate y e nen ' 
commandâtes cio che puo 
effervarfi > i mezjU per 
conofcere facilmente U 
Tranjgrejfori , la maniC" 
ra con cui dcvono epera» 
te U Aùffienarii cm iti^ 
violabilmente ubhidifcono 
dla Santa Sede y rigHar-- 
de a cfueUi cbe ricufam 
di fottometterji y non con- 
fermandeji manifefkamen* 
te^efevM tergiverfoMme. 
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fent de s'y foûmettre , en 4 eU che fi a trefcrim foi^ 
ne Te conformant pas vî- topena di fcomunica lar^c 
fiblemenc Sl fans tergi- fencentix ; cofi pure trot" 
verfation à ce qu'il pref- tafi d'altri funti ejfcnzia- 
cric fous peine d'Anathê- H, Opcra che farrebbe 
me Lu et [entent U ? Ain h utiliJJJma , a qtiefia por- 
des autres Articles eflèn- fiiondi Chiefatanto agita- 
tiels : Ouvrage qui feroît ta da piuanni; quinài pot^ 
très-utile à certe portion trebbefi ragionevolmente 
de l'Eglife agitée depuis prefum&ech' efaariverà 
plufieurs années : quoi- ad ma perfetta concordia 
qu'on pourroit raifonna- per U pubUcazSom effet- 
blemenc préjuger qu'elle tiva de' Décrété mandati 
parviendra à un parfait aile Indie fulla fine delU 
accord, par la publication 17,9. ^uefio libro non 
efFeftive des Décrets en- fembra altrefi men van^ 
voyez aux Indes Orienta- ^aggiofiperJhfienmteVefi'^ 
les, fur la fin de iji^. tuzione , di cui itempi 
•Mais ce Livre propofé , pajfati ci canvincona , cht 
ne nous paroîcpas moins ne mem ma faggia vigù* 
avantageux pour en Ibu- lanzA pno fidarfi d'nna 
tenir l'exécution ; les tems fincera ubbidienz^^ 
palTez aprennent à s'en 
défier avec une fage vi- 
gilance. 

Au furplus , très-Saint // predetto Fr. NO i8- 
Pere , le F. Norber t , BERTO non fa altre ; 
ne fait que reprefcntcr BeatifimoPadre.che umiU 
humblement fes foibles mente rapprefentare al me-^ 
idées , offrir ardemment m U fue pèvere idée y e «f- 
fcs chetifs travanx , & ferire con z.elo h fue qua- 
montrer confidemment à Inn^ne fienefatiehc , € tfw* 
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VOTRE SAINTETÉ fidentemme 
qu'il eft difpofc à exécuter S. ch'egU c Mfpojio ad efc- 
fans aucune crainte , vos guire cnfaggUfmtnH i 
Ordres, avec la fidélité la Sâmijfmi Oràini , colU 
plus exade , avec le zele plu efatu fedelta , e roi 
le plus infatigable , avec fim ardente infianemle 
la foâmiifion la plus réf. zelo, colla pin umile rif^ 
peâueu^. pettoz^a fomejfione , di cui. 

figlerifiea col baccio de , 
ftntiffimi pieM^ 

ji Rome ce 6. Mai 1 74 1 . Roma 6. Maggio 17 
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EMINENTISSIMIS 
ET 

REVERENDISSIMIS 
D. DOMINIS. 

CARDINALIBUS , 

IN SACRA 
CONGREGATIONE 

FIDEI PROPAGANDiE 

PRifSIOENTIBUS. 



7 il « 



AG lii 

EMINp NTISSIMI 
E 

KEimRENmSSlMl 
SlGNORl 
CARDIN ALI 

DELLA SACRA 
CONGREpAT^NE 
m PROPAGANDA' 



EMINENTISSIMI 

ET REVER£NDISSIMI 
POMINI 

CARDINALES^ 



MMiNENTISSim 
' E 

REF'ERENDISSJMI 
S IG NO RI. 



R. NORBER- 

Tus â Barro 
DucOyCapu- 
cîtifîs Miffio- 
narius Âpoftolicus ex In- 
Ocienulibos > in Pla^ 




R.^NfMtSER» 

TO da Bar le- 
duco Cafpuc;* 

vincia di Lorena e Mif- 
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gâ Malabarenfi , Provin-* biHe OrimaU mlU Cûf- 

cix Locareiue Àlumnus : ta del Malabar , in ojfe" 

uc SacHB Çongrcgadonis ^uiofo atteftato délia fcde- 

de PropagandI fidc prîc- le ubbidicntf dwuta A 

ceptis, pluribus abhincL commandi di codifia S O" 

annis, omnibus Miffion- cra Congregazàone già da 

nariis , multories publi- molti amti , e fi» voln 

ce fignificatis , fideliter publicamente Jigmficati a 

obediat. Uc pariter Mif- tfitn Mijfionarii di quel- 

(ionariorum fui Ordi- U parti , infegnito anche 

nis in pr^edidâ Miflîone aile iftanKje a Imi fatte dai 

collaborantium, pteçibus Mifionarii del fuo ordine 

ilU apprimè faÔU , in in det téié^m ^^^'''^^'^ 
quantum poteft , & débet, e finalèéiMSfper fidd$jfa^ 
rerpondeat.,:.Ut; tandem re agi' interni ftimoli di 
^ûe^oèiliiis fecretis con- fua cofcienx^ , nmilmente 
icicnti» incunâanter in rapprefetOSédrettee perfi 
Pomino fàcisfaciac , Vcf- picace giudizjo , e janta 
tcarom Emincntiajrum , deU* E. E.KF. aU 
&aeverendiffiniaramDo- «unir e^e > ^he foÊ^kki^ 
tninationum > perfpicaci ne , anzi necefario , rijit' 
& jufto )a4îa<K9 fummg^ jvere e ftabilireper la tran^ 
que zelo , quacdam coct- jjmillitk e fregrejfo 4eU^ 
gruè , immô neceflariô MiJJioni Orientali , h 
rcfolvenda ûabiliendave ^quali cofe t fit te per evi- 
pro Miflionum Orienta- tare U, cotrfetzJone a #r# 
lium tranquillitate& pro- principali Capi ridtê^$. 
greiTu , humillimè expo- 
lût, ac enixè TuppUcat. 
Verum ne materia trac- 
tanda , appareat confufà ^ 
mom hocpe pMfisM 
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gotium • ad tria principa- 

lia eft redudlurus capica. 

PRIMUM CAPUT. 

Exponet Epiftolam ab 
Indiis Oriencalibus , per 
manus fupradifti Orato- 
ris ad Sacr^ Congregatio- 
nis de Propagandâ fide , 
Eminenciflimum Ôc Rc- 
verendifTimum D. Cardi- 
n^iem Praefeâum , ntc 
non ad bxnnes Eminen- 
tillîmos , ac Reverendif- 
fimos D. Du Cardinales 
tlianfmiflàm: qitâ Mi(l 
lîbnarii Capucîni , ergà 
certam & antiquam dim- 
ciilcatem 3 quafdam mag«* 
ni ponderis rationes y hu- 
milimè oftendunc » uici- 
mamque fuppUcicer de* 
dfionem pofcunt , ne 
fcandala crefcanc in infi- 
oitum : & ne infirmi ac 
tenebrofi InBdelium ac« 
que novorum Clirîftia- 
norum Ecdcûx Orienta- 
lima Indiaram, ocuIi> 
Evangelium pacis, utodi- 
hiliam foncem inexhauA 



NEL PRIMO CAPO. 

Si daràl'cmre difpié" 
ta Lettera irsifmejfa 
dalle Inàie Orientait fer 
mani delV OrsUari allé 
£ E.rr. nella qiaU 
i Miffionarii Cappuccini 
rapportam alcune ragio^ 
ni di mûUo pefi circa 
ma certa antica dijficoltd, 
c ne fHpplicano la finale 
deci/kfte > affinche non fi 
aarefiano in irfinito gli 
fiandali y ed i deboli > t 
caliginofi ochi degl* Jnft^ 
deli , 9 dé novelli Criftia^ 
ni delta Chiefa Orientale^ 
non fi)Jpemno , 6 dian(î à 
'credere ejfere il f^atigelodi 
pace un feminario di odto^^ 
fi difpm. 
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tum difputatiôtittm éxiC- 

riment , aucprobrofè fut 
picencur. 

SECUNDUM CAPUT. NEL SECONDO CAPO. 

V. 

Novam annuntiabîc Darà Raguaglio délié 

Miilîonem , in quâ olim nuâva MiJJione gia pian^ 

Miffionarii Lufirani di- tatada Aitjjiorjarn Porto^ 

viog? Icgis verba femina^ gheji , ora ajfatto sbbando^ 

vère;at illa nunc eft pror- nota; tatmeme che nm 

fùs dcreliéla : ita ut nul- Ji trova prefentemente in 

. lus ad^c Ëvangelii Minif- cffa édcun oferano Evan^ 

ter» ad fpiritualianiUDia geliez 9 cbê coltivi e fiahi^ 

obeunda : fi ve pro Chrît lifca i Chriftiani mllafede 

tianis antiquitùs baptifa- Cattolica , 0 converta allé 

lis in Religione Cacholi- medefimé gU J^êdêli , i 

c& ftabilimdis : five pro quM mn efercUândû edh 

Infidelibus ad Chrifti fi- "verun atto efieriore di Re^ 

dem opcimas difpofiûo* ligione profané y fono fer 

fies habencibus 9 inftruen- €ii difpojïtijftmi éd abhréc^ 

dis : ut potè nuUum Reli- ciare la Catùlica fede ; on^» 

gionis prQphana^ excerio- de quefli non mena che i 

rem gerentibus aâum ; Chriftiani defiderana ope'* 

ideô illi ficut & ifti cxqua- rarii Apoflolici , come da 

litcr ÂpoftoUcos pcrop- teflimonii degni di fede , 

cane C^r^ios» ut tefti* cbeji éddetrémo y fi fark 

moniis fide dignis infrà vedere ; il peggio fi è ehe 

fubjiciendis demonftrabi- i Mahometj^i peco dé ejfé 

tur. Sed quod pe jus eft $ diftami , upeano e minéC'^ 

& omni attentione dig** ciano di entrarvi per focê 

2ium> Mat^iuAÇtdoi o ^ Crij^déf$i fi lufci 
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diââ Miifîone non mnU 

tum diftantes , in eam 
concendere proponunc , 
' ac tninantur : fi Reiigio 
Chriftiana^parvo tempo- 
ris fpacio y' ad hue renia* 
neat dereliâa^ iftud equi- 
dem ulcimum certo cont 
tabit. 

TERTIUM CAPUT. 

Certa compiedetur du*^ 
bia , quanim refoludoneft 

palàm fignificandx , funt 
veracicer neceâàwe : ne 

jiifterîd imprudenter fe 

jppi4^ cian aninoaram 

4amno abutantur,ut quo- 
^madam praxis nos édo- 
• ^€|itt , ac in ociilia iioftrir 
ftetic : licet gravîbus mo- 
tivis& rationibus in qui- 
dam parce eam effe iiUâ« 
tam 5 aiit incongruam, & 
kliquoties damnacam , 
(îrobare nifus faeric ho»' 
miilimas Oraror , qui 
tria diâia Capita , diftino 

m bcevicer anâahic fo« 



f4 

Mcbe dirilktâ ti Mm* 

donata la detta Mijfione y 
corne fi farà chidramenfg 
cofiare : cio che è degm 
di tuna rattcnxàone. 



NEL TBRZO CAPO. 

Sf efporranno alcuni - 
dmUrii y la rifilfiKime de* 

(jHali da, notificarfi a tutti 
i MiJJiomrii y è emina^ 

fojfano ejji frudentementc 
frocederc nelT efercixia 
del lerû jifofi^écû Mimf^ 
UtOy e nm fe n$ abufina 
con fiandAfo i e pregiudi-*- 
ci0 dèUê éi mm \ eom I0, 
praties di dlcÉmi ha di-- 
pmftrata » e l'Oratore ha 
cm frefrU nhi wdmo » 
qnmtttmèiue fiajî sferzMo 
d'emptêgnarUye confmi , 
9 grém mêdvii ê vsldê' 
ragioni cemhitterla , eeme 
in ^ualche parte illicita » 
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liîs • ne lïioleftîam verè fenfo e&mUmma \ 

imprudentcm , potiuf- ^uali materie faranno 

quant de&iitiones maxî* ddl' Oratûre €olla bemg^ 

mè opta cas , & pro fidei M permizJone delP E 

puraî diiautione firmas , difiintameme , e bre^' 

iilcimà manifeftandas » vementetrattate , per non 

generet \ prout e>c diâis , ncéirt^dU , 0 ritardar ta^ 

& ex dic€ndis , femper in lora con la proUJJîta per la 

Domino > func judicatu- fiahiU dilatatione délia fe^ 

ri » Sacne Coiigrcgarionis de veréi;ficeome da efuantû 

Emînentiflîmi , & Reve- rOratore ha ejpofto . e far a 

rendilEmi Domini Car- fer efporre , verra in Da^ 

dinales. ' mimgimdieatûd^alU'EE. 

f^F', fmés Deus^ é'c. 

PjRJMUM CAPUT. PRIMO CAtO. 

Koc igimt capite i ' thw ime^nt POrmeA 

EpiftolamEminentiisVeG te in cjneflo capo riveren* 

tris > manibus tradiram a temtme efforre aW Emu 

Miffionariis Indiarum 0« fitnxje vopre h Letterâ 

rientalium Capucinis,hu- confegnatali da Mijfiona-» 

millimè prodere débet rii Cappuccini délie Indie 

Orator ; hsec autem EpiC- . OrientaU , ^uefla Léttera 

tola , jàm à pluribus an- da pin anni fuinviata agli 

nis y ad Eminentiflimos Eminentiffimi délia Sacra 

SacneCongregatiomsPïro- Congregaziûne de Propa^ 

pagandae fidci Dominos ganda , ma nonpojfono fa-- 

Cardinales fuit dire£ta, fere i/upplichevoli JïSJJio^ 

tedSàsm Ktiffionarii fup* narii^ fe fia fmefta Leetera 

I w 
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plîceSjUtrum ad Emînen- 
tiarum Vellrarum cogni- 
tioncm pervenerit. Ref- 
ponfionis jàm dudùm op- 
tata: , ôc decihonis lam 
nccdTavix filentium , ra- 
tionabile gencrat du- 
bium : iftud vero dubium 
Miilîonarios impellit, per 
manus Oratoris , fecuri- 
tati confulere : ac fecuri- 
tas perfed:a quomodo fé- 
liciter advenircc ; fi firma 
& inviolabilis femper in 
fufpenfione lemaneat de- 
finicio ? Nuiic iftius Epif- 
tolac verba prcemittimus , 
aut potiùs hancce Origi- 
nalem ^Hrlurimus Epifto- 
lam , Sigillo Hofpitii Ca- 
pucinorum Pondicherii , 
confignatam , & ab om- 
nibus hujufce loci Milïîo-i 
nariis fubfcripcam y utî 
videre cft in fcquemi 
Folio. 



venuta alla Ioyô notiua , i / 
non aver mai dopa lougo 
tempo fentita la bramata. 
e tantonecejfariadecifwney 
mette in un ragionevolc 
duhhio ; un tal duhbio ec" 
cita i Mtjfionarvi per mezj* 
7^0 del prefente Oratore a 
procHrarne la ficureTJUt , 
ma came fi avra una taie 
ficurez.t,a > se fia fempre 
fofipefia ma tal decifione f 
Premettiamo per tanto le 
parole di quefia Letcera , 
h a meglio dire l'Originale 
ftejfofigtllato colfigillodeW 
Ofpicio dé* Cappuccini di 
Pondichery , e fotto fcritta 

da tutti U /iiifponiirii di 

quel luogo corne nel fine di 
éjuefia fcrittura apparifcç. 
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Um \ trigintà cir- 
citèr annis , Patres 
Capuctni Provîn- 
Turoncnfis Alumni , 
MilHanarii Apoftolici Pon- 




VY EdendoiCappuc-' 
eini délia Prù* 
vîncta dt Turena 
Afîjfionarî j^poftolicî efif- 
tînti nelle Miffienidi Pofh 

B 
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dicKerii , in orâ Coroman- 
del, exiftentes, fpe fuâ 
fraudenrur , ôc non fine 
' animi dolore , laboris fui 
fruûus, in manus aliénas, 
quotidiè tranfire cernant; 
manutencione quâ fiuun- 
tur quafi ab illo tempore. 
Patres Societatis Jefu^qui 
MilTîone Siamenfi eveiiâ , 
Pondicherium appullî, Ma- 
labarenfium Paiochiam , à 
diftis Patribus Capucinis 
jam à multis annis conf- 
titutam , excultamque tùm 
vijtiàm dolo^fi-ivolis quip- 
pè rationibus allegaris , ar- 
ripuerunt. Didi Patres Ca- 
pucini rem in Sanftâ Sede 
femper pendentem , & hac- 
tenus , qualecumque de- 
dcrint ftudium , indcfini- 
tam , videntes , nec ullo 
à tôt annis inter fe ipfos 
reperto , qui tali fortafTe 
porentiâ perterritus , Emi- 
nentiis veftris , jus fuum 
aufus fie çxhibere ; cura- 
rèque , ut manus ultima 
huic negotio apponeretur , 
& in Patrum fuorum la- 
boi-cs iterum Capucini in- 



dichery nclle Spla^gie dl 
Coromandefy chejoho dclufi 
dtlU lorofperan'^y e con do-^ 
lore mirando ychc i frutti 
del fito j4poflciAio pajfano 
ail* ait r ni mnm^efe ne 
funno belli aW altrui fpe^ 
fét : per la miintitentione 
che godono liopo un tal gU 
ro d'anni i FP, ddlàfZorn»^ 
pagnia dl Gefn , i c^uall 
per le vicende délia Afifit 
fione di Siarn , di la par ^ 
titi , e venuti a Pondis 
chery , con fraude , in^ 
gano , e violenta , aile- ^ 
gatid ^ fempre ra^iofiifrî^ 
vole y Ji fi no ufitrpata la 
Parochia di Alalabar , 
plantât a gia da moltî an- 
ni da Cappuccini , e con 
dVigenza coltlvata \ i dit i 
Citppucclni vedcndo tutta 
vîaindecifa ttna pender.z,^^ 
la (juale hvnt/o portât a, 
avanti la Santa Scde , e 
non trovandofi chl da tan^ 
tî anni atierritto peraven^ 
titra dalle pi'Apntehl^ dl 
CjtujH Padri , abbla avu- 
to (orraqîodi prodttrre ail* 
Emînentie vofire il pro^ 
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troducerentur. Qjia decâu- 

fa dicU Patres , ne ilefi- 
derio fiio abfolutè > & 
perperuàmfraudencur ; tiec 
non in porter ù m opus fuuni 
evangclicum ^ quodam da- 
te folatio, valeant exer- 
cere , ad Sacra m Conere- 
g^tionem adhuc recurfum 
habere ftacuerunc ;'fuppli. 
.* citèrque Emincntias vefhas 
rogant , & enixè petunc , 
ut jme fuo amiquo» pe- 
ctcioneque juftâ attentis , 
mandarum impertiatur , uc 
qui ab ipfis Capucinis , 
olim fuerutu expiaci & fa- 
cro fonte cxpiantur Gen- 
tiles , (\xx y vcluci antiqui- 
tùs rubjicianiur jurifdiâiio- 
ni , ut poffinc novas illas 
Plantulas eodero fpiricu ad 
fauRi. finem dirigere qno 
cas Chrifto penuerunt : qui- 
bus facile dcmonftrabirur , 
non obfcrvacu inipoilibile 
eilè Decrecûth Emine|>tif- 
fimi Caulinaiis de Tour- 
non , fiiper Riribus Ma-, 
lâbdrenfium ; quod cotiès 
futili ratione conclamatum 
eft. Major eciam ia Fide 



dl ultimart quefto negO'^ 
'^9^ t introdurre di nuovo 
4 Cappuceini M* ifirct^ 
Cîzio e imple^o in eui 
fi fono fegnalati i Ifirfi 
dri : qmnii ftr mn 
der efft Fadrl Miffion4'^ 
ri , in perpétua il fno dfi* 
fidtrU rtndutofrufir49tiê$ 
e per l*avenire poter im^' 
pi^garfi con qualçhe filUf' 
vo al y»a MUuJisrk^Ji 
fono JUterminatl ii fêt 
ricorjo , e umllmente fup' 
flicéir l*£minifijUe voftre 
€9n ^HâtitQ calête jfmo Uff0 
ifpirare la gîuflizjd délia 
caufty r înftantemente prC" 
gm le Eminentus mojha 
che avendo confîderazione 
ail* antiquo gins , e do- 
manda mvlfo gmfia fi \ 
dt^nifto ^rdînartchi efuti 
Gf^tlli y i quali fono fia^ 
ti fin dalla prima inflU 
tuT^cne délie Mijfiffniy fU 
no id dî d*o(Tol hattet^z^a^ 
xi da CdppHcçini ^ fieno 
anfche per favenire in 
o(^m tempo , corne fi efem'» 
pre cofiumato ffgga^i alla 

6 X 
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propagandâ (labirur acmu- gturis didone di efjl Mif- 

lacio 9 uec non ^acilior ad fionari Cappticcwi per po* 

BapcifmuniGenciiibus pan* ter meglio cnltivar {fuelle 

derur via , videntes fcili- Plante , e incarninar plu 

cet y ic poft convcdiouem, aievolmente ^ftei Isleofiti 

non Jefuîramm^ciuod roui- al fine ^ per cui vengoni 

tî riment , M Capucîno- regeneratî a Gefu Crîfto. 

rum juiifdidioni lubj'cien- Co7i cio fi dimon^rera aW 

dos fore ; quae fi ab Emi- Efntne?ine vofire , ejfer 

nenciis vcftris benîgno fa- facWffimA l'offervan^^ 

voie audiancur , diéli Pa- dcl U^ccreto dell* Eînl- 

trcs Capucini > Deum op- nentifiimo Cairàîmle dî 

rimum maximum cnixc ro- Tourmn , prpra i T^iti 

gare non ceirnbuuc , ut cas dcl A f^lal'ar , contra ctii 

incolumes icrvare digue- ta^tc volte cor* in[tififtcnti 

tur. Darum Pondichtrii fub ra^iom , fi e ofato rida* 

Sîgidô hujufce Miflfionis. wa>€, j^ccordandopcjuarj" 

Die i4.Januaiiianni 1740. to fi defidera ^ fi vcdra 

und piit illnfire gàra a 

, F. Domînicus à Valcn- ^ ridurre él BattefimoîGen^ 

tiâ , Pomiich. Hofpitii Su- /i//, vedmdo che dcpo Lt, 

perior MilTîon. Apoft. loro converzjone non fono 

F. Chiifiïftorons de Caf- fiqoetia G fnht^ tanto te» 

tcl-Sanaf:!i , MilL Apoft, rhuti , 7r?.i •ôttopolll a \i 

Capucin us. giuridizjiQrje de Cappnccï» 

F. Hipolitus , Provincisc nîperiraXjadidtoéimatt. 

Sabautiia: Alumnus Cap. Chc fe VEfnîrfenfte voftre 

MilTîon. Apoft. fideqnframiobem^^namen* 

F, Ludovîcus Andinus , te afcoltare qutfie tftafim 

Cap. Miftîon. Apoft. l^Cii detti Cappricctni non 

I itjferano mai di prcgar 
* 
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5. 7). M» per ta fettce Itnro confervazjone. Di Port* 
diclocry figillata col Sigillo di quejla Mljjmc , a di 
14. Jennajo 17 ^ét 

m 

F. Dâmenico da VaUnz^a , Supcriore del Ofpizjo 
di Ponâtchery ^ e Mijfian. ApOjt. 

F. Crifoflomo da d^el Sarrajino , Cappui. Mlffm. 

F. fppoUto du Savoja^ Cap. Mljpon. jipoH. 
F* JLudûvlco tAi gcrs , Cap. Adijfwn* jipo^. 



F ACT.A 
Quibus Mifiionario- 
rum Capucinoruni 
Pondicherii lupra- 
dii^a enucleacur 

UM fît Summi Pon- 

j tificisBENEDICTI 
XIV, divinirùs ac fclîcirèr 
regnantis mens Oratori bé- 
nigne verbis exprclTIs pa- 
refaâa , uc gmnia qux in- 
ducere quéunt ad Fidem 
pur?.m in 'MifTîonibus In- 

diacum Oiiencaiium ; pio* 



Iqual î fpiegano cbia. 
ramente lu Le t ter a 
de Mîjjîonariî Cap- 

. puccim di Pondis 
cbery. 

AVEN DO il 
Sninmo Pcntcfice 

BENEDETTO XIK 
felieemfme rrg^iante ef' 
poffa la fia rncnte rill* 
Oratore^ e henignamentc 
feniofi efprejfo y che mena 
in ifoitto tutto^cio , ch€ 
pHi^giovare alla propa^ 
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j^gandam » & ad pacem ve- gazjone délia pur a FeJe 

ram inter Operarios Apof- neh*^ndie Orientdli , $ 

tolicos ftabiliendam ipfius fl^^btlîre la face fra gli 

prodancur fcripcis. Cum jipoftolici Minifiri , ed 

parttèr fit mandatum à Sa- avendo p4r%fnif% U Sa* 

crâ Congregatione Fidci cra Con^reqaz,ione di prO' 

propaganda? Millionariis paçandacojnandatoà Aiif^ 

itnpoficum , uc omnes MiC> Jtonari^ ehe fieno efaita* 

fionum difïîculcares Emî- mente efpofte agit Emî^ 

ncncilïîmis Dominis Car- nentijfimi Slgnori Cardi^ 

, dinalibus hujufce Sacrae fiali di queUa Sacra Con^ 

Congrcgatiortis fcdolo rc- grega^ioni tune U diffi»^ 

ponantur , liis quidem at- co'ta délie AiîJfionL In 

tente praepondctatis, débet efecuzione di Supremi 

httfnillimiis Oracor , ulcrà Çemandi ^ deve VOratore ^ 

hancce Epiftolam , fe£ka oltre la prefertte Lettera y 

enucleare , quibus latiori fmldoLtre l fatti , per cul 

& clariorî modo MiilÎQna- vedaji in awpU , e pa^' 

riorum Capucinorum pa- tente ferma la ragioMevo-" 

teanc hic poftulaciones. lez^a délie demande de 

JUiffiinari Cappuceini. 
Ne veto futilîa iiicon- *Per non efparre fero 

grnè revclentur, aut à pro^f- cofe iriffujftftenti ^ e poco 

crîpcis ineptè r^ccdac ex- dîcevoliy e per non oltrc 

pofitio,adunam dum taxât paf?ari i iimiti prefirit^ 
quxftionem refolvendam , tutto Vajfare farà \ri-' 

tocum hocce negocium te- dotto alla declfione d*u^ 
digère nicetor» Sêmperom* na fila quiflione » e col 

ni cum revercntiâ , Se abf- dovuto rlfpetto , e fenz^ 
que ullâ partium offensâ, offandtr le partie fif^''^' 
fie qd^ftio noftra cifor- fna cofi U nifira ^uij^ 
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Opuctni tanquam pri- / OffwArd^ tmm 

mi Miffîanarii Pondiche- Mtfftonari pm mntiebi in 

riî in Ora Coromaiidel» Pondichery nclU Cofic di 

debenr ne iiabere cttram Cormmdel , dtvono eglU 

Pavochiac Malabariamejuf* no éivere Is Cttra âMé^ 

dem loci , co modo quo ParrochÎA de MaUbari 

declaracur per Litteras au* d$l iMgoficffù^ nelUfir* 

thenttc^ias à Sanââ Sede ma che ven^onû Àichlûré* 

concédas , àc per Deere- ti tall d'aile Lettere au^ 

ça à Saciâ Cojigregacion^ tmichi dalla S. Sedè 

emanata, ira uc al^i Mif* concedate , è da fZ>eeri$i 

fionarii pofteà appulfi ne- emanati delta S , Congre^ 

queanc primos à àxâl Cu- gaz^îone , In modo che gli 

râ rcmovere, snconfuUâ altri Jkfi{Ji(fétri venuH 

5an£kâ Sedcauc SacrâCon- dopo y non pofano dédia 

grcgaiionc ? dettu Cura rlmovere i ptit 

anzjianivtnnti prima, fenm 
XA faputd dilU Sâcré 
Congregazione > 
lAâ unicâ qu«efl:ione li« Spiegata apertamenU » 

quîd6, & explicité re(b-. è dccifachiaramentiquef. 

lurâ , nuilus equidem am- ta ttnica ejuiflîont , non 

bigcndi locus fubfiftet ; dif- faravi pin Inogo a métier , 

cordiarumque PonJicherii in 'campo dnhbjt ècaviU 

P. Jefuiras intcr , & Patres lazioni , è fi tronchorann» 

Capuciiios propè infinita- dalle radlci le dïjcordie 

rnmdeftrueturocigo.NiliiU nato Frai Padri Cefultl 

ominus cum in primo ocu- i' Cappuccinî , le<]uali fom 

lorum idlu cunftls nulla no ^rej^o che i? fixité, Pcr^' 
crgà hancce didana qu^f- ' cho pero à prima vifia » 

tionem refolvendam appa« non fi jà il fohdamento 

reac ambiguicas ^ illius et- de! dulbio per qucfia detta 
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go (ons aperiendus eft , 
proac neceflàrium vide* 

tur , ad Epiilolam fupra- 
diâam Capucinorum me- 
lius inteHigendam. 

Inprimis omnium diffi- 
cuhacum radix tàm proten- 
ta înter Patres Capucines 
& Parrcs Socîctatîs Jefu 
Çondicherii cxiftentes , ex 
hoc precipuè fundamento 
defigtiato in capite Epi{l 
to\x nafcitur , quo<i ïftis, 
vidclicct^è Siamcnli Mit 
iîone ejeâris , & Pondiche- 
lium appulfis , incunâan- 
ter amicc, ôc gratis > Hof- 
pttii ) Ecclefiasque aperiunt 
Januam Capucini: (ibique 
invicem roro tempore,quo 
ftanchic tanquam advenue» 
mulca pacis prasbenc (igna , 
eo moilo niir> riivi ccnen- 
tur Evangelii Pr^concs^ At 
poft quamdam annorum 
rcvolutionem , cxurgir în- 
ter co? maxima diflciitio , 
6c perfeverat u(que ad ha;c 
tempera . quia Revcreiidi 
patres Jcfuita: , licèc adve- 
ncrinc ultimi , Capucino- 
rum Mii]ioncm bipartire 



quifiione , fia bene pilirê 
alla forgerite , come è nt* 
ceffiyto pcr l^intelUgenzja 

ddla faddena Letura^ 

# 

Prîmarnente la radia 
di tut te le difficolta in* 
firte % è crefiiutÊ frà i 
Padrî Gepthi , e Cappue^ 
cini di Pondichiery , nafce 
da (juelio fondamento % - 
principalmenti accttinat^ 
ncl c.ipo délia Lettera ; 
che i Padrl Gefuhi , ef^ 
pulfi dalla Miffione di 
Siam y c uciintl a Pondu 
chury , i Cuppt/ccini con 
tutta amorevole^a^ e fen^ 
Za Vêrun initreffe^ e 'alla 
buo>?a 5 ammcttono ml 
loro O/piz.iot0 ncllaloro 
chtefa ; e per tutto éfuel 
tSfnpo^ rhc /tlher^ova ivf , 
corne forafiieri , ricevono 
tutti ei trattamentî ^ s 
convemente . ^ujll fi conm 
vengono a Afinijiri dcl 
Fanj^clo. Véijffti foi aU 
CHfti antii > inforffe trà di 
loro non picoLt conte fa » 
chc dura tutta via , p>cr 
che i Gefifiii nêvl O/piti > 



• 
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coîumtur ,.utipfimctrcma* tentdno dî dkikUn 

heanc tanquam Miflîona- Aftfftone de Cappumm^ 

rii Parochi i nunc vero pei- e fi sfûrzdfw dl rcflar ejjt 

. manatcntîoné , iftam mag- cowe Miffionari Pa-nochu 

tii Pamsfamiliàs Vincam Oqçddi.preundmpd'tffitt^ 

' Poudicherii fuâoiibus Ca- i foU Mîffiona'lîn cjnef^ 

{)Ucinoruxn piiooitùs excul- Ja parte ^ e fitcngono cjuff' 

tara» rerinent, ut tanquam té Mijfionecomt fua pr^ 

fo\i MilTîonaiii in h ic par- p^ia-jifiiAndo cfuefta ï^tgnd 

ic exiil inc : ^ (îc Capuci- dcl ffrand Péidre di Fd" 

nis Milïîonutn Indiarufn 9nî^lU e ^am co ffenti^ 

Oricmalium clauditur Ja- e Jitdpri de poveri Cdp» 

nua. Hoc aurcm,licèc per- pucciyj , pimtata , e col-' 

agant ad majorem Dci glo- tivatA. In tai guifa , €C€q, 

riam , (alutçmquc anima- chtti(a à Cappttccini U 

rum , non impedic quin le- fimdafer le Afiffi^nidell* 

giiimi polïbilares humili- Jn '^e. E bcncljc fi opcri 

ter conquerainur,forcaffil- cpfi^diê tpiefii Padri, a, 

que non cefîâbunc conque- Maf^^lor Glond dî • Diât 

doncc clara & aiuhcnr e falnte deW anime ^ non 

Ûca fuperveniat definicto Ufciano per$ i Icfittm 

.êrgi quaBftioneni fnpradîc- poffeffori di umilmtfite de* 

taip , ex qnibus rauUd jur- leyjï , e non lafceramo 

gîa profcdko indigna in O- pcr ai/emtra di laf ndrfi » 

perariis Evangelicis , qui fino achè non efcé uné 

ore, & moribiîs pacem an- thtdra , ^ autenrlca de* 

numiare tenenf ur , pullu- c' ?o>je délia prot^ofla q,ui/^ 

iarnnt , Se crefcunr in in- tiave i efu/indi fono n^H 

fînirum. Ex hac prima ta- ?nn!te differifiom , per ve» 

xiijp oritur noih a quicftio, rltà indecrne d'Homhil che 

nlmirùm Capucini funt ne fin tentai ad evéHfeliX\dr 

Miffionarii Apoftolici in. e colle parole ^ ^ cofattl 
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Otâ Coromatidçl Indiis O- 
rientalibus» eo modo, que 

funt dcclarati per Litceras 
authentiquas à Sandâ Se- 
de iUis bcnîgnè conceflfàs ^ 
auc à Sacrâ Congregacione 
de propagandâ Fide^Enim- 
verà in dubium videtur de 
fàSto adduci ex adverfîs , 
{îquidem Miffio Pondiche- 
rii per Capucines plancaca» 
concrà eorum voluncatem , 
in aliénas tranfic manus^ 

3uod veracitèr noi^tvcniic 
eberec, fi naftra diâa 
quceftio in fenfum negati- 
vum à Pacnbus Jefuicis 
baud declinaretur : ac iu- 
viSto anîmo ufquè ad pre- 
fens tcujpus Capucini fe- 
cundutn fenfum afficmati- 
vom interpretantur , utriuf- 
que rationibus piiccipuis 
reâo oculo vifis $ fanâque 
mente ponderatis ; ex quâ 
parte (lent v^icas ac juf- 
titia videbitui::proindèqae 
quibus eoram filencium 
pro fcmpec debeat impo- 
iii perdeiînitionem authcn-' 
ticè propalacam* Verùm 
hxc tàm necelTaria dcfî* 



la fâce ; e vanno viappik 
crefanAoUittg]. Da cjuef* 
tJt prima radice nafce U 
fjoflra ijuîflione j cio èy fc ^ 
i Cappaccini nelU - cofi$ 
âl Cor Oman Jel delV In m' 
die Orient ali fono Mif- 
fionari ^poflolici , nells 
maniera dichiarata dalla 
S Sede , corne appan ^ 
dalle Lettere benignamet^ 
te ai efft aecardate , o 
dalla Sacra Congre^azjone 
di. propaaànda } Per dlr 
veroyfembra . che fi pojfa 
chiamar in dnhhio un tal 
punto ; per chc la Aiifi 
fi»ne M Pûniichery pian* 
tata dà Cappuedniy viene 
a paffare contro la loro 
volonta^ nelU altrni ma* 
ni , h che veramente nen^ 
dovrebhe accadcre , fe la 
dettamflra quiflione non 
fi teneffe da Gefidti in 
fenfo negativo , ma ûno al 
prefente i Cappuccini fif- 
tengpnointrepidamcte dell* 
tina e dcll' altra la Sen» 
ten^La affirmât iva, Bffa" 
te con 9chio difapafftQnO' 
to le principali ragiofA 
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mûo à Sacrâ Congrega- 
tione de Fide propagan- 
dâ omninà dependec. 



' Uc potè*cau{à fupradic- 
iz âd cam légitimé cvo- 
caca per Capucinos , ideô 
in eorum Epidolâ , aïunc , 
rem in Sanââ Sede fèm* 
p€r elle peiKiciuem , ur 
autem coram^muibus ha:c 
omnia luceanc , neceilàriô 
eft afcenden^lum ad prima 
faûoium lempora , & pro- 
gredi ad dies ufquè nof- 
tros , Se fie rcrum varieta- 
tes juxtà naruralem ordi- 
nem dilucidè exliibentur. 



^Notnm eft omnibus hif- 
toriam Ecclefias legenribus, 

MiffionaiiosSef apliice Re- 
Irgionis maximis cum. ia- 
boribus ( antequàm LuG- 
tani navigacioiie , marici- 
mam aperirenc viam ) an- 



if 

fl veârà a ejual fierté pift* 
da U veritÀ ^ t U giufi 
tizia > è p^t eanftiiueni0 
di pende delld S. Congre* 
ç^aXîonedi PropaçranddFe" 
de l* importe JUcnuo dchi 
fi deve con Métàecifiene 
ahte?iticum€me einariata ^ 
giachi alla detta Sacra 
Congregaziene dàCappw> 
cini nri't tnl caufa è ap* 
pelLata : pcr cjnefto nelU 
lero LeUira dicone , chê 
deferitafi la co/a alla 5. 
Sede fia tijtta via pen* 
dffite la lite. ^ffinekf 
il tHttê fia ad ognufio no* 
tlficatOy deve neeeparia* 
mente rifiilirfi a primi 
tewpi , e glu venire fine 
a no(lr î giornî , e in tal 
manier A fifaràpalefe chia* 
ramente fecondû il cerfi 
natnrale la Jerie délie tMi- 
r!e cofè, . - 

jQttanti Uffgonû la Ste* 
ria EcclefiÀflica ^ fmnê 
cjudiito di fatîca coflajfe 
a Mijfionayi délia Sera* 
fea Reli'ilâne 9 prim$ che 

i P(frfoah<;Jlûpprljpro colla 

navigatione la via $ f»f' 



Digitized by Google 



no 1 2 5 8. terrsc laborîofum frenio un difijlrûfi vUg- 

iter fuftinendo , ad Indias gio di ternî per arrivare. 

Orientales felicuèr tandem r.ll' InUe Orientaliya cui 
pervenifTe , ur patec ex Bre* . ftllcemente giunferoVanno 

ve Alexandri IV, incipien- 1158. corne fi vtde dal 

do , Dileâis Filiis , ôcc. . . Jyreve di AUfjandro IK 

Martyrii Lauream fuilfe chc cominçiat hxhSâ^fi-^ 

confècutos » ceftacur Sanc- tiis. Dove fofclA confia 

tus Antoninus , Libio 3. çuirono la Laurea del 

Part. 14. Cap* 5?. §. ly. Ai^rtîrio ^ come narra Sm 

Se Pifa Lib. i* Fruâ* 8. jûntonim al Libfoterz^^ 

Pag. 1. quorum exemplum Pitrt 24. Cap. 9.$. 15. 

cflScaciccr Gallusaliexic Ca- , /7 Tifino conformité 

pocinos; ità ut., ad die- Lib, i. FruSt. 8. P. 1. 

tas Terras Orientales anrè Un ta! efèmpîo alletc 

1640. pervenerinc, fub Cappnccini ^ che arriva- 

die 26. Junii 1641. ad rono aile dette Terre 

Pondîcherienfem Piagam fe fiemali prima dell* anrf 

COTitulcrint , cum exprefsâ i^»4o. e il 26. Giagno 

quidem permilïîonc l udo- 1641. fi portaro/io alla 

vici XIII. Régis Chriftia- Spia:qia di Pondichery 

t)i(Iimî , & poftcà Ludovi. pcr e:prcfa perrnîffiorte del 

ci Magni felicis meraorii , Rè Cnfiia^.îjji'r^o Lingî 

qtti fub eorum fpecîali & JCllI. epoi anche di Luigi 

regiâ proreâione omncs il Grande dl ^^îoCa me^ 

habitaciones Miffionû Ca- r^w-na , / cjUi-iU accolCero 

})UCtliorum» illorûque pcr« fitto La loro "^gi^» ^ Jp^-^ 

boas accepcrunt , ut re- ziale protezjone ttitte U 

(ùlcat à Lirreris Regiis Pa- ahitd\iom dtUe Alljjioul 

teiuibus daris die 26, Ju- dè Cappuccim , e le loro 

nii 1642, Se Màtiii pcrfone , came rifidta daiU 

l<75. Kcgie Lettere Patenti in 
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data de X G. Glugnê li^xi 
€ àè i8. Matzji 4<7|« 
Tune temporîs Poiidi- ^ Intine tempi era Pên^ 
chcrium eiatliraplex Villa, ^Ichur^ un JimpUce FU^ 
omni prorsus Ecclefiâ def- Uggto jenza Chicfk^ e ca^ 
tîcuta , divcrfbrumque Po- menn câvtle de diverfi J^pm 
piilôrum prxcipuè Mala- poli i/pezjalmenfcdi Ms» 
barium rccepcacrix , quo- Uhar , che vivivanif^ H 
rum deiiominacio , )uxcà PiraterU ^ corne viJefi dd 
moJcrnû Gemellum , iticm Gcrnello nel fuo Llbrê dtl 
eft ac Pyiacarum, uc vi- giro del mundo ^ ht €àt 
detur in fuo Libre de mun- l^u^^^f. Parte Ctip 
di circuicu , Part. 3. Cap. foL 71, * 
5. fol. 72. ubi fie légère 

eft luiiço Idiomacn ^nche mn è ficura ta Mvîfaxîa^ 

ne per rlguard» dè Mklabari , ej]l (ono grandi ffiml C^r^ 
firi dl V4rîe 7?d'{ioril , çlùè Aiorl , Gefîtili , Giadeim 
è Crlftikm , <r con ^run £juantltà di Barche , $ ^r4lf 
numéro di Soldoii invefilfçonô chÎHîJ^Hc pajfa^ 

Capucînî igitur è Galliâ Arrivait per tmno i 

în hanc oram appulfi , pro- Cappuectni dalla Fra^xU 

' priis laboribus, invidaquc ht (inejio Pacfe , fi dUdfra 

cuid diverfos luijufce fpe- colle proprie faiiche .oînfL 

ciel homînes ad CathoU- tançahiie z.elo à ceniwrre 

cam perduxerunc Fidcm. r<mim dl d-ffereme IMe 

Deniquc anno 1/^84. qui- alla Caitolic4 Fede iVr/f 

dam Lazarus de Mora, na- amo foi 1 684. un crr. 

tîone Lupbnus, fdrmalem to Lax.aro de Mot4,di 

rpHificar Ecclcfiam .eamque réidotie Portnqlnfe , fak^ 

Capucinis dono împertitur hko una Chiefa forma^ 

primâ die Oâiobris 16S6. le , ir 'ne fè done a Cup- 
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prout conftabic indrumen- 

ti copia aurhenticâ ; quae 
eft repo'npnda in iiiie (crip- 
turarum. In hac ergà no» 
• va Ecclefiâ , ficut ôc priùs 
^ in aliâ , Patres Capucini 
curam Chriftianorum ^ikm 
Gallorum , Topatîorum , 
^juàm Malabarium eorum 
jaiinifteriis ad Fidem per- 
jduftorum exercent , omni 
cum quiete jillis Saciamcn- 
ta mînift rrînLlo, in fpe- 
cie Baprïfraatis Sacramen- 
tum, ab anno fcilicet 1646. 
5. die Januarii , proue re- 
fulcat à Libris Eccle(i2e,qui 
à didâ clic incipiunt , &c 
ufquè ad 1 4. diem Februa^ 
rîi 170 A. f)ergunt, & in 
hoc iilcimo menfc cum O- 
riginalibus fuerunc collati. 
Ac formalis Cura & aâua- 
lis Parochîas deftinatîo în- 
cepic ab anno 1675^ c[ux 
fuit mnc Capucinis con- 
céda pèr Vicarinm Gcnc- 
ralem , Sede Vacante , <3c 
deinceps ingraciam eorum- 
dem fuir fonfirmara per 
Fpifcopû Meliapurcnfem , 
ioci Oiidinarium 9 ui vi- 



fuecini ét prîmâ i*Oti0* 

hre J6 86. corne fi vedrk 
dalla CQfia autentica deW 
Ifiromento , che fi pro* 
durra in fine dtlle Scrit» 
ture I/j^HcfianHOvaChii* 
fa iurufiêi y corne prSma 
ncll' alrra , efercïtano i 
CappHccini la Cura dè 
Crijtimi y t^Kto J^rance^ 
fi , ejuanto Màlaharefi , 
gHidati per loro mcl^ 
alla Fcde Crifiiana » ccn 
ognî ijuiéte mlnîfltando i 
Sacyamcml ,f fpec'itlmen" 
te il BêUufimo ydaW anno 
1 64^. f • Gennajo , r^- 
rlfultA da Lihrl delta 
Chic fa y che comincinr.n . 
da cjueft' epoca , fino alH 
14 Fehbrifjo 1701 ein 
(jHcJi' ultimo mefe fino . 
Cûpfrontati iogli Origind" 
H. Mal a defiinazUne dell* 
attual Cura , e formate 
Parrochla incamincia datV 
anno 167J in ctn fié 
covccdutn a Cnppnccim dal 
Ficario Gcnci^fe in tem^ 
po di Seâe wÊknte 9 e in 
f!CC((jo dl tempo y in gra^ 
^ loro» Jh confirmât a 

* • 
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detur à .Litteris Pâtmti* 

bus in poderùm ailignan- 
dis. 

Patres Socieratis Jefa 

cjcûi 5 uc diximus, è Reg- 
010 Siameuli , Pondkhe- 
rium advemunc» y« dîe 
Februarii 1688 & reman- 
ferunc hic uTquè ad aii- 
num 1 69 ) • (juo longo cem* 
poris'decurla Patres Jefui-» 

. tas egcrunc cum Capucnis 
mi Miflîonariis Par<k:his» 
cdebraveruntque Sacrum 
in coiiim Eccledâ , circi- 
tèr per duos annos Cum 
Capucinorum beneplacitu; 
verùm didlo anno 1695. 
Villa Pondichehenlis cil 
per Uollandos capta , in- 
terdiâifque per eosRcIigio- 
nis Catholicae cxercitiis , 

•Capucini fuiu coaâi ad 
lia convolare loca , ad an* 
num ufquè 1698. in quo 
Fax univerfalis efl: decla* 
rata, quâpropter Dominus 
Martin , Piitpoficus Gcne- 

. ralis pro Galliâ in Indiis 
OtientaKbus , duas mitcit 
Epillolas ad Patres Capu- 
cinusj unaoi d^um à Bea« 



dalle Lettere Patcmi dé 
nUegarfi in figuito. 
I Padri délia C$mfâ>^ 

gnia dl Gesu ejptffjî , ce- 
me ahhiam dcM , dot 
Regno di Sism > arrivé» 
reffo a Pondichery II y, 
Febhrajodcl x68S. efi* 
noreftati tjmvi fine ait, 
amo 1695 î^^' 
go gho di tempo i Gefnim 
tifaticarenQ ci Cappucm 
cini , came Affjienari 
'Tarrochiy e celebrarortê 
?jella loro Chiefa fer 
due amti , in circa^ cd 
heneplacito de CappuccU 
ni.^ NelL* anno 1695. fn 
frezp Pondichery dalU 
OllandeJ!^ e inter dette 
l'efercizjo delU Cattolica 
Relîgione. Fnteno ebllga^ 
ti i Cappucctni a portarfi 
altrove fiJiQ ail* ann^ 
i^f^iin cni fMpuhlicaia 
la Pace générale i pei ct^ 
il Slgnor A'farti^ , 
po^o générale fer U Fraa» 
cia neW^Jndie Orientait^ 
m tin do due Lettere à 
Cappucctni > tma data dé 



Oigitized by 



gaUtafenfè Dccibrî t6^i. 

& alîam )^ondichcn*i men- 
fe Martii i6^p quibus fig- 
oificat diâis Capucinis , 
qabà Potidichcrifl poflïnr , 
ac debeanr rctlire > Uteo- 
fom rùm Millionarii , cùm 
Parochi Mmiftcrio fiifigaiî- 
tur,ficuci aiueà fungebaa- 
fpr Capucini ahfquè mo- 
, râ ad Rcverendillîmu Epif- 
Copumjoci OiJinarium, 
^tccdanx y ab coque Tup* 
plicirer congr uentes poftu- 
knt provifioïKîs , u c nui n i a 
Parochialia PoJicheiiiexei-- 
ccrc poflTinc, co modo quo 
pri&s* Hafce Lit tcras Paten- 
tes bciiignè. Se cum tnaxi- 
œt folarii oftenfionc Re- 
VeremHlIîiTius ille Epifco- 
pus corxedic Capucinis fu p- 
plicaniibus , ôz per cas fo- 
lemnîtèr dccfarat Câpucî- 
nos ciTê Pa roc h os. liifupcT 
confticuic Pacrcm Jacobum 
de Bourges Capucinum, 
fuum Vicariuai Generalcm 
pro Villâ Pondicheiienlî , 
& ejus confinibus , ut re- 
fultat à dîârîs Licren's au- 
thciKicis confîgnacis abiilo 



Se/^fçraUa jjel 7/1 efe di D/- 
ce?nL'ye 169^8. e Valtr^ 
Tondichery nel mef^ 
di Marz^o, 1699. colle 
qnall figmfica à Cappuc- 
ciriifudetti y che pofono.im 
debhono rhornare > per 
ffèrcit^r il hro Uffilio , 
tanto di P.irrochicomedi 
Mijftonari , corne per /V. 
vantî faccvitno î Cappnc^ 
cmi fenl^ dirnora , vari^ 
m al Reverendijjlmo Vep 
cùvo di MetlUpiir , Or- 
dlnario dei Iuoçq^ ed 
mlmeme [uppUcano fer 
l'mmune facolta da 
cjercltar le fi::;z^zJom Par^ 
rockiali in Ponaichery ^. 
corne faccvano éi^antî ^ 
Con tuttitbei i{Ty/iray e pa-- 
ri comcfno quel 'jl{jveref7^ 
dîjjih.o f^efcovo concède m • 
fiipplichevcH CAppîicchrî 
^^efie Lcttcre Patentîy e 
colle jncdcJlrnelîflMijce^ 
e dichiara (olennernente 
ParyocLî, A tiitto do vi • 
^^^i}i%nc il P. Gidcem^ 
da Sony ^ es y dtchiaranda» 
lo l'.curio Générale perr 
Pondichery^ è fito Dlf^; 

tretto > 
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Epi(copo die 11. peceM» 

bris i6j8. infià fubjici- 
cndis. 

Verùm Patres Jefuirx, 
poft aliquos menfès à Ca« 
pucinîs ne legicimè in pviC- 
tinû (lacum icilicutis ^ Mâ-*> 
lûbarium Parochîam aufFer- 
re tentant , tàm fraude , tùm 
dolo , frivolift|ue rationi- 
bus > ait fupradiéba Capu- 
cinorum Epiftola; (iquidem 
falsô , aïK gratis alTerunc, 
in hune fînem Auchorica* 
te Regiâ fuiciri > ucpoté 
Rex Cnriftîanîflîmus pofteà 
déclarât, nunquam de Ma- 
labarium Paroehiâ voluiÛe 
Capueinos fpoliare , ut ad 
Patres Jefuicas tian(cat in 
praejudicium legicimorum 
pofTèflbrum ; hoc conftabit 
mulfis EpiRoIis in pofte- 
rum aflîgnaiulis i nihilomi- 
nùs Patres Jefuicae fub Re* 
g\x voluntatis colore effi- 
caciter Dominum Martin , 
Prxfedkum Generdlem in 
hîfce Partibus Indicis pro 
Gâlliâ > ind ueunt ut ad Epif. 



trètté y tome Jivede Jatti 
dette Lettere autentiche^ 
feffiêU dd dttto f^ifiovo 
li II. Dicemhre lépSt 
da alle^drji dopo. 

Rîflahlliti i Cappnccînt 
tdnto leptimametitêéUfri* 
fit no uffizjOy i Padrt Ce* 
fuiti fanno tutto lo sforzjê 
di levèirlm U Tarrpchté 
di MAlahar ; e fan vfo di 
frodl y in^ani , e mettCM 
fkêrsfrivoli ragimti ^ €0* 
me dice ta fipraccennata 
Le t ter a de Cappuccinh 
Falféimutudicano 4 tdfi^ 
n$ ^ e CAprîecîûféminte , 
d*e(fere foflenuti dalla Ri'^ 
gU lautoritk 11 Ri Cri/Ha^ 
niffimo fera dice , antt 
dîchîara , che non mat ha 
iyitefo di voler fpogliart i 
Cappuccini delU Parrù^ 
chta dt Mi^lahar yper dar^» 
la a 7Udrl Geftfiti y çon 
prejudiXio de Ugînmîpofl 
fejjôri. Ctè (îfarà mamfcf- 
to da moite Lettere • da 
allfgarfi depo. iJtUU ai 
eflanU \iPadriGefHitifou 
to colore délia mente Re^ 
' gia , inducQm 4 fir'^' H 
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CopumMeliapurenfcmfciî- 5/g««r MArtln > Prefttto 

batproaâignandâMalaba» Generâle in quifie fartî 

rium Parochiâ in eorum deW Inii$per UFréÊncîa^ 

gi*atiam,quodequidem fa- afcrlvtre al Fe[covo di 

(cic per t|:esdi£feremesEpir- MailispHt , apnchè af- 

tolas, in quibusfemper ad- fej^m l0ro U ParrochU di 

ducit, cale e(Te Régis Ch ri f- Malabar: lo che certa^ 

tianifEmi voluntacem . Epi i - mente fect con tre différente 

côpus Meliapurenfis Pacri* Lettere^ in cui fempreseU ' 

busjefuicis ^fuis olim Con- dnce , che taie è la volon- 

ibciiSjdivip parîter Domi- tàdel Rè. U Fefiavo di 

no Martin » tiimis faciliter Mailiapur con trefpo di 

credens , Malabarium Pa- facilita dando fe de a Pa^ 

rpchiaro per alias pioviiio- dri Gcfniti , e al Signer 

ne$ confignatas die i o Ju- * Martin » ceneede a Padri 

ttii 1699. PatrîbusSociera- Gefuitî la Parrcchîa di 

tîs Jcfii conccdic , abfquè Malabar y proveduta dt 

Ivçgis Cluiftianiilimi aile- Gefrîtiildi loMGitegna 

gac« voluntatîs exHibirio. del %6ç)^, fenl^cheappam 

"îîç , liccc coiUià fiium ra- refca tjuejla Rcgiavolontk 

tionis & confcieiitia: liifta- tantovantata penche cùM'^ 

tnen , q uo nîodo pofteà fuis tro il dettame délia huonée 

confuibii fcripris ia fine ap- raglone , e délia cnncîe^îz^^^ 

poucudis. corne Ji vedrà da fiéoi/iritr» 

H allegatiin fine, 

Intcrcà Ccipucin! Miffio- In éjuejlo mrrître l Cap^ 

narii) KîculralLv exillentes, puceini efiflentl Mlffiona^ 

jbancce injuftitîani îo cos rii s Afadrafl ^ efpo^g9»0 

comniiilv^m ticcpcnrè Re- nmiltnente al Reverefîdlfl 

vcrendilïijijc Epifco Jimo detto A^onfignor frfl 

po Meliapurcnli liundUimè covo di Mailiapur rinjuj^ 

cxponuuc i ratîones eorum til^a commejfa. Conofce il 
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CGgno(cic efle légitimas» 

pioindcque veritate & juf- 
cîciâ percuiTuStjfuprà enun«* 
tiacas fufpedit provifiones , 
nectûcjefuitis traderc vulc; 
ac icerum acque iterum per 
eofilf m impulfus > interve* 
nicnte femper Regîs Chrîfl 
^ianiiïimi fuppofitâ volun- 
(ace>diâa5provifiones tan- 
dem în grattàm Patris Do- 
lu Sociciatis Jefu 1 Julii 
ejufdem aimi» ttadit. 

Idcirco Capucini de liac 
re moniti > aiiam die 14. 
ejufdem menfis & anni Re- 
verendiflimo Epifcopo Me- 
liapurenfi efficiunt fuppli- 
cationem , quâ humillimè 
eum deprecantur , ur exhi- 
beat ratîones , cur in gra- 
rîam Patris Dola Jefuitas 
hafce concederit provifio- 
nes , cùm jàm anteà Capu- 
cinîs dediflèt. Reverendifl 
fimus Epifcopiis fcquenci 
die , 15, fcilicèt Julii , lef- 
pondit , ficuti per Epifta- 
lam datam 12. ejufdem 
meniis feccrat ^ quod in 



5i 

freUto le rAgiêni ^ 9 €0^ 

nofçendo la verità , e I4 
giufiiXja .fifpcnde le detti 
fravizioni 'y # no» vudti chi 
fieno efeguite per II Gejhi^ 
tî ; ma femfre piu da mc^ 
defimi ftimoUto 3 $ fnffh» 
to , mmtnio ftmfn in 
campû la volontà del Ri 
CriftidrtiJfMO » e finéUmifth 
te éÊcewdû a GefiM ^Uéith 
to dimandavone , in gra-' 
ziadelP. DoludelU Corn-' 
pagma di Oifit li 1i«(jif« 
^lio dcir anno fi^Jff. 

j^vvîfdti di eio i Cap-» 
pificini » fannp olirM 
Jupplîchevole tflanXa al 
Vifcovo di MailtapHT li 
1 4. dill medefim mefê t 
afi9M> y in h fîipplitan9 
a degnarji di ejibire le ra» 
gioni 9 perçut in gra'^ia del 
7. Dùlu Gefuîta^ aMa 
data cfiieffa provtdenz/i % 
avendo prima proveduto 
pér i CappHCcini. H Re^ 
vereTjdfffimo f^efcovo , il 
giorno dopo ycioè li i S» 
pofi , corne aveafaito 90n 
I.ettera del 12, del wefe 
fiejfo f cbe avea condifiefi 

C j 
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hanc Parochiae diviiionem 
' fe inclinatfec, dumtaxac ex 
€0 quod Dominus Martin 
mulcouès iliam poduiave- 
ratj iècundùm Voiuntatem. 
Régis Chriftianiflîmi > ei 
figniHcacam -, actamen cùm 
in £siâo non conftarec de 
nandaco Se voluntate Ré- 
gis Chriftianiffimi , non im- 
jner uo hancce causa > quan- 
tùm ad fpirituale , evocant 
ad Saciâ Congrcgationem 
Capucini , & ad Regem 
Chriftianiifimum quamùm 
âd temporale ; ut ex Sua 
Majcdace cognofcan^ utrù 
£cverumquod taie Man- 
datum in graciam Patram 
Jefuitarum eorum praejudi- 
cio fueric concefTum, 8c 
talem diei). Julii 1699* 
Patribus Jcfuitis Pondiche- 
tiifiguificant evocatioçem, 
quae ex multiplici capite 
vidctur légitima ifuntenim 
mulca Décréta à SacrâCon* 
gregatione emanata, qui- 
bus conftat Millîonarios , 
cujufcumque Hnt OrdinÎ€» 
ecîam 5ocietatis Jefu , non 
poûè Miflîoiiem fiindare in 



^ucfia dlvifmi HPétrv* 
ehU y foUmniê firchc il 

Signor Martin V ave a f lu 
volte ftimoUto , adducen^ 
do U volmà d§l Rè Ctif^ 

tianJjfmo , #f lui fatta in* 
tendere Non cofiando fe^ 
rvdelc^mdndâi^ deiU VO' 
lontk del RèCrifltanîjfinio; 
giufiamen$e i. CappHCcini 
prûvocâno per quefia C4M^ 
fn , cfuanto alla Jpirituale 
alla Sacra Congregaziône^ 
€ ^nanto al temporale , 
Xe CrijUamjftmo , per co^ 
nofcere fe dalla parte di 
S. M. fia vero un taie ca^ 
mando tmsuat'o , in gra^ 
z>ta de Gcfuiti , conpreju^ 
dizio de Cappucciniyifan- 
^no intendiriMPP.Cefuiti 
/# 1 j Luglio I é nna tal • 
Mppellazione > cheper moU 
$i €é^ fi C9nviti€ê iightU 
ma ; perche in fattî^ vlfo^- 
no molti Dccreti émanât i 
dalld S, CongregaxJpne , 
da (jualififà palefe , ch^ 
i Mtjfionari di ejualunqufi 
Ordine , Anche délia Com* 
pagma di Gefu » non poffê-^ 
nofondar Mijfieni ne faeji^ 
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locis ubi jàm func Miillo- dove fono gïk Mijfionarl , 
fiarii » neque Epiicopos & efreibifct aFefcûvi^ey$^ 
Vicartos ApoftoHcos in iiiC* eari AfoflMti mile Mif- 
Honibus foraneis pode di- fionifêrtnfiyilfotcrefmetnm 
videre » auc cransferre MiC> bréure^ otrasfirire Miffi^ 
fiones^aucParochiasingra* m ^ e Parroehie ad dltrHt 
dam aliorum, auferendo à conternpUzSone yÇollcvar* 
primis Mi(nonarus»mû ul- Uaprimi MiJfionafi,fi 
tïk neceificacem , adhuc 5a- ficn hâmê % oltre U neceffim 
cracConçregarionis de Pro- tk , // coufenfo ancora del^ 
pagandâ Fidc babeanc cou- US. Congregdz.iofie di Pro* 
fenium ; pacec ex Decteco pan^anda » cio fi mmiifefii 
daco die 1 1 . Januarii \ 6$6. fer T^ecrete M f i • Gr»- 
quod fequencibus vci^ riajo 1 65 6. concefutonclU 
coociptcur. fiffitnu fwms. 

Sacra Congregatîo cenfuit , nullo modo în poftc- 
rum licere pro bono Rclieionis Cacholicse ad rollcîi* 
das inter Miffîonarios diilenfiones , & licîgia in la- 
cis , in quibus exiftunc Miflîonarii Apoftolici unius 
Ordinis , novam Miilionem aliorum Relîgioforum ^ 
eciam Societacis Jefu » fundare , vel illam fub quo- 
vis prcrextu , aut authoritace excrcere , abfquè ex- 
prefsâ licenciâ ejurdem Sacrée Congregacionis , fub 
pœnâ privationis Officii , privilegii > & faculcacis ip- 
fo faâo f ncurrendâ , nonobftancibus quibu(cumque 
in conuacium facientibus^ 

In alîo Decreto dato à Zeggififânmtniimim 

SaciâCôgrcgatione de Pro- dUre Décréta délia Sacrs 
pagaiidâ Fidc (ub die xS» Cên^regazione di TropA* 

Aprilis lé^S^fic^gccc eft landdfittQ li xZ.jifrilê 
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ad tttium quaedcum eo mo* i6^i. U rijpojla sd m 

do eâbrmatttm. Mifliona- ^fuefitô del timre fegtunti. 

rii, qui cenfcntur Parochi , I MijftonarigiudlcmPar" 

lîOvisMiflîonariisadvenien- rochitvencrido nHovlMif- 

tibus , Vicarius Apoftoli^ Jicftdri ^il Kicario jtp0fi0' 
cus,vel Epifcopus Ii>ci»pa« Uco fmreilFeftavo ^j^ojl 

teftne ad iibitû P^rochiam fono egUno levât loro le 

ab eis amovere > uc novis farrochU a fuo tdoito » 

Miflionariis concédât t Sic pir éUrle Mtri Mijfiû* 

rcfpondic Sacra Congrega- nari ? La rifpofia fn : non 

i\o. Non pofle ,nifi ex gia- foterfi y Je mn fer uYgtme 

vi causâ , & confulcâ priùs eaufii » e mi primé d*aver 

Saciâ Cogregationede Pro- confultato m Jimil affare 
pagaiidâ Fide. Ulcrà Sum- #/4 Sacra Congregtuione di 

mus Poncifex Oemens X. fropaganda^ In oltre il 

manciavic hocce fcquens Somrnn Pontefice Clémente 

Praecepcûdie7.Junu a674« X.fece lafeguente Bolla 

U j.Giugnù ié74> 
futuram » Sec. 

Ad futuram rei mcmoriam. Qjtoniam ea, qua? ex 
(oWik huios San£l:a; Sedis Apoftolicse reâttùdine, &c. 

Venerabiles Fratrcs Epifcopos Indiarum , aliarum* 
que Parcium Otienulium, harum ferîe paterne mo- 
nemus , eifque » ac etiam Regularium Superioribus , 
& eifciemmec Regularibus Societaris Jefu , Authori- 
tacc Apodolicâ , in vircuce fanâa: obedienci«e procci- 
pimus & mandamus > ut omnes Conftitutioncs Apofl 
tolicas, & Décréta Congregationis corumdem Cardi- 
naliuin , fub pœnis arbitrio ejufdem Congregationis 
stDponendis quoad omîtes >& quoad Régulâtes etiam 
Societar/s Jefu^eorumqnc Superiores pra^facos^eciam 
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privationis vocis aôdvx & padivac ipfo fado incur* 
rendae ftciâèac inconctifsè ôc inviolabiUcèrobferyenE» 
decerneiices prefenccs Litteras femperfirmas, validas, 
£c efficaces exiflere ôc fore , Tuoique plenarios « & iu<i 
tegros eifedus forcîri & obcinere » Sec. 



IdeoqueCapucîniadver- 
Tus huiufmodi Decrecorum 
& refolurionum àSupreiho 
Tribunali eman.itoiû cranf- 
greilbres non inepcc iniur- 
gunt, & eos ad illud inda- 
cunt: fcJ antequàm Româ 
pe r linga n c , i n q u 1 1 u îi r apud 
Regem Chriftianiilimuin » 
an Sua Majeftas miferic 
A^andacum aliquod , uc Pa- 
rochia Malabarium Pondi-> 
cherii aufFerrecuràCapuci- 
ni$,& Patribus Jefuitis tri- 
bueretur? Sua Majeflas an« 
no 170t. plurîès-, & plu* 
ribus déclarât , nunquam 
hoc dixillè,ncque vcUe»uc 
Capucini pr i veneur jure fùo 
antique ad fa vendu m Jefui- 
tis, quia illi & ifti fuiicSusB 
Majeftati sequalitèr cari, &c 
quantum ad hoc , quod fit 
fua voluncas ,ac intciuio, 
(emperque fueric , uc vMif- 
fionarii omnes fus ditionts 



Pfr cio i CappHccirji 
ragionevolmente filsmano 
contre ^l' infrattoridt éjuefi 
ti Décret i , e rifoluzioni 
del Sufnremo Trlbnnale , e 
U citane avanti al medefi* 
mo. Afa in tanto che Tfen'- 
gono a Roma;fanno ifian^ 
al Rè Crifiiamjfimi % e 
îMmandano ,y? 5. M. ab* 
bîa mandata, ordine alcu^ 
M y che la Parrochia di 
Pûndichify ml Malabar 
fia tolta a Cuppuccmi , c ♦ 
data a PP. Gefuiti \ M. 
Vanne \70t.e fin voïtc 
(tncora h a dlchutrato , e fi 
eefprcjfo con moitié di non 
avir mai dit ta fimil cofa; 
e di non volere , che tCap^ 
pHccini vengono fpogliati 
del fuô gius,p€r fafferire i 
Gefmti^ejfendo gli uniegli 
altri e^nalmente cari a 5. 
M.Che fidpoiy e femprefia, 
fiât a fua voluntà^einten* 
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penicus & fidelicèr Sacras 
Gongregationis de Propa- 

gandâ Fidc Decretis, & rc- 
iblutionibus obfequinpraed 
fenc } hoc refulcar à pluri- 
hus Epiftolis infrà fubji- 
çiçndis* 



Sacra paricer Congrega- 
tto de propagandâ Fide« a- 
pud quam anno i7oj, Pa- 
ter Francifcus Maria in fac- 
to conquerens de Malaba* 
rium Parochiarururparione, 
fâvorabiles in giaciam Ca- 
pucinorumpronunciavicrev 
iblutiones, pro quibiis exe* 
^quenciis pofteà Pater Lau- 
.rentius d'AngoulémesCuf- 
tosCapucinorum itilndiis, 
coram Reverédiiïîmo Epif- 
copo Meliapurenfi, Pondi- 
i:herii Ordinario comparer» 
enîxèque périr ab eo, ur Sa- 
çrm Gongregationis de Pro- 
pagandâ Fidc Décréta , & 
refolutiones publicétur , ex 
quibus Malabarium Paro- 
cbis neceilàriùeveuirec rci^ 



ximte > cbe tutti li Âfiffh* 

nsridclftio Domlnio^ ubbU 
difcafio in tmto , e per tutta 
fgdelmente alU Sacra Qnt^ 
gregaz.i9ne di Propagandâ^ 
e fu9i Decreti » e determi^ 
nal^oni \fifa manififto da 
fin Lettere , che fi sdur^ 
jramo in fine. 

La Sacra Congreftazione 
di PropagMnda fimilmentê 
V'anno 1705. ejuando il 
France fi:o Mariii contefto 
fitlfatto dill* nfurpawne 
délia Parrochîa di Adalu^ 
bar , fece determinazionl 
favorevdi à Cappuceim » 
la cui efecul^one , pofcl^ê 
il P. Laurenl^o d^AngoU'^ 
lemi^ Cufiode di Capuc€i^ 
ftP neW Indu , eomparvê 
d'avnntî dl Vefcovo dl 
Aïailiapur , Ordinario di 
Pondichiery , e îfl/tntimen* 
te dlmando chc fojjcropiib» 
hlicati i Decreti y e notifia 
cate It dettrmînazjmi dcU 
la S. CongregM^lone di PrOf 
pajianda Fede dé^ Chi ne^ 
cefiariamente ne feguirebbe 
la reflituzione délia Par* 
roçhia di Malabar, 
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At Revetendiifimus ille 

Epifcopus Mcliapurenfis in 
locum exequcndicàm fanc- 
ta Décréta » & dignas refb- 
lationes, déclarât Patrem 
Spiritum Turonenfcm pu- 
blicè exconununicatuœ ^ac 
incurfam Cénfuras con* 
lentas in RullâCœnx ^cum 
caiico rigore , quancus de- 
prebendicur à Cedulonibds, 
Iterum Capucini func coac- 
ti ad Sacrae Congrcgaciunis 
de Propagandâ Fide judi* 
ciutn interpellandum » 8c 
humillimè hujufct Sacri 
Tribunalis Eminenciflimos 
Dominos Cérdinales (up* 
plicanc y ut talis infucta& 
fcandalofa Cenfura dccla- 
retar mi nulla & injufta 
fquo modo jam fuilTec de- 
claraca à Primate de Goa 
MecropoUtano ) & uc Capu- 
cinis Malabarium Parochia 
redicuacur; ucpocè contra 
Décréta , & prccepca , re(b- 
lQciones,acdecinones mul* 
toriès à Sandlâ Sedc , Se à 
Sacrâ Congrcgacione effor- 
snata , fimul & publicaca. 
Emiaencidlmi Domini 
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Ma il Eêvtrifidijfimù 

Vefcovo di MMiétpur ^în 
vece di dar efecuzSonc a fi 
faati deçreti, €deffie rifim 
lu^ioni ; dichinrail P. S^- 
rito di Turena public Amen^ 
t€ fifmkumcatOi § ineorji 
nelle Cenfutêcontenuie nêt^ 
U Bolla in Canâ Domi- 
ni , conianto rigore y cjuMn-m 
to leqeffi ni CedolonL Satiâ 
per clo jforz.ati liCappuc^' 
cini ad intirptlUre ilgiu*^ 
diXiù delU Sdcru Congre* 
gaziofte di Propagandâ, e 
Hmllmente fipplicarjo gli 
Eminentijfifni Sifrmi Car* 
dinsli di quefto Sacro Trim 
hunalcy che fu dich'iArat^ 
injufiéii un A fi flravdgAn» 
ti 9 € fcAndalofa CenfiêTS 
( come faï Me gia fiato di^ 
chiarato dal Primate Ait'* 
tropolitéMo di G04 ) rmr 
contrariA a corn an di , dc'» 
terrniriAziom » e decifioni 
chi hà pîù vùlte emdnAtû^ 
e puhlîcatM U 5. Sede > # 
deyerfi refiltuire a Cap- 
pHccîni U Pdrrochié di 
M^ldbAr. 

Gli EmirtcntiJfiHiifigHê^ 
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Cardinales Sacrae Congre- ri Cérdinali âell^ Sacra 

Sationis de Propagandâ Fi- Cofigregal^one dU Prapa* 

e, adhuc novas decernunc gértda danm di nuovo fa- 

leibluiones fempei* Capuci- vorevoll dcterminazioni à 

nis £aivorabiles>quibus Pa- Cappmdni , fer U quédl 

ter Spiricus à diââ excom- vien ajfolmo il P. Spirito 

municacione abrolvicuCft& ddla data fcommunica^ 

maxima fpes promitdcusi evengottbuontjperémzjefer 

pro Parochia; Malabarium U reflitutione delU Parra* 

refticutione , cùm fine ulti- chia diMaUbar ; ed ejien^ 

ma? circà hanc caiifacn re- ' do (jnefie le ultime detir» 

fcliiciones » congraum eft minaziemcircacfnefto purn 

illas hic afFerre^funcque fc- to , e dicevole caufa il qui 

queutes dac«e die 1 1 . Janu a- riferirle , e fono le fsquenm 

riianno i709.deindè ad ti fétteli ii GiftMj» 

Capucinos ftances Pondi- 1705;^ mandate pofcia à 

cbeiii direâias* CappHCcini cjijieatia Pon^ 

) JUchiery. 

RR. PP. tclata in hac Sacra Congrcgacione fuit 
controverfia , quas pluribus abhinc annis vercicur in- 
ter PP. veftras , & Patres Sociecatis Jcfu iftic commo- 
Tantes > fuper Parochiâ Malabarium , ncc non fuper 
Cenfurls , quibus Dominas Epifcopus Meliapurenfis 
P. Spirîrum innodatom declaravtt ; cùm autem PP. 
Sociecatis Jcfu ucpotè imparaci , brevem aliquam di- 
lationem ad liujuimodi caufam indruendam pecie^ 
rinr , aeqoum Eminenciflîmis Patribus vifum eft , eo« 
rumJemfuppIicationibus hac in parte indulgcre, cau- 
ixque propoiicionem , quoad concro verras Parochia? 
reftîcacionem , ad modicum altquod tempus difFerre» 
fufpeiUîs tamcu Cenfuris y ne fcilicèc fua PP. Jcfuitac 
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jura prarterita , atque ncgleda, fequc prorsùs inaudt 
tos querantur , & Paternitatum veftrarum, praecipu* 
verô P. Spiritus confcienùae indemnitati ac quicci op- 
portunè provideatnr. Iniereà ego vefttis me prseci- 
busctiam atque cciam commciido. Rom» ii.Ja« 

pT P. Veftrarnm ftodioAu J. Cardinalis Saaipan, 
tes Infià , J. de Cavelariis , Secretarius. 

Ex iftâ tàm clarâ,& lau- DMfichiard.e loù^z oU 

dabili S^cix Cogregationîs iiterminaziônê délia S. 

de Piopagandâ Fide icfolu- Congregazlone di PropiM^ 

tionc , duo rcfuUant cvi- ganda, , dnc cofc rifulianQ 

dcnter. Êviienttmente * 

Primùai, quod Eminen- Primo .che j^liEminin^^ 

ti{Gmi Domini Cardinales tilfml Signori CarMrjall 

declaicnt Patrcm Spiritum dichiarmtù il P. Spinto 

à fupià enuntiacâ excom- immum delU fopramen^ 

municarione eflè imrauné. mat^fcomunica , U qua^ 

in omnî foro illias nuUitas le in egmforû fidcegindt^- 

ab omnibus eft judicanJa , c^re nulU ,Cûffie contrms 

utpotè contrà jura 6c Eccle- alU revoie délia Chlefa , e 

fisc régulas, &pr«fcrtitncô. ffeeUlmente como il De- 

irà Décret iim Sunxmi Pon- cretâ di Clémente X. cm 

tificis Clemenris X. quo cni proih) a Prehti eUffi- 

prohibuic Prselatis & Offi- clali Crijfianî efisîem ncl 

cialibus Lufiranis exîftentî- Terrîtêrio di Goa aW In^ 

bus in TerriroriodeGoaln- d!e Onentall , che niunê 

diis Oricntalibus , ne ullus d' ejfi fuCum i cfercitar al 
coriim aliquem aftum ju- c/tn atte di ftiHrifdixione 

rifdiaionis excrcear circà circa i refcovl , nean 
Epifcopos, fivè Vioarios jifoftolici, e Mi^mm 
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Apoftoticos > & Midiona* trancefi fuùri del Domi^ 

rîosGalIosextrà Dominiutn nio temporale del Rè di 
temporale Régis Furcugal- PortojiAllo Ecco le parêU 
lias ; func enim lêquencîa del Pmificc. 
Vciba. 

Prxdiâos quo circà Epricopos Gallos , eorun^ue 
, Miffionarios huic Sanébe Sedi tminediacè fubje^kos 
déclarantes , vobîs Apoftolicâ aurhorhatc prsccipimtt»: 
m fub gravilTîmis pœtiis , ac piaclertxm Oflicu priva- 
cione,(iipraciiâis Officialibus prohibeacîs, ne in poi^ 
Ceram adversàs pracnointnatos Vîcarios ApoftoUcos » 
eorumque MilTîonarios G illos aftum ullinn junfdic- 
cionisexçrà Duroinium temporale Régis l^oi mgailix, 
œrcere audeant ; (èd illos , tanquam ab hac 5andâ 
5ede immédiate dependenies. Datum Rumx fub An- 
nalo Pifcacoiis » die lo. Nuvembcis 167 5* 

In alîo Dccrcto dato die In unaltro Vecretoemâ'^ 

7. )umi 1674 ab eodcm ttéitoli -j.Ginnno 1 '74« 

5ummo Poncificchocpaii* cmanda lo fieffo farU* 

ter pr£cipitur« mente ît Papa. 

Epifcopus Mcliapur. efl: Il FeCcovo di MciUapur 

La(iunus;P.SpiricusGallus» è Pmeghefè^ il P. Spirit0 

exiftens fub dominio Régis B^ancffe , fotfû il demîmâ 

^ ChrillianilIinMi ergo, &c del Rè Ch'lllhinîfjlmo , 

Praetereâ ex aliis caufis ap- 4bin(]\ &cJnoltreferéltre 

parebant defeétus, adeà ranfioni dpparîfce U de» 

UC Archiepifcopiis Gox iii- ftttover cui vedefi effer 

|uftam auchencicè déclara- inglufta U dichiarazJene 

veric hancce excommuni* delU detis feemHWCM del 

cationem , mandaveritque yefcova di Goa f'rimate y 

omnibus fuc Juiifdiâio* à l'sver eemsudate 4 
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nis > eo modo Hlam decU- 

rare. At ifta prac^ens decla- 
tacio facrx Congiegadonis 
de Propaganda Fide nubis 
fufiicic. Ex illâ aliud reful- 
tat 9 vidclicct quod Etni- • 
nentiIGmi Cardinales hu- 
jufce facrae Congit gatio- 
m$ cauix julticiam Cupu- 
cinorum veracicèr agnofl 
cane. Ne verà Patres Jefui- 
tx fua jura praftcvira arque 
negleâa fe pror&ùs inaudi- 
cos querancur » definitio 
difFeitui' ad modicum ali- 
quod cempus; ar nunc 
conqaeri nequeunt non 
habuide fat cemporis fuas 
ad parandas raûones : un- 
de fuppliciter Capucîni e* 
nixè deprecantiir Eminen« 
cias Veftras in corum fu- 
pràleéla Ëpiftola 9 uc huic 
canfk acantotempore pen* 
demi in Curiâ Romanâ 
manus ulrima pec vcllras 
iacras decifiones appona- 
tur , ac refblvanc urrum 
Parochiam Malabat iumui- 
lafti^à Capucinis ablacam» 
debcanc cis reftirucre PP. 

Socicxacis Jcfu Cum. pnim 
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tuai Ji fua giurifditimm 

dichiararta in tal moà§9 
Q^efin dichUréik^çne pif 
ri dells Séêcrd Cêngregâ* 
K.ion€ dl Ptopagarjda é 
noi baftu. Vn Mitra ccfé 
rifuUs da ^Hffia dscbia» 
ral^0n$\€ioe the gti Emim 
mritfjfimi S'tgnori CéM^dU 
nalidifH^aS. CongrigOm 
ziwt emtê/csHê v$raminm 
tt il merito delld , caufa , 
e la ginfii^ia » che ajfific 
s Cappficcinj , mà pir 
tien dar rnâttvâ a Gefuiti 
di lagnarfi ^ the fi<n$ntm 
flêtti ; lêTê Sri ni > rjf «i 
fi concéda Uro l*eferc afl 
€oltati , fi diffcrifii per 
alcHH briêvi ump9 la igm 
ci pêne dit pmie0. Non fi 
pojiono pero in og^i dêUrg 
4i nonavcr avHto bafiivol 
tompê a priparar , e prom 
dtiT'C , le loro raggto^ 
ni » por clo i Cappuccinl 
ifiantimeto f Hpplicanê l*É* 
mlrieritie voflre rie lia Jim 
pradetta loro Lettera , 
degnarfi di détr l*idtimd 
m^no a cjHefla caufa ia 

tanto nmpù pendcmi ml* 



« 
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In fàfto probâtum Cit clic- U Curia Romàtidy eri^oU 
tos Capucinos ab anciquo vere colle lor autorevoU 
iiiftituiflè y fiindafTe , poflc- iecifioni, fi U PurroekU 
dillê didam Parochiam , diMnUharyingiufiamen* 
hieritô de illâ non veniuRC te occupata a Cafpucclni 
. de hOio rpoliatidi , ur pa- dehbAfi Ura reftimire} Ef 
tctcx notilTînrJs Jur'is prin- fendofi col fatto dimo/ha^ 
cipiis > prxcipuè ex Deere- touche i (Uni Cappuccim» . 
tis a 5anââ Scde emanatis hanne ab ântîejHo fondât^ 
&ex dccifionibus a Sacrâ epojfedutaUftejfaPafro^ 
Congregationc datis ; Jam chia , non devono fiu^M^ 
h«c &iUa$ exibuimus.* un- tnente ffo^H^rfi di fmo 
de naturaliccr eft irtfcrcn- délia nudifmâ^ corne i 
dum quod fi Capucini tan- patente dai notîjfiml Prîn^ 
quani prîmi Miffionarii cipidelUle^i^e^tfpecidl* 
Poniîcherii in ora Coro^ mente dai Decreti ema^ 
niandcl exiftant légitime , nati dalla Santa Sede , 
drbent crgo talibus Deere- e dalle decifioni delta 
tisaSanaâ Scde benignè Sœra Congres azJorie $ gli 
co^iccllîs , vel à 5aci a Con- uni e gll altrî fono glà fla* 
gregacione fc tucri contrà ti prodotti , onde natural^ 
eos qui torvis aac claufis mente deve eonchiiiderfi » 
ociilis , tam fanéta Deere- che fe i Cappuedm cerne 
la , & tam facras refolu- primi Mlffionari Içgitt" 
tiones afpiciunt , falcem mamente refiâne in Pon^ 
jquomodoin hâc prxlénti dicheri nella Sptaggiadi 
causa videtur. * Coremandel , devono 

duunque difinderfi in vim 
^^e de Decreti benignémente cencedmi dalla Sants 
Sede 0 vero délia Sacra Congregavone contre di colora 
é che een eecUe livide riguardano Decreti e decifioni fi 
fante, al nuno çome fi vede nella pre fente cênfa 



Digitized by Gopgle 



47 • 

Quid enim fortiùs com- * E che altr$ mai /i ranm 

mendacuc in Sactx Cou« cmandâ con jnu di fr§m 

gregacionis de propagan- murs nell Tribunéiiedet^ 

dâ fide Tribunali ? nilî ut /^^ Sacra Congrega2^ion$ 

primi Millîonarii rema- di Fropaganda y [e non fi 

néant in fuâ potTeffione che i primi Mojfionari rU 

animarum curse, & ne in mangam nelloro pojfejji 

illà ab aliis adveniencibus delU cura deU'ammeàdm 

cujuicumque (inc ordinis , U Parrêchia » i the- imn 

Congregationis ccîam 5o- fieno difturhm da quai fi 

cicuris Jefu pcrrui bencur: 'uogUa de qualunquc qt'* 

hoc evidencer cônftac ex ditie ^ CengregazJene ^ 

Cam itçracis decrcris, ut cbt delta Xompa^ma di 

ncfciamus , quâ confcien- Gefn , cio c rnanifcjio dd 

ciâ j quâ mence quis ad- i rciurati Deçreti fanu 

hue ejurmodi quseftîonem voltt emanàti , onde et fi 

coram Emineiuiis veftiis re?jde impereettibile çen 

adducere aueac* Ideoque che cofiienzA e cenqméA 

Capucini Iperant hancce ragione aleunp aUU mt* 

* eau fa m nullomodo foré raggio dî ptodhrre fimili 

amplius dilacur^m ^ ne« quiflloui avam l'Efffmenm 

quaquam hodie timent , tie vefire > la ênde fpermm 

ut ex adverfb objiciatur , • i Ca^puccinl ^ che non an^ 

quod nimis celericèr pro* dcrk pin a lungo Udecifio^ 

grediantur; #iraab anno ne^^dVquefiacaufk^ eme* 

1709. in quo 5acra Con- rte iemono; che dalUpaV" 

grcgacio de Propagandâ Fi- te eppofia fi opponga che 

de tuandavit fuas fanâas troppo frettolojamente fi 

re(bluciones ad Capueinos eamina a tal dedfione , 

Pondichcrii exillentes ; nec mentre daV anne 1709. 

ufque ad haec cempora uUas in qui la Saàra Congre^d^ 

alias eâFormavit , licèt Ca- x^ne mandi le fiic jintê 
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pucini de anno in annum 
aliquas expeâavérinc : for- 

talïîs l^aties Jcfuita^ c con- 
trario nuncCapucinis repli- 
cabutic, quod nimis carda- 
runc, fuu jus repctcrc. Ve- 
rùm non ignorant coruin 
adiduosquseftus* Porro )ux> 
, tà regulam oftavam jui is in 
fèxto Decictalium Bonifacii 
VIILNon iirmacur crafbu 
temporîs quod de jure ab 
inicio non fubiidit. Deindè 
juxcà fexcain,Non eft in mo- 
Ay qui poceft exceptione 
Icgirimâ fc tucri. Ab inicio 
ccrtum eft,quoJ Patres Jc- 
ùiitx in MaUbarium Parc» 
chiam fuerint intrufi per 
provifiones de fe nullas, 
quia contrarias Decrecis & 
juri, ut probavimus : crgo 
tradlu tcmporis non fiunc 
légitima» rPastereà Capa- 
cini cômoramcs Pondîche- 
rii> maxime diftam.à Cuiiâ 
Romanâ» idcirc6 non funt 
in morâ > quia po(Tunt ex- 
cepiione légitima fe tueri. 



rifoluzioni d Cdppucewl 
ajfifienti a P$nit€heYy , 
ne fino al di d'oogi ne hd 
mandate altre i benêhè i 
Cappuccini d^dmo in an^ 
no ne ahhiauo dfpettate 
de II* altre, Opporranno 
forfe i PP. Gefuiti , cbê 
i Cappucci/ii hânno tropo ' 
tardato a ripeterc il Jho 
dîrîno > Sdnno perc il laro 
frecjueme RUorfo : fdnrm 
la regùla otiavtt in Sexto 
di Bonifdcio VllL Non 
firmatur , &c. %dnno Id 
pjlctySoncÇl inmora &c. 
è certiffimoy che PP. Ge^ 
fiiiti Ji fono intrufi nelld 
Parrochia di AÎAldbar , 
con provedimcnti dd fi 
nulli^ pçr che ccntrdçt 
al gtusy e a Decreti , co^ 
me fie provate. Dnnque 
col trdêio del tempe non 
refidm legitimi pojfejforî. 
Oltre di chè i Cappuccini 
dimordnti in Pondichiery 
fine lontdmffim dd JS#> 
ma ; onde non fono tardi 
al ricorfi , e fi pojfona dim 
fendere coUd le^itimd 
cezione. 

Verum 
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VAum putamus i alias* Tenfiam , chfifétrM^ 

fcquétes émngere rationes , no glvûcdre le feguentl ya^ 

per illas cquidèm fua tuen- gmn : mantenetido infatti 

tur manuccutionem.PlMc- i /'P. Gefiihi il fuo im* 
fuirx : ac nequaquàm fun- pegt2o;ma non foîréMofê* 

damenta fupràpofira evcr- ro mai roveCctre il fopra* 

tcre poflunt, uc paccbit uni- ccmato fonàamento com6 

cuique eorum refponfis» / vede dalle Ur rifpofle. 

Prima ratio ,*quod fuerîc La prlniéi . che è fiaU 

îilisconcelîapcrEpifcopum loro cor?ceJfa dal f^âJcovQ 

ioci Ordinariuni. Ordinario delluogo. 

Seconda ; quàd fuerit cîs La féconda , che fn lora 

.^confiimata pcr IlIuftLiiTjmu confermatadaW IlluHriJfi.' 

ratriarchâ Vifitacorem A- mo ^ e EUverendîjfmo Poe* 

poftolicum , & pofteà Car- triarcha Fifttatere ^Afh» 

.dinalem EmineiuiiTîmum. poflolico , e poi Eminentif- 

Jimo Cardinale, 

Tertia ; quîa in tantum La terta y che in tanîa 

fuit Malabarium parochîa fi$ levata a Cappuàm la 

à Ca pucinis ablaca^inquan- Parrochta (i^ Malabar ^in 

tum linguam Malabaricam quante non fapeane in conta 

prorsùs igiiorabant. alcuno la lingtia Mda- 

bAïica, 

Qiiaica; quia hoc évcnic La quarta , chpèjîfi^ 

de voluntatc Régis Chrif- ce per volontàdel Rè Ctifi 

tianiflîmi. na^ij/imo. 

Quiiita j Non fufïîciebât La quinta. chènonbafia^ 

Capucini pro gubernandis vanoiCappucîmpergo'ver^ 

Malabaribus, nariPopolîdi Maùbar. 

^ Sexra ; cicniquc Capu- LajeHa,finalmenteche 

ciniiiunquam Malabanum i Cappuccini non hanno 

Foudicherii babuerunt Pâ- giammaiavuta la Parro* 

D 
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rochiam. 

Enim verô facillinic oc- 
eorriinc menti refponfioncss 

?l uibus hâBC omnia motiva 
iinditùs prolabuntur,quia 
non funt fuprà firmam Pe- 
tram fandata , fed fuprà 
verc fiâa , aut prxfuppofica 

gratis, &c. 

Ad primtmi mocivum 
concclïîonis fadac per Or- 
dinarîum loci • rcfpondec 
qnàd cùm ipfe Aieric iongo 
ttmporc Jcfuità , per con- 
fequens Se cictati nacuralî- 
ter propenfus, non mirum 
eft quàd per fttos Con(i>. 
cios ) ^ per Dominû Mar- 
tin » Gubcrnatorem Pondi- 
ckerii proGalliâ» pocencer 
îiTîpulfus: non mirum, in- 
quam » quàd à Capucinîs 
Kiaûbariû Parockiam abf* 
tulcric în gratiam eorom 
{ux proprix Socictatis i 
qnamvis eciam (dveric Ca* 
pacinos illam proprits (il* 
doribus funda(îè , & eam 
Qinni diligentiâ auxiHè : ac 
càm talis trahfmutatio fbe- 
ric faéla ex falfo allegato, 
&snconfaki Sacrâ Congre- 



Ma non è molto âîj^cU 
It 4 ritrovar U riffôfie » 
per r&Vifeiâre tme que/te 

ragiorii , fondate non gîk 
iu di foda bafi » i»4 tap" 

jfl prim&f fi nfponde » 
cheil moiivo detU éiccar^ 
data concejfione fu fattA 
àdC Ordinari0 del Uêogo i 
Pfd ifftndo ftato per longo 
tempo Gefuitay confecjHcn-' 
temente portât o per l a Com^ 
pagriUi non è da ftupire fi 
fiimolato d^ Jltoi Confra^ 
telli 9 e dot Signor M^r^m 
tin > Governâtorg di Pmt^ 
dtcbiery per U FrÂncim » 
potentemente prejfato , fia 
levstél à Cuppuccini 
là fdrrachU di AiéUabar^ 
per compiacere i PP» del» 
U Comp4gma ; henchè ^ 
wjfe fkpHtû , the iCappuc^ 
cini Vaveano fondât a co 
proprî ftidori , e aun^enta^ 
ts colU hro diltgenzje: €p 
findê pero flsta fatta nné$ 
$éU tra*2jlazjione , dd mo» 
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gattotie , & contra Décréta 
à Sau6lâ Sede emanaca > fe- 

Îtticar quàd cùrtï ab initio 
e)are nient tiuUa îfta pro- 
vifio , traftu temporis non 
firmacurv& peraliam con* 
fequentiam,Capucini Ma-- 
labarium Parochiac reftitu- 
cionê funcexpeâacun^jux* 
cà jus liquidum. 



Ad fecundum^confirma* 
tio faâa per Illudriffimum 
Patriarcham de Toarnon , 
dùm Podicherii ftabac^ fuie 
in mero poflèdbrio i in qua 
ipfe Emifientiffimus Cardi* 
nalis Capucinorû jura prae- 
fcrvavic: in fiu enim Sen«- 
rentiâ quâ fuiciutitur Jefui- 
IX y hancce claufulam prx- 
fervativam appoiuic; quod 
fcilicèc viHs Ucreris Pacen- 
tibusutriufque partis, con- 
tinencibus amovibilicatem 
ad libicum Ept(copt i ac re- 
fêrvatâ & îIIaKâ t«mancnrc 
faculcacc Âpoftolicâ Tuper 



tivi falfdmcnte allcgatî $ 
fenXd fapHt4 délia Séuré 

7)ecreti imanatl dalU S* 
Sedc » m viem in confir 
€pmKa , ebtdM fuù ^rif» 
ciphffiffdû ijuefia dijp^fî^ 
zione mllaa jure, non pui 
ejfert firmata attrista dé 
tmpp: epermn éitra e&m 
f€(jHenz.a^ dcvono i Cappuc^ 
cini afpettdre ygin^à il lU 
^Hidmp difim^l^ refi^ 
Mne detU TétrmbU dé 

jûlla féconda Mjni»^ 
ne ^firifpende ehe fe l'JU 
iHflrifftmo Pafriarcha di 
Tournony éfMonde fiwaim 
fendkbiery , cenfimi 
(juefta difpnfî^one , fit net 
mero pojfcjforlo , in Cki le 
ftefi Eminenrijpm Gtre^ 

noie , prefervo i dîrittî de 
CappHcctni , nelU $evten*» 
tache diede ^skMem^afm 
poillîano i Gffmti , vi ap^ 
pofe cjHefla claufola ; cioè j 
che avende vedm$e le Leê^ 
tere Patent! dell* ma , i 
l'altra péirte^che contenez 
vane l'ammevibUità , ai 
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Utraquecurasmovibll^HiC» 
IpiMicndi , pro V idcnd i , & ju- 
dicâridi quidqaid aliter in 
Domino vidcbitur , manu- 
tcntionem Jefuicis compe- 
pcriiflcrcùmque vcru pror- 
sùs fie in fadojdidbm Scn- 
tenciam emanafle de anno 
^704* in Indiis Onentali- 
bus , tempore quo ipfelUuf" 
iriffimus Patriarcha Vifita- 
cbr Apoftolicus , non erat 
€oh(cius' refblucionum Sa- 
crx Congrcgarionis^înqua 
auno 170}. hac caufa erat 
pèndéns > quia Româ diC» 
certît anno lyot ad Indias 
& China versus iturusrun- 
dè merità diâas claufulas 
pr çfcnrarivas a p pofuit, pro* 
indêque ex illâ nullam vim 
inducere polFunt Pactes Jc- 
faitx , fed potiùs attcndcre 
dcbenc quid déterminent 
jura > ac praecipuè Décréta 
Sûcxx Congregationis ; jux- 
tàeniro jurisprincipia ,ho- 
diè manutentio concedicur 
uni y cras alccri : nihilomî- 
nusnonaJFert pr^judîciûm, 
quin in pctitoiio tes deci- 
datuTjflace ftss&ttim clau* 



Mrbttrh dtï f^ejcovo , 
reftarjda illefa U facoltk 

Valtra Cura ammavibilt 9 

e di foter difporrc yprove^ 
dire , e gindkdn cii , ekg 
pétrrÀ jpedienie in Domino 
compctera a GefwtiU 7W4- 
mtgnz>îone neifattù fCjJin" 
do péri U vere , chi una 
taie SenterjTia emano nell* 
anno 1704. ncW Indie O- 
riintali , in tmpo ehe i7/- 
luflrijfimo Péttriarca Vtji^ 
tatore j^poîlolico non or a, 
confipevole délie determi'^ 
n4Û(iani fatte dalla S. Con^ 
grcgaXione ^Avanti atîPan^ 
no 1703* quêfia caufa era 
pendsnto , pot che da Rù^ 
rnd p^'iTi) l'anno 1 701 . pcr 
andar verfo Indie y e la 
Cina $ onde faviamente vi 
appofè cjuelle claufule pre* 
fervative , e per cîo , nîuva 
forza pojfonofarvi U PP. 
Gefuîti^ ma devono^ anzi 
'Oedere quello che vien de-» 
terminato dal gius, e fpe^ 
Xiahnente da Deere ti del-- 
la S, Contre çf^azJone , /r- 
gfundoiprincipii délia le g- 
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(îilâ prsefervativÂ conceffio- gt , hodtè » &c« ^M^^ 

nis t^arochirc ad remplis, ira ma\\iynamcmç la cLuifuls 

^ uCtSeoccncianulliinodèobi- pnj^rvaik>a dclla c^fyi;tft 

tare poflit ad aiiam ultcrip- fionc dilla ParrochU ad 

rem ferendam. Nihil aliud tcfnpQ yCofichè la Senttnzj^ ^ 

po(tulaiu Capucini.Incereà nonpao in t2immê(U Im^ 

quare PP, Jeluicas hancce^ pàWt » tht mn fe m di4 

Eminéciflimi Cardinalis dé unaltray e nîeme sltro do* 

Tou L- \vm , 3 (lu m u n c a d M a - mand-i^o i dappuccim. In 

labariUHi l^arqchnm reci- . tunto ; perché mai i PPf 

nendam ? Cur vcr6 ad pro- Gifkin fifanno'fortl,^,,cçn, 

craftinandam execurîonem quelia data dall\ Eimfi0.i 

cjurdé Illufttiilimi Patviar- ^jtfilffi^jfeffr^^ j'^^^'jTî ' 

Decretum , cirti rica's Ma- rochla di Malapat , e poi 

labaricos , dixeruiu eum jti- vunno pyo:r.tf}i>i indo l'efc'^ 

rifdidionem non habuiilé cuXhn Ml Dicrcta d^llq 

pro hac parte, fcd fblucn- ftelJ^UlHUrlfftvtoPatrlar'* 

modo pro China ? Quarc, cha r'^fucitnre Appop-oUco y 

inquam , de uli Decrcto,2e- cirea H titi di .MaUkar j 

què judo ac necelTario» ad dioindofh'fi nùnav€a,fiu* 

Saniflam toc vicibus appel- rîfdixjone In cjuefle parti , 

larunc 5edem \ Cur aucem rnn foUmrnte npUa Chia î 

ad 5acram Cogregatiopem > ^ttch^ % dico , da un tal^ 

de fupradiââ 5entefttiÂ ap- Decfeto , mn men ji^flo , 

pellaclo Ltquali vulru nôaf- che ^ecejfirio y appelUno 

picicur ? Dilpariratem nemo alla S. Sede poi non ri* 

non vîdct ; crgo ficut fuit cevwa-egHalmente VapeU 

admifTa Jefuitarum cvoca' lazjone alla 5. Co'igrega- 

ûo ad Curiam Romanam > gazions dclla fipradctta- 

pro fupradiâo Decreco ex* Sentenza'k TUtti vedon^ 

plicaiidu , licèc cffoimaco U dijfarhà. Vfwquej^Jïcm 
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ad purgandas faperftkiofas €mêfi$ ameffk Vappetlâ- 

Ccremonias Religioni pu- aiiorte deGefùiti aliaCurU 
nt obnoxias i icà a fortiori *^mAna > per ijfiegare il 
Capucinorum appellacîo ad JkdgftP Ùurm > wmbt 
iSacram Congregatîoné pro fattoperijpurgarlefuperf' 
Senientiâ ferendâ circà Ma- tizioji Cerimonie noccvoli 
labarium Parochiam , eft dU fwritk delU Religion 
admittenda , cùm fupradic- m: ton molto pin S ranîo* 
sa fueric cnuntiata in fcnfu m dunqui , l'appelUzione 
pras(èrvativo. Quaproptec df Csppu€cim sUa Sacra 
Eminentiffitni Domini Car- Offjgregatîâfiecireatd S e»^ 
dinalesSacraeCongregatio- teaza délia Parrochiadi 
tiis de PropagandâFide^de Malabar y divi aecetarfi^ 
h&o ergà hancca caa&nn » tffenà^ fiéM emmiata in 
facras pronunciarunc deci- fenfo prefirvativo'ylaondè 
fiones-, anno fcilicèc 1709. li Eminentiffiml Signori 
Undè rîdiculum forer^vcUe - CardiaélidilU S. C0Mgre^ 
adhuc dubirare quin tes in ^azionédi Propagania ydi 
hoc 5acro Tribunali pen- fatto hanno pronunzÀate 
deac. 5iigitur ficpandensi fac^t diierminazicni f€r 
crgo definienda ; non verÀ é^^a caufi Panno 1 709. 
fccundùm régulas Epifco- onde fuyebbc ridicolacofa 
poram Lufitanotum ,&5p- volere tma via dubitare , 
ciecaris Jefu \ (tA )uxU 5ano ch€ UfMsetnda nm JU m 
tiflimas ApoftoliciE 5cdis ^ueflofkcroTrihunale pen^ 
Confticutiones > ac 5acras dente. Mafedanqueepen^ 
Congregarionis de Propa» dente; du^que deve defiinrm 
gandà Fide refolutioties. fi» non glà fécond» le regole 

de yefcovî Portogloeji , e 
delta CompagnU di. Gesu \ ma fecando le Santiffime Con{Z. 
titfÛ(iôm délia Sede Jpoftùlicd ^ele fonte determinaT^io^ 
ni délia Congrtgazione di Propaganda. 
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Ad cercium . mpcivum 
defumptum , ex eo quod 

Capucini Malabaricam pe- 
tiicus ign^rei^c linguam; 
Refpondecur , ià grattsob- 
jici : quia conftac , Capu« 
ciaos taletn linguam op- 
cime callere » ac loqui ; Se 
guidcm tune temporis» (i* 
eut ôc de piocfenti : quod 
de prxcerito calluerinc ; 
evidencèr refuUac ab eif- 
dcm licceris paccntibus E- 
pifcopi McliapurenfiSjCa- 
pucinis anno 1698. dacts. 
Enim veràcum illos depu- 
taveric Paroçhos , fuper 
omne^Chriftianos, abfque 
ullâ exceptione ; iprofinec 
crgo efle idoneos , non du- 
bicabac > aliocjuiii diâuis 
eis denegaflec licteras. 
Porrà refultac a mulcis tef-' 
timoniis adcrentibus in 
formà authenticâ , Capa- 
cinos adminiftraflc 5acra« 
menra arque Malabaribus 
Chriftianis, ac aliis Euro- 
. peis : potuiflenc ne îd facc- 
re , abfque lingux Mala- 
barics nociciâ > àc ufu ? 
Denique paricev refultac » 



^lU tirza , che i Cdp' 
pHceini non fdfpumoVU 
dïoma il MaUhéÊT ; firlf' 
ponde ; che è unit delte 
foUte cortefi obbjezionl ,* 
perché fi si » che i Cap» 
puccini hamo perfetta pc^ 
riùa di ^uelU lingua ^ € 
U fanno pdrUr éd p4ri 
d*ognHrio : la Jipeano par-^ 
lar allora^ f U fanna an" 
chtadefi: €he fiipiffcré 
parlaria per lo paffato , Jî 
vede délie Lettere P itentl 
del f^efiovo di Matliapiét 
à Cappuccini delC annê 
1^98. che avendolï depum 
tatî Parochi fopra tutti li 
OrijHaniyf€Hz!édcuna nfi 
tri'^one y non dubito çh€ 
non fojfero idonei ; altrî' 
mtnte non âvrobht loro ac* 
cordati dette Patentu Da 
tnoUi tejiirnoni autcntici 
fi frova ancora » che i 
CappHceini hannoammU 
wflrati U Sacramm , 
tantn a Malabarefi , che 
OffU Europei. Avrebberù 
cjji porno farlo , fewLa U 
notida e l'info delU lin* 
gua Malabarica } fipr^^ 
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ex co quodMînîfterîo , & 
operâ Capucinorum fue- 
riiic Malabares pritnitùs 
ad Fidcm Chriftianam con- 
vcrû , uc pacec pcr anima- 
rum ftacum tune cxhibi- 
tum , nunc que facile ex- 
liibe.ndum. Ac cum ceno 
conftec» quod Capucini 
fuerinc primi Miflîonarii 
in Pondicherii Villâ : fî- 
quidem ad eam pervene- 
runt anno 1^41. Patres 
JcCu'ux dumtaxac 16S9. 
Qiiocnodo igicur Malaba* 
tes potuidcnt ad 6^em 
Chriftianam convmî , fi 
linguam Malabariçam non 
caluillent Capucini ? hoc 
videtur prorsùs abrurdura , 
confequenter motivum ci- 
catum Ce ipib ptolabi^ 
tur. . • 

Si ngatur de prcfenri , 
nimiriiQi an calleant lia- 
gaam Malabariçam Capu- 
cini ? Hocc© îtà conftar , ut 
credeie non polTimus, quod 
ex adverfo iftud apliùs pro- 
Uatur ixiocîvum> quia de 
facbo fu ne très Capucini 16- 
dicheiu exiftemeSi qui hac 



va finalmente da Aiala^ 
bersji gtêidati alla fed€ 
Criftiana per opéra de 
Cappnccîni , primn d'o* 
gnî altroy corne fifà paU' 
fi d'aUo jlato de IV anime 
allora efihito 3 e prontla^ 
ejihirlo anche frefcnt:-^ 
mentf : efindo cenijfimv, '* 
che i Cappucclnl fono fia* 
tl ! prlmi AiljfiontVfi 
nellaCitta di Pondichie^ 
ry^arrivatî Van. 1^41* 

€ i PAiri Gefuiti foi a* 
mente lan corne 
digrazda avrebberô potu-- 
to i popoll dl Malabar 
venir alUfede Crijliana; 
fi i Cappuccînl non avej^ 
firo faputo nnella lîngna } 
Cîo vcdefr , cfn' a (far do 
configuenfcmente l'addnt^a 
motivo caitt a terra, da fi. 

Se parliawopoidel p'^* 
fc'iîe ^çjiQe fi fippUno^cjHcl 
linfruaggio ? Egii e tanto 
chîaro , che non et potiam 
bidurrc a crederCy che al^ 
cuno met ta pîh w campo Jî 
fatto fnoiîvo^ Fi finô tre 
Cdppitcc'iyit prcfc'fitemcnt e 
in Pondichierj , che par'* 
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lingnâMalabaricâutunnir, lano ufiiaUnente^à Ihgua 
licèi Malabarium Parochiâ Mdabarlcci ; he-'. cherejf^ 
pi iventurpcr Pacrûlefuita-' tîno [pogUati délia Par^è^ 
rum manuLcntionem 5unt * chla di Mnlahar , per la 
paiitcr quatuoi* Capucini manmen\îone de Qefiii^i^ . 
Madraftas ^ <jui illâ profeoi^^ • /'î Jino fàtnfy ^ùat'fp Cdp' 
rô callenc; îmo unus eoi iihn,* fuccîni a Maârd^'itkt la 
ncmpè P BernarJus à Sa- [amo a p^rfez^lone ; nno 
baudiâ, adeo perfeâiè iilatn^ d'elfi ^ cîôé H P* Birnardo 
adcptuscftHîiguâ , tirma>ci- di' Savàja , ^fatmente fi e 
mum confecerit Did^ona- mipojfejpito dî quella Un-» 
rium,in quo rniio otdine, gua^ che ha compoflo 
cxplicanonihurqué doâis grofio ^itmrpJShe^^ 
omnia hujurcê lingux ver- r!o , tn eut C9h amtrevole 
ba tcponuncur." Hbcce opus ordins > e dotte fplegazio' 
crît pr6fc£t5 utile pcotsovis ni > vengono pofie tutte U 
Miflionarii^ miflîs , & rn^t- parole di efueffa lînguam 
tendis in iflns narres ; idcvV Que^l' oper.i firà certam 
que non gratis , ani vànè mente utile a ntiovl MijTio- 
proditur. EtcnifD iî Sacrà nan, (peditiy e da fpedirfi 
Congregatio mandarer , ut /;/ cjucjlc p.irtl C'io no7i fi 
Tibi micrenîlum force , die- dlce vanamtnte perche fc 
tus Parer lubemi zxnmo^Si'iHiSacraCori^regaziorieçO' 
àbfquè morâillud tradcrcci ' diveâèrlo y H 

Redcamusad noftrum pro- ' detto jPadre âl biion iya^ 
pontum. 5unrérgo'tres Ca^ , SLo^e l'en prefià h^mandt'- 
puctni Pondicherîi , &quaV rehhe, ^Ma rhoMamo ail 
tuor Madrada: , dicfl'im !in-^*' propQ&o. Vi [o^jo 
guam Malabaricaai callen- dunque tre C^ppuccîni in 
tes , ac eâ utentes. Igîtu*f Pondtchîery ^' e ejuam a 
poflenc iftis duabus Paro- Ai^id,\i[î ^ che C^.fnio per- 
chiis ac Millionibus per fe fettamme la lingna M^* 
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ipfos facisfacere» Prasurei lahartcA ^ e dlcuifanno 
Superiores Majores expec*. 4//' oceunenXét : iMm* 
tant rcfolurionem à Sacra ^«f potrehbero da fe flejfi 
Congregatiojie circà ptx-^ Joddisfaracjuefle due Par'^ 
icncem caufam, uc miccanr rocbie » e Mijfionl* h êU 
Miffîonarios proue urgebîc tre , i Supenari Maggiori 
.neceilicas : quia H Malaba- afpeteanolcrifolti^iomdcl* 
tivm Parochia Ca^ucmis U S, Congreg42ione wcd 
Kftimereittr y.Mi(Eonarii in la prejinte vertenzjâ , pr 
jnajori numéro miccentur. potermandare Mijfionariy 
Anciqui aucem novitcr ad- fecondo L*urgcnz^ \ perche 
vçnieiites linguam çdoce- fe fofereftitmtaaCappMC^ 
bunc Malâbaricam. cini la Parrochîa di Ma,^ 

labar y devono^ manddrfi 
Miffionan in maggiar tm^ 
_ mero ^ e i pin anz»iani irt" 
fegiieramo la lingua Ma-^ 
• Uténica à npvêUi che Vir^ 

Ad quartum motiv^um 9 jilla quarta. I Cappuc^ 

•aïunt Capucini, ficur fem- clnidicono fempre han 

pcr dixcri;ipt , Régis Chril- detto , che glammal vi e 

tîaniflîmi confenfum , aut flatô Vaffcnfo e volontà del 

voluataiem nuiiquam ad-, Rè Crl^UmJfmo : e non fi 

fmSc, nèque cxadverfa hue* pai dalla p. me opofia prom 

ufqueadduci poruille ; cùm ^vare ; non hajlando il fîip^ 

•ejufmodi gravia non xtâè porte fimiligr^tzje ;ma do- 

(upponançur , fed yctinC- vendofiprovar çogli jiro^ 

trumenra rcalîa probentur , menti Reg! , ficondo ta re^ 

juxcà rcgulam juris 45. in goU del gîns 4^ infixto^ 

fcxco » Pra^fu m i cur ignoran- Pracrumicur , &c. pcr cio 

m > ubi fci^mia non pro« frudemcmcmcfiregolMOB. 
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bdcurjideà prodécer agune 

omncs qui calem neganc 
fuifle RegU Chriûiamifimi 
volantace i proîndeque func 
condénandi îfti cujufcurn- 
Que dignitaiis ac iocieracis 
uni: » qui uc çxpeUant legi. 
fimos poflèflbres ab aliquo 
bono jMagnatum ac Potcf- 
cacum allfiga-nc confenfum 
& Vûlu2;caceii3>ab{quèexiii- 
bicione alicujus inftrumenr 
ti autbeiuiçi, quo id conf^ 
m : aliier » via forec peri^ 
ciilotidiriia > verfitamen fuit 
clHcax in ptazfcnci causa ; 
quapropter Capucini de 
hac novitate eu m eodem 

Rege Chriftianillîmo con- 
que(U func , 5ua Maje^las 
tefpondci e ac mandate 4îg- 
nata efl;, ucdeclarecur quod 
numquaiD volueric favere 
Jeruicis^inprâejiidiciuin Ca- 
^ucinorum , cùm acqualitèr 
illosiiiligac; iJeo , quantum 
ad Maiabariû Parochiaoi , 
dequâ conrroyerricur, nul- 
la cft aliaSux Majeflacisin- 
.têdo^niii uc Partes le irani^ 
fèi:am ad fuos 5i|penore$ 
JBccleiiâftiços j neaipè ad Sa* 



ule la mente M Rè Cri^ 

tlamjjima^e devonoperciq 

condannarfi têlUqtalllidf 
(jUédnnqHé ilgfdtk , e focie» 

ta fieno > î cjualif er efpeU 
Ure i Ugitimi fê^e^ri dék 
qft^HO^M bene , allegan^ 

U^uolorak de MagriatlyC 

chefaccla prova; dtrimenr 
te è cofi molfû f^Tfi^dfifip 

ird CÂHja fia ftata rmltp 

efficace. Quindi Li Cappuc" 
clni hanna pûrtati le loro 
dagUoHSU sStM Maeflà 
fopra un a tal mvlta ; ed la 
S fie degnata rifpo»^ 
d»r$ 9 e 4;$mém4étrt difa^ 
palefe ,chc mai non ha aviu 
ta intenzjone difavorire i 
. pp. Gefitiei een prejuàici0 
de CappHçcîni , âmandp 
egualmtritègU uni^chegll 
al tri. Perfanto^ in ûrdinç 
alla Parreckia di MaU^ 
htiX y di cm trutiîumo , la 
Ml S* non ba giammai 4r 
mtaintejtXionê ^ fsnencbf 
le parti deferifçano a fiw 



Digilized by Google 



ctam Congregâtîonem de' SupnimEecUfi iJllc'ùcUi 

Propagâdâ Fidc; quia fein- alla Sacra Contre gazione 

per vol uk , iicuc de de faâo di Propaganda. Semprehé 

tnandavic^nimiràm^ucom- votiite la A4. Sua e vorri 

nés Milïîonarii Tub dicionc che U Miffiofiarl del fno 

fuâ rémanentes , Sanétx Se- Dominio ^ feq^ultino ^ e fi 

ûis^ic Sacras Congrégation ' corifirmifwai Dscriti del* 

liîs Décréta , ac dccinones' la Sacra CongreqaXjone^e 

attente fequancur,fideliter- fedelmeme , con ogm efat" 

que illis obrequium prxC- uzxjti > ed offiquiojameniê 

cent. Hoc non gratis & îm- • f it efeguifcano. Nûnfiâîce 

prudenter adducirur ,* certo cîo vanamente , e impru» 

jcnim confiât » &c ricè f to- dentemente^per che fifiÀ 

isatur per pluré^Litteras è provarconpiu Lmer§ 

Ciiriâ Rc^iâ emanatas , ac manate dalUCorte Regia ^ 

infrà fubjicieiidas. echefiallcaherannoinfirîe. 

'^Aà quîmum i quod tan^^ Alla efuima ^ in cm fi 

^'Capdrfhôtu înfufficten- tocca h fcarfb mmtro de 

tiatn , non e(è morandum ; Cappuccîni ^mn ci ferma* 

quia juxtà Patris Tachard , remo molto , perche fiandê 

Supèrioris Domûs Jefuica- alla relazione del P. Ta-- 

rum Pondicherii rcdîficataf chjtrd Gefltkn y Snperîore 

reUtioné rubfcriptam , die delUCafa diPondichiery^ 

)o. Septembris anni 170$. fottofiritta li }0. Settem* 

împrefTani Fai ifiis5fol. 141. bre del anno 170 y fiam^^ 

ubi legitur , quod in Arce pata in Parigi f al fo^^Ho 

Pondicherii y Chrifliani eu* 141.fi legge^che nel Cafi 

jafque natîonîs finr , non telle dt PondtchierytCrifi» 

afcendant nid adnumcrum tiaui di quaUmque naXio^ 

bis mille. At tune temporisa ne^ non arrîvavano che al 

quinque Pondicheri'i môra* numéro di due mila. In 

bantui Capucini ; videliccc ^ quel tempo vï dimoravmo 
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Pater Spiritus Tu lonenfis , clrjéjue Cappuecini ^ wi 

Piscidus Vindeiinus , Au« il P. Spirito di Tnrmdji 
guftinus Engolefinus >Tho-i'. P. Pl4fid9 di F^andmOiU 

mas Piélavicnfis , Lauren- P, j^q^ofîim d'jingolemu^ 

(lus Engoleiinus \ iûi qaiii'- il P. Tomafi di Pmiers , 

que Milfionarii non |ie po* il P% Lémtênz^ d^Anfilè^ 

terancTufficeread Sacranie- ma; ora cjueflî clncjue jMif^ 

. .ta adminiilianda , eciamll fionari poteano fur bafia^ ' 

omnes Chriftiani ad nume- rr 4 minifirariisMeramen- 

rum rrigintamilIfumChrif. ti ^ cjuandobenanchè il nu^ 

tianorum afcendiflent^cùm rnerodeCriftiamfoJJimo»'' 

alias repcrianius » & lega«* taio s trente mUa ; quat^ 

mus in Licteris Patris Bou^ da pw stira h^gîamê nelm 

chec Jefuua', fcriptis de Ma- le Lettere del P, Touchet 

dure, fub die 1. Occembris O'efmta ^ fcritta da Ma* 

X 700. & impreflis Farifiis y iUtrs il primo Dicmhr^ 

juxtà V, Recueil fol. y 6. 1700. e jUmp^e in Pa^ 

quod ipie folus baptiiarit rigi V. Reciieil , frj^i^ 

undecim mille per(bnas,& 56* cloegH fdomfié béH-- 

plus quàm vigintî mille, à Uz^to undici mila per" 

tempore quo fuie Milfioni- fi^c , e più di virjti mila, 

bus adfcriptus>& plus qua da ehe era Mijfmario | € 

cenrum mille Confefiiones avêa afcbkate più di tenta 

audieric ; Se Pater Dolu , pa- mila Cwfrjfîom ; e il P. 

riter Jefuica, cui Ëpifcopus BoIh , pur Gefidtay a md 

Meliapurenfis , etiam Je- ilFefiovo di Maîliapur 

fuira , conceiTît provilîones concefie la provifta délia 

pro Parochiâ concroversâ , Parrochia controverja fin 

cum aliis Licteris fcriptis alire Lettere- firiite li 4. 

foh 4. Oftobiis 17C0 in Ottohre deL 1700. nelCaf" 

Arce l^(3ndicherii , & dkeCr tcUa di Pondichiery , e di* 

* ris ad R. P. Legobiên ^ uti rené 4P* Legobitfjyfiam* 
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fuprà impreifis.» fol» 46, 
dîcit qaod Pater Bouchct 

Miilîonarius Sociecatis Jc- 
fu 9 iii Eccleflâ d'Aoax » 
fcv tpfttm fondacÂs qua- 
tuor annorum fpatio cum 
dimiiiioj plulquam decem 
mille perCbnas bftpci(àve« 

rit. 

IBiSi unus ergà Jefuica , 
tlKitum potuît 9 ac egic ad 
Majorem Dei Gloriatn , (a- 
luccmque animaium cum 
coc geiicibus , a fortiori dî- 
cetiducn paricèr , quod 
quinque Capucini , non 
minus in labore £vangeli- 
icù afliieti » quam Patres 
Sociecatis , cum bis mille 
Maiacibus jàmChridiauis» 
& ad fidem converfis , po- 
tuiflencapere, cifqucabun- 
danciùs iuiEcere » pro Tpi- 
ricalibus tnioiftrandis : me- 
rità igitur eonclndendum 
venit , quod adeirct Capu- 
cinorum fufncientia , Se 
quod adhuc foret (i in Ma* 
labarium Parochiam rein- 
tegrarentur Capucini^ il* 
coti omoia clamant jura; 
quia de pra^fcaci ^ ficuc 



fâie eme pfré » 4/ f^gllê 
46, e49« diei eheil 7. 

Bouchet Mljjïonario délia 
CompMgnia di G^Ju > neU 
U Chiefs à* Aaux /daim 
fondât a, ncl ^iro di quat' 
tro anni e mez^zo , avea 
bâiiezzMê fin di diiri 
tnila perfine. 

Se unfilo Gffiéita dun* 
quipê^tt edêperi témi0 
n Maggior Gloria di Dh^ 
e Jalme deW anime , con 
tatiti gtntill \ fDên fin té* 
gimn été dirfiy che cifiéfoe 
Cappnccini , mente meno 
ajiuifatialli fatiche £- 
^anfreliche^ di éfuelU fie» 
no i PP^Geftiîtt^ potrann^ 
operare con due mila Ma^ 
labarefi già fatti Crifiia^ 
ni ^ e ftiê che bajlevoU 
mente faranno in numéro 
fiiffidme per ammifiip 
trar U cofe (ptrituaU. Con 
tuttA ragione dun(fHe fi 
conchiude que vi fareUfO 
copia bafiovolodiCappuC" 
cini 5 e fempre ve ne faràt 
fi firanno i Cappuccini 
reintegrati a tonoro dièi* 
ritti > cho ajjijlgna alla 
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4ixîiiitti» te ^^ïiiHftti ' éâ iê^^^^ Pé^rih 

Pondichcriî , & Madraf- chîa ii M^tabar \ perche 

tx quatuor » qux Ciyicas fnfcntemenxt vifono^ co» 

eft (blàmmodo jo. Icucis fm denp Miam^ ^ cinéps$ 

âb ali& dîftâtis, ex quo CaffitttM 'a Pondimvé 

colligitur , quod fibi invi- ry , e (juatro a Adadraji, 

ttm wsAttt poifinc auxi-» Città Sftame folamevti 

liBi;^ Tatiâèfii Orator , H- trentéi leghe l*ftna ddf 

cuti 5uperiores Majores altra , d'onde s'inferifce , 
fui Ordinis ultimam à chepojfom vicendevolmcn' 
fkcrk Congregacione ex^* te àarfi ajnte nelle wcen» 
pcftanc refolutionem , ut rerj\e. Finalmente l'Ord^ 
confurmitèr de Miflio- tere-^^^me^ i 'S9^eriori 
nariis provideant » & in ma^ 
illat partes mittant, fe- afpettafte VultîmM dtii^^' 
cundùm pr;srentcm necef- mînaTjrOïie delU Sacra 
firatem. In pofterùm me- Congreo^aiione yper ofe* 
diis fecuris » & effica- rétr di ceneerto alU fpedim 
cibus uti curabunt , ne l^oi^e de MtffioTjurî , e 
unquam Midiones défit mandarll a cjttetle parti 
cianc propter operariornm [ecande U prefente efigert-- 
indigenciam. , & per lUvenire ufe^ 

ranno tutti U mezzi ptu 
efficaci » perché U Mijff^ 
ni non reflina Jprevedute 
d'operarl. 

Ad fexcum > quod Ca- j^Ua fefia , che i Cap^ 
pucini numquam habqe- pncdni nen êShidne mat 

rinc Parochiam , non vc- avuta P^rrochia^ mn ne- 
nit refpondendum ; tùm cadt rlfpondere ; fi fer* 
quia contrarium manifef- ehé cofia i^i eppefie du tut^ 
cè apparet j a totâ hujufce ts U fcric dl quefio fatte^ 



hùi feûè iCOrroboratâ pcr^,,/ dnche perche fi convsnce 
teftimonia modo ^àà\xc^n- ^^del cmtrArio da do » chi^ 
da 5 tùm quia contrarium dall\rmio 1641 fiyio âl 
eviaciciir ab eo , quod ab . tempo deW ufurpazjenc 
$itino 1 641* ufgue ad cem-,^. delU ParrocloMy nim éUi^_ 
pus ablatSB Parochiae, nul- : trovîfu , ilcjuale conver-' 
lus âlius nihCapucuii con- tîjfei Malabareft , e lof^ 
verteruiK' .Malabares , cif- :v ro ammimftraffe i Sacra* 
qae Sacramenca adminif; . menti y che i CapfmccinL 
trarunc: pcr ha:c defigîiau- Qnefli fin pur fegni di 
tur Parochiae eo moào-^. /\l*arrochÎA nel wodo chc 
quo polTunc fubfifteic in . pofono fujfiflere.nille Mlf^ ' 
Nliflfionibus foraneis; quâ- Jioni foYance^ cjUAnào i 
doeuiai Miilionarii omnia.. Aiijfmjari dmim^KMrtodQ 
SacramcDca Parochialia de.;| jure i Sacramnti a Crif. 
juie Cliriftianis tniniftranr tîani nella loro Chîejk co,^ 
in eoi um ^Ecclefiâ , ficuc 7/ie i Paryochi in EuropA ^ 
Parocbi lli Europâ , tali cnfi vengono con td nmc ' 
nomine gaudcnc in Littc- chiamat i: dalle L«ti ère Pa-^ 
ris Patencibus Epifcopo- te^itl as r'efcovi efjlcnti 
rum.iii Miilionibus exif- aile Mijfmi. ^ 
cçntium» - 

^yfc Demùm etfî Capucîni Finalr/:ente ^ hcrichc i 
propcec decrera (Se prai:ccp- Cappuccini a tenore de 
ta a Sanââ Sede , èc a Décret* & 7recetti ema^ 
Sandéi Cona;i ciiacione e- nati dalla S. Sede e 5. 
manaca, nimirum iupia Congre^azSone y di fopra 
ticaca poflênc pmeodere» allegati » potefferof reten- 
ue pecere ejeâtonem Je- dere , e dmandare l*ej^ 

, fuitarum ab arce Po'idi- pidfîom de Gefuiti dal 
cherii , in quâ le iplo^ in- Cafiello dl Poniichlery y 
truferunc abfque ipeciali in nui fi fini intrufi fi>î{a 
^. mandato 
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kftândatb Èact^ Congregà- 
tionis i quo praecip^t lub 

pœna privationis Officii , 
privilegii Se facuUacis ipfo 
faâotncarrendâ, Patribus 
Jefuitis 5 ne funtlare prx- 
fumant M ilTioneni in locoj 
ubi jam alii Religidû fun« 
daverunc primâm , lîcet 
obtiaeaiu liccntiam Epifl 
copi, qui non poteft ex le 
ip(o y divîdere Miflionem 
cjuimoiii 5 nid piiùs con- 
fukâ 5aciâ cotigrc^atione, 
& ex gravi causâ , hic pro- 
fefto non fub/îftente : at- 
tamcn id non pi^Etcndunc. 
Verum dumcaxac didi Ca- 
puclni homillimè depte- 
cantur, lu emanetur fen* 
tentia » ab hoc facro» Tri* 
bunali , quâ reintcgretitur 
in Mâlabarium Parochiam, 
Se ne illorum jus acquiiit 
tum 5 & tam liquidnin re- 
maneat continuô defrau 
dacum » cum paritèr dif- 
pofitum in jure reperiatur 
Parochiam ac Ecclcfianl 
non polTè fundaii , iiitrà 
limites alterîus Parochias 
abfque licentiâ primi Pa- 



mando délia S. Cbnjiff^ 

qazîone , che vietta fotto 
pe7ia di privazjorrâ d'Uf'^ 
fi^l , privilégia t fdCoUÀ 
da irjcorrerfi ipfo fa(5lo ^ 
Anche k Padri Gtfuiti^ 
che non ardifcuno fmdé(r 
rt MîJJlt>m net luof^o , 
dove già altri^ Religioji, 
hanno fam primà te lotiê 
fondaXîonî , îju^ntHfréjUt 
abhlmw lîcf:nz.a dal VeÇ'- 
ccvo y che da fi non puh 
décider e fopr a tal Mif* 
fîone j finz^a prlmd cùH' 
fîiltar la Sacra Congregàn 
zSoM ^ tfer urgent ifnà^ 
ttin , che tiel ca^à noflro 
non ffijpjîo/io^ jid' ognt 
modo non pHtefiHono i 
Cappticcim^ md folameH^ 
tcprejiario con o^m fom* 
îneffione , chtv€}i^a enia* 
nata da éjueflo Sactù TrU 
hîirale fentetiz^a , che ri(^ 
t^ibilifcai Cappucclm neU 
la Parrochta di Malabar i . 
e che il lorâ çuts acajinfi" 
îo i e tarifa U^juido^ non 
Venga defraudato. Maffia 
maminti che rifr&vajfki 

E 
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iqcbi , ex Can. Opaecum- 

2ue C Ëcclefiap ibi. q. i* 
^p» 2. de Ecdef édifie, 
Rou.dccif. i6j. parc. i6. 

Maxime quia cum în 
ArccPpndichc rii juxtà tel- 

timoiiium P. Tachard Six* 

perioris Jefuitarum difti 
}ocx»^ âdrint rriginu mille 
aninix » & Chriftianorum 
non afcendanc , nifi adnu- 
lueru.m bis mille; ica ucre- 
maneat adhuc converten- 
du$ i^umerqi viginti odto 
millium, eigà quos, Jcfui- 
tx proprium zelunx exerce- 
ra pbmint, illosconvercen- 
do , coUaboiando cum 
Capucinis > abique eo 
qûod ururpenc Parochi ju* 
rifdiftioncm : ficutî etiam 
ilabilire proprias domos » 
in locis in quibu5 non ad* 
funt operarit , vineam Do- 
mini colentes j at non toU 
lece alceri vineam jam cuU 
tam 9 *cum Chriftianorum 
cvidentiflîmo fcandalo. 

Deinde Patres Jefuiras > 
in fai$ Licceris pcr CQtum 



jure che non fi fojfttfon^ 
dar Chic/d » i Varro^hU 
nel difhrcttù d*un dttéi. 
Parrochia yfenza licenz.4 
del primo Parrococxc^p. 
QuaecumqQe&c. 

Tkmo plié che nel Cap 
tellodi Pondîchiery^giufl 
ta la teftimoftiéuuca del 
P» Tachard , Stiperiore 
de Gefuiti S detto luo^o^ 
vifino trenta mila ani-' 
me y frà le cfuali non fi 
ne 4nnovtrano ^ che dnn 
mila^ di CrifiUne : cofich^ 
rimane il rmmtre di vin-' 
tiotto mila , a pro di cni 
; i Vadri Gefuiti poffof^ 
fercitOTê il Uro KeU i tra* 
vagliando di coy/ferva con 
Céppuccini jenza ufiïr^ 
parti la fiurifdiziont [éH 
Parrochî , e pof^ono fimiU 
mente piantar le loro café 
n€ Ittoghi , dove non vi t 
chî coltivi la vt<ina del 
Signore , e pon Itvar ad' 
al tri la vigna^ da ejfij^is 
coltîvata y cm evidentiffi» 
mo fcandalo dè Crlflianu 
Di piié iPadri Gefuiti 
tiflU loTP tfttere » cht 
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Orbem curienrîbus depre* 
hendicur, quod toc Mif- 
fiones , ac Ecdeûas habeâc 
in Indiis Orientatîbus , uc 
plures milliones Cbrinia- 
norum in illls jam cxifïanc, 
Eniaiverd (i eis prohibere* 
iur,ne Miflîonem facerent 
Pondicherii» nonne intini- 
ta propè loca po(Iidenc,m 
quibus fuum n^aximum 
po(1un.c zelum cxcrccie / 
Pacer Bouchet Jefuica» Pag, 
47 .in colleékionediâaruai 
Litterarumad P, Legobien, 
facecur curam habcre de 
30. parvuHs Ecclciiis > & 
de 30. mille Chriflianis. 
Pacer Marcinus ad Pacrem 
de Villec , pag. 1 5. narrât 
quod plufquaTn crigiuca 
mille animx remaneauc 
fub fuâ diteâione , & pag. 
21. învîrat fuavkèr & fbr- 
ticèr ad miccend^ auxilia, 
argemum fcilicet j cum 
^liilîonarns* Pater Paulus 
ad fuum Generalem fcrî- 
bcns > pag/ 113. monec ip- 
fuiri quod multi Chiftiani 
è vira difcedant abfque 
Ecclcfis Sacramencis teci- 
pîendis 9 quia défunt ia 



vanno tn glro fer tutto il 
tnondo y dlcono , che anno 
tânti AdiJJi^ni tttW Iniie 
Orientali , eche vi fonù 
fin milltom di Criflianu 
fi fi froilnjfe , che nm 
cejferoU Mijfwni m 
dîchiery ; non reftanô 
tutta via quafi infim$i 
luoghi y che poffegonoy 
ove efercltar pojfono il 
loro maffimo ^elo } Jl Fm 
Bouchei GefitUa » MU 
pagina 47. nelle raccolte 
delU dette lettere al P. 
Legobien y cpnfejfét^ d*avef 
cura, di io.cbie/iite , t 
trenta mil a Cri filant. Il 
P. Martino al P. îniUt^ 
P^£* ^ ^ 'fcrive ehepUtii 

lo.mUa amme fono fotto 
la di ImAiYCzione^ e alla 
pag.'i i.faunfme efia* 
Veinvitoa mit^dar^H fuf^ 
fidi di denaro , e Mijfio^ 
nariji P.PaûloalfitoÔc» 
fierale nellapjifr. i i^,da 
avvlfo che rnolti Chiftiani 
muoîono fenz>a i Sacra* 
menti delta Chiefii 5 per 
mancanza di operarlalle 
loro Mlffionl \ cofid^C 
ciafiwe d'ejfi hà ia cura 
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eomm MifGonibus cmera- 
rii : icaMi* fetè anulquif* 

que eorum de uuabus 
Villis curarn habeat. Pa- 
ter de Preinàr ad Hatrem 
Legobi( n , pag. i 47. iic 
coqueiicur^quornocio vox 
cam parvi nuri:et'i MilIio« 
♦nariorum poflt't ad aùrcs 
tam magnœ mulcicudinis 
Infidelium felicicèr perve* 
lîirc y quia illi per mil- 
lioncs numeiantur pag, 
147. In cadein epiftolâ > 
pag. 161. peigit dicendo; 
tamecli Miiïivjnarii Ccn- 
teni Ôc ccnceni in ha(ce 
Miffionesadvenirent ; non 
deelTet opus pro ûnoquo- 
que .Sunc& alio^ luccrx 
ejufmodi , quibus ex ore 
Patrum Jcfuitarum vcra- 
citer cognofcimus , vix 
poflc fuÊccre per fc ip- 
fbs , cot Miflionibus , in 
quibus morantur Se in 
qua5 cerciilimè Capucini 
inctare non auderenc , 
mo ncc cogiranc. Quare 
ciun eis non fit agunc Pa- 
tres Jefuiiae^ Quare pro- 
prium opus dereiinqunr, 
•uc alienum accipianc i 



di due Villagi • // P. de 
Prentar. ^ al P. Legth 
bien , pag. 147, fà la* 
fnenti in quefii termini : 
corne puo agevolmente 
arrivât la voce di fi 
fcarfo numéro di MiJJio* 
fiArî aojl dtechi di tant 4 
jfwItUudine d'hfedeli , 
che afi:€>7(iono al rinrhcro 
di plu fniilionl , U che fi 
vede alla pagina 147, ^ 
nella fiejja letKra , jiig^ 
glnnge alla pag. i6f» 
ahberjché vemjfero cemU 
fiaja di AUjjionarl , a 
ijuejh Mijfioni \ nan 
mancherewe a munoy ûn^ 
de occffparfi. V% jono aU 
tre Ut t ère di fimile det» 
tatura , da cni con^Jcia^ 
mo veracemente dalla 
hocca de PP. Gefuitl , 
che non baftano da fc fo^ 
li per tante Mlffioni , in 
eut fono ^ e nelle cjuali 
certamente i Cappuccini 
non ardirebbero , ' ne pur 
di penfare a mettervl 
piede. E perché d un que 
non hénno i VP. GeJUiti 
altrettanto rliuardo por 
i Cappuccini ? Perche 
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Noti-iièmeltus foret» paf- Ufiian^ in ahandom U 

cr,ïc pioprias oves , quàm proprie incombenfe , per 

currere atl alieiiasî Nonne accudlre a quelle degli 

laudabtlius foret » coràni édtri'ï Non /krrihb' egli 

Deo & hominibiis fe în tneglloattendêre apafce» 

culturâ vine^e i\xx coiitî- re le proprie pecorellc s 

nere cum pace , quàm co- che frenderji penfiera 

nari invadcrc fiuâits fu-» dHP altruî ? Non fkrebh* 

per vineam Viciiiotu cum egli pîu accetto a Dio ^ 

bello ? e pin lodevole AgliKomi'» 
ni y il refidrfi alla coltyra dfUa prapria vt^na in pacc , 
chc sfor\drfi d'hivadere i frntti dalU vl^na del vicina 
con modi oJlUl } 

Praediâis una Dîvhia- - T^iaji pernùjfiono 4 

rutn 5cripcurarum fubjt- fitiettiil fo^qiHçrnere una 

cienda Parabola , qux partibol.i delU Dlvhja 

plané rcfpondet ad inteii- Smtfur^ , che torna ajfai 

tum Epiftotse MilHonario* in acconcioalVintintâdtU 

rum Capucinorum ; in la lettera de Ai^jjionari 

quâ fie Icgere cft : nec ul- CpHi. incui Icggejji, che 

loa tocannis inter feipfbs nij/knatrà loro • atterrito 

reperto , qui tali fortafsè for fe da taie poteXa^abbia 

pocenciâ pcrcenitus, Emi- avuto rorragio diprodnr^ 

nentiis veftris , jus fuum re il fuo proprîo diritto, 

aiifus fit exhiberc , curare- 0 curarfi , che venîffe da» 

que, ut nianus ultima ta rultima nmnoa (jpiejlo 

huic negotioapponerecurj affare. Due vomini era^ 

Duo viri quippe erant in no în una città , corne ab* 

civiratc unâ , aïuni: tlivi- hia??io d.dla fcrlttttra y 

ïix pâginœ a, unus divcs , tinorlcco ypovcro l'altro^ 

alcer pauper ; ille habebac abondava il primo di 

oves,& boves plurimus bim ^ e pécore^ etaltrê 

valdè j hic nihii habcbat non contava ch: H/ia fi'^ 
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omnino , prêter ovcm 
unam parvuiam > quas 
apud illom creverat de 
pane illtus cotnedens. 
Divcs tiriic ovem viri 
pauperis , & prasparavic 
cibos homini , qui vene«* 
rat ad Ce: iratus autem 
Dauid y adversùs homi- 
nem iilam nimis» dixic 
ovem reddec in qua- 
drupluch. Capucini îunt 
paiiperes»habebanc unam 
ovem nempè Miflfîoncm 
in Civitace Pondicherii 5 
& haec fuie ipfis ablata ab 
cîsqui plurimas oves & 
Miffiones habcnr. Ergo 
Capucini quandam fpem 
condpere queunc ; quod 
Il non in quadruplum cis 
fitrcfundendum, falrem in 
incegrum Malabartum Pa- 
rochia cis (ic reftiruenda : 
coque forciùs » quia hxc 
5acra Congregatio ab îni* 
tîo Miflîonum Capucino- 
rum femper commenJa- 
vic eorum labores , ac fu* 
dores , ut patet ex Régit 
tris cjafdcm Sacrap Con- 
gregaùouis. 



lapecorella y mdrîta d.t 
[e con fuoifientk Rapi il 
rieco âl povero la fita pi" 
e&ra , di eut ne imbandi 
U tavola ad un ofpitè « 
capitAtoglt in câft^ eiâ ift^ 
tejfi Da vide , e fdegtiat^ 
contro cjuel prepotente 
prote^o , chefarebbe ref' 
tituire si ppvirù la pecù» 
ra colla compenfkzione 
di un qttatro di pin. I 
CappHCcim fine il povefo ^ . 
aveano una pccorella , e 
val à dire , nna Mijfio" 
ftf nella cUtk di Pûndi^ 
chîery , (juella vitn lor^ 
toha dachi à rtcca man^ 
dru y cioè grandi Jldijfio* 
tii^dmefue i cappaceini- 
hjfino qualchc fperarizn , 
€he fe non quattro volte 
pi fi « almenù (kno rient 
q^rati délia Parrochi 1 dl 
Aialahar ; è coyi p'nt d i 
raggîone s perché tfueflig 
Sacra Gm^reffa^hnefeti^ 
fre fi dcgiio di recom^ 
mendare del princîpîo 
délie Miffianitefatithe e 
ifudorl de Cappïwcim , co^ 
rne appâte daregSfiri délia 
JleJfaiSaera Cogrega^on^^ 
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Colligicur tum ex de- 
cretis » 9c refoluciombas a 
'SanAà Scde , 8c à Sacrâ 

Coiî^^ie^acioiie emanacis 
fuprà cicacts , tùm ex ref- 
ponfis ac ràtioctnîis fâc<- 
lis unicuique objeftionî 
ab alverfis effjrmiL^ : 
quoi fi Capûcini fine MiC^ 
fioaariî co m3io , quo 
futic decUraci per licceras 
auchenctcas éi$ bsiûgaè 
' concédai a Satitâ Sede, 
dcbenc ucîqu: réintégra- 
ri in Malabitium Paru* 
chîam. Iftaoonolufio con- 
firmacui* pcr très Régulas 
Juris Canonici s prima eft 
Summt Poncificis Grego* 
ni IX, nimicùm. Quoi 
laceinèi* , aac per vim, 
vel alîa^ illicicè iiitroduc« 
tom , nullâ debsc ftabili- 
tâtc fùblillere Secunda eft: 
Banifacit VilI.nempèQuje 
contra jus fiunr, debsnt 
utiquc pro infedishaberi. 
Tcrcia tandem eft ejufdem 
Summt Pontificis , Qui 
prior eft tetnpore , pacior 
eft jure. 
Enim^erà haec omnia 
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E fi f^acçoglie fant0 
da decretif /^ dftVrfnW 
n4zJéf4 emânati dâllé S** 

Scdc dl fopra cltati y cO" 
me dalle rifj?oJle , rdZ^io* 
cini ^dÀH a câdaHftà ib^ 
je^lom , f.ttta dagli av* 
vcrfm ; che fe II dp- 
fHCcinl fono Mljfiokari' 
alla maniera dlchiarata 
dalle lettere autcatiche > 
kenîgHomenù hro cancC'* 
dure dalla S. Sede , de^ 
vono d'inqus effere rlmef" 
fi tiella Parrochia di 
Maiabari Q^ufla 
clazio'^e Ce cofiferma da 
tre RegoU del Gius C^no - 
nico. La frima è JU 
Gre^orlo IX. che dlce 
Qiiod larentcr , &c. 
La ficQftda è di Bonifado 
F Ut. Qy\\ contra , Sic. 
Lt terz^a è pure dello 
fieifo Papa : Qui prior 
efl: tempore > potior eft • 
jure. 



E per vero dire: qntf 
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làtionis Se jurîs priocipiâ, 
efficacirèr fuadenc, ac po- 

tencèr clamanr , quod Pa- 
irochia concroverfa Capu* 
finis debeanc rcfticuere Pa- 
tres Jefuiro: j cjuia in eam 
introduxeiuuc, ut ajuiu 
in Epiftolâ Capucini » tùm 
dolo tùm fraude, frivolif- 
que ^ratiuuibus > quod i- 
dein efttdc lacentér per 
vim & illicitd , ut quidem 
piobavimus j ergo nulla 
débet ûabilitacefubtiftere ; 
quia eam per proviGones 
impccrarunc connà jus 
poiiciviira 3 crgo dcbent u- 
tique pro infeâis haberi ; 
quia ultimi in eam advc- 
iierunc, ergo funt in infe- 
rîori jure, proindeqneCa- 
puçini potiorigaïKlcnt ju- 
re, utpotc p: imi Miilionarii 

iiihâc Civitatcyn Pondich. 
appulfi. Vergm fi ex ad- 
^ verfo tandem objici?.tur , 
quod Capucini ad rixas 
(emperanjfam prazbeant: 
Ucet duobus veibis rcf- 
pondere pollèiu j li RR. 
PPf Jefuiras dignaremur 
pxirç 4ç vineâ aliéné > & 



te cofg mti , e i frinet'» 

piî délia ra^îo'/ie ^ e del 
giHf perfiéadoao , ed effi- 
cacifnenteridamdn»^ ehe 
la Tarrechta in contra- 
verjia , dcbbaji rellituîre 
à Cappuecini da PP.Gt-t 
fuiti ; ptrchi fi fono Irt' 
trufi in cjnelU , corne di^ 
Cùaù ?7e!U Ut ter a i Capt^ 
pHCcitti 9 C9n dolo , froi- 
de y e frlvoU raqjoni , 
chc è lo ftejk ,i che la- 
remèr « per vim &c illi« , 
chè , di foppJ,4tOyViolen^ ■ 
t^njçntCy e iUecitamntc^ 
corne fi è provato ; dun^ 
^ye non puo fuffiÇure U 
Parrochla per i PT>. Qe, 
fitUi^ penche Vlmpctraro* ^ 
no per provedimento coK'9 
tro îl (nus pofitho , 
ijue devcji aver in conto 
di rofit.lnfetta : pro in- [ 
kâis haberi. Perche fo^ 
.mfiatigU tilt'nm ave» 
mre,in ^uiHa ; danque. 
fono in feriorl di fins , e • 
perconfcnacritc ï CuppHCm 
cini godo'W il primo gius^ 
corne prlmi Miffion^ri' 
aniv^ù a, PQfidlçhltirjf ^ 
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jjanuam quam aperuerunt prîores in tcmpore i 
iK Capucinorum fru^iûs priorcs in jure. Mà 
Evangelicosin fuum ad^ perché mn vcnga; pbbjct'* 
dqcanr horreum , claude- tato dalla parte oppofla , 
rcvellenc : veia Poniiiche- che i Cappuccîni cercarjq 
rii inrer iUo$> & fftos pax di venirea rijfa , bcfichc 
fubtifterer. in poche par$le pojfano 

ri [pondère ^fe i PP. Gefiûtl Jï de^naj^^'o àufcir fnori 
delU vigna ahrui , e voUjfero chiudere la porta y ch^ 
hamo apertà perportar frutti JEvangelîci nel lor$ Gra* 
najâ , raccolti da Cappucclnl , vercunerne vl farebbc 
Hna belU pace tra d'ejji in Pondlchlery, 

Accainen aliâmoventur Ma i Cappuecini fin9. 
satîone Capacini,omnibus > mojji da ahra ragions s 
cnim fuis juiibus in gra- ccderehhcro al fno gins 
tiam Jefuicarumccdcrcnr; i» grazja de PP.Gefui* 
il iftud exemplum aiios /i 9 fi un tal efernpio non 
MilTionarios von rerrnhc- fol^e apace al fottrare 
rec ab oblequio dcbico gli altri M'.jfionari dal 
Sanâ's 5edis > & .Sacras davuto offecfmo^a decreii 
ConiTiegarionîs Hecrctîsac delU Sacra Co?ip'ra,ilîo^ 
deciiionibus : fatencur e- ne ^ e fue decîfia^il ^ con* 
quidem quod id non (o- feffanoche cio non aces* 
rer eventurum , fi «nuf- deràforfe , fè cadamodi 
c] u 1 i q u c i ! I or u m haec j u r i s ejjl fi rko y de rà de prln^ 
piincipia femper ad mej!- clpll del ^ius ^ doit 
lem revocaret , Quod ni- Quod aiicui gi atiosè 
mi: Lim a!:ciii giviricsC con- conct.'dirur , trahi non 
ceciicur , uahi non debec debec in exemplum : E 
ab aliis in exemplum , auc dî efuei altro y In argu- 
Inaigumentum trahi ne- mctuai trahi nequeunr, 
qiicuiiL 3 qu£ pcopcei: ne- qu£ propier necellica- 
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cel&catem aliquando fuiu uccm aliquan Jo fuac 

concéda » vel Qu2e a jure conceflfa : e deW ditro 

commumcxhorbitant ^ne- pure Qux a jure corn- 

quaquamad confequen- muni exorbitant, ne- 

tiam func crahenda* Ac quaquanf ad confe- 

cum hocfirdifficillimom, qnemiam funt rralieii- 

ideo humillimè , ac fup- da, M i cio effe^ih dî^ci- 

plîcicer Malabarium Paro. lUffimo ; per cio humillif' 

chtx poftulanc reftitutio- pmémme fuppUcarjù i 

nem Capucini, necclTa- Cappucclm^cUe vsngu lo" 

lïb quidem faciendaoi Te- ro refiîtultaU P^rrochla 

cundum Sacras Congiega* dî AfAlah^tr y refiitHzSê' 

tionis décréta , ac dccilio- némcelpirLtmsnte da far'^ 

nés., jam crgà ejufmodi fi ^ perché ajfilHta dai 

caa(as cnonciata , * ne ea iicreti , e ddle decizia* 

infringendi in pofterim délia Sacra Con^rega- 

prsbeacuc occaûo* zione eman^tl a favort 

ài qtu/la catêfi , per mn 
dar oecafi^ne di contra» 

m 

venire giammai 4 fimli 
fitnzîofti, 

Qpîa a Opucini qui eam Perche , fe i Cappac* 

Milîîonem auc Parochiam cinl cho fonâarono cjueU 

fundaninc» & pro quâ la MîjftonCi e Tarro^ 

curandâ primas impécra* chla , & per cui dirige- 

runt Provifiones ; fi ex a- re, impetra^'ori^ le pnme 

liâ parte RR.. PP. Socic- Provljle , R daW altra 

tatis qui concrà. décréta parteiRR.PP.Gefulti.i 

SzcTX Congrcgationis , ac cjuafi contra i deeretl deU 

pb fâlfum Regiae voluiica- la Sacra Cinrrega\io*:e^ 

lis fuppofitum in diâam e per lafalfa [uppaji^vo^ 

Miffioucm^vel Parochiam lunti Regtâ ys^intrnfera 
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Ce incrufere > con6rmentuc 
in iilâ intrufione , nonob- 

ftantibus hîs atrentis {e« 
tioque cotifideraïKiisi non* 
ne' force peffimam exem» 
plu m ad Hmilia odiofk Se 
intolerabilia peragcnda ? 
Sicquecum RR, PP, Je- 
fvAtx non abfque culpâ 
coràra ifto Sacro Tiibuna- 
li compareanc « incon- 
gruum foret uc emolu- 

mciuum quoddam perci- 
pianc ex culpâ propter 
quam puniri légitimé poC- 
(cnt ; Ncquidcm cff iînc 
culpâ, aie juris Régula 19. 
in (exto qui rei quar ad eum 
non pertînct fe » immiC- 
cetjveljuxtà rredccimam, 
Ignorantiâ fa6ti non jut is 
cxcufat. Parafent ne RR. 
PP. Jefuira! efîe a:qnitati 
& rationi confentaneum 
quod m huiu(ce Miffionis 
poiïeiTione furtincri dcbe- 
rent,cxeo. quod mediis 
numquam approbandis 
illam propugnaverînt ac 
rerinuerinr. Poficflor ma- 
Ix fidei uUo cemporc non 
praelcribit, clamât fecunda 
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nella ietta MiJJione^e 
ParrochUy "vengonomân* 
Unuti nellafitna ufitrpa" 
zione , nonofiantl , ^ y?- 
rUmifite conjiderate le 
cofi Jî gia dette ; mn fa^ 
rebb" un pcrmciofi eferfi'» 
fio a dar carfi a fimili 
ifitolerabili , e odiofi ifi-» 
traprefe ? Cofii RR. PP. 
Gejuiti non eamparendê 
fenzA enlpa dAWdnti 4* 
que[lo Sacro Trihunale 
farehbe ajfurdo chè ripoT" 
tétjfero qualche '^^antag- 
gto délia cotpa , dî cui 
dovrtkbero ejfere leqîti" 
mamente pHnitî. Abbia^ 
fno dalla rtfrola lo. del 
GtHs Canonicow C^, Ne- 
quidem , &c. Ovvers 
^îufla la i). Ignoran- 
tiâ facli y S^c, Pcnfa?îO 
forft i PP^ Cefiiid che 
fia ra^itmevùUcofa Peffe* 
re foflermt'i 7icl pojfejfo dl 
quejla Mijftone , perche 
con*meZ2i indebithc vi^ 
taper evolî y Fhan çam^ 
bat fit ta e ritenuta fin ejuî. 
n Pojfejforje de ma la f f de 
maijton frefcrive yXjri^ 
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Jaris régula in 6^. aut ot 

38. docer. Exeo non dé- 
bet quis fruâum confe- 
quîyquod nifus extittc im- 
pugnare. Nihil cvgo vî- 
decur quininducac ac im- 
pellatiIlosRa.PP.Socie. 
tatis a Malabarium Paro- 
chîâ cxcluiii \ de quidem 
nontcmerario pra^rumitur 
quod fi aliter iierec » ad 
quxrimonias propc iiifî- 
mtas>iu futurumque pcr* 
(èveraadas inter hujufce 
dîvcrfi SodalitiiMiffîona- 
riosaperiretur janua» po- 
riùiquàm clauderetur* 

Quîa Patres Scwrîetatîs 
& Panes Capucini 111 eo- 
* rum Eccie(iis ac Millioni* 
bus non a?qualem, vet um 
multo diverfam lituuin 
formam obfeivûnt , ira uc 
populicommunitèrChrîG 
tîanos ab illis cft'oimatoSj 
& ab iftis ablutos diftin- 
guant. Primi Miflîonarii 
idefl Capucini tutam bc 
tutiorem immo unicè fecu- 
tam pro(equi exiftîmant ; 
utpotè juxtà Ecctcfia Ro- 
tnaïix conruecudinein ac 



clanut la fecunda T{^(19* 
Il in G^. e la 58. chein- 
fcgnanù: Ex eo non de^ 
bet> &c. Non awi 
d^irîcjne mente chc non 
prov! y ehe i RR. PP. 
délia Compagnîa debha* 
noeffer efcluji dalla Par-- 
rochuide Malabdri, Non 
è tenurità il prefumere^ ^ 
che fi accadeffe altrimen^ * 
te , s^apprîrebbe tin a. por- 
ta a iamenti quafi infinie 
ti 9 che mai non cefferatt» 
no > Frk i A f'Ipofiari de 
àiverfa Religione» 

Perche iPP. GefttUî^ 
e i Cappticcini ne lie !oyo 
MiJJiom y e chlefi oJSer* 
vano différente metodo ^ 

dl forte chc î popol i dlslrri^ 
gueno i Cr]ftianl fatti d.t 
ijnelli , e batte\7jiti da 
qucsll 5 / vrîmt per7fkn0 
d 'effe r ficuri a fcgnire 
Vopinlone prohablle^t^uef- 
ti crednno che debba fi"* 
gtdifi la fichra , e la pih 
pair a y corne piu confen^ 
fanea aile cofiftietudinl 
delU Cbiefu Ro maria > e 
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décréta. Secundi vci ù pro- 
babilero & cutam dllequi 
putant : quinam fint lau- 
dabiliores ôc piudetuioies» 
id qusftionis f£hœrain 
cranUrendk, 

Enimvero congruum 
vidc(ur dumtàxac liic of- 
tendere 9 quod ex iflâ ri- 
tuum diuci fitare non pof- 
iic qtiin exurganc diilcn- 
Clones» vcrum prxcipuè in 
fuppofitione htpothericâ , 
quod Gentiles ad fiJcm 
anriquitùs &: coiuinuo re» 
duâi pcr P\\ Capucinos 
ad Pa 1 1 u m Je f u i en r u m Hc- 
cldiam uanine ceneantur; 
Quodque niajoris ppnde* 
lis eft , novis Chriftia- 
nis ruppedicarccurpedima 
occafio redeundi ad prtfti- 
nam idolarriam', în quan- 
tum Cluifliani a Capuci- 
nis efFormati mulcum ti- 
inent P. Jefuirai'um juri(-î 
diâionem fpii itualcm , ut 
experientiâ confiât Pondi- 
cherii. Porrà ad majorent 
fidem piop.igmdam ap- 
pqnererur evidcntèi* irn- 
pedimencum : quia Gen« 
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A i lodcvoli decrcti^ thi 
foi fia fin pUufiUe, e 
oper) ^îfi prudentememtj,^ 
non fa a propofito il qui 
intrar in uU difputa, 

Ranjoncvole cofa fia 
mn per tanto il qui di» 
mojirare » che da quefia 

diverfita di Kiti , non 
puo a meno che mn vtn* 
gano fimpre Utîgî e^am*' 
tefity mriifimamenté nelt^ 
ipotefi y che i (jsrnUi da 
qualche tnnpo , e récent 
tentent e ridûtti alla fede 
da dppitcch/i , fierjo oili* 
gnti a pafjar :}la Chic fa 
deGefiiiti' .Quelh foi 
che mérita pJis rrflefjfl^'à 

ne ifi € , che i Q lfiiani 
prenderebhero motiva M 
fît ornât alla premier a 

abiîfyi-tta j^ofniYh't: perché 
i OIftiaK'i fditi da dip» 
pucctni > temotro afai la 
g ' u y if cil z ione fp irit ts aie 
dé Gefintî , cofne é r oto 
in Pondichiery, P'erreffbc 
n fr/fpporfi évidente cfl-a- 
colo fl///' prcp^^azionpik 
ampla daUa fede^ per* 
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les vidcndo coadivam fla- 
ire oUigacionem fe (ubji- 
ciendi Regimini Patrum 
Jefuitarum poftquatn pcr 
Capuciaos func baptiiaci » 
inonftruo(am (îbi nngunt 
dimculcaccm reccurrendi, 
cùm ad eorum docl* inam, 
tàm àd eorum Cachechif- 
tas ; undè non incallam 
HCC ineptè , ajuiic Capu- 
cini in fuâ Epilloiâ» quod 
major in propagandâ fide 
dabicur xmulacio ^ nec- 
non fecilior ad Baptifmum 
Gemilîbus panderur via , 
Il illi omnes qui .tune ôc 
olim ab ipûs Capucinis 
Sacro Fonte expianrur, fub 
eorum juiifdiélione fcm- 
pcr rcmaneanc; ur poiCnc 
•odem fpiricu dirigt quo 
Chrifto fuerunt geniti. 
Undèhaec prxccntio vidc- 
licet quod Gemiles ôc Ma- 
labares în Sacro fonte a- 
bluri pcr Capucinorum 
manus dcbeanc agnoicere 
Patrum Jefuitarum Eccle* 
fiam ranquam Parochia-* 
lens» e& obnoxia» didbna» 
.ac contraria xeStx rati9ni> 



cy i Gentiti Viiiniù , 
c\i€ fono sforzatl a foget^ 
tarfi al dombiio de Ggm 
fiiin ; dopo che da Cap^ 
puceifA fom fiâti Battez^ 
z^drly fi finopno un orribU- 
l'C difficohà a dover /r<- 
(juemârU lore dmrina , 
t i loro Catechlfinî ; on^ 
denondicono fènMfon* 
démmo iCappHccinineU 
la taré lettera , che nel 
propa^ar lafede vifarà 

latiwie » € aprîraffi ptu 
facileftrada a batte€{ar 
i G en tilt , fe tutti éjuelU 
che^ dagli ftejft Cappnc^ 
cîni hatte'(z.atl , yîmArjm 
gonofempre [otto U loro 
giurifdisjùne ^ affine d'efi 
fer allevatî con cjuello 
Jpirlto , e diretti a Crifio 
col medefimo ^ con cui 
farùfio a Criflo \enerati j 
cjnefla preteyijione , che i 
Gentilidi Malabar kat'-* 
teZJ&ati da Cappuccîni 
debh.^'fW riconofcere la 
Chiefa de ?^P. Gefuiti 
cme Parrùchiale y è in^ 
giurîofa , dljfonante , e 
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juftîcîne commutativae , Se contraria alla retta r4- 

iidei propaganda:.^ raciooi gione » € alla. gitifiixM 

re£be, quia retrahunrur çtmmntâtîva^ e Méfrê» 

a icgiminc fuorum Pa- pagazJon délia ftde : mU 

crum ad quos jure nacura- la retta ragione^ perché 

li p^rcineiu : jus enim na« vtngûM fiditfi dalU di^ 

iuralc diflrac quod quibus rezjone de fUoi Fadri » a 
auchoricas in Chtido ge- cui fer gius naturale ap^ 

nerandi Genciles tribut- partefigonoiUgiHsnatm^ 

tur , paritèr & tribAltur raie detta , €he aejutlli ^ 

& in Chiifto illos confer- cui Ji da lautoritk dlge- 

vaudi ; ac Capucinis a nerar^Crift dè Gemili. 

5anââ Sede & a Sacrà fi eweeda alerefi l*amo^ 

Congregatione tribuitur ritk delV M'^niflero Ap, 

auchoricas minirteriiApof- poftolîco ^ tanto per le 

XoXïCi 9 caiB pro Ora Cch cefie di OrmUndel , 

romandel » qaam pro quanto per ta Chta di 

Pondicherienfi Civitare ♦ Poridichery ( il cjualmU 

(quod minifterium Apof. nljierû jippôfidieo em^ 

toltcum in ca praclertitTi fifle primipalminte^ ebe 

confiait, uç eo mcdianrc, n/cdiarjte quefio ^ gl' /fu 

Infidèles Chrifto gencren- fedeli fieno generati s 

tur ) ergô quos Capucîm . Crifio) dunefite i Cappuc- 

in Çhrifto eorum opeiâ ct^.'l pojfono , e devono 

evangelicâgenueruncGen- avercura^ e confervar 

ciles , illos potTunt ac de«* in Crilio^cjuUGemlli che 

bcnt in Chrifto fubcorum effi harim generati a 

cuiâ confervarc. . . Crifio^ » • 

Juftirix cotnmutacîvfle Rîpugna p^iîa « alla 

rcpugriiat ; quia fru£l:us in ginlUzla commutativa , 

vincâDomij)i,opetâ&la- perché i fruttp délia vl- 

bore CapuciQorum pro- g^a dd S ignore prodiHti^ 

t 
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duùi ad aliénas 'convd* 
lanc manus ^ atque pcr cas 
decineiuur. 

Fidei ChrilUanât tan- 
dem : quia minifterium 

Apoftulîcum ligacui in 
Capucinis, eo modo que 
Genriles non audenc ad 
Capucinorum dodrinam 
recurrere, proptèr jàm al- 
l^ata incongrua ; undé 
Capucini verbo tenus dici 
porcruac Miilîonarii A- 
pollolici» nifi fupràdiâa 
quseftio in gratiam ea- 
tum condudacur* 



Omnibus alils motivis 
prœtermiiCs Se racionibus» 
fibfurda qusdam non in^ 
tcmpcftlvc hic enuclcan- 
da funt: Capucini in eo- 
rum hofpino Pondicbeiii 
domefticos habenr , nem- 
)fè Sacrifias , Cathechif- 
tas' > aliofqni Indianos 
quos nuiriuuc , quos è 



per fatîca , e fiento dé 
Cappuccini , p^Jftne aW 
ait r Ht tnu/îo , ejorio trat^ 
temnl. 

'B^pttgnà fifidlmente 
atU propagazton delU 
Pc de Crifiiana ; perché 
il mlnifiero jtppoftolico 
è legato 5 e impedito 
0e Cappftccim , in ta/ito 
che , i Gentili non ardij^ 
cém rteorrere alU d&t^"^ 
irîne y fjtruzioni dé Cap- 
puccini i pet gli Me 9 a» 
ti hdebiti^mm^ir onde 
i Cappucccini fi pot r ah 
thi^mar [olAwente a fior 
di labro^ Mijfmâri Ap' 
pofrolJcl ife non fe décida 
in loro favore il ptmto 
fropoflû mita Jipra diUM 
qtiiflîùnti 

Lcifc'uittda parte tutti 
gli âltri tnotivi , e ragio^ 
m y divon fi ,^ mener in 
cbiaro altre ajfurdita, 
1 Cappuccini hanno nel 
prepriû ûfpÎKjio dé da^ 
mejUcl commenfati ^ Sa* 
cr 'ifidni , Catechifti s e al- 
tri Indianî , da effo lor^ 
Spejati , eavati dàl Gen^ 
Gentilitace 
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Gcntilitatc erîpuerunt» êc 
quibus neceffariè indi. 
genc , cum fine Chiiftiani 
Malabarcs* ad 5acramen- 
ta Pafchatia recipienda in 
Pacrum Sociccatis Jcfu Ec* 
clefiam ire coguntur , & 
ipfîmec Pâtres piçrendunr. 
Verum quiJ abfurdius? 
Quid^agis incongruum? 
Ideà pu tant Capucini 
quod hxc omnia fiant 
contra Sauûae iiedis , ôc 
Szctx Con^rc^^ntionîs in- 
tentionem : proindèque 
gravi reprehenlioiie for- 
talTîs exiflimarentur dig- 
ni^, fi ad Kocce fupremum 
Romx judicium talia non 
déferrent : ut his fecurè 
per fuam provideat' au- 
toriratcm. 

Pofîremo rerum cir-* 
conftantîs pofcunt acfua- 
dent , ut Malabar i u m Pa- 
rocliia morctur in furu 
rum i & pro fèropcr fub 
jurîfdîétone 5piritaali co- 
rum Patrum in Chrifto : 
in quantum apertè funt 
probaturi ir.vinabilhcr , 
& ^uoc unique Eraineu* 



ttlefifno ^ edî ad hanrîé 
hifgno ; cjfendo ^uêfii di 
Afalabar , vengotio oUU 
gdtidéi Gifniii ai an- 
dar alLt'Parrêchia Uro^ 
per fodiifar éU pricetté 
Pafcale , e lo pntendûm 
Cbe cofa avvi di piiè 
fi''a7nba^ Per ^^uefio i 
CafpucHni penfano ^ chê 
tiitto cio (î faccïa contré, 
la mmte délia S* Sede » 
. r délia Stacra Congre^a^ 
Zione j èd ejfere deqnl di 
gi-ave riprenfiont /fe non 
riferljjero a éjueSto 
premo Tribunale di Ro-» 
maqueji' affare. . 



in fine ta circâflan&â 
dette cofe dîmartday é. 
perfuade , che U Parrn^ 
chia deMalahari, te fia 
per Vavvenîre , e per 
fernpre fotto la jurlfdtuo^ 
ne di Ipro Padri in Gefià 
Crîflo , / quali aperta^ 
rntute proveranno y e tn^ 
vincihilmente , ç^e il di* 



Digitized by Google 



0 



fit pulcherrimè & maxi- 
mis cum expenfis l^brica- 

ta in Ora Coromandcl In- 
diarum Oneinalium y Se 
per con(equens quod fub 
Régis ChiilUaniiîiini di- 
cione remaneac ; Sua idco 
Majeftas ad eam Urbcm 
regendam Gubernacorcm 
Ccncralem, Confilium fu- 
per lus > Oi&cialcs &c Mi« 
lires: auc 56cterâs Gadica, 
cos&alios auchoritateRe- 
giâ , confticuir ac delegar. 
Hi omnes vel ex Europâ 
colliîiunrur : vel ex câ 
crahunc originem. Infuper 
IDajor animarum pars nu- 
jufce Civicatis func India- 
4ii Gcntiles : vel Chriftia- 
ni ex Gemilicace primarià 
Capucinorum opeiâ divî- 
nicùs erepcî : fecundaiio 
labore Patrum 5ocieraris. 
Omnes aurem , fivè Euro- 
pari , fivè Indiani, fivè Gé- 
ciles, fivè Chrifl:iâ4ii no. 
vi âc anriqui , ade6 funt 
î'n Civirace pcrmixti : uc 
habitacio uniiis Europa^i , 
fn vicina Chriftianae Fa* 
mihx iiiJian»ç>^& vicillim 



ntémtnte fabficaia fil 

buon gufto y e con grandi 
Spefe dit Franc eji , nellt 
Cflfte de Corornandel deW 
Ifidie Orientati , e fer 
corjfe^juente è fottopofta 
al àomlnîo del Rè Crif* 
tîanijftmOé Sua Maèfia 
fer tanto rnanda per gO" • 
fuertiar la Citta , Cover^ 
natore Générale t Confia 
glio Supremo , UffizSali , 
e Soldat l , ovvero la 
Cûmfagnia frange fe, iC-* 
auterità Régla ve lî dele* 
ga. Tutti cjuefli vengom 
Uvati 0 dall* Europa , 
oppure ne fino oricndim 
Dl piH la Magglor par-» 
te deW anime ' di cfuefla 
Gttk , è di Gentili In* 
duinl y 0 dl Criblant ve^ 
nuti dal Gentilefimo y le-- 
vdtigià frima mediante 
il dîvtno ajuto dalle te^ 
nebre par opéra dè Qtp" 
puccini > e dopa pofcla 
îftruîîî da PP. Gefuitt. 
Tuttipero , o fieno EU' 
ropei , 0 indiani , Gentt^ 
li 9 0 Crifiianî novelli « 
e adulti , fono talmsnte 
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. de aliif. Utidè ad jurif* 

diftionciTï animarum dif- 
tinâè re[)aianiiam per vi- 
corum diftin&ionem exur- 
gît impoflîbiluas i Praîfer- 
tim quia Galli & onuies 
Eurdpari verfus qaemcum* 
quelocum migrarc queâc, 
Capucinocum Eccleliam 
agnofcere volunc (emper 
tanquamParochialem fibi- 
metipfis unicam, & autho- 
ricace Regiâ defignacum^ 
Denique Capucini a Regc 
Chriftianilllmo in Civiia- 
temPoadichciienfem foli 
fuérunt midi , foUque 
tune tempoiis nominan- 
tur ac prxfentancur juri- 
dicè Ocdinario loci : ut 
fine Ecclefix Gallorum fo- 
ii Parochi confticuci ^ fub 
eoque titulo vicxhumanie 
decentèr fuftinendîe,nece(l 
faria feu pcnfiones (dis 
Capucinis tanquatn Paro- 
cbis âllignantur. 



prsteteà Civiucis Poxu 



mefcddti in Pondichlery, 

chela caja d'un Europeo^ 
€ "Uicina econttguaad'ii' 
nu Famtglia InJUand , e ^ 
vicefidez'ohneritc Ji dip 
corre coji dell* altre y on* 
de nt rifiUta U impojfi" 
billtà dl diftingncre U 
giurifdiXione dcWam?ne , 
fer la partiziene delU 
Strade \ Maffimamente 
che i VranctzS , e tutti 
gli Europei > h qualun^ 
€]ue Luof ù vâdano , vo-^ 
çliono fcmpre rico/wfccrf 
la Chiefa dé Cappuccini 
^corne Parrochiale , ' 
alJc(^h\ua d'aaîoritk Rc* 
gia. Fiiialwcnte i Cap» 
pHccini furonn defiinâti 
fili d:î! Rè CriflîamjfiTHO 
alla Citrà di Pondich'iC" 
ry, ejfi^olijiprefintaronê 
çrInridtcamefTte atl*^ O^- 
dhutrio del Luogo per ef» 
fcre Parrochi délia ChtC'^ 
fadi'Francefiyea tal fine 
vengom affegnatiifujfidî^ 
e le penfioni corne a Par^ 
rochi perfoftentar decen^ 
iememe Ut vit a. 

//i oltre > avendo il 
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dicherii Gubeinator Ge- 
rcerai i s nuperiimèpoftulâ- 
vîc (ex penHones apud So* 
cietatem Gallicanam iii 
graaam Capucinoium , 
ut femper fex& oâxi Mif- 
(lonarii Capuciiii in d\ô:d 
Civicacereiideanc :ac quid 
poflènt agere hi omtics 
MiiTionarii Capucini , fï 
privai encur tùm Malaba 
t ium Parochiâ> tùm Genci- 
libus qui ad iîdem func 
converfi pcr ipfv.lmec ? iU 
lorum igicur opéra p\x^ 
cisè fe excendercnc ad Eu- 

a 

ropxos : proiiitieque in- 
cafsùmik fuulitèr uiccren- 
tur Miffiotiani ApodiAki: 
ôc in hoc cafu , quis Ca- 
pucinorum ire vellecin if- 
tam Pondicherienfem Miù 
/îonem ? Tune enim MxC- 
/îouarii Apoftolici tirulo 
dumcaxai: gaudgrenc Ca- 
pucini , abfquè eo quod 
fuum zclum ci pà Malûba- 
res &c Gcntiles cxcrccre 
queant; videtur quod tf- 
fud ultimum ab advcdis 
deiideretur : mulca indu- 

.cunc ad iftam prsefump* 



8j 

Govcrnatore Générale dô- 
mandat 0 fpel!jalme7itc per 
CafpHccîni mIU Sodttk 
Franc dfe , fcî penfiQni » 
perche vi fieno fempre i» 
PonÀichtery fit M'ijfionà^ 
ri 5 cbc pottrebhero éjulvp 
fare cjî'cfli Mi(fmiari 
Capucini fi vemjfenmfpo* 
gltatî delU ParrochU di 
Aialabar y e foti ero loro 
livatiquelUy che perlorp 
Minifitro fi fofto<onver^ 
î'ni alla fede ) la Icro 
AfiJJione Ji^^nderebc fo^ 
lamente a Joli Europei ^ 
evanamentey e rldîcolo' 
f^ûnaite afpelUrehbortfi 
Mijfionari jipoftoftolicti 
e tn tal cafo , cjual fa^ 
rebbe quel Cappuccino y 
che voleffe andar a cfuef" 
taMîjfione di PondithiC" 
ry ? Allora jiodrehhero 
Jàlaraeftte del titolo de 
Adîffionarîo j4ppofloltce^ 
fenl^ poiCéC cfercititr il 
Uro z.rlo , co Gentill del 
Malabar, l^are che fié 

cjue{}olo fiopo 5 a Cni hitn* 
nù la mira i PP. Gefui^ 
tii ed ^ki^m fondimih 
f 5 
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tîonem non temerariè ef- 
formâdam Numquid ad- 
huc fpiranc Capucinorum 
fudorcs , quos fuftinue- 
runt ad fuum jus proban- 
dum crgà Miflîonem pro 
Thiber? Numquid adhuc 
vîgcnt rumores in Miflîo-. 
ne Surate, proptcr quam 
muira paflî funt dura Ca- 
pucini , ne ab eâ cxpellc- 
rcntur?Nonne clamarunt 
apud Regem Chriftianif- 
(imum Capucini de Conf- 
tancinopoluanâ MîlTîonc, 
ut defcndcrenc primum 
locum quem primicùs oc- 
cupabant > Nqnné coac- 
li (une Capucini multos 
repeccrc qucftus coràm 
Potcftatîbus, ad fuas MiC- 
fioncs in jure acquifiro- 
confervandas : fivè in A- 
iDericâ : fivè in Perfiâ , a- 
liquocîès în Bengalâ , & 
nuuc inOiâ Coiomandel } 



Ufqaequâque comper- 
tum eft;ta!ia cvcniie ferè 



to Jertzn far gluffi^l te» 
merari , di credere chs 
f'i coft. è forfe tut- 

ta via récente il fudorc 
de Cappucchn fparfô per 
fiflcnere , e provare il 
fuo çlîtsndle Aîîffiom del 
Tibet ? Non rumore^^gîéê 
forfc ar.chc oggiàl lo ftre^ 
pUofufcitato nelle Mlf* 
funl di Surat , per atl 
hanno fojferto duri trat^ 
tarnenti per mn efîerne 
e^pjilji} Non fi fom for^ 
Je fatti fentire i Cappnc^ 
cinl prcffo il Rè Criflia- 
nrjjîmo per d'fendire il 
primo luo^o , che teneano 
nella Af'jfionediC^nJlarj^ 
tinopoli , non fono ftatl 
sforz.atî i Cappucci^d re^ 
plicare le loro doglianzc 
innan^i à Potentati ^ per 
mantenere il fuo j^Iirs ac-* 
{jHifito ntlle Aiijfioni dcC 
America , nella Per fia , 
e fi al che volia in Ben^ 
gala , e preferitemetitc 
nelle Cofle di Co roman- 
4cl} 

^Patcntijfima cofa r , 
che fempre hanno qucfte 
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Ictnpercum eirHem. £ce- 
* titnv nuperrttnèaliam ad- 

hue in diifta Tla^â Coro- 
niandel» Capucinis Pacres 
Jefuita; prxbueranc Ati« 
fam ad novas divifiones 
£c rixas. Quare ergo taa- 
tx mociones ? Non eft for- 
sàn aliiid motivum abfi' 
mile pra^diâis .* lunnia 
quippè MiiGoimin loca 
fuae Juiifdiûioni fubji- 
cere lûiuncur» ' 

Res ifto modo evcnic 
anno 1739. Societas Gat- 
lica novam Coloniam erc- 
xic, roliimmododi(lantem 
,a Pondicherienfi Ci vî ta te 
rriglnta ciicirèr leiicis ; 
Dominus Dumas Guber- 
nator Generalis » à nobis 
poftulavir,utineumlocum 
iinus vcl duo mirrerentur 
Miflionarit ex noftrâ Fa- 
miliâ Pondicherii^ad Spi- 
YUualia Chridianis miuif- 
tranda. Patres Jefuiraèdic- 
ri PondîcherK'îd (cîentes, 
flaclim accefTerunc icerum 
atque icerum ad eundem- 
D.Gubernatorem , illi de- 
c^raïunc , quod Ci eam 



ti Padri^ j4nche ttceà* 

t cm ente ha?wo fufcitate 
nu»w. divijmi y e rifi 
nelU din4 Cofla J&Oir^ , 
mandel, E perche tsnu 
tnavimenti ? Forfe nm 
hanna mùtiv9 dijjimihs 
preacccnnati^ Forrtbbero 
forfe chc tutti i luo^-hi 
délie Aîijfioni fieff tjferê 
e fojfero fo^uetti MU lora 
ginrifaiz^ionei , 
Cb// is I Signm diUs 

l'anno 1719. erejfcrotptéi 

mevs Ohifisf dîfiéuite 
folnmenti dé PéwdkUê* 

yy trtnta, leghes il Signer 
Dumas Govern4t$r€ Oc^ 
nerMi ^ rieerci une 0 dm . 
MlJfiOftari da fpedirji 
dalla nofird Famiglid di 
Pondichiery , per amm* 
mflrare le cofe SfirittUL'* 
IL Saptîofi CIO dd PP. 
Gefiêiti di dette Pmdi^ 
chiery ^ fnrono nna e pih 
volte d ritrov^r le fieffa 
gewèrndiere t $ gH 
pref^tdfene f che fi S 
Cafpuccini entravane in 
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Cploniam îngrederetttur 

Çapucini , non forec im- 
pedinaeiuain quiii Patres 
5ocietacis Jefu fuos ad 
eam mitcerent Miinr>na- 
rîos,faicemuc cucenc Ma- 
laharesChriftianos,eo mo* 
do quoagUntPonJicherii. 
Iiaque cura ranco vigore 
Aracrum puliarunc> ne- 
quidem refpicienrés rctrô, 
ut candera ad fînem la- 
tentumi pervenerinc : tiem- 
pèquodCapucini in iilam 
novam Terrain non iniirc:- 
derentur , fed ipd foli : 
Êc omnino probant quod 
Capucini numquam fcli- 
cem pacem lunt acquili- 
turi : nifife fubficiant hu- 
militèr jurifJiclijni MiC- 
iiouariotum Sûcietacis, âuc 
omnes fuas illxs gratiosè 
concédant Mifïîones. Si/ 
Supcriores jnajores mihi 
Crèdere vellent » hoc uU 
trmum pottàs eligcrech 
quain côtînuo (lebcllarej& 
ftatitn acquè Mtifionarius 
IdCuîta praîtendercc fuper 
aliquâ MiiTîone exitoflris, 
lli jpcofeâo dereiioque- 



^ufltd cùîôma y non pâ^ 

teano a mcm di tw.i mar.» 
dnr anch*€jfi i fim Mif- 
fionari , dlmem per aver 
la cura dé Crli^Uni ài 
Maidbûr^ nelU fMnîerd 
che fdnno a Pondtchleryé 
Sp. u^oo a tal fine con 
tAl forait l'Aratro , ché 
fenZA rigHordar adiietroi 
amvarono ad otteneré 
l*!r2tcnto, dûi che t Cap^ 
pHCcini nêH mettefpropîi 
in ejnelU nmva Terra ^ 
7mi efi foli. Concbepro- 
vafi,^ chc i Cappuccini 
giammai godramw tran^ 
quilLimcnte la pace , fi 
non fi fottopongono umîU 
mente alla gUirîfilllîone 
di Mijfionari délia Com^ 
pagnia di Gesu , o cedo^ 
no grazlofamente loro le 
proprie Mlffionî. Se t 
nofiri Snperiofi Afar^gia-^ 
ri voUjfe^a creierniiy 
leiinereî plh tofio ■ qnefi" 
ulthno partito , che Jiar 
continuamente in batta* 

gli i, f fubkoche un Mif^ 
fiofiario Gefiiita preten^ 
dejfe fipra U nsfir^ Mif^ 
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téiTi;dcîndcacl alîam Ter- foni , ta làfcerel lorà iH 

tam pergere conarer/ nifi baUa i e émddrei ad 

SaiiâaSedes aliter man- fr$ Pdefe $ fercbi i Caf^ 

dcr,acnosvclic tueri.Nam pucclnl fo*io poverelU , é 

Capucini func pâuperes 9 non pâjfrnofar ftrefité^ $1 

tnagnos éfficera iiequeanc tMréittere delU fwirti 

ftrcpiciis : padpertatîs E- Ei^dngettca frriù là p4- 

Vangelic^ propi ietas » eft xàcnz^é é il fiUnzith 

iilencitiin acqae patietiila i t 
eftinala Hbcntius tolerai'e qtiaA l^cerè inylkiH 

injurias ultioncm qua^rcrc : pro vcritate contume- 
liam lucrum pmare : Paupercaietn qiuerere: poC* 
feâà reUnqoere 9 lapienti non refiftere« 

* Vcrumramen cum hoc*» Afa perche ejuejlo Sa-* 

ce Sacrum Tribunal, divi- cro Trihunalt rieopla iH . 
Iiamentxè imketùr îufti«. fa efaHameme ^ ed imita 

tiath y ad quam paupcr tOrij^innU délia Divina 

clainavit > & Dominus giujfi^a i a cui il pove^ 

cstaadi vk eoin. Pauperei marfi can fmi génntii 

igîtut Capucini foos* prd- € il Signer lé epÊwllfim» 

jicicnrc$ oculos , fuamquc pre i i Poveri Cappucini 

levantes vocem , lucefccn- git$ando uno sguarda^, i 

ttm verfut hancte ^fti- alzknda U vm^e i;erfi 

tiam, fcliciiTîmumjkorsùs ^ffefia lufnlrjofa ^tttfH^ 

funr cxpeûaturi exicum zisi , afpetano fellciffimâ -, 

Aiprà ejufoMxdî causi» eu- efito alla pr&pria caufdi 

jus Veritas clucer per cet- Id eut veritk fphca dalla 

tiilimam Faâorum narra- narrativa dé fani , la 

tàotntms CO)tts Bonitas ap- car» hontà fi vide eviden-- 

paret per evîdentîifîifur tijfima dk frUitipi âé 

Canonum principia, eu jus Canoni , la cm retfitudi'^ 

Kaâitado cogno&îciir per ne eûtiefce faitntmên* 
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îftvincibile cofcientîas dîc- 
-tamcn, cujus EiTcmia hac- 
it clkt^à -Qoaedtiom TcToU 
irendâ ad pacem fovcn- 
•dam ^icligionemquc pior 
paganllaiii ,^3cplicatun 

* 

Capucini tanquam pri- 
mi Miittonarii Pondichc- 
t\\ in Oipa Obroroandd , 
debenc ne habcre cmram 
JPaLtochfs Malabarium e- 
fufdcm loci > eo modo 

" i^uo declaratur per Litre- 
ras aothcntiças a Saiidâ 

* Sede ooned&s de pec de* 
crcta à Sacrâ Congrega- 
TTone emanaca : itaut alii 
'Miffiotiârii pofteà appulii 
nequeant primosa 
curâ removere , inconlul- 

^ SanâA 5ede , aot Sa* 
çirâ Corfigregacioniî î 



Ilucreà quidquîd a Sa* 

• çtf^ Congrcgationis Emi- 

tienôifimis -Doroims Car* 
dinglibus in Domino eft 

• Jodicandum , dcterminan- 

éfnm 9 f«^pcc arit ^tQ 



me i$Ua cofcierjzA > U 
m effefh^A fi Jpiega da 
ijtiefH in€ ifnej7$i M ivir* 

cejfarUrntterifolverfi fer 

• \ 

I Cappncctnl comê 
MiJJionari piu anttchi in 
Pimékbitry mlU Ofif di 
Coromandcl > devenoegli* 
no avère la cura 
PétrrvMa -dé Mdlabari 
M Iffo^^o (leffo y neUwfér^ 
VIA che vençrpno dïchia^ 
TéH tali d'aile Lètteti . 

Sede concedute , e da 
Decftti tVMnati delU § . 
-CmgregéisAm tn mêd^ 

che^ ghaltrî Miffufnoirl 
venml dêpQ » rwn pojfax(r 

reifm df^fd f^nmt 
prima, fiêputa deU 
biSm^ Cùrîgreg4zi^9^ 
In iâwlo (^ he venga 

ç indlcAto 3 c dcterrfîiriaîo 
dagli Eminentijfimi Si* 
inori CMitdinaU defld S4m 
cra Congregaztofje ijefft^ 



Digitized by Google 



9^\on Religiotiis 
culats Bono arque Fidei 
Eccleiiap Romane ProgreC- 
fut Per id quoque Emt- 
nenria? veftra?, inter diver* 
Cl Sodalitii , oppofita^quc 
fentencixOperarios Evan-* 
gelicos peroptatam & 
omnino neceflariam fora- 
neis in Miilîonibus ilabi* 
lient ac confirmabunc pa- 
ccm , acque concordiam 
mulcis a téporibus (urba- 
jcam. £c cunc femen bo* 
I3um abfqite zszanits fii- 
per Indiariim Terras op. 
timè difpodcas difpergere 
poterunt : & fbrraflis 
que ad centefimum afFe- 
ret fruûuo) : cranquil- 
iiu(<)ue omnes Sanébs Se* 
dis Miflîonarii , pro Sum- 
irjo Pontificc Benedido 
KlV divinitùs Se féliciter 
régnante , ac pro totius S. 
Congregatjonis de Propa- 
gandâ fide EmJnenriilimis 
Dominis Cardinaiibus Su- 
premum , deprecabuntur 
Auchureoi. 

UT DE 



la purîtà délia Reltgione^ 
dclUfede , & del van* 
taifto itlU RrnnéM 
Chiefd y e che per eio ver* 
rà aftabïlirfil'armoniay 
e la face tante necejfaris 
frà i Mi0enan e& ii^ 
vcrjo îftitHto , e différent 
te fenten\s tiellc Mljjie^ • 
m firaniere 9 défi Imgo 
tempo meffe in îfconvolgî^ 
mentoi ed allora potra/t" 
ne een bnen fkccijfe jféer* 
gère U huon femeEvan' 
gelico fcnza mefioUmen^ 
to de zizÀinta nelle Terre 
Inàidne si ben difpofte , 
e recherra per av vcrjtti^ 
rA> il frutto fmo al cen<» 
centefimo , e piutraneimU 
lamente attenderanno a 
porgere incejfanti voti a 
S. D. M. per le jelice 
fiarejel Semme^etête^ 
pce TienedettQ XIF^feVv 
cémente régnante per 
tutti gli Emhentiffhm 
Slgnori Cafdinali délia 
Sacra Congregaiiene de 
PropaganJa. 
U S, &c. 
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SOMMAIRE 
Des Pièces eflentîel- 
les 9 citées dans le 
cours des explica- 
tions fur la Lettre 
des Mifïïonaires 
de Pondicheri. 

Pîëce qui prèfênte à TcC* 
prit la droiture avec la- 
q^uellc les Capucins Fran- 
çois fe font établis à la 
Cote de Coromandel. 

NUMERO, i^^ 
S. Juin 1 6^x. tiré du 

REQUESTES 
des Habitons de NUi^ 
àf0fi four, mwr des 
Cufucinsm 

A Monteur le très 
(ageGouverneur.&c. 

MoNsi£VRf tous les 
fottffignés qui comme 



SO MNLARIO. 

Délie fcritture piu eji 
fentiuli , cisute nel 
corfo de' ffiegaz^ioni 
fopra ULener^de* 
MiJJionurii di Vondi^ 
eherj. 

Scrinmra la quale di* 
meftrs la giufiiziu cm U 
ijuale i Cappuccini Ji fono 
pahilin rtella Cojla dcl Cê*, 
r0mémdiL 

NUMERO* K 
8, Gîugno 164.x. tra- 
dotto dal Por toghefè* 

RICHIESTA 
de' Cittadini di Ma,-^ 
draft pcr otteoere gli 
Miilionarii Cappuc- 
cinL 

VrudentiJJim Signor 
Vrefidente. 

Ulufiriffîmo Signore la 
Orifiianita fouo-fcritta , 
G 
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Chrétiens , font fou$ la Jottopofla alla fua omrata 
protéâioil de l'honorable ecmpagnia , fitpplica V* S. 
Compagnie d'Angleterre, cbi Ji faccia grazia di pa^ 
faplient très-inftamment ter ricevere in quefia 
vôrre Seigneurie » de leur Cinàil Fadre Efrem 
accorder Ta grâce , que le pmccim Francefe Mijfto^ 
R. P. Efrem Capucin narioApofloUco, per Parro- 
François Miifionnaire €h$ 9 0 Paftore délia mfira 
Apoftolique , (bit reçu Criftia$iita , fopra la ijffale 
dans cette Ville en quali- F. Stgnoria , ha da farfa^ 
te de Curé & de Paftcur wre di obligarlo chc non 
de la Chrétienté qui s'y vkdi a nijfuna parte : fa-- 
rrpuve : fur quoi nous pendo vojlra Stgnoria , che 
wus demandons avec U Padri di fan TTaoménon 
beaucoup d'ardettr que fannô cofa alcnna fenzM 
vous vous incliniez favo- gran interejfe ♦ e ejfendo 
rablement » a ce que ledit néi poveri > non abbiamo 
Pére ne fettanfpone point altra JpmuÊZjt ^fenonehi 
ailleurs : vous êtes bien in Dio , e in voftra figno-» 
inftruic, Monfieur, que ria^ qude facendoci tal 
les Pérès de St Thomè ne favoro , h riceveremp pfr 
nous rendent aucun fervi- grazJa fegnalata. 
ce fans en exiger de 

grands intérêts, & nous qui fiimmes tous fort pan» 

vres , il nous eft impoffible d*y (atisfaire : nous 
n'avons point d'autre efperance qu'en Dieu , & en 
vôtre bonté: vous ne pouvez nous accorder une 
faveur qui nous foit plus confôlanre. 

Signés » Luigi da Cofia , Gio Psrreira , Luigi de 
^Mrania^Cuftoiiù Baretto ^ jintonio Baretto^ Michel 
de Suz.a , Sehafliano RoItl , Bernardo LeitaS , Manheo 

FHra^jintoniQ Cerna 9 t$ctro Marqiéex».^ç. 

'm 4 
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Nous ayant và k dicte jfvendâftûi vifi^ (j/mjtâ 

Requête , avons ordonné petizAcne y il Padre Efrem 

au R. P. Ëfrem de Névers di Ncvcrs Capfuccim^ dia 

Capucin de donner fa ré- la riffcfid ^ Je fi e^ttnta 

pon(e, pour fça voir, s'il ejfere Paftore délie Pecore 

veut bien fe charger du Criftiane » U quéili al pre» 

gouvem^enc (pirituel finie fi trevam in qneftn 

des Chrétiens qui fe trou- FwfezxAj âcciomjfa rifoU 

vent dans cette Fortereflè / verfi. Madrajpatan S. 

afin que nous puiffions Cnigna- i6^i. 
prendre notre réfoiution. 
Madraspacan 8* Juin 
164t. 

André Cog^n , Tliomas jindriâ Cc^an , TmÊufik 

yinter, Henry Grenile. tinter ^Henrico GreniL 

Pour. obéir aux ordres In execnzàme dill^ or» 

qui m'ont été fiignifié de dine det Signor Prefidin»^ 

la part de Mr. le Préfi- te ^ dico che la mia voîomà 

dent .* je dis que ina vo- è di fajfar al Vegk,^ CêHfk* 

lonté dl de paflèr au Pé- fmm la prego 0 darmên^ 

gû , & je prie qu'on m'en licenz^a , tutta via faro pet 

accorde la permiflion : ce- far quello chc K S. mi 

pendant pour nié cbnfôr- Qanmandtrk. 

mer aux ordres de Mr. le F.. Efrcm di Nevcrs 
Préiident je ferai ce <^u'il 
me commandera* 

F. Efrem iê Hkf&i 

REPONSE HISTÛSTji. 

Ayant égard à la Requête Fit èio a petitiên$ dilli 

des Clttêtiena Gathoii- CHfiiam Ciaftriiei yi quali 

qucs Romains qui relî- fianm in qnefla Fortezza 

àtnt dans cette Foitereflfe di S.Gmgiêti'^* Cmman^ 
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de St. Georges &c. Je 
commande & j'ordonne , 
après avoir entendu la ré- 
ponfe du R. P. Efrem qui 
veut bien s'engager à reC 
ter dans cene ForterefTe, 
pour le profit & la confo- 
lation de cette Chrétienté: 
je veux & ordonne que 
ron bâtiflfe une Eglife 
dans un lieu convenable, 
à Madrafpatan le 8. Juin 
1641. 

André Cogan , Thomas 
Vinter , Henry Grenil. 
Après fe trouve la légali- 
fation accoutumée. 

NUMERO. 1. 
164.1 • 

Comment les Capucins 
François fi fint éta- 
hlis À Fondichery , & 
en quelle année ? 

La pièce fuivante en 
raportc le précis , elle eft 
tirée d'un Imprimé des 
Archives de TOrdre au 
Couvent des Capucins 
de Rome. 



doyiordino che attefaU 
rifpofta del P. Efrem pcr 
reftar in<jiueJlaFortezza,per 
ilBeneficio di detta Crif- 
tianitk , corne in EjfettQ 
ftahiUfco la Chiefa in Imgê 
décente. Aiadrafpatan. 8. 
Gujgnio» 16^1^ 



Andréa Cogan , Tomajo 
Vinter , Henrtco GrentL 
Seguita la folita légal it à. 

NUMERO, z. 
An. i6yi. 

Corne î Cappuccînî 
Francefî fi fono fta- 
bilitiàPonclichcry> 
c Tanno dellafonda- 
zîonedcllaMiflîone* 

La fcrittura fe(]uente ne 
riferifce il precifo , ella è 
canjata d^un Manufcritto 
Stampato , il quale fi con^ 
ferva^ne Archivi del Or du- 
ne , nel Convento de^ Cap^ 
pHccini a Roma. 
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Meilleurs les François 
Arrivèrent à Pondicheri 
l'an. 1671. ils y firent 
conilruire un Comptoir » 
& prièrent auflî-tôt les 
Pères Capucins de la MiC" 
fîon de Madraft , de venir 
quelques uns d'entr'eux » 
pour adminiftrer dans ce 
nouvel EtablifTemnt les fc- 
cours fpi rituels aux Chré- 
tiens de la Nation > & aux 
Naturels du Païs , nom- 
més vulgairement Mala- 
bares : le Pere Gofme de 
Gicn , répondit à cette 
invitation , &c il demeu- 
ra à Pondichery en quali- 
té de Chapelain des Fran- 
çois & de Curé des Mala- 
baresjjurqu'en 1691 .Pea* 
dant le cours de ces an« 
nées , il vint s'y établir 
beaucoup de gens du 
Fais, que le Seigneur par 
fa gtace, & par le minif* 
tére de ce Millionnaire 3 
appela à la connoif* 
fance de la vraie foy* 



Vlenuti i Signori Fran^ 
ciji l*a$mo 1671. e bawn^ 
dovi fléAiUt9 mid Vmvria ; 
chiamarono i Padri Cap-* 
pftccini Miffianarii delld 
MijfuMi Ài Madraft , per 
venir€ in Pondichery , 
e amminiftrarê i Sacra^ 
muni , fi alli France fi che 
vici jlahilirono corne agli 
babitanti , e noeurali del 
paefe » volgarmente ditti 
Aialabari , ci vienne il PO' 
dre Cofimo da Gien y e ci 
Tifeo ^fino aU* amto 1 69 

in qualità di Ca^ellano de^ 
Fancefi e di Parrocho de* 
Malahari : de' ^uali mdti 
raccoltifide diverfi parti , 
fmreno da lui convertiti 
pergroKiadel Sigaare, at^ 
la rnfira ^Sama FeîU p 
cooperando con ejfo lui^ al^ 
tri jMffiMorii 9 fingolar^ 
mnUe il Faàre Jacehê da 
BourgeSy cola venmo^Vanno 
1 686. i chc al dctto Padrc 
Cafm» ^fuccejfemlla im« 
dema fMalità di Cafellana 
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PluHcurs autres MiiGon* dê* FrMCif Pénrrocho de* 
naires de (bnOrdre & fin* MaUAâri » hâmkio ficê 

gulieremenc le Pcre Jac- il padrc Lorenzjo d^An- 
ques de Qourges lui pré- gwlSme s € li fudctn pa^ 
terenc (ècours » pour défri* ^ri» mlU gU detta ^m^Uitk 
cher cette nouvelle Terre di Pàrrochi de' Malabari , 
du Grand Pere de famil- con l'^jMto d'altri Mijjio^ 
le ; ce dernier Miifionnai* nérii Cappf$ccim » che ivi 
re arriva à Pondichery Stavano , Lavoravano aj^ 
Tan. 1686 y & fucceda Jicme » e coltivavano éjuef^ 
aux mêmes fonftions de M criftiMitk^fenMA diftinr" 
Chapelain & de Caré . boy efenz.a ejfere in juietati 
donc le Pere Cofme s'écoic da niJfHnojmêko mcno dal^ 
toujours acquicé avec li già memorsii PUéirii 
beaucoup de tranquilicé ; Generali di fan Thomè , 
& il avoic pour Compa* jinzicongran coriefia^em-^ 
gnon le Pere Laurent ptefmmo trMmi^o M 
d'Angouléme. 'Ces deux mmm 1^9}. chç prefa dét^ 
Miffiunnaires * Capucins gli Ollaridefi , U Forte^zj^ 
i^vec plufieurs autres de di Pondichery > ne ejfendo^ 
leurs Confrères continue- m fin permejfo VEfercixio 
rent fous les dites quali- delU Religione Cattolica , 
tés de Chapelain des fi ritirarotto i Miffwnâ^ 
François ,& de Curés des rii\ 
Malabares fans être in* 

quieté p^r aucun autre ouvrier Evangelique , & 
le Vicaire général de TEvêché de Sr, Thomé ne 
manqua jamais de leur donner des preuves de 
bienveillance & de courtoi(ie » mais Tan 165^3. 
kfdits Milfîonnaires Capucins furent obligés de 
s'éloigner de Pondichery > Les HoUandois qui s'en 
étoieac emparé , ne voulurent point leur permettre 

Tescarcice dç la Religion Romaine. 
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NUMERO. 3. N U M E R 3* 

\.JmvUr i6j6. ^. Gcnnajo i6j6. 

Cercificac des Regiftres Attefiàtê Cavatê dc^ 

de Pondichcry par le quel Regîjlri di Pandichery , per 

il eft évident que les Ca- il ^nale confia con eviden^ 

pucins exercoicnc les sm^che i Cappuccini efirci^ 

fondions de Curé, avant tâvano lefunBioni Pamro» 

mêmes que les R. R. P. chiali , avanti che i R. R. 

P. Jéfuites s'introduiûf- P. P. Jefiêiti ci fojfero in* 

Cent en la dice Ville. trodoni nelU dittd Cittk. 
Je fouffigiié Secrétaire Jo fottofcrittOySegretario 

. de la Compagnie Royale dclU Red Compagnia di 

de France du Commerce Brancia delU Indie Oritn^ 

des Indes Orientales , éta- taliyfiabilita in Pondichery^ • 

blic à Pondichery, certi- facci9fede haver veduto^ 

£e avoir vu » & vérifié e wrifisâto il Regifira 

le Regîftre des Baptêmes delli BattczjmtidÀlli R R. 

des R. R. P, P. Capucins P. P .Cappuccini eftjicnti» c 

auili établis au dit lieu» ftabiliti in detto luûgo ; il 

qui commence du j. Jan* ^nale commincid dlli 

vier 1675. jufqu'au 13. Gcnnajo i6y6. Jino alli 

Janvier de la préfence an- z^. Gennajê del prefentc s 

née , où les Baptêmes des émno , e li Battefimi delli 

François , Topafcs , & Francefi , Topa^iyC Ma^ 

MalabareSs font compris: Ubari fono Regijlrati , e 

étant les premiers dans .eamprefi dal primo ^Mn0 

cçc EcabliCTemenc. dcl loro Jlabilimento. . 

Féie M fmtdê Pondis ScrictoneUTorr^ diPon- 

chery ce i ^, Février i'j02,9 dichery a ij. Fcbbraro 

Signé d'Hardancourt. 17 ox.figillatQ d'Hardéin^ 
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Nous ibttiCgnés certi- 
fions avoir vu» & lu la 
prérence que nous avons 
rrouvë conforme à Ton 
Original envolé des Indes. 
Orientales. 

Fait àOrlionSy r< 18. 
Sfpambrê lyoï. F.Geor- 
ges de Blois , Prédicateur 
Capucin» Vicaire du Cou- 
vent des Capucins d'Or- 
léans. F. François Marie 
deTannay Capucin Lec- 
âeur en Théologie. 

NUMERO. 4. 

Autre Certificat de W 

même année qui tend 
aprouver la vérité ^ue 
nous avançons. 

Je (bufligné Sécrétaire 
de la Compagnie Royale 
de France du Commerce 
des Indes Orientales, éta- 
blie à Pondichery , certi- 
fie avoir vu & vérifié le 
Régiftre desEnterremens 
des R. R. P. P. Capucins , 
Curés auffi établis au dit 
lien » qui commence du 
17. Janvier 1676. juf- 



Nûi fifto firitti , 
teftiaim avtt^ veJmfd , e 
letta léUfrefente yla qudt 
ahhiamo trovata conform 
mI fuoOriginéU yifimiii^ 
daW Indie Orientali. 

Fatto a Orléans a iS. 
Settémbre 1702. F. Giir^ 

gio da Blois Ficario \id 
Converuo de CavfHccini 
à'OrUâns. F. Francofc» 
Maria dé Tâmaj Cof-^ 
fiêccino Lcttore di Thcê" 

NUMERO4. 

i']. Gennajo. 16^6. 

jiltrù A$teftâito d$l 

dejîmo amo , che prové 
la verità fofté allegata» 

Jo fottofegnato Segretario 
délia Real Compagnia di 
Franda 9 fiééilita ét fm^ 
dUbery > per il Commereio 
de lie Indie Orientali yfac^ 
cio fede avtr veduto , e 
vmficéUû il Regiftro dette 
Sépulture de' R. R. P. P. 
Cappucciniy Parrocbifiabi' 
liti net date luogo di P'm^ 
diehery ^ il quale commin^^ 
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qu'au 17. Janvier 1702. 
de la préfeme année : ou 
les Entertemens des Fxaiio 
çoîs , Topazes , & Mala- 
• bares font compris l étant 
les premiers établis îcy ( 
Il eft apropos d'obfêrver 
que depuis 1676 que 
commence le Régiftre 
des Baptêmes , jufqu'en 
1686, il n'eft pas mort 
un ieul Cbetien ) 

Fait an Fort de Pondis 
chery 9 ce 15. Février 
1702. Signé d'Hardan- 
court. 

Nous (ouflignés > certi- 
fions avoir vû & lu la pré* 
fente que nous avons 
trouvé conforme à fbn 
Original envoïé des Indes 
Orientales. 

Fait à Orléans ce 
Septembre lyoz. F. Geor« 

S de Blois Prédicaceur 
pucin Vicaire, 
F» François Marie de 
Tannay Leâcnr en Théo* 
bgic* 



1 

ciaaldi ij.Gemajo î6y6. 
jino al i-j.Ginnajo lyoï. 

frefi$tte,ml qmale 
la Sefultura de France* 
fit Topazji 9 0ve Malabar i 
fino cen erUne Regifiraeis 
ejfendo i CappHcdni qui 
primi fiabiliti {è da ojfer'' 
Vétrfi che dal i6y6. cWiw 
€êmmincis U Régiftre de 
Bsttejimi , fin al i6i6. 
nene merte tmfolo Crifiia^ 
ne. ) 

Fatto nel Forte di Pon- 
dichery, al 15. Fcbbrajo 
1 701 . figilléUe d^Httrdém^ 
court. 

Nei fettefcritti.atteftia^ 
mekétuer vedmta ,r letts 
la prefente , ch' abbiam 
trovata conf orme al fuo 
Originale imiaie dall* 
Jndie Oriéntali. 

Fatto a Orléans a iS. 
Setr. I701, F. Gïergie 
da Sleis P. Cappuceim 
Vicario. 

Jv Froifcefeo Maria da 
TetOuy Lmere in Teele^ 
/M. 
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NUMERO. ^. NUMERO. j# 

Oc7ûhe 1686. Ottob. 16S6. 

Copie de lâ Donation Copia délia Donatione 
d'ane Egliiè de Pondi- d*mnadfic/d,fattdd4 Lét3> 
chery aux Capucins par z^aro de Mota , à Cappuc* 
Lazare de Moca , avanc cmi di Fondicherj , avanû 
qae les R.R..P.P. Jéfiiices ^he, i R. R. P. f^. Jefaiti 
arri vaflèfit; à Pondichery. arrivajfero a Pondicherj. 

Tiré de l'Original Por- Cavato daW Origi* 
tugais. 9UiU Pmtoghêfa 

: EuLazaro deMota abaixo Jo Lâxjumtêde Mm a fot-' 
aflinado, declaro como de to fcrittQ , dichiaro , corne 
boa e inceira voncade faço volontarinmime dono a 
donaçam aos Rdos.Pdres. Rài^Cappuecim Mijponârii 
Capucînos Midîonarios Françefi la Chiefa di San 
Fsançezes na igreja de Fietro nolU fornzjm di 
fam Pedro na Aldea de P$êdicherj y ove dimord U 
pudichery, Aonde a Real Real compagnia delli Sig^ 
CompagnhiadosSenhores mri Franfeji ; tenendo U 
FrançezescemhùaFeicocia loro fattotia fotf il Go^ 
abaixo do Governo do verno deW Illujiriffimo 
lUuftriffimo SenhoreMar- Si^nore Martin , >^al pre- 
tin , de |)re{ènce Direicor feme Direnore OimraU 
•Général polla dicca Com- di detta Compagnia , per 

pagnhia, dehuaHerxmda -gUria di nofiro Sigmre , 
*a quai (et cpuftroir polla per il bine deW Animd 
' gloria de nellb Senhor, mia^ e per la confetatiane 

poUo bem de min ha al- delU Gonti , U qnali ogni 
-ma y e polla coniblaçao giorno per il xjÎo y e Imen 

dos Gentios osquaes cada efempio delli fnddetti X. 

dia , poUo zelo , e bon K. P. P. Ji convenono , e 

pxemplo dos Tobredircos abbracciano la no/ira fanta 



Oigitized by 



105 

Reverendos Padres fe fUc > cm le fue diptH'- 
convercem , e abracaô denct > e^r. € fer femfre 
noilk (knta fé cô (uas de- poterne difporre a 
pendencias a (abcr hua piacére» (^c. per il cpslto 
horca de fioles pec ornar ^iz;/>i^ ; quale Dénouent 
a mefmaHermida^etoto fitrà fegnata di mis fre» 
cercado de paredes , fen- pna mano. 
do minha incencaô « e Madras patan i . Odob. 
Voncade, qae fîguey em i68é. Lazzaro deMocca. 
feu perfeito poder, e fem- 

pre per por» e defpor délia, à feus pra;^eres^m qua pco 
for per o cuko divino» aque dou entregue> (em ()ue 
ninguem de meos Herdeiros , ou outro que (cja pc)Iïà 
boulir da dicca minha donaçaô , aos dicos padnrs y 
e Ce alguem délies forem caô .accervidos de fazer o 
contrariojdefde agora Ihes lanço a minha maldicaîo ; 
pedindo a N. S. de aver por confirmada , e faço iflb , 
porque creo naô podec dar > nem enccegar melhoipa- 
mente a dicta Hermida ou Igreja que no gouveroo 
dos fobreditcos Padres Capucinos Miflîonarios Apof- 
tolicos : os quaes eipero nao fulcaraô de feu zelo e pi.e« 
dade» a obrigaçaô que Ce deve dar ao Culto divino; 
pedindo ihes fomente que em feus Sanftos Sacrifie! os 
fe lembrem de mi , e de cota minha, famiiia j e de coda 
efta noflà Chriftiendade : e en final certo» e incontella- 
vel de minha voncade , e incençao niflb pafley eu efta 
donaçao. ailinada da minha propria mao, e figill^ida 
de meu Senete , aos fobredittos Padres . Capaednos 
MilTîonarios Francezes per^ feus fecuranças , c (crvîr 
Ihes per moftrar em juftiça» e fora dclla aquem fe qui? 
zer,appor à feus governos» e minha intençaô.M4«(r4/* 
fatan hojg i^.de Onobre de 1686, 
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TfLADUCTiONdu FortfigMS , & Italien. 

Moi Lazare de Mota (bufligné , deckre , comme 
de bonne volonté & pleine liberté, je tais la dona- 
tion aux R. R. P. P. Capucins Miflionnaires Fran- 
çois de l'Ëelife de Se. Pierre dans la Ville de Pondi- 
chcry , oà la Royallc Gjmpagnie de Melïîeurs les 
François, à un Comptoir , apréfent gouverné par Mr. 
Martin, qui eft Direâeur Général en ce Païs pour la 
dite Cbmpagnic, Je leur fais ( dis- je ) la Donation de 
la petite Églife que j'ai fais conftruire , pour la gloi- 
re de Notre • Seigneur , pour le faluc de mon ame ^ 

pour la con(blacion des Gentils , qui tous les jours 
fe convertîflent à la foy , & à la Réligion Catholique 
par le zélé, & le bon exemple des fufdits R. R. P. 
P. Capucins. Je leur donne de plus toutes les dépen- 
dances de cette Églife, fçavoir un Jardin de Fleurs 
pour orner la même Églife, & tour le terrain qui 
l'environne, étant mon intention , te ma volonté, 
qtie tout cela demeure en leur puiflance & pouvoir , 
pour en faire Se difpofcr félon qu'ils le jugeront plus 
à propos pour le culte divin , pour lequel je leur ai 
donné, & leur donne ; fans qu'aucun de mes Héri- 
tiers, où quelque autre ce puiflc être, ofcm inten- 
ter de détruire, ou révoquer la dite Donation que 
j'ai fais en faveur des dits Pères : & fi quelqu'un eft 
alTez hardi de le faire, je lui lance dès apréfent ma 
malediâion. Je demande au Seigneur de vouloir con- 
firmer ma difpofition : parce que je croi que je ne 
puis,ni donner, ni délivrer la ditte Eglife en meilleur 
gouvernement, qu'à celui des dits R. R. P. P. Capu- 
cins Miflionnaires Apoftoliques , & je m'aflure que 
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je ne feray pas trompé dans l'elpetatice que j'ay de 
leur zélé > de leur pieté , & de leur devoirs à foû- 
tenir le Culte de Pieu.. Je leur demande feulemenc 
qu'ils fe fou viennent de moi en leurs faînes Sacrifices , 
& de toute ma famille & de tous les Chrétiens de cet- 
te Ville. Et en figne certain & inconteftable de ma 
volonté y & de mon intention f ai dreflë moi-même U 
préfente Donation , Se l'ai fignée de ma propre main » 
& j'y ai appofé mon propre Cachet pour icrvir d'afl^ 
rance aux lurdits R. R. P. P. Capucins Miifîonnaires 
François , & pour montrer , tant en Juftice que par 
tout ailleurs 9 ou befbin fera , pour le bon ordre. Tel- 
les font mes intentions. A Mubntf^ €$ u d*OS. i6%6^ 

Nous fouflîgnés , certî- Noifotto fcritti ^faccia- 

fions avoir vu & lu la pré- mo fcde haver veduia e. 

lente , que nous avons letts U prefinte , csvaié^ 

trouvés conforme à la dalla Copia venuta dcUc 

copie autentique, venue Jndic Oricmali. 
des Indes Orientales. 

Fait à Orléans ce 28. Orham 28. SettL 

Septembre 1702. Signés 1 702. jF. Giorgio da Blois 

F. Georges de Blois Pré» PredicéUare Cétpmecino » # 

dicateur Capucin, Vicaire P^icsrip de^ Cappuccini 

des Capucins d'Orléans. d'Orléans. JF. Francefca 

F. François Marie de Maria da Tannay Let^, 

Tannay Capucin Lect. tare di Teelogia. 

NUMER0.6. NUMERO^tf* 
1 z. Décembre i6c^8. 13. Decemb* 1 6^8m 

Nomination à la Cure Neminaehm alla C$tra 
de Pondichcry en faveur d^ fondicherj » fa^ta im 
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des Capucins , qui précc- féfvêri di' Cappuccinhpre'» 

de celle que les R. R. P.P. ademe a qmella ,che iR^ 

Kfiiitcs ont obtenue fur R. P. P. Jefuitti hanno 

un faux expose. ottinta in vigorc à'un^ al^ 

legatiofu fal/a. 

Tiré de TOrigin^l For- Cavato daW Originale 

tugais. Pmoghefi. 

Nos D. Gafpâr 'Alfonfo Noi D. Gdfparo Jlfonfi 

pcr merce de Deos , e da pergraz^ia d'Iddio e delluS» 

iknâaFé Âpoftolica^Bifpo Sede uipcftolicM » Vtfcwo 

diaCidade de Sanâo Tho- dtlU Ottà di S. Thomé 

mé de Mcliapur , e do di Afeliapur > e configliére 

confelho de fua Majefta- di fua Maeftà &c. 
de &c. 

Aosque efta nofTa pro- Facciamo fapére , ^ual* 

vifaô virem,ou délia por même ci corjfidiamo alla 

qualquer via notifia tive- capacitkyVirtu, zjdo^ altre 

remjfaude , e paz cm Jefu buone qualita del R, P. 

Chrifto noflb fenhor que Giacoho ReligiofoCappucci" 

de rodos he verdadeiro no deW OrMne del jerafico 

rèmedio , e falvaçaô : fa- San Francefco , e che per 

zemos faber que coniian- ade£o ,Ji corne per ilpsf- 

do nos na fufficiencia» fittohdvrà e^rd^ed amere 

vlrrade , e zclo , e mais tanto quanto fark necejfa^ 

partes do R. P. F. Jacobo rio per il fervigio d*Iddio 

Religiofo Capucino da Sig- e la falnte delU 

Ordem de Seraphico Pa- anime , fearicâpidê la nef^ 

dre S. Francifco, e que tra cafcienzA fipra la 

naquelie de que ora » e fiea ; baUnâmê avMtû per 

encarregamos , (è bavera hne di nomimerhy o erea^ 

com codo 9 cuidado^e di* re, corne in vir^n^ délia pre^ 
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ligentia , corn compre ao fente verameme lo cred^ 

ferviço, de Deos noflb mo y e mmimamo mflro 

fcnhor, e falvaçaô das al- curato délia Chie fa délia 

mas , defancarregando Fortez^za di Pondichery 

nofla confciença em a fiia fenz.a qualurjque oftacolo ; 

havemos por bem de o per il che godera d'ogni 

nomear e crear Vigario vantagio , Privilégia e 

da Igreja da Fortaleza de Beneficioy qnali digiafoli 

Pondichery ( En Portu- converrannoied innanzi di 

gais yVigario , vent dire commnciar a fervire il 

Curé) em quanto ouver- detto luogo ^fara juramen- 

mos por bem , e nam to fopralifann Evangeliy 

mandaremos o contrario , (jfuali lifaranno prefentati 

com a quai fervanria, ha- dal nojiro Segretario délia 

vera todos os proés c per- Caméra : promettendo di 

calfos, e beneces que li- compire fedelmente il fuo 

cîtamente Ihe pertencem. dovére , per cni Vordinara 

E antes de comecer a fer- un atto fottofcritto d'umbi^ 

vir o dicto lugar haverà due , e ordiniamo in virtù 

o juramento dos Sanftos délia fanta ohedienzayad 

Evangelhos, que Ihe farà ognifedele Chrifiiano délia 

dado pello noftro Efcre- detta Fortezjia , e fue di^ 

vam da Caméra per fazer pendenze , di confiderar , e 

bem e fielmente fua obri- riconofcere il detto R, p, 

gaçam : deque fe fara un Fra GiacohoCappuccino per 

adfco deflas cofas aflînado loro légitima Curato. Fac" 

per ambos , e mandamos ciamo parimente fapére 

em virtude de fant^ obe- a tutticjuelliapparterradi 

dicncia a todos os Ficis cvnfiderarto , e ricortofcerh 

Chriftianos da dîtta For- taie , tanta quanta farà 

taleza , e feus diftircitos , necejfario.per noftro Dtpu* 

tenham e conecam ao tato , e vero Curato. 



io2 

dicco p. F« Jâcobo Ca- 
pudno por fea Icgici* 
mo Vigario & Paroco , 
nociâcamolo ailim as pef-* 
ùm aquem penence que 
afllm o compram> e guar- 
dem, e façam emeira- 
mente guardar> con^o 
nefta fc concem. 

Dado em Sanfto Tho- Dati) in San T^oma/û , 
mé Tobrenodo final e fel- fino il nofirofjgillo crdinA- 
lo 9 aos t X. de Décembre m » liix. Dictmb. 1 79 8« 
1698. 

Eu per Aiexo Barecto Da me Sefftatû » Padre 
Eicriyam da Caméra jiU/po Barettû^Segretarh 

Epifcopalc, edo Ecclcfiat- délia Caméra Fefcovtle y e 
cico»quea efcrevi. dello ftato Ecclefiaftico 

fitto fcritto. 
Locas figilli , ao ftUo D. Gafparo Alfonfo 
60. f Reis fotto fcritto VefcovOy di Meliapur. Al 
Gafpard Âlfonfb Bifpo de ftgillo 60 Reis. Âlelfio 
Meliapur. Sotco fcritto Baretto Segretario. Sotta 
Dias &c. AUzjo Baretto. fcritto Dias. . 

TRADUCTION dit Portugais & Italien. 

Nous D. Garpar Alponfe, par la grâce de Dieu Se 
du S. Siège Èvéque de la Ville de St. Tbomé de Me- 
liapure &c. A tous ceux qui verront la préfente Pro- 
viûon» ou qui en auront quelque connoiflànce» faluc 
& paix en Notre Seigneur J. C qui a apporté le vraï 
remède & le falut à tous. Nous faifons fçavoir , que 
nous répofanc en la capacité » vertus & zélé &c. du 

R. ?• 
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R. P. Jacques Religieux Capucin de l'Ordre du Sérâ* 
phique Pére S. François, nous le chargeons dès a pré- 
fenc d'avoir tout le foin , & toure la diliecnce comme 
il convient au lervice de Dieu & au falut des ames ; 
déchargeant notre confcicnce en la fienne , nous 
avons jugé bon de le nommer, de le créer Curé de 
l'Ëglife de la Forterefle de Pondichcry en tant que 
nous le trouverons bon , & que nous n'ordonnerons 
pas le contraire ; & en conféquence de cette charge, 
il percevra tous les Honoraires & Provenus qui 
peuvent être légitimement perçus. Se avant que de 
commencer à fervir au dit lieu fous cette qualité , il 
donnera fon jurement fur les Saints Evangiles , qui 
lui feront préfentés par la main de notre Ecrivain de 
la chambre, afin qu'il s'acquitte bien & fidellemenC 
de fon obligation :5c il fera fait un Adte de ce cho- 
fes , figné de l'un & de l'autre- 

Nous commandons en vertu de la Ste. Obédience 
à tous les Fidèles Chrétiens de la ditte Forterefle , 8C 
de Ces Dépendances , qu^ils ayent à réconnoître le dit 
R. P. Jacques Capucin pour leur légitime Curé & 
Pafteur ; Nous le notifions à toutes perfonnes à qui il 
appartient de faire accomplir , & garder eux-mêmes 
entièrement ce qui eft contenu dans les préfentes. 
Donné à St, Thomé fous notre Signature , notre Ca* 
chet le II. Décembre 165)8. & par jllexis Barettc 
Ecrivain de la Chambre Epifcopale» 

Signé y GASPARDALPHONSEEvequi 
de Méliapure. 

Alexis Barettê 
H 
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En vertu de cette Let- In vigore di quejla Let^ 

trc Patente de Curé , le tera Parente di Parrocho > 

R. P. Jacques de Bourges il Jl* Jacoh da Bourges 

prononça le ferment re- diede il fuo juramento. 

quis. Tiré de l'Original Tradotto dal Originale 

twtugnis le ^matarxdéme Portoghefe , li 14. Di- 

jour de Décembre 1698. cembre 1698. 

Moy Ecrivain de In <juefia fartez.7ia di 

Monfeigneur l^véque- AdÀdraJpMtan , ejfendffvi 

de Saint Thomé , jo Segretario nominato qui 

étant dans la Forterefle avanti , il R. P. Frà 

de Madraft.j'ay été requis Giacomo da Bo$trges\ Re^ 

pour faire donner le fer- Hgiofo Capptecdm detl* 

ment au R. P. Jacques dme dell jerafico S. Fran- 

de Bourges Capucin y en cefio , hêvenàmi chieftA 

vertu de la Provîfioh de U frwifione mfâfa di fi^ 

Guré dont fa Grandeur fra \ lo fatto giurare fipra 

l'a pourvu pour la For- li Santi Vémgeli , confar'^ 

teréâè de Pondichery & me alla ditta frovifime » 

fes Dépendances ; j'aflTure fofra quali havendo fcfta 

par les préfentjs , que le la mano dejlra , fromiji 

die R. P. en conformité , d'eferàtare fedelmmte 

à prêté fon ferment fur rvffizao di Cnrato de* Jk^ 

le Saint Evangile , & detti Crifiiani , e quanta 

^yant la main droite fut vi fora di bifogno per il 

la poitrine, il à promis fervigio d'iddio y e]la/a'' 

de faire avec fidélité la lute délie amme 9 e infcde 

foliâion de Curé à Fé- di ehiyjt è formâtù Vatto 

garddes Chrétiens des dits fottofcritto dal detto R. P. ^ 

iieux ^ & comme il con- e da me F. Alejfio Bar^ 

vient a^n digne Miniftre retio Segreforiê delta C#- 
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évL Sei^eur , in foj de 

quoj il a figné avec moy. 
Alexis Barette, F.Jdcqt$<s 
di Bourges Capncin. 

Enrcgiftré au premier 
livre des Regkres de TE- 
véché.feuiUec X4S. 

Collationé à l'Original 
demeuré entre les mains 
du R. P. Efpric de To urs 
Capucin : par moy Sc- 
crécaire de la .Royalt 
Compagnie des Indes 
Orientales , établie à Pon- 
dichery. 

Fatc an Fort de Poti^ 
dichery ce i 5. Fev. 1701. 
Signé d'UardMCêmt. . 

Noos fbuflîgnés certi- 
fions avoir vu & lu la 
préièoce» que noas avons 
trouvé conforme à la Co- 
pie coUationée, 

à OrUâns €$ a8. 
Septembre. 1701. 

Signés F. Georges di 
BUds FrédicâiHÊr CMftê-^ 
tin Viemre. F. François 
Marie de Tannay Captê^ 
im LiSliur in TiologiL^ 



mord Vefcovili , che tho 
fcritto. F. Jacomo da 
Bottines Capno. AleOia 
Barretto. 

Regijlrato nel primo 
libro de' Regifiri dil 
vofcavddo di S. Thomc 

foglio 148. 

Collaz.tonats coli' Or^i^ 
nali chi fta^mlti 
dell F. Spirito da Tours 
Cappsfccino , dame Segri» 
tar$o délia Campagnia ReOft* 
li di Frância dei commer^ 
cio délie Indie orient oLi ^ 
fiabiliis in Pondiehiri. 

DMA ml Forte di Pon^ 
dichery. Li 8. Febhraia 
X70JU Sottoictîttad'Hasi*' 
dancourt. 

♦ 

Noi S Otto fcriviémi , t 
mefiiamo » oiver vednta » 
e Uttd U prefinte , ch'ab^ 
biamo trovata miform$ 
élu Copia. 

Dms inOrliânsli x8. 
Settemtre , 1,701. 

F, Gioigio da 
Cappuccino. F. Ftan« 
cefco Maria Cappuccino 
Lectore in Theologia; 
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^jtt$€fiéiii9n$ pà0r viri^ Atteftato pcr verificate 

fier la fiefiite Provifton la fudetta Provifione di 
de Cure , en faveur des Curaco in gcazia de' Cap* 
Capitcins^ puccini. 

Moy fouflîgné Chevalier Jo fottofcritto Cavalière 
de Jérufalem de l'Ordre Jerofolimitano deW Ordine 
Royal de nôtre Dame du^ Regio Àella Madona del 
Monc - Carmel , & de Monte Carmelo , e di San 
Saint Lazare de Jérufa- LazMQ di Jérufalem Jnter'- 
lem , Interprète juré de frète jurées dif$M Maeftk 
Sa Ma jdlé , au Siège gé- nel feggio générale delF 
ncral de l'Amirauté de Ammiragliato dt Parigi , 
Paris» Je déclare & cer^ dichiaro,e certificopche la 
cifie 9 que la préfente prefinte copiai 9ue fedei^ 
Copie a été traduite en mente tradotta in françefe, 
François par moy avec é intutto^e fer tutto^ceu-^. 
fidélité » en tout; & par ferme atfuù OrigùuUe Pmr* 
tout conforme à fon Ori- toghefi, cen il mio Parafai 
ginal Portugais 9 j'ay ap« ne varietur. Leopold. . 
pofô mon paraphe ' pour 
tjne rien ne foit changé. 
^igné > Leûfold. 

Nous avons .laiffî la pièce de la nommatioti à 
4a Cure en Portugais comme elle a été donnée , Pa- 
yant traduite d'autre part en Italien. Au fur-plus 
iîQus (etoAs la verfion de celle qui fut accordée au 
même .Pérer Jacques Qapucin le jour fuivant t il 
y eft encore déclaré Curé de Pondichery & de fes 
Dépendances f auifi bien que çrand Vi^re. La fuC- 
<dite pièce ^ft enregiftrée à Tours» 

Nous Notaires Royaux . liegifirato da Noi No* 
&Apoftoiiques>dttDio« tati R^ii $ . i jif^pii^^ 
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céiedeTours y demearans, 

avons en regiftré, & fouC- 
cric à rOriginal Portu- 
gais traduit en langue 
Francoife , que le R. P. 
lAdore de Xainces Gar- 
dien des Capucins de 
Tours, Définiteur & CuC- 
code de la même Provin- 
ce des Capucins ; nous 
avons confronté la copie , 
nous avons reconnu & 
trouvé qu'elle T^coit 
forme Sec. donné 
le 18. Jfiin 1701. 
Signés yamersp Fonqmt^ 

F. Ifidore de Xaintes 
Gardien des Capucins 
de Tours > Définiteur Sc 
Cuftode. 

Légalifation d$ VAr^ 
fbeveéftie de Toters. 

Mathias Js. d'Hervaut , 
par la mifericorde de 
Dieuâc par la eracedu 
St. Siège Archevêque de 
Tours > Confèiller du 
Roi en Tes Cohfêtis. Nous 
certifions que le témoi- 
gnage rapporté ci - deiTus 

cft %né par les Sieurs 





delld Diûcejt di To$trs M 

dimorandojhttofcritti nelV 
originale t tradote dsl Pet» 
teghefi in lingud Frûnee'- 
fc , prefcntatoci dal Revc" 
rende Pêdre Ifidero di 
Xaintes , Guardiane de* P. 
P, Cappuccini di Tours , 
Diffnitore e Cujiode dell' 
iflejfa Previneia , richie-^ 
dendo Coj^ta confidcratA , è 
vifia y 
con 

yS&jpTf it giugno 1701. 

Veniers , FoHqnet > Nsh 
tari. 

F. Ifidero di Xaintes ^ 
Gnardiano dé* P. P. Cap- 
fuccini di Tours 9 Dijj^ 
tari t eùfiede. 

Legalicà del Monfig- 
nore Arcbivercovo di 
Tours. 

Mattia If. d'Hervant 
per la mifertcordia di Die 
è la grasUa délia Santa 
Sede y Arcivefcovo di 
Tours y Conjigliere del Rè 
ne fssoi Configli j cert^chia^ 
me ehela teftimonianz.a di 
fopra è fottofcritta dalli 

ifnm Fesêfê^ ^ Fa- 
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Fouquet , & Vaniers , No- 
taires Royaux & Apofto* 
liques , demearans en cet- 
te Ville , & qu'en Juftice , 
on peut ajouter foy à 
leurs feings , & en cous 

autres lieux. Donné à 
Tours y le dernier de Juin , 
jjoi.le fceauj eft apùoje^ 
ff^ Jigné Mathias Archevi' 
que de Tours , far mon dit 
Seig. Carreau Sécrécaîre. 

NUMERO. 7. 
I y Décembre. 1 6^ 8« 

Lettre Patente de Grand 
Vicaire pour Pondichcry 
& fes Dépendances 9 ac- 
cordée au Révérend Pè- 
re Jacques de Bourges 
Capucin 9 par Monfeig* 
neur l'Evêque de Saint 
Thomé , auparavant que 
les R, R.P. P. Jéfuitç% 
ayent obtenus les provi- 
(ions de la Cure des Ma- 
labares 9 fur un faux allé- 
gué de la volonté du Roy. 
Traduit du Portugais. 

Nous D. Gafpard Al- 
phonfe par la grâce de 
Dieu du St. Siège Apof- 



niers Notari Regii , ed 
Afofiolici babitanti in 
quefla cink , e che ingiu* 
dicio fi puol dar fede aile 
loro fifttofcrittioni , ed in 
édtri luoghi. Dato inTours 
Vultimo di Giugno 1 70 1 . 
Loco t Sigilli Mattia 
Arcivefcovo di Tours 9 
d*ordine di Moufignorc. 
Carreau Segretario. 

NUMERO. 7. 
i^.Decemb. i^^S* 

Lettere di Gran-Vica^ 
rio di Pondichery e fuc 
dipendenx^t date infitvo* 
re del R, P, giacobo da 
Bourges Cappuccino , da 
MênfignoT Fejcevo di AU^ 
liapur , prima che i R. R, 
P. P. Jefuiti avejfero ot- 
tenuti la frevijiu delU 
Cura de' Malabari , alte^ 
gando falfamente la volons 
ta del Ré. Tradotte dal 
Porchoghefe. 

Noi Don Gafparo Al-- 
fonfo per la grazda d*lddi0 
ei délia S. Sede Appof 

— < 
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colique » Evéque de la 
Ville de St. Thomé de 

Mcliapure &Confcillcr de 
Sa Majefté » à cous ceux 
qui verront la pré(ènce* 
Provifion , ou qui en au- 
ront connoidànce • falut 
& paix en notre Seig< 
neur Jefus - Chrift qui 
a aporcé le véritable re- 
mède & le {alut de cous 
les hommes. 

Nous faifons f^avoir 
que par l'obligation de 
notre Office Paftoral,il 
nous efl; impofé de con£> 
ucu^ des Miniftrespour 
le bon gouvernement de 
notre Troupeau, 6c des 
quels il puifle recevoir 
les fecours fpirituels dont 
il pourioit avoir befoin. 
Nous confiant en h cs^pa- 
cité, & fur le zélé, la 
prudence , la vertu , &c. 
du R. P. F. Jacques Ca- 
pucin de l'Ordre Séraphi- 
que. Curé de la Forte- 
rellè i de Pondichery 
&c, Noos le chargeons 
par les préfentes de don- 
ner COUS iês Soin$ pour 



ioUcÀ vefiûw éUlU cittk 

ài San Thomè di Melia^ 
fur , € Conjtglicre di S. Ai* 

m quefia. noflra Provtjtone, 
0 m avranno pcr quai Ji 
vogLia altra via mnzik , 
Sainte , e pace in Giefu - 
Chrifio , il qnale è il vers 
rimediù g falutc dit uni* 

Facciéêmo fapére » corne 
eonviene al nofiro débita 
Paflorale , di provedere 
Miniftri per bmn goverttQ 
délie nojire pecàarelU, a 
cHi pûjfano pertar le lore 
caufe. Confidcndo minelLét 
fitfficienKÀ » z^lo^ pruden^* 
zjt , virtH y 9d altre parti 
del R. P. Giacoho CappHc^ 
cino Religiofi del ferafiçe 
Padre San Francefio , ce- 
me lo injiituiamo Vicario 
délia chiefa délia Ferte!^'- 

di Ppndiehery &c. e per» 
fuaji qu'egli Ji dipcrterà 
con tutta l'irttegrita , qua- 
le çonvienfi al ferviw di 
Dio y e alla hmna am* 

mininifiréuwn€ dfUégju^" 
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(bûtenîr une bonne admi- tizsa , fcaricatjdo la mjhréi 

niftration , comme le fer- cofcHnz.a fulla fua ^ginJU" 

vice de Diea le demande chiamo kene di marh » e 

& la juftice : déchargeant cofiifmrlo , corne di fdtti 

notre confcience à cet lo creamo , e cofiituiamo 

ig2xà fur la (ienne , en mfiro Gran FScsrio nella 

confôqQencedequoy nous RrtiXXA di Tûndicherj \ 

avons jugé à propos de e fne dtpendenz,e , e fer 

le créer , conftituer , com- quefta noftra frefente , noi 

me de fiait nous le créons la fialnUém$û , igli diéitmo . 

& conftituons par la pré- tutta l'autoritk e giurif- 

fence Provifion , noue dizÀonc che per il diritto , 

Vicaire Général de la For- ^per le coftitmitioni dell* 

terefTe de Pondichery & Jircivefcovo di Goa gli 

de Tes Dépendances : nous ponamo cofchre : c tutto 

lui donnons en vertu de ai per . tsnto tempo cfftén^ 

ces Lettres toute la Jurif* t^ a noi placer à , c che non 

diâion (|ue nous lui pou« erdineremo in contrario: 

vons accorder félon le $ in que fie Imgo egli ge^ 

Droit & les G>hftitlitîons dnk di tmni U vmtaggi , 

de l*Archevcché de Goa, t de* proventi ^ che lici-- 

donc il pourra ufer pour tmmefli âfpmemm^n 
le bien > tout* le tenis 
que nous n'ordonnerons 
point au contraire, & il 
pourra )ouir de cous les 
honoraires & provenus , 
qui lui feront licitement 
of&rt* 

Et auparavant que £ prima d'intrapren- j 

d'enuer dans la fonâion dere Vefercixjo di quejla 

employ , il &ira €âri€4 , dura U fjmimef^ 
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fon ferment fur les Saints 
Evangiles , promettant de 
fervir avec fidélité fans 
partialité , & avec juf- 
tice , fans rompre le fecret 
des parties incerreflées. 
Lequel jurement fera re- 
çu entre les mains de 
notre Ecrivain de notre 
Chambre Epifcopale , & 
ils appoferont tous les 
deuxjeurs feings pour aC- 
furer la préfente. 

Et nous commandons 
à toutes nos Ouailles , 
& à tous les Chrétiens 
réfidans ou habitans lef- 
dits lieux ( en vertu de 
la fainte Obédience & 
fous peine d'excommu* 
nication Majeure encou- 
rue par le feul fait , & 
à l'égatd des Ecclefiafti- 
V ques , fous peine de fuf- 
penfe de leurs Ordres ) 
dereconnoître ledit R. P. 
F. Jacques Capucin pour 
notre Vicaire Général , 
& qu'ils ayent à accom- 
plir fes Mandemens & fcs 
Ordres : & il lui fera 
donné tout fecours Se 



to de fanti Vangeli , dl 
ben adempiere al debito del 
fuo uffizjo , confervando la 
Legalitâ dclU giufiizJa , e 
cfiftodiendo il fegreto aile 
parti : c cio fark nelle 
niani del noftro fcrittore di 
Caméra , di cm far^ un 
atto alV incontro délia pre^ 
fente , fegnato da due* 



Ordiniamo per cio a tutte 
le noftre peccorelle , ed al-' 
tri fedeli Criftiani abitanti 
ml medefimo luogo in uir^ 
tH di fanta Vbbidienza y e 
fotto pena di fcomunica 
Maggiore da incorerfi ipfo 
fa£lo. Alli Ecclefiaftici 
fotto pena di fofpenfione 
dai loro Ordini , di dovere 
riconofcere il detto Padre 
R.Jacopo Cappuccino per 
noftro Vicario Générale , 
di ojfervar i fuoi comandi, 
e ordini , e dar lui ogni 
favore , e ajuto necejfarié . 
per refercizJo di quefto im-^ 
piefo. 
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' aide en cas de befoin {K>ac 
réxercice de fa charge. 

Nous faifons fçavoir , Cofi lo mtifichiamo allé ' 
aofli à coûtes perfonnes ferfone kcui s^apforiiiw ^ 
a qui il apartienc, qu'elles afin che adempiano compi^ 
aycnt à garder & rem- tamtnte ^ è facciano adem^ 
plir entièrement ce que fiereqtumioficrJUnaeolU 
^ojjjsotàonnom dans la />r<?/Jif/». Datta à San Tho- 
prelWîte. Donne k Saint mé y fcritta e Jigillata a 
Thomc fous notre feing di i ^.Deamk. 
& fous notre Sceau le i j , 

Décmibre i6^%. Ter Alejfio Baretto fcrit^ 

Par Alexis Barette Ecri- tore delU Caméra Fefcovi* 
vaii^ delà Chambre Epif- /# ed Eeclefiaflica. Sigilla- 
copale & des Ecclefiafti- ta D. Gafparo Alfonf9 
ques. Signé D. Gafpac f^efcovo di Meliapur. 
Aiphonfe. Lieufdu Scom l^go f del Jlgillo. 
£vêque de Moliapuw. SottofcrittaAleJfio Ba^ 

Signé Alexis Barette. rettjo. 

La Provifion efi enre- La Provi£one è Re- 
giftrée k VEvèehé , ^ elle gîftrata nei archivi délia . 
a ete affermie p4r le fer- Caméra ,e confirma tardai " 
ment du g,. P. JaçquÊS joramento del R. P. Jaco- 
Cap$tcin, . txï Cappuccino. 

Cl La Provifion de Vicaire . La Provifione del Vica-- 
Général de U FçrtereÛc rio Générale dalla tertez." 
de Pondichery & de cou- zji di Pmiiicheri e fiêo dif 
tes fe Dépendances, accor- tretto yfatta nella perfona 
dée au R. P. Jacques Ca- dêl Padupe Jacêb^ Cappue^ 
f pttcin, en la forme ci- €if§&^,ficoml§ la forma di 
dcfTus rapportée par vo- fifrallegata da vofiraRerf 
tre Grandeur » eft entière- vertuM Illff/h^ffims, cmen 
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ment enregiftrée an Livre / Vidê^i ptgifiratA nel prj- 
premier des Regiftres,/?^ mo libro dei Regifirt fo^ 
£e 148. £lio 148. 

Le quatorzième Dé- li i^Dicembre i6c)^. 
cembre 165^8. Moi Ecri- nelU Ferfezjia di 
vain étant dans la Forte- pat an ^ dove io era fcri-- 
arcflfc dcMadraft en préfen- vano alla frefinxA dei 
^ ce du R. P. Jacques de P. Jacofo daBomfisCap- 
Bourges Capucin de l'Or- fHccino deW ordine Sera^ . 
dre Seraphique ,& ayant ficù dil Padre Santran^ 
requis ledit R. P. de cefco y efendoftaio ricer- 
donner fon ferment en cato di far dar il g^^^ 
confeqii»ce,.&poiir af- mma fivrai Santi Fan- 
fermir la ProviÉbn qtt^il gdi al dmo fodre fer il 
avoit reçu de Grand Vi- compimento délia fiedi^ 
cairc , il a donné fon ju- Frovifione , il qualeginra- 
rement fur les Ses* Evan- mimb egli ha dafo colU 
giles,comme il eft ordon- mano fnl petto , eies fro^ 
né par ladite Provifion , mejfo d'efercitar /'/#^> 
en mettant la mafai droite di Ficarh Générale cm 
ùit la poitrine, & il a tuttaTefatezxAjchericera^^ 

ce de VicaSte Général , fedeUk^ il fegreto, e la 
comme il convient au fer- giufiixJa aile parti , cnifi 
vice de Dieu, gardant conviene in giudicio. lie 
lefecrecsla jttfti£e»& la fedediche Udatt^ E$vr 
fidélité aux Parties qui rendoPadreJacopohafino* 
le téquereront en juge- fritto con mefcrivano del^ 
ment. En foy de quoi k là CaÊt$§ra refimU. 
K. P. Jacques à figné F. Jacopo da Bmrges 
avec moi Ecrivain de la Cappuccino. 
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Chambre Epifcopale qui 
a écrie. 

Si^ni F. Jacques de 
Bourges Capucin. ^ . ' 

Alexis Barerte. 

Callationné à l'original CollaÛQnata coW origi- 
demeuré au R. P. Efprit nMt cbe refta nellé mani 

Capucin , par moi Sccrc- del Padre Sfirito , da me 

Wtc de la Compagnie Segretario délia comvag- 

Royale de France du corn- niéê RgaU di Francia delP 

mcrce des Indes Oûentap Cûmmerch dell'Iftdie, fia^ 

les établie à Pondichery. tlllta à Pondicherj , Fatta 

Fait an Fort de Pondi- nel Forte dclla Citta li ' 

€hery ce ii. Février, ii. Febrajo lyoz.. 
1701.' 

Signé. à'Hardancom. Sottofcritta ifHardatt. 

' coort.* ' 

Nous ^uflignés ccrti- Hrifittefcritti facciame 

fions avoir vu & lu la fede d'avervednta e letta 

préfence que nous^ avons U fréfcnti cWakhiam tra^ 

trouvé conforme i la vota emfermt alla copia 

copie coUarionnée. Fait collax^ionata : fatta a Or- 

à Orléans ce 28. Sep- leamliii.Settembreiyox. 

tembre 1701. S^é F. ScffnMaFjQéorgio da Biais 

Georges de Blois Prédi- Predicatarc Cafpuccine 

caceur Capucin, Vicaire. Fieario. 

F. François Marie de F. Framifca Manâ di 

Tannay, Leâeur en Taunay, L^erc di Téa-^ 

Théologie. . lagia.. 



NUMERO. 8. NUMERO 8. 

lo Jmni6cfcf. tir/du io# Gugnia i6^^: 

Portugais. ' dal Portoghefe* 

Provifion accordée par . TraviÇtone data dal Vif- 

M. l'Evêque de St. Tho- cùvo di San Thomc al R. 

me , au R. P. Dolu Jéfuice P. DoIh Gefuita , fir Id 

pour la Cure des Malaba- Otra d«t Malakari di 

res de Pondichery , pofte- pondichery , poderiore alla • 

rieure aux précédentes 9 & précédente e ottenuta fo^ 

obtenue fur un faux al- pra una fn^ofitim falfa 

légué du Roy. délia volonta del Rè. 

Nous D. Gafpar AU . NoiHoa Gafpare AU 

pbonie» par la grâce de fonfi per graxia di Dio t- 

Dieu & dtt Saint Siège dilla fanta Sede Appofi§^ . 

Eyêque de Meliapurej&c, lica Vefcovo di Aiélia-*^ 

. Nous faifpns fçavoir pnr^ &c. 

' que nous confiant en la jtttefaVidiie$ie}i ywtè ^ 

capacité , la vertu , la fcienTLa , e tlcIo del R. p. 

fcience , le zélé > ôcc. du Irancefco DoIh délia C^m^ 

R. P. Français Henry paftia di.Gie/m 

Dôiu de la Société de diamo , e determiniamo di 

Jefus , nous avons réfolu nominare , ed effettiva-^ 

de le nommer , & nous le mentes nminiamù eoUe 

nommons en effet par les prefinti nefiro Vicario e 

préfences , notre Curé & parocho per la Chiefa di 

Pafteur pour TEglife des Malabar ^ e Ûmfiiamfia». 

Malabares » demeurans 8t biliti anche in Pondiche-^ . 

refidans à Pondichery : & ry y il detto Padre Fran-* . 

à cette caulè il donnera cefco DoIh a tal effme 

fon . (êrmenc. Dmmé à eUrà il giuramente. Date. 

S)^nt Thomi le iQ.Jain à San Th orne il lo. giug-. 
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fig^ D. Gafpar 
Alfonfe Evique de Me- 
liapnre. 

NUMERO. 9. 
11. Juillet 16^^. tire 
d$Ê FortugMs. 

Lettre du même Seig. 
Evéqae au R. P. Michel 
Ange de Bourges par la- 
quelle, il lui témoigne 
qall poura (è (aire ren- 
dre Juftice à l'égard de la 
dite Proviûon » qu'il n'a 
accordé que comme par 
force, & a l'inftance réité- 
rée de Monfieur Martin 
Gôttvemèur de Pondicbe» 
xy , toujours alléguant la 
volonté du Roi. 

Mon R. P. F. Michel 
Ange , la Lettre que m*a 
écrit Monfieur le Gouver- 
neur eft fort abiégée : il 
me témoigne que s'il eft 
donc nécertiire de m'écri- 
re tant de fois pour être 
Gonvainçà de la vérité de 
fcs fencimens fur PafFaire 
donc il s'agit» demandant 
même je ne veux pas 
croire à ce qu'il m'a mar- 



11 

W 1^99. Sottofcritta AI- 
fonfo Vefcovo di Mclia» 
pur. 

NUMERO, p. 
1 2« Luglio,i(îp5^, tra« 
dottadal Portogliefe» 

Lenerd deW ifiefo vef- 
covo al R. P. Ahchele 
uitigiêlo da Bourges , nella 
qUéiU gH fcràvê di far fi 
far giufliTLia , avendo mari'» ' 
dato U fudena fravifionc 
fer fûTXA , € fopra U 
ifiânzje réitérât e del Stgnor 
Martin Governatore di 
Pondiçkery , ch'allegava 
fempre U vehfiek del Mi 
Crijtianijpmo. 

Molto Rherend» Ptt* 

dre , la Lettera del Signot 
Direttore è moite Brève , 
mlU epeah moflra fmri^ 
mentû di ejfere necejfario 
fcriverfi tante volte per 
prova délia fua fineeritk 
fopra il ehé mi fcriveva , 
domandando mi , che non 
dajfi crédita a chi mi ih 
cejfe il emtrario. Jo gli 
ho mon dato la provifio^ 
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que ( c'cft-à-dire la vo- 
lonté, du Roi ) ce que vo- 
yant , je lui ai envoïé 
la provifion fufdite pour 
les Pérès de la Compa- 
gnie de jèfus, à l'égard 
des Chrétiens Malabares. 
J'ai toujours réfifté à ne 
point l'envoïer : mais je 
vois apréfent, que j'aug- 
menterois la défiance de 
Monfieur le Gouverneur : 
maintenant votre Paterni- 
té poura faire ce qu'elle 
jugera à propos pour ob- 
tenir Juftice dans cette af- 
faire : je ne veux point y 
entrer : afin d'être hors 
d*ambaras. Dieu garde vo- 
tre Paternité. A St. Tho- 
mi le jour que dejfns. Si- 
gné, Votre Humble Ser- 
viteur & Ami Evêque de 
Meliapure. 

VERIFICATION, 

CoUationé à l'Original 
demeuré entre les mains 
du R. P. Efprit, par moi 
Sécrétaire de la Compa- 
gnie Royale des Indes 
Orientales , établie à Pon- 
dichery. 



ne per li P. P, delU Com" 
pagnia di gefn concernent c 
gli Malabari y jo piU volte 
non la volevo mandate y ma 
Sarehhe flato il fomenta^ 
re-la diffidenza del Signor 
Direttore. Foftra Pater^ 
nitk adejfo faccia quello 
che flima hene per il fuo 
ajfare , e giujliz^ia ; che 
jo non mi pojfo lamentar 
délia fua rifolnz^ione. 
Dioguardi voftra.Paterni-» 
ta Da San Thomé il dî 
comc fopra. Sottofcritto 
Humile Servoe Amico il 
Vefcovo di MeliapHr. 



VERIFICATIONE. 

Collaz^ionata colf Ori^ 
ginale che refla nelle ma- 
ni del Reverendo P. Spi^ 
rito y e da me Segretario 
délia Compagnia Reale di 
Francia délie Indie Orien* 
talhjiabihtà inPondicherj* 
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, Bût M ffft àê P$Hii^ Çottbicricta ix. Febhnl*> 
€hirjce ii Février ijox^ ro 170%. JlBariânc^mU 

Signé d'Haidancourt, 

Nous fouflîgnés , certi- Noi [mojkgfMi atnfiiéê^ 
fions avoir vu & iû la pr \ mo âver wdmta e lAtté 

fente, que nous avons ' la prefente cWahhiam t/o* 



trouvé conforme à la 
Copie CoUationée* 

Fdit à Orléans C9 18. 
Sff timbre 1701. Signés 
F. Georges de Blois Pré- 
dicateur Capucin,Vicaire. 

F. François Marie de 
Tannay Capucin Leâ:« 
en Théobgie. 

.NVMEtLO. 10. 

I 5 . Juillet 1 6^^. tiré 

dm Fortugmis. 

Déclaration faite par 
Mondeur l'Evêque de St. 
Thomé » dans laquelle 1 1 



véua comforme flU Copia* 

A. Orléans i8. Settemb. 
1704. F. Giorgio di Bloii 
Frodicatetê Caffucdm 
J^icaHo.. 

F. Francefco Maria 
de Tannay Lettorc di 
Joologia. 

NUMERO. 10. 

15. Luglio 16^^. tra^ 
dotto diU Partoghe/è. 

Dichiârazione fma ds 
Mfgnore Vefcovo di Me-» 
liapur j nella qmale confêf^ 
ptotefte qu'il ne ?cft dé- fa\cho nm ft dittrmtMo 4 
terminé à donner les pro- dar le provifioni delU Par-* 
vidons de la Cure des Ma- rochié^ de' Malabar i 9 che 
bbares^queparlesOrdret fopra gli Ordini del Ré 
du Roi très-Chrêcien , al- Criftianijfimo , allegati dal 



légués par Monfieur Mar- 
tin Gottvemear di Fondis 

chery, 

• Le Pcre F. Michel An- 



Signore Martin GovemOr 
tore di pondicherjr* 

Dice il Padre Fra Miche^ 



ge Pcocttteur des R. R. A^geU Frœmmre del- 
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P. P. Capucins refidcns U R. R. P. P. Cappuccini 

en la Coce de Coroman- commoranti nella Cofta di 

del > dit que votre Gran* Ctramapâtl > ehe vofira Si* 

dèur a palîe une provifîon gnma IlUtftriJJtma , hab^ 

aux R, R. P, de* la hia proveduto li R. R, P. 

Compagnie de Jefus à P. Gefmti di Pondichery^ 

Pondichery , pouf être per Pérrochi di diUs ter-^ 

Curés des Chrétiens Mala- ra , e per cjucfio hanno ne-m 

bare$ de la dice terre ; 8ç cejfuà^per hene dflU Giuf* 

comme il eft néceflaire tizia li àitti P. cwifii^ 

pour le bien de la Juftice tuenti , domanda per ciù 

que leidics Pérès Capucins a vaftgnoa lllHjtrijftmA^ci^itf 

eii ayear une dîçlaratipn , r^^l^fi^ 

il demande à voére Cran^ Sèri^w di Caméra y chê 

deur de lui en faire déli^ dichiari in che maniera , 

vrer une copie par vocre f ad ifianzAdi chi^fece ta^ 

Ecrivain, en la manière lemmiMy^frovifimie^çVil 

qu'elle puiflè faire foï, Reverendo Scrivanp di ca-* 

touchant cette opiui^flT mera facçta la dichiara^' 

|ion .& proviûc», ' ? ; v \ zsm » in f$mle €onfarmif$ 

^A-- ' ^ ^ fi£^^ laprovifia. - ... 

REPONS ft^^ RESPONSUM^ 

Sa Grandeur a répondu Reverendus Secretariui 

que le K. P. Sécrétaire de camene fàciat declaratio- 

la Chambre Epifcopalc nem , juxtà forniam petî? 

fade la dite déclaration > tionis^n. modum utfidem 

félon la fotoie de la de- feciat. apttd . Ttfâmam 

mande, & d'une manière die 15 Julii i6^^,Efifc9^^ 

. qu'elle foie digne de foi fus MfH^ffrtnJis^ 
par tout, St. Thoméy lê 
l^. Juillet 16^^. Sifflé p 

l 
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Evêi^ue de Meliapur, , ,. ,. 

Pour repondre à l'Or- In tjfccuùene deW vrif 
dre de l'iUuftriffimc & m M lllmo e KtAijfimoS. 
Révérendiflîme Seigneur Dm Gafpar» jifhtufi Tef 
D. Gafpar Alphonfe Eve- covo délia Citta d* S. Tome 
que de la Ville de St. Tho- di Mdiapur. dichiaro che 
tné de Méliapur. Jedécla- fer trdine di dette Sigtm- 
re que par le commande- re refcovo , fi paffo la pr«- 
mcnt du même Seig. Evê- vifia , infavore dtl Molto 
que , j'ai paflë la provi- Xeiureude Psdre Francefe» 
fion, de laqu-elle il eft ici HenHee Dolm delU Cm- 
quçftion , pour & en fa- fagnia di Gefu, per ejfere 
Veur du R. P. François Panocho dtlU Crtjtiant 
Henri Dolu de la Com- Midé^ari eemmeranti in 
pagnie de Jcfus ; par la- Fendichfri , ad iftanzut e 
quelle il eft conftitué Cu- fttiùotu dtl Signer Mar- 
ré des Chrcriens Malaba- <m» Dérettere GetuîrMe del^ 
tes dcmeurans à Pondi- URealCompagniédiFré»* 
chcty, & ceàrinftan- cia ^ il quaU firiffe a dette 
ce. & â la demande de Mfgnir* Fefeeve , eem* 
Monfieur Martin Direc- cofta per fit* lettera , ebe 
tenr Général pour la cofi efa fita volonta , e or- 
Compagnie de France , diae del Orfianifma 
lequel a écrit à mon dit f»o Signore^uefto e quMte 
Seigneur Evêque que tel- mi cofia, e per vertta. San 
le ftoit la volonté, & les Thomé, ij. Luglio i.éj»? 
Ordres du Roï très-Chté- Aleffio Baretto Scnvano 
tien } & cela m'eft connu délia Caméra, e pm baflo 
cettdn & véritable. En û vcde il ûgiilo di Mf- 
foï de quoy j'ai païR la gttore VcfcofO. 
préfente, & M»' a St. : 
TUmi» le ij. ^« 
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t6^9* '^ifxis Èdrette y 

tjr plf^s bas , le Sceau de 
MmfiigmHr l'Eveque, 

Certificat du mime 
Ecrivain. 

Moi P* Alexis fioretce » 
Ecrivain de la Chambre 
Epifcopale de l'Évêché de 
cette Ville de Su Thomé 
de Méliapare^ certifie qoe 
j'ai bien & fidèlement 
copié , la demande faite 
par Monfèigneiic l'Ev6« 
que , 6c fa déclararion 
pallec par moi> fans y 
avoir ni augmenté^ ni- di- 
minué aucune cho(e , qui 
fut différente du Propre 
Original » & je Tai confia 
gné à la partie pour feire 
foy, comme il m'a été 
demandé» U JmlUt 

Alexis Barette. 
Certificat d'un Notaire 
Jttre femr vérifier la fitf- 
dite Déclaratien* Du ij. 
Juin 1706. 
" Moi Jean Jacques Pei- 
xoce. Notaire public dans^ 
la Forto^eiTe de Madraft. 



Atceftato dell' ifteffo 
Scrivano* 

le Alejfio Barète Sîtrl* 
vano délia Caméra f^efcovi^ 
le di Meliapury nella citta 
di San Thème y Attefie 

aver fedelmente tradotta 
la RichiefiafattadaMon^ 
fignore Vejceve^ figuarie 
alla diehiaraxiene faffata 
da me ; fenzjt al ter are coja 
verunadal preprie erigi» 
noie , confegnate Ma farte 
fer far fede, corne mi è 
ftato dimandate. Li 18» 
Lu^o 16^9. 

Alejfte £arettê 



Atteftato' d*un Notajo 
publia) per verificare la 
/udetta Declarazione del 
xj. Giugnio 1706. • 

lejeamii Giaeepe Pei^ 
xote y Notajo publico nella * 
lerttMA di Madrafi , 
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Certifie avoir bien & fi- 
dèlement traduit la de- 
mande expédiée par ordre 
de M, TEvcque de Melia- 
pure , & foufcrittc de fon 
Secrétaire le P. Alexis 
Barette , fans avoir ni 
augmenté » ni diminué 
chofe aucune de fon ori- 
ginal y dont je ne me fuis 
point éloigné , & j'ai dé- 
livré ladite copie félon 
qu'elle m'a été demandée 
à ^adraft ce x;. Juin 
1706. ' 

NUMERO. ii# 

2 y. Juillet i6^c^, 

ProtefiaM n ât$ R. R. 

Pères Capucins contre les 
R.R. P P.jéfuites ypar 
U Piri Michel Ange S$ê» 
périeur de VHofpice des 
Capucins de Madrafi & 
Procureur Généréd pour 
les Capucins de U Pro* 
vince de T jurr aine, établis 
i U Cite àe CoromandeL 
Les Capucins de la 
Province de Touraine en 
France; qui dépuis 

ans ou cnvirott > font en 



certificâ uver bem e fedeU 
mente trddotto U eloma»» 

da fpedita daW ordine del 
vefcovo di Meliapur > c 
fottùfcrittu dal /ko jegreta^ 
rio il P. Alejfio Baretto^ 
fenzA averm aumentatOine 
fminuito cùjk éUcunadel 
fito originale , il quale ho 
feguitato in tutto , e ho 
datto la detta Copia , fi'- 
condo che m*e fiât a e^ 
mandata. A Madraft li 
Xj» Giugno i7oé« 

NUMERO.ii* 
23; Luglio. 

Protefta dè R. P. P. 

Cappuccini contro gli R. 
R: P. P. Gefuiti fignifica- 
ta dal Padre Michèle An« 
gelo, Superîorc dcl o(pî- 
cio dè Cappuccini di 
Madraft, e Procuratore 
Cenerale dè Cappuccini 
délia provîncia di Ture- 
na , ftabiliti nella Cofta 
di CoromandeL 

l Cappuccini délia Pr(h 
vincia di qurena intran^. 

cia, cbi da trmâciufUê 
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pofleffion de la Cure de anni in circa 9 firto in pof- 

Pondichery , tant de Mef- fejjione dilU Pa^ochia di 

/leurs les François , que Pondicheri , tanto de Sig" 

des naturels du Païs ap- nori Francefi y (juanto de 

pellés Maiabares, ayant nat$tral$ dçl paefi^appella^ 

été informé que les R. R. û Malabar eji ; ejfcr/dofia-» 

P. P. Jéfuites nouvelle- ti informati^ che i R. R^ 

mène établis audit Pon- P. P. Gefuiti novellamen^ 

dichery , ont à l'înftance tefiatiliti in deM Pondis 

de Mr. le Général Mar- dicherj y hanno fer l'iftan* 
cin » & à leur préjudice ^ del Sgmr GeneraU 

obtenu de Mon(eigneur Martin ^ mi emilero pré-» 

TEvêque de St. Thomé, gindiz^io^ottenuto da Adon- 

une provifion de Curés [ignore Vefcetvo di San 

des fttfdits Maiabares du- Thomé , UprovizJone del^- 

die Pondichery ; lefdits U jfitddetta Cura de Mala^ 

Pères Capucins pro^ bsrefi di deno Pondichery; 

. teftent par ce préfent Ââe i dotti Cappuccini protif" 

" contre ladite Provifion téino per tjuejlo atto prefen* 

de Monfeigneur de Saint te , eontro detta provrjtone 

Thomé 9 & en appellent di Monfigmre di San Tho^ 

au St. Siège , & à la £i« mi 90 fine appellano alla 

crée Congrégation dépu- S. Sede , e alla facra Con^ 

tée pour les affaires des gregazjione de Vefcovi , c 

£ véques ^ & des R^uliers lUgolari per h Jpiriinale^ 

pour le Spirituel , & pour e per il temporale , appeU 

le Temporel ils en ap- lano al Rè Crifiianijfimo ^ 

pellent au Roy très-Chré- fitto la cm prateziaae han* 

cien, fous la proteftion nâ Ponore ai effere eon Pa^ 

& fauve - garde duquel tenti fegnate di Sua Ma* 

ils ont l'honneur *d'être efta , e figillate col fito 

par. Lettres Patentes figUlo^ cbo hann9 frk lé 
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{ignées de Sa Majefté , & mani , e che produranno ^ 

fcéUées de Ton Sceau qu'ils tempo tlttogo^ in vigorc 

ont encre les mains > & dilU ejuaU rivûcano , di'^ 

qu'ils produiront en tems mandano , e citano Mon* 

& lieu : en yertu de la- Jignorc il Générale Mar^ 

quelle ils requerent, de^ tin^ rapprefentante diS^ 

mandent & fomment Mr. M. acciochè dehha C9n^ 

le Général Martin qui fervarlinel pojfejfodi dctta 

teprefente à Pondichery Psnrochia, tanto fer li 

la perfonne de fa Majefte» Frâncefiy che per quetti di 

à ce qu'il ait à les conferl- Malabar , a ejHali hanno 

ver dans la pcflèlfion de fervito per trenta cinqne 

ladite Cure » tant des anni in circa , corne ejfo 

François que des Malaba- Signor Générale l' ha fatto 

res, dont ils ont rempli les conofcere al fm ritorno , 

fondions depuis ledit ferripigliar il pojfefo di 

tems de trente cinq ans detto Pondichery y in vigore 

ou environ , comme le- degli articoli delta pace ge* 

ditfieur Général Ta fait nerale , per le dne Lenere, 

connoitre à (on retour l*nna di BengaU » Valtra 

pour reprendre pofleflîon di Pondichery , per invi-' 

du gouvernement dudit eari detti Cappuccini a 

Pondichery : en vertu des ritemar i prender pojfejfe j 

articles de la paix généra- corne prima , delta lore 

le » par ces deux Lettres G»r4 indiffeto di che^Q^ç. 
Tune de Bengale » £c Pau» 

tre de Pondichery , pour - 
inviter lefdics Capucins à 
revenir prendre poileflion 
de leur Cure , comine ci- 
devant faute de quoi,&c, 

. Prptcfteoc lefdûs Q(« Prot^ano i detti Cap- 
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pucîns contre ledit fieur 
Général Martin par le 
même A£te qui lui a été 
fîgnifié,&aux R. R. P. 
P. Jéfuites , le 13. de 
Juillet i6cf^. Se dont 
copie Autenthique fera 
envoyée au St. Siège , & 
en Cour du Roy très- 
Chrêcien . pour y être 
conclu ce qui conviendra 
& de plus proteftent con- 
tre lefdits R. R. P. P. 
Jéfuites que s'ils paffent 
outre, ils les pourfui- 
vront dans toute la ri- 
gueur des Saints & Sa- 
crés Canons. 

F, Michel Ange de 
Baftrges Capucin. 

F: Efprit de Tours 
Capucin. 

F. René d'Angoulefmc 
Capucin. 

Signifié le contenu ci- 
delTus , & baillé copie 
aufdits R. R. p. p. Jéfui- 
tes , en parlant pour eux 
tous au R. p. de la 
Breliille , en leur Domi- 
cile au dit Pondichery, 
par nous F. Efpric de 



puccini contre il detto Sig" 
nore Générale Martin per 
il Medefimo atto , che gli 
è ftato notifie ato y e à R. 
R, P. P. Gefuiti' li 15. 
Luglio i6cf^,edi cui fa- 
rà mandata copia alla S. 
Sede y e alla Corte del Re 
Crtftianijfimo y per ejfervi 
conchiufo ao che far a efpe^ 
diente , e di piu protefi^an- 
do contro li detti p. p. 
Gefuiti y che fe faranno 
pajfiulteriori , terrano loro 
dietro con tutto il vigore dé 
Canoni Sacro Santi. 

F, Michel Angiolo da 
Bourges.Cap. Mif. Apoft. 

F, Spiritoda Tours.Cap. 
Miffi. Apoft. 

F. Renato d'Angoulê- 
mc. Cap. Miflî. Apoft. 

Significato il contenuto 
di fopra , e confegnato rie 
copia a detti r. R. p. p. 
Gefuiti parlandofi per 
tutti il R. P. IdBreville ,* 
nel loro Ofpiz^io di Pon- 
dicherjfy da noiF. Spirito 
di Tours refidente à Pon-- 



iTôllrs r^^dant à Pondi- 

chery , & F. René d'An- 
goulcfine rëûdant à Ma- 
drafts & de préfent à 
Pondichery , fouflîgnés, à 
ce que du. couc ils n'en 
igaorent. Le i)udejml^ 
lit 165? 5?. 

F. Efprit de Tours 

F. René À*Ango$Aefme 

CapHcin. 

la Jtgnatnre ejl au bas. 

Ec ledit même jour z j • 
Juillet 1(^5^9. à dix heu- 
res &ç demie du matin ^ 
le contenu en l'autre part 
ft été par fious fufdics 
fôuflîgnés*, fignifié &:d'i- 
celui baille copie à Mon- 
/leur Martin Gouver- 
neur Général 5 en fon 
domicile àu Fort de Pon- 
dicheri » en parlant à (k 
pcrfonne , à ce que du 
touc il n'en ignore* 
F. £ffr0 de Terni 

F; René d^jifJ£oulifme 



diehery, e da K Reftatâ 

d^Angoulime rejidente à 
Aiadraft , e prefentemen$e 
k Pendicheri ^ e fottofcriuo 
afinche non ' fojfano igno^ 
rarle. Li x } • Luglio 1 6994 

P. . Spirito da Tours 
•Cappuccino» 

F. Renato d'Ângoulé^ 

•me Cappuccino. 

Luogo t del Sigillo^ 
Nel giorno ftejfe delif. 
Luglio. 1699. aile ore 
dieciemezjm délia matti» 
na^ il cemenaee di fefré 
è fiato da noi fettofcritte » 
Jignificato , e confegHatone 
copié éU Signer Générale 
Martin, infua cafa,nel 
Forte di Pondichery , par-- 
landoli in pcr/oua, é^n* 
the m» feffa igneràrle^ ' 

• 

F. Spirito da Tours. 
Cap. Midi. Apoftk ^ 

F. Renato d'Angouiê- 
tne Cap. Miifi» Apoftè 
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NUMÉRO. 11. NUMERO* ii; 

Lettre du R. P. Michel Lcctera del R. P. Michel 

^rt^ia, à âtn Seigmwr Angiolo ad . un Verco*- 

EvequÊ en Europe , p4(T vo d'Europa , in cui fi 

laquelle ^ il le frejfe ponr lagaa > per impegnar i 

ingager Us Sufericms Superiori ad operare. 
4 éigir. 

MONSEIGNEUR, lllm^ Rm\ SIGNORE , 

Je ne fçaisfi votre grau- Nm iofejU dhrivéUê 

deur aura fçû que les r.r. a notizia di R- lllma^ 

P.p. Jéfuites à leur arrivée cke i k/k. p. p. Gefuiti 

ii pondichery , ont if û Ci arrivêH à Pondichetj » 

bien tourner Mr. le Gé- ham» faputù fi deftrmmtt» 

tiéral Martin , qu'ils nous teraggirare il SignorGe^ 

ont enlevé la Cure des neràle Martin ^ ^hi fi^ 

Malabores» en poflfeifion arritmi iUwu^U OerM 

de laquelle nous étions il di Malabar , di cui era^ 

y a plus de 30» ans ^ & vdm» fejfejfori fim da 

pour venir à bout de ce trefUâ àmii in ^uk : ftr 

ce dedèin , ils ont fàic venir à capo di quefto 

jouer des reiTorts , que dijfegno hatmo fatto giviH 

l'aorois honte de racon- €ârê delU méetkini ; di 

ter ici. Comme la chofe eni mi vergogno farne qui 

ëtoit criante d'elle même, la narrativa , corne l*^ffa^ 

Monfeigneur de Saint re pidim da fi ^ Aùn^ 

Thomé,qut nous «voit fignûn di San Th^ni 9 

continué dans la poflcf- ci avea foftenntinel pojfejfo 

ùotx de c^tte Cure , par di qnefid Cnrs con un 

une Pat^e autenthique» antmiea PéUemi > cbe 

(qu'il en palTa au v, diede. al P.Jacopo, nei^ 



Jacques en D^mbre fccrfi Diambri » bk unn^ 

dernier a tenu bon pour to ben faldo fer mi più 

nous , plus de 4. mois j dl quattro Mefiyfin'a che 

& jufquà ce que Mr. le M^nj^nore il GeneraUgU 

Général lui a écrit que hk fcritH^ ehe tdU ers 

tel écoïc l'ordre & la l'ordine e la volontk del 

volonté du Roy; nous Réimi ahbiamo prefintd^ 

avons demandé pat une ta ^na f^ppUea al detto 

Requête prefentée audit Monfignorc V^efcovo , /?^r- 

Scigneur Evêque , à voir chéaveffc la honrk di far- 

cet Ordre du Roy » au- ci vedere qutj/t'ordim dit 

Î[uci nous étions difpo- Ré Jati eravamo pronti 

ë d'obéïr 5 on ne l'a ja- d'ubbidire , ma non ce l'hà, 

mais montré ; de com-* mai mtfiraee i 0 corne 

ment l'auroit - on ^moh^ mojlrarlo y fe non vi è} h 

tré , puifqu'ils ne l'ont fine per quant 0 avejfimoog" 

pas ? Ënân quelque bon ni buon diritto fiamo fta$i 

droit que nous euffioas fpogliaH di quefta Cwm , 

Ton nous a dépouillé de per provederne il Padre 

cccce Cure pour en pour- J)olu , che non fa ne pure 

voir le Pérè Dolu Jéfuite» mna parois . deff idioma 

qui ne fçait pas un mot Malaharico , corne nejftm 

de Malabare » ru pas un altro délia fam$glia loiço 

de leur Communauté JU.Pmdicbeej^iéinmdonfi 

de Potidichery ; tandis ^biamo il R, P.^ 'Spirito 

que nous y avons le r. che parla , e predica in 

p. Efprit, qui parle & ^nella Ungua^ contmtala 

précltt la Xangue à la foddijfaxione diqeteUeGen^ 

fatisfaélion de ces pau- ti. Tntto quello che ahhiam 

vres gens. Tout ce que fofêuo fare , è fiato di 

nous avons pû («ire a pstetefiarej combenepla- 

été de pjrotelter > cum cico Ëpifcopl , di San 
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tepteplacito Epifcopi , de 7%omé, contrù gUGeJuitiy 

Saine Thomé, contre les c controil StgnorGeneralc\ 

Jéfuices , & contre Mr. etfi abbium fatto y € ci 

le Général 9 comme nous fiamo appellati k RomM 

avons fait , & en avons fer h Jpiritale . e al Ré 

appelle à Rome pour fcr il temporale , ed ab' 

le rpirituel & pour le biam fatti fignificâre in 

temporel au Roy , & forma gU atti di noftrA 

avons fait fîgnifîer dans appellazJone. Tutti i mfiri 

les fbrme$ » Taâe de no- Jiritti fimo MdaH in 

tre apel. Toutes nos rié- Franeia, per tjHonto péri 

ces font envoïées en pojfo conofcfre Vindolc dé 

France. De la manière nojlri huoni Padri^ mi 

que jeconnois no» Pérès» fembram di lafiiar ^uefio 

ils m'ont la mine de laif- ajfare negletto. Se K S. 

fer cette affaitc au croc JUufiriJfma wde il nofiro 

Si voôre Grandeur voie PrwnciMi , o ^ualeh'Mfm 

notre Provincial , ou dé noflri Dijfinitoriy la 

quelqu'un de nos Péâni- pregoj di fvegUarli » e fii^ 

teurs; je vous prie, de mûUrli à prender à petto 

les cônjurer & de les fMefio ajfare , corne Id 

exciter à pouflcr cette af- giuftizJa ftrepita da fe \ 

faire. Comme Tinjuttice mi perfnado y che fi S. 

eft criante d'elle même , Maejlk fark infermata , ci 

je fuis alTuré , que fi Sa renderk ragiene. Se i nof- 

Majefté en eft informée ^ tri S/tperieri mn cifrém^ 

elle nous en fa» raifbn. ebeggianê in Enropa , i 

Si nos Supérieurs Ma- impojfihile , che poffiamo 

jeurs ne nous foutien- qui Jejlcnerci contra i R. 

nenc point en Europe » X. P. P. Gefmti , che hM' 

il eft impoflîble de nous no una proprieta partico^ 

dépendre ici » contre les Im di non voUr fiffrir^ 
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'R. R. P.^ P. qui ont une alcuno , douunque ejfi fono. 
propriété de ne vouloir Dopo ottennta q^fiaCura 
fouffrirpcrfonne, par tout di AMéihêrt fmrrettizJo^ 
où il font. Dépuis cette famente , e col pretefla 
Cure deMalabares qu'ils d'unordine d$l Ré^falfa-^ 
om obtenu fubrepticcmét, même ^géito. non v'k 
lous un ordre faufTement* molejUa che non Jifaccia-^ 
allégué du Roi , il n'eft no. Dciis providcat , &c. 
point de pièces , qu'il ne * 
nous faflènc. Dius fro^ 

A Adadrajl ce ii, oCfo^ 

Ange. 

NUMERO. 13. 



Madraft 11. Ottobrc 
1699. fotcofcritto F» Mi« 
chel Angiolo. 

NUMERO, 13. 
13. Dicemb» lyoo* 

Letcera di Monfignore 
Veicovo di Méliapur» 
in cui teftifica , d'aver 
auuta ripugnanza à le- 
vât la Cura à Cappuc<- 
cini y per darla a^ P.. P. 
Gefuiti febbene fofle 
ftato egli Gefuica, 
même de la Sêcieté. 

Traduit d» Portugais fm Tradotta dal Originale 

• l'Original. Porthoghefe. 

Révérend Pcre Frère Reverendo Padre P. 
Michel Ange. Angiolo. ^ 

Le R. P. Rcâleur m'a // R. P. Rettore mi ha 
fait part de ce dont vous fignifcato ^pêéint9 K P. 



jAttrt de Monfeigneur 
VEveque de Meliapure^ 
far lacjuelU il témoigne 
^ftm e? efl avec répugnant 

. ce ijié'il a oti la Cure 
Mix Capucins 9 en faveftr 
des R. P. p. Je fuites > 
^uoi^ju'il eût été lui 
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lui âvez parlé au fujet: des ha difccrfi c&n lui ^ riffm^ 

Parias à Pondichery, cela do à ParUs di Pmdichcrj. 

cftde fi grande importance Importa tanto che ficonfer^ 

qu'on conferve la coutû- vi il codume , che i p.p. ofi 

me que les Pérès obfer- fervéïno a Màdmé ^ che fe fi 

vent à Maduré , que fi acconfente , che entrino in 

on coufenc que kfdits chiefa, Jiirà hm totale 

Parias encrent dans TE- ruina^ ô m impedimentê 

glifc , ce ftra une ruine per la converz^ione degU aU 

totale & un empêche- triCafies(chefmoiNobili 

mène pour la converfion dol frimo rango) o per M 

des autres Oiftes graves: gia f p. p. hanm amtjfi nel 

&c déjà parceque les Pé- principiogli Pareas nella. 

tts les otnc laij|g[j^treg Mi/a loroyi nobili non han» 

au comiii^àKmc^ lef- ^nowlnti aftfiere al Cato^ - 

dites Caftes n'o^t pas chifino y per^uefla ragione i 

voulu entendre le Cate- p. v. non hanno piu volnti 

chirme» c'eft p6ur cela ricevereidotti Parias mlU 

que les Pères n'ont plus chiefaloroye hanno ammini^ 

voulu admettre les Parias ftratiUroiSacramentifora. 

dans TEglife ^ & leur ont o fiparatamentodeileQtliio: 

^dnûniftcé hê Sacremens gravi , li Parias offefi da 

déhors^ féparés de la Cafte ciofono ricorfi al r. p. Spi^ 

S rave : les Parias choqués pirito ^chc U a favoriti^ od 

e cela ont eu recours èandato a dolerfi con ofo 

au R. P. Efprit qui les loro al Signer e Dtrettore, c 

a favorifé » &C s'eft allé cofa certa che il detto lu 

plain^Çja?€C eux , à Mr. p. o U^k. p. JkRffSom^ 

le Diiéfteur: & il eft rio delta Propaganda che 

certain que ledit R. Père , e là iprendono informaxjiom 

Se le Ré^ériQQ^ Pére Mif- ne dé cifittmi délia A6f- 

fiomiairc de la Propa- fione di Maduré, difafro'^^ 
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^{on qui éft là» tirent vândoli^ ê dieetuU mlti 

des informations des cou- cofe , che non fi praticana 

tûmes de la MiiHon du funto : corne a dire che 

Maduré » & di&nt bien mn fi da fiu Vextremé^ 

des chofes qui ne fe pra* VnzJonc alli Parias , pw- 

tiquenc point ^ comme de ché è certe che fi ammtnijr 

dire cju'on ne donne point trélere di nette tempo; 

l'Extrême - Onâion aux non fetendefi entrar di 

Parias , puifqu'il eft fur giorno nelle loro cafcTfétte 

qu'on la leur adminiftre fttefie eeftunumxje fine efa^' 

la nuit : parce qu'on ne minate , e apprevate dM 

peut entrer de jour dans vomini dotti , e pin partie 

leurs Maifons i & toutes colar mente la Jeparax^ione 

ces coûtâmes fi>nt exami- dé Parias , nel finede 3 

nées, & aprouvées par che temte VArcivefcove 

des perfonnes Savantes, D. Alejfio de MenTLa k 

plus en particulier iafè« Diamper: fmefto eefittme 

paration des Parias 9 dans i apprevdte dei Papa s 

le Concile que tint l'Ar- ma ^uelli che vengono di 

chevêque Don Alexis de meve fenzjt ejfer infor-- 

Menze à Diamper, & cet- maiij velende ejfere Sti^ 

te coutume eft aprouvée mati dotti , rinovano le 

^r le Pape» & ceux ^Hiflionij per interbidare 

Îjui viennent de nouveaa lé Miffiem ^ e il gran 

ans connoiflàncc , vou- frntto , che fe ne raccoglie^ 

lans paâèr pour favans » Il , p. Mijfionario non 

tenouTellentcesqueftions ptte étpere le ginfi^e infer^ 

pour troubler la Miflîon : maxseni^ interrogande Tef^ 

& le grand fruit qui en timoni nella Dtocefi d'm 

revient. Le r. p. Mii&on^ altre^ e fneri délia fns 

naire ne peut pas tirer<ies eenriffiene ; al fin fttè in^ 

informations» en intei- fermare confempliei leP* 
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togeant des Témoins dans 
le Diocèfe d'un autre ; & 
hors de fa commiflîon , 
feulement il peut infor- 
mer par de fimples Let- 
tres. Ce que je défire de 
votre paternité c'eft qu'- 
elle ordonne au R.P. Jac- 
ques , & au R. P. Efprit , 
qu'ils n'authorifent point 
les Parias , contre ce 
qui Ce pratique à leur 
égard; maïs qu'ils leur 
petfuadent de retourner 
aux Pérès Jéfuites : &C 
qu'ils gardent les coutu- 
mes , qui fc pratiquent 
envers eux , parce qu'au- 
trement , ce feroic un 
grand préjudice pour les 
converfions : Je fouhaite 
fort que ceci fe faflè , & 

3ue je ne fois point obligé 
y mettre remède , en 
levant à vos paternités 
toute l'authorité & jurif- 
diâion fur les Chrétiens 
Malabares de Panno. Vo- 
tre paternité fçait fort bien 
la répugnance avec la- 
quelle j'ai fait cette divi- 
fion , parce que je con- 



9 

tere y e nulîa fiiê.Quelh 
che dejidero da K F, 
ch'ella Qrdini al padre 
Jacopo y e al padre Spirito 
che non amori^Tiino i Pa^^ 
rias contro cio , che fi pra^ 
tica in otdine ad ejfi : mék 
li perfuadano di ritornar 
à p. p. Gefuitï ^ e che of^ 
fervino i cofinmi , che fi 
praticano riguardo ad effî. 
Fer chc'altrimenîiy ne ver* 
rehhe del pregiudiz^io 
grande per le converponi. 
Defidero ardentemente che 
cio fi faccia , per non ohli^ 
garmi a mettervi rimedio 
levando aile ^, p. v. v. tut" 
ta Vàutorita e giurifdi^ 
z.i(me fopra i Criftiani 
Malabarefi de Fanno, Sk 
benediffime y. p. r. U 
ripfignanzA y con cm ho 
fatta quefia diviftone ^ 
per che lo conofcea che far- 
rebbe ma forgente di difi 
cor die e rife .faccendo cio 
contro la volontà délie p. 
P» V. V. come lo veggo 
per ifperienzji ; per quefto 
ho fempre defiderato y che 
le P. P. V. V, l'avejfero 
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nci/Toisque ceferoicune 
occa£on de difcordesj 
& de Brouillerics 9 fiiK 
iànc cela contre la volon« 
té de vos paternités» 
cômme je le vois par ex« 
périence j c'eft pour cela 
4}ueyâi toujours fouhaice, 
que vos paternités l'euf^ 
iènt toute entière ; votre 
Paternité m'éxcufera & 
f écris fi fortement fiir 
cette affaire, par ce que 
j*en cjonnois Timportance. 
Diea conferve votre par 
temité , &c. 

St. Thomc ce ij. 
Diamb* 1700. 

2>< whre patermiéJltêm^ 
Me Serviteur. Signé, Evê" 
gue de Meliapur. 

Gallationné à Toriginal 
demeuré entre les , mains 
iluR.P. Efprit Capucin, 



140 



tuttUfjtera mi fiât/ira v: 
V. fe fcriv9 çm quakhe 

calore Jh qHcji'ajfare , ne 
concfco l*imp<frtmzjt. Di% 



San Thomé i). Di- 

cembre 1700. 

Di V. Patemità , umô* 
Servitore VefbvodiMe** 
liapur, 

CollaxJûHéUo coff erigi* 
ndlèyche fis nelUmani del 

R. P Spirito y dameSe^ 



par moi Sécretaire de la gretétrio délia Regia com^ 
Compagnie Royale du pagniadel Comereio deW 

commerce des Indes Ori- Indie Orientait Jlal;ilit4 



entales » établie à Pondi- 
diery-FinV m Tmàe Pm-^ 
dicherj ce 11. Février. 
1701, 



Signé, mtârdmmf. dancourt« 



in Pondicherj. 

Patto nel Forte di Pon- 
dichcri li 11. Febbraja 
1701. Sottofaitto d'Har-> 
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Noas ibuflîgûés certi- 
fions awîr vâ & lû la 
préfente que nous, avons 
trouve conforme à la 
copie collacionnëe. Fait 
M Orléans, et iS, Sef-^ 
timbre 17Q1, 

F. Gcmrges de Bhis , 
TédicAteur Capucin ri- 
caire, 

F. Franfùis Marie de 
Taninaj y Capucin LeEleur 
en Théologicm 

NUMERO. 14. 

19. Janvier 1701. 
Lettre du même Seig* 
neur Evêque au v. Ejl 
frit , fur le même fujet 
pte Ufrkidme. Tréiduite 
du Portugais fur l'origi^ 
nal. 

Mon très - Révérend 
PereF. Efprit. 

J'ai reçu la Lettre de 
votre Révérence » jt fim« 
haite que vous jouiflîés 
d'une parfaite fanté , plai- 
dé à Dieu de vous la 
«w^rvcr , pour lui ren- 
dre beaucoup defervice. 

Je reçois &. accepte 



«4« 



Nei fottofcritti attiftîiUi 
mo , aver veduta , e letta 
la prefente , che abbiam 
ritrovata concorde alla 
Copia collaTiionata, 

Fatto à Orléans li 28. 
Settembre. 170Z. 

F. Giorgio da Blois 
Pred. Cap Vicarîo. 

F. Francefco Maria da 
Tannay , Lettore di 
Téologia. 

j^. Genn. 1701. 

Lettera dello ftelTo 
Monfignorc Vefcovo al 
R.P. Spirito» fui Mede- 
fimo foggeto délia pré- 
cédente. Tradotta dall- 
odginale Porthoghelc. 

MU R. F /Spirito. 

Ho ricevuta la Lettera 
dir. R. defidero elfella 

goda di una perfettafa^ 
Utte y e piaccia al Signe* 
f ' di cm^èrvargliela fer 
bon fervirlo. . . 

Ricevo y ed accetto ttttt^ 

te U ragieni di K R. ma 

K 
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coûtes les raiibns de votre nuUd eii ofiante ^ viè quàU 

Révérence; mais notiob^ €he cofa > ênJU biafimât^ 

tant tout cela , vous n'êtes la. Sehbene K R. quef^ 

pas hors de blâme en tù i uno ài capi ) non sÂ* 

tOQC5 puifqu'encore que hU ccndêtti li Péiriss, 

votre Révérence , (. 6c (juando furono al Forte , 

c'eft un des points ) n'aie glUne éweanogia f or lato , 

pai, condaic les Parias 9 e forea êjfer ragiomvoU 

lors qu'ils furent au Fort , che V. R. dovejfe indurli 

ils vous en avoient déjà ad afcoltar la Mejfa nel 

parlé 5 & il fembloic être l/êcgB fiparatû » ^i"* 

rai{bnnable que votre noio loro ds p. p* Geftêiti, 

Révérence devoit les en- e i fmipadri fanno hene » 

{(ager à aller entendre che ejfi non aveano AieJJi 

a me(Iè dans les lieux fHor di Chiefa i Pétrias, 

feparés quelêsR. R. P.P, fer non averti fin fer 

Jéfuices leur avoient af- Férrochiani, ma perche 

figné ; & vos Pérès fça- pretendivum entrât nella 

voient bien qtfîls n*a- chiefk cogU àltri , e non 

voient pas mis hors de voleano afcoltar la Aiejfét - 

rEglife les Parias » pour del iMeige lêro afftptâio. . » 
ne les pas vouloir pour 
Paroifliens , mais que c*é- 
toit parce qu'ils vouloient 
entrer dans i'Eglife avec 

les autres , & ne vou- ' * 
loient point entendre la 

Meâè du Lieu qui leur* * 

étoit marqué. • * . ' ' ' 

Mon Révérend Père, - Prevodenie jo la fir^» 

prévoyant le fujet des i^nie detlt mdein^elli* 

toéfimcUieenccs quipou- gen^ie ^ çbtvtrrehberodel^ 
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toient furvenîr dans la la divifione délie due chie^ 

divifion des deux Eglifes, fe , vi avea molto ripug' 

j'avois beaucoup répug- nato d fepararle, ho femfre 

né de les féparer ^ ma vo- avuto animo , che non vi 

lonté avoic toujours été fojfe > che una fola chiefa , 

qu'il n'y en eut qu'une, che fojfe fervit a dalle fi. 

qui feroic déflèrvie par p. p. v. Vt Dio la confervi. 
vos Révérences. . . . Dieu 
garde votre Paternité. 

A Saint Thomé le i^. San Thomé, ic^.Gen- 

Janvier 1701. najo 1 70 1 . 

Collationné à l'original Collaztonato coff origs- 

demeuré entre les mains naUyche fia nelle mani del 

duR.P. Efpric Capucin, R. P Spinto ^ dameSe^ 

par moi Sécretaire de la gretario délia Regia com^ 

Compagnie Royale du pagnia del Comercio dell* 

commerce des Indes Oii- Jndie Orient ali ^ flabilitéi 

cntales , établie à Pondi- in Pondichery. 
chcry »Fait au Fort de Pon- Fatto nel Forte di Pon- 

dichery ce 11. Février, dichcri li 11. Febbrajo 

170Z. 1702. Sottofcricto d'Ffar- 

Signé. à^Hardancourt. dancourt. 

Nous fouflîgnés certi- Attefiiamo mi fottofcritti 

fions avoir vu & lu la d'aver veduta , e letta la 

préfente , qui s'eft trou- prefente , ritrovata confor^ 

vée conforme à la Copie me alla copia collaz^ionata. 

coUationée, Fait a Or- Fatta in Orléans li 18. 

leans ce z8. Septembre. Settembrc 1701. 
1701. F. Georgio da Bloîs 

F. George de Blois Pred. Pred. Vie. i 
Cap. Vicaire. F. Francefco Maria | 

F. François Marie de Lettore in Theologia, 
Tannaj/j LeSl. en Téolog. 
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NUMERO.i^. NUMERO.ij^' 

- iz. Msrs^ 1701. II. Mar2o lyoï. * 

Recuite prefentée dU Petizione fatca dai R« 

J^oy Très 'Chrétien par R. P. p.Cappuccini avanti 

Us R. R« p. p. Capucins, il Ké Cciftiaaiifimo, 
fosir être rétablis dans U 

Cure des Malabarts à 
Pondichery. 

Les Pérès Capucins de Zi Padri Cappuccini 

la Province de Touraine Francefi délia VrùiJincia di 

à qui voue Majcfté a ac- Tnrena ^ Jlahiliti fotto la 

cordé fa proceâion ^ ÔC fretttzJone, con Lettere e 

(es Lettres Patentes pour Patenté délia Maeftk voj^ 

pouvoir s'établir à Pon- tra m l ondichery , Surate; 

dichery , Surate , & au- ed altri luogli délie Indie > 

très endroits des Indes la fiepplicano di voler ben 

Orientales , Su plient très- confiderare , che nel primo 

. humblement votre Ma- JlabtUmento d'una Colonia 
jefté9 de 'faire attention^ France fe nellafiêdettadttk 

que dans le premier éta* diPondicherj, ^o^amifin^ 

bliflemenc qui fe fit, il in circayvi furorjo chiamati 

^ a 30. ans ou environ» fer efircitarvi la Cura, 

d'une Colonie (rançoifeà tante di France^ y ebe dé 

Pondîchery , les Pérès Malahari , Vopoli natu^ 

Capucins y furent ap- rali del faefe , délia qua^ 

pellés pour £tre Curés « le i fitddttti p. p. Cafh> 

tant des François que des fuccini feccero lé fun^ 

Malabares qui font les xÀoni fenzjt interrozJone 

Naturels du Païs \ &c ne difiurbo alcttno » fin'aU* 

qu'ils reftercnt en polfet anne 1695. che'fendo la 

fîon de ladite Cure ^ & fud4etta ^ittà Jtata frefa 
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en remplirent les fonc- da^W&âfideJt ^ fntenè af- 

cions fans aucune inter- trttti ritn arjl , che ?'cir 

ruiptionni obftaclc, jaf- amo 16^9. ^ Méfia cttta 

qu'en l'année 1693. que ejfendo ftata riftitHÎta alU 

ladite Ville de Pondi- detta Conipagnia Re^gia , 

chery étant prife par les in confegnenzji del trat" 

Hollandbis , lefdits Pérès tâtta di Rifaich, il Sig- 

lurent obligés de fe fétî- nore Vrancefco Martin 

rer jufqu'à Tan 165)5?, Direttore Générale délia 

que cette Ville fut rendue dena Compaflti4 UfilUct'^ 

à la Compagnie Royale to a ritemarvi y e il Adàn^^ 

de France ; en confequen- Jtgrtor Fefcovo dl San 

ce du Traitté de Rifvi^*f Tomafo avendoli date /f 

Monfieur HtHutt ^ft^ fwvijloni neceffOrie peir là 

tcm Général de tàdfte Cura tanto dé Franc ez^i , 

Compagnie follicita alors che Malabari délia detta 

les Capucins à venir re- eink » e fne Dipen^ 

prendre poflèffion de leur dente y rienir&reiio nel pof> 

" Cure 5 à quoi ils obéï- fejfo , e eferci^ii delle"^ 

tcnty &C après avoir ob- funzJoni di Curât 0 , come 

tenu de l'Evêque de St: etéin^ ûvami , e che dopo' 

Tliomé les Providons fitte Mejl, vifi fono vedu^ 

' néceflaires pour ladite titurharc dagli p. p. 6V- 

Cure , tant à l'égard des- fuiti FraneezJi ^usli aven- ^ 

François que des Mala- do inutilmente tentato il 

bares de ladite Ville & detto Monfignore Fefcova 

de Tes Dépendances , Us fer l^ottenzione délie pre^ 

' rentrèrent dans tous les t^ni delta fuddeta Cu-* 

Droits de Curés & en ra y da luf^ fempre ?jegata 

exercèrent comme aupa* Uifi fino finalmente fer- 

rayant toutes ' les fonc* viti delPautarità delU 

lions. Ils .auroient con- Maejlà voftra , pir ette^ 
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tinué avec la même cran* 
Ottillicé» il les p. p, Jé- 
mites 3 fepc mois après 
n^écoient venus y rcpen- 
dre le trouble & le dé* 
{ordre* Ces Vérts après 
avoir fait des efforts in- 
nutiles pour obtenir de 
rEvéque de Saine Thomé 
des Provifions qui les 
érigeafTenc, en Curés de 
Pondichery , 8c voïanc 
qu'il écoit inflexible là 
deflus , fe font enfin fer- 
vis de l'aacboricé de vor 
tre Ma}efté pour* nous 
l'enlever , ils ont enga- 
gé Mu Martin à écrire 
à l'évéque de St, Thomé , 
pour lui aflurer que tels 
écoienc les Ordres de vo- 
tre Majefté. Mais puif^ 
que de tels ordres n'ont 
jamais para dans les In- 
des » & que malgré coû- 
tes les inftances qu'ont 
pu faire les Supplians, on 
n'a jamais voulu les leur 
communiquer : de plus 
ledit Seigneur Evêque 
ayant bien voulu fe con- 
tenta: des furçcés que lui. 



nerU , facendo fcrivere 
dal Signor Aiârtin^ éU 
jMonfignore Vefcovo di S. 
Thomé 9 che tali eranogli 
ordini delU Aiaefià vof^ 
tTM y ma mm fi effmdê 
mai veduti tali ordini 
nelU Indie , fer quai fi 
fid ifiéinxA fAttânt da i 
SHpplicanti , fer avertit 
la communie azjone ; e il 
fipra dettù Signor Fefcovo 
ejfendo fi content ato delU 
fila ficurrtzxA dattali 
fer letttre dal fuddeM 
S ignore Martin , tfigra$^ 
apparenzji ; che non ve (ta- 
no mai flati , e che fi 
VO nefojfero ftati,fzrobbor9 
fiati fenzjt duhhio alcuno , 
ottenuti confier frefa délia 
Mdefià vofira » foicbo i 
Supplicanti fino i primi 
e fin che fi trovarono à 
Pondichery » qeumdo fi 
frincipio detta Colonia , 
che vi hanno fili lavorata 
in fualità di Cmafo, 
tanto neW ifirmzsone di 
Francefi y che nella con^ 
verfioue dé Afalabari na^ 

utrali dil faefi , fin'oHn 



donhoît feulement' par prefa délia detta cittk 

Lettres ledit Mr. Martin^ fat ta dagPOllandefiy e che 

nous avons tout lieu de vi fi fono rijiabiliti Ca-- 

croire que pareils Ordres nonicamente , ed inflallati 

n'ont jamais été donné doppo il rtfiabUtmento dé 

& que s'ils i'avoient été > Ftancefi , fin'allara che 

on auroit (ans doute fur- fitto H pretefio di quel 

pris la Juftice &: la Réli- ordini fuppofii i p. p, 

gion de votre Majefté Gefititi venirono a tur-^ 

pour les obtenir ; car vo- harli. Cii confiderato , 

tre Majeftc auroit - elle SIRE* fi compiaccia , 

voulu priver les Sup- vûfira Maefiàydi dichia^ 

pUans de ladite Cure , . rar , che non ha vHolfitto 

puifque ce font cuxfeuls giammai dar ordine alcH^ 

qui les premiers fe font no pertogliere , efar pcr" 

trouve à rétabliiièment disre m implego alli Sup^^ 

de la Colonie* Françoife pUcanti , dcl qaale fono 

à Pondichery dans le inpojfejfo dopo fi gran tem- 

cems qu'elle commençoir» po, nel ifHaU hanno fono 

qui y ont travaillé (èuls , il loro dovere eon zelo 

en qualité de Curés , benediz^ione , ed edifica^ 

tant à rindruâiion des di tutto il Mondo l 

François, qu'à la conver- ê li SHpplicanti non man^ 

fion des Malabares , qui cheranno di porgere con 

font les Naturels du Païs , ogni caldczjna i loro voti , 

jufqu'à la prife de cette $ U loro piu fervide prO" 

yille par les HoUandois. ghiere al Cielo , per la fa-- 

Lefdits fupplians fureni Inte e profperità délia 

enfttite rétablis légitime* Maofikvofira. 
ment & (êlon les dûës 

formes dans ladite Cure, & ils y furent inftallés 

après que la Compagnie Françoife fut rentrée en 



148 

poflèflîon de Pondichery , ils ont garde tranquille- 
ment ladite Cure jurqu'au tems que les Jéfuices 
Tonc ufurpé fous couleur des Ordres fuppofés qu'ils 
onc prétexté. Lcfdits Supplians prient donc voue 
Ma jefté de vouloir bien donner une Déclaraciop » 
par laquelle il confte , qu'elle na jamais eu inten- 
tion de donner des Ordres pareils , pour ôter &C 
faire perdre un employ dont lefclits Supplians font 
en poflcffion dépuis fi long - tems , & dont ils ont 
rempli les fondions avec tout le zélé, le fruit , ôc 
l'édification ;que l'on pouvoic fouhaiter. Lefdics 
Supplians ne manqueront pas dinterreflèrle Ciel par 
leurs VŒUX les plus preflans, &c les prières les plus fer- 
ventes 1 au faluc & à la confcr vatiou de vocre Majefté. 

Lettre étdrejfee au GoU' Epîftola ad Pondiche- 

wrneur de Pondichery de , rii Gubernatorem ex or- 

la fart de fa Majefie y dine fux Majeftatis di- 

pMr laqueUe elle l$$i dé^ reâa , quâ mandat nun- 

clare ^fi'elle n'a jamais quam voluifTeà Capuci- 

fr étendu otcr la Cure des nis Malabarenûum aufer- 

Malabares aux O^mcins. re Quram, 

J'ai reçu des Ordres Cum Sex mihi ordinal 

exprès du R,oy , de pren- verit ut fcirem de dijfi-^ 

dre connoiflance du diffe- die , qtted efi inter Cafu^ 

rend qui fubfiftc entre cinos . Jefuitas , fuper 

les Capucins & les Jé- Curam Pondichsrii , ^ 

fuites touchant la Cure Jha Majefiati rationem 

de Pondichery , afin d'en redderem : fua Majefias 

informer fa Ma jefté : Elle cognovit ex relatione quam 

a compris par le raport illi feci » ^uod Dominut 

que je lui en ai fait , que Epifcopns fanSi Tbema > 
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Monfîeur l*Evêque de S. deelaraverat per mfmm 
Thomé (félon la déclara- AHam fer CafHcinos ra- 
tion iju'ii a donné par une léU$$m , quod Frovifiones 
Aâe authentique rapor- dats Pdtri DoIh Jefuit^ 
té par les Capucins , ) ^ fro Cnra Malabar enfium , 
n'avoit accordé au Pére concejfi fnerHnt ad vcf» 
Dolu Jéfuite des Provi* tram inftantiamy &c. & 
fions pour la Cure des <]Hod talis erat volnntai 
Malabares , qu'à vos inf- Jua Majefiatis : tpfa non 
tances réitérées » lui aile* meminiP fe taie Manda^ 
guant plufieurs fois que tum unqùam dedijfe , 
telle étoit la volonté de fa fed î^'^ ift^ Religiofi 
Majefté : Elle m'ordonne fiint illi aqualiter cari > 
de vous écrire » qu'elle nec illis cum frajudieh 
ne fe fouvient pas d^avoir aliorum , favorabilem fc 
jamais donné un tel Or- p'dfiarc vult, ç^c. 
dre; cès deux Corps de 
Religieux étant également 
, chers à fa Majefté , elle 
n'a |âmais ea imehtion 
de fe rendre favorable aux 
uns pour porter préju- 
dice aux autres 9 &c. 

Signé Pafitbartrain. Signé Ponchartraim 

yerfaHUs 12. Mars. Ver failles die daodcciml 

1701. Marris, ijou 
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NUMERO. i6. NUMERO 
30. Mars 1701. 30# Martii 1701* 

Lettre dis r. r. p, p. Lette&a dé R. R. p. p. 
>y^/?A Rroftfois de Bowr^ Giufcppe Franccfco da 
gcs çfr Paul, de Vendôme Bourges , e Paolo da 
Çafticins , dans le tems Vandomo Cappuccini , 
qu'ils étoiene à Ferfkillesy prefcntamence in Vcrfail- 
au Très R p. Procureur en les, al molto R. P. Pro- 
Cour de Rome four leur cura tore Générale dell- 
Ordre , par laljtulU ils Ofdine nella Curia Ko» 
Ini mandent ejue fa Ma-^ mana , in cui l'avvîfeno 
jefié a déclaré qu^elle n'a çhe S. M. ha dichiarata , 
foint donné d'ardre » d'oter çhé non ha mai ordinaco 
la Qere des Malabares di levar la Cura a Cap- 
aux Capucins en faveur puccini in favore dé Ge- 
des R. R. p. p. Jéfuites. fuiti* 

Mon très - Révérend W^mndiffim^ fâdre 
Pére , 

Après avoir alTuré vo- Dpfo d'^yer afficurata 
tre Reveréndiffime Pater- la p. v* Reverendiffima 
nité de nos profonds ref- del noftro profonde ri/pet- 
pedb^ nous aurons Thon- tOy ci diamo Vonore di 
neur de lui dire que le dkU ehe U p. Paolo di 
R. P. Paul & moi , avons Vandoma , e jo fiamo Jlati 
été à la Cour , avec une a Corte , con una commef- 
commiifion du très r. p. pwM del R. p« jlgofii^ 
Auguftin de Saint Jean no da San Giovanni d^jin^ 
d'Angeli , Exprovincial geli . Exprovinciale délia 
de notre Province de Tou- noftra Provinciadi Ture* 
raine , & alors Préfet na , e alUra prefetto delU 
de nos Millions du Le- noflre Miffioni dv Levante y 
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vant , & des Indes Orien- 
tales , & avec l'obéïflan- 
ce de notre r. p. Provin- 
cial , afin de travailler 
auprès du Roy , pour être 
remis en portefTion de la 
Cure des Malabares de 
Pondichery , Naturels du 
païs, que les r. r, Jé~ 
fuites s'écoient fait don- 
ner , par Monfeign^ur 
l'Evêque de St. Thomé 
& cela à Tinftance de 
Monfieur Martin , Di- 
redeur Général de la 
Compagnie des Indes ; & 
Chef de la Nation Fran- 
çoifc dans ces païs là ^ 
le quel pour nous ôter 
ladite Cure avoic écrit 
par trois fois audit Seig- 
neur Evêque , que telle 
écoit la volonté du Roy 
fon Maître , comme il 
confte par fes dites Let- 
tres» &c par la déclara- 
tion authentique dudit 
Seigneur Evêque 5 donc 
nous avons produis l'ori- 
ginal, auflî bien que les 
provifions de Curé dudit 
Pondichery ^ à <yxoi nous 



e delVIndie Orient ali , colF 
ubhidienzji del noftro m. 

p. Provinciale , fer 
operare col Ré, afine d'ejfer 
rimejji in pojfejfo délia 
Cfira dé Jl^alahari di 
Pondichery , naturalt del 
paefe , che i p. p. Gefuiti 
fi eran fatti ajfegnar d<t 
Jidonfignore Vefcovo di S. 
Thomé per fe flejfi , e cio 
per l'ifianz^a di M. Mar^ 
tin Direttore Générale 
delta Compagnia deWIn^ 
die y e Capo délia nazion 
Francefe in quel paefe , il 
quale per levar noi la 
Cnra fitddetta , ave a fcrit^ 
te tre voltc al detto Vefico- 
vo y che taie era la z/o- 
lonta del Réfuo Signore > 
corne fi vede dalle fine dette 
Letterc , e dalla dichiara* 
zJone autentica di detto 
MfignorcVefcovoydi cui ab* 
hiamo prodotto V originale , 
Hgualmente chelaproviftadé 
Curatidi detto Pondichery » 
a cui ahhiamo contrappofto 
l^appellaz^ione , chéi noftri 
Padri hanno fignificata in 
dette Pondichery , tanto 
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ftvons joîm l'apel, que nos al detto S Ignore Martin , 
Pérès ont figniâé audit quanto aK.K.V.v,Gefm^ 
Pondicberi» tantaadicSr. ti. Corne fiamo sfficursti » 
Général Martin , qu'aux che fono ftati mandati 
R* R. p. p. Jcfuites. Com- qHcJii ficJJifogU a v. p. 
meonnottSâaiTuréyqu'on Rtverendijj^ma , ctfi nm 
avoît envoyé des Indes , ci fermeremo moltâ sH 
^ ces mêmes pièces à votre ^uefio pnnto , fotendo effere 
Bilime. Paternité \ nou^ da. fi^ fieffa htn if^ormata 
ne nous étendrons pas fdi ^ueflo afart. G dia^ 
davantage fur cela , puit mo folamente Vonore di 
qu'elle peut être inftruite dirle» che dopo moin Jienû, 
de cette affaire par elle effiftdo fia$ù firismenee 
même, nous aurons feule- efaminato queflo interejfe , 
ment riionneur de lui dire tanto fer qnelU che noi 
qu'après bien des peines, Mûmo frodotto , ^ê$4mo 
cette affaire . ayant été per qHelloy che hâmto rif- 
examinée férieufcment , fofto i p. p, Gefmti ^ beri" 
tant parce qire nous avons ché in htm maniera capa» 
produit; que parce que Cê d'imbrogliMrWajfare , 
les R. R. p. p. Jéfuites ont e impedire,che non foffe 
répondu \ quoique d'une giudtcato , corne noi ncer^ 
manière 'à vouloir etn- c^mm inââmimfàè ; ed 
brouiller l'afFaire , & eni- étvendo faputo , che il Ri 
pêcher qu'elle ne fut ju- m/ea detto al r. v. Sera» 
gée> comme nous le de- fim di Parigi fuo prtdi* 
mandions inftamment , Câeerê- y ' die fi mn mté^ 
& ayant fçu que le Roy pmto dat'ordine di leva-' 
avoit dit au k. p« Séra- re eUi pe(feJfo i Cappuccini 
phin de Paris fbn Pré- per nflfttervi U Oejmeti s ^ 
dicateur , qu'il n'avoit , che i Signori che hanno 
point donné d'ordre efiminato ^nefiê affar$i 
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qu 'oa dépoûeda les Ca- ci ban detto , che fûUék 

pucins , pour mettre les maneggiarfi k Rma , per 

Jéfuices en pofleffion y 8c ottener giuftizJa dalla Sa^ 

que les Meilleurs qui ont cra Congregazaone ^ e ch^ 

examiné cette a£&ire, fotea farji conjkeurezxA^- 

nous ont dît, qu'on pou- mentre era manifeftoy che, 

voit agir à Rome , pour non vi era ordtne dcl Ré: 

demamier juftice à la cùfn che è fontp vera , cke, » 

Sacrée Congrégation , & i déni p. p; Gefuiti nm 

qu'on le pouvoir faire lo pojfono moftrare. Noi 

fùrement , puiiqu'il conf- abbiam credmo d*effir . 

toit qu'il n'y avoit point abligo d*aJficcHrar$9é^Y^^ 

d'ordre du Roy, ce qui RJfima. é^chepojfafigui-» 

écoitH vrai 3 que Jc£^iar ^ ^ ^^^fi^ 

1^» |t<ëiiÉ^f^#^ i^ f avère dé Capm, 

-les peti'^ent point pro- pneeini di Pendicherj y 

duire y nous avons crû per liberarli délie ve^a^ 

que npus étions obligé zdeni > e pêne ^ che leroi 

d'en aflurer votre Reve- danne i p. v.Gefiâitimtà 

rendilTîme Paternité ; afin fnnzioni délia loro MiJJie^^ 

puiiÛlè pourfuivre ne. Aggiguniamo , che t 

^êctft amire , en faveur r. r. p. p« Gefieiti , nelU 

des Capucins de Pondi- fue difcfe han detto , che 

chery , pour les délivrer non fi erano mai allegafi 

du trouble t & des peî- gU erdini del Ré per 

nés que les r. r, p. p. pojfejfare i CappHccini , 

Jéfuites leur donnent dando con cio una mentita 

dans les fondions de leur alFe/cevet cbediehiara^ 

Miffion. Nous ajoutons à di averlo fatte non per 

ceci , que les r. r. p. p. altro , cbe non fe perché 

Jéfuites dans leurs défen- * avea quefii pretefi ardim^ 

fes ont dit que l'on n'a^^ fit JiççmMa difiamo^ 
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toit jamais allégué les Fawifiamot tlla fuo far^ > 
ôrdres du Roy pour dé* fi ifiruire dé Monfieur 

poflcder les Capucins ; Charmot Procuratore in 

donnant par là le déraen- Roma delU Mtjpom fira^ 

ti , au Seigneur Evéque, niere\ per i Signori Fica^ 

qui déclare ne l'avoir ri jiffofiolici dcll'Indic* 

fait» qu'à caufe de ces 

ordres prétendus ; & 

p©ur a(Turance de ce que 

nous lui mandons > elle 

peut fe faire inftruire par 

Mr. Charmot^ Procureur 

à Rome pour Mefïîeurs 

des Miffions étrangères 9 

& Vicaires Apoftoliques 

des Indes. 

De plus nous avons Di pit^ abbiamo fa* 
appris > que le Roy ayant fmo , che il Ri avendo^ 
déclaré , n'avdir point diebimé^é^ di nm jtâver ' 
donné d'ordre , pour ôter dati quefti erdini di levât 
la Oire des Malabares aCappHccini U Cura di 
aux Capucins , il avoir MaMdr , évté 0rdinât0 
ordonné > qu'on écrivit che fi dovejfe firivere da 
de fa part , audit Seig- parte fua al detto Mon- 
neur Evêque de Mélia- fignari rtfcpvo di J^lion 
pure , à Saint Thomé , pnr à San *fhmé , che 
ôull n'avoit point donné giamma$ non avea dati 
de pareils ordres, afin fimili mrdini ^ fur far 
qu'on rendit juftice aux ragione k Capptêeeini cm 
Capucins. Nous ne par- talc SchiarazSone ; noi 
Ions point à votre Reve- nm pdrUamo à v v. Re- 
ïcndiflime Paternité , det vmndiffimé dfUf M^hfi 
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troubles » Se des peines 
que les R. K* p. p. Jé- 
iuices nous font à Sûrate, 
où ils onc établi une 
autre Eglife que la nôtre 
Se noiis n'en avons point 
parlé en Cour , parce 
qu'on nous a dit que 
cette afËûre ayant été 
commencée à Rome par 
le R. p. Ambroife de Pa* 
ris> elle devoit aulO y être 
jugée & réglée , ce qui 
auroic été fait (ans que 
les Révérends Pérès d€ 
la Chaifc y dr Venins , 
écrivirent à Monfcigneur 
le Cardinal de Janfin^ 
qu'on • renvoya cette af^ 
faire pour fitre réglée à 
Paris à la fatisfaâion des 
Supérieurs Majeurs des 
Complaignans , mais dé- 
puis ce tems là on n'en a 
plusparléiC'eft pourquoi il 
leroit expédient 9 de pour- 
fuivre de nouveau cette 
affaire à Rome; car le 
Pére yerimsy nous dit 
il y a quelque tems que 
cette afiaire étoit termi* 
née 9 ce qui n'cft pas vrai; 



de, e pene con cuianptfi 
tiano R. R. p. p. Gefaiii 
4 SmMtyÀ&ve hdmw fiém 

bilita Hïi altra Chie/a , oU 
tre Id nojlra y e non ne abm 
biâmo forlMio in carte 9 
perche Ji an dette , che ef" 
fendoji incamminato (jnefto 
afare in BjméL déU Padrâ 
Amhrogio da Pangi , ivi 
doveaji pur giudicarc 
e dîfinire ; quefte firel^ 
beji fMte y Je i R. r. 
p. p. de la Chaife ; e Ve- 
rius non 4vejfero firitu 4I 
Signere Cardinale de 
Gianfon , che fi rimettejfe 
efuefio affétre à Farigi , per 
ejfere regolato cen nd^ 
proca foddisfaT^ione de St§* 
periori Maggiori lieigan* 
ei. Depo mn tat tempo perh, 
non fe ne mai pin parlata. 
Qnindi farebbe Jpediente il 
profeguire à trattarequef^ 
te affare a Roma, perche 
il Padre Verius > ci dijt 
tempe fa , che fteeftê amar- 
re era gik terminate ; h 
che pur non è vcro , corne 
V. p, RJftma. pua vedere 
dal frecejfo verbale dé 



Digitized by Google 



comme votre RiEmc. Pa- noftri p. p. di Pondiderj. 

ternicé le. peut voir dans Condoni V incommoda » chc 

le procès verbal de nos le roMâmo^ ajpatrênd^ 

Percs de Pondichery. la ammendue del mflro 

Pardon fi nous vous frofondo nfpeno , con cui 

donnons tant de peines i d raJfegniéMO, eo» ogni 

nous vous arturans l'un fommcjfmc. 
Se l'autre de nos pro^ 
fonds refpeâs , ôc que 
nous fommes avec fou- 
miflSon. 

Mû» tnS'Siverend Pérès Di V. P. ReverendilEma. 

Vos très ^htmblts , &e. SottofcrittiF.Francefco 

Signes F. fran^ok de da Bourges. 

Bomges, PdolodaVandoma^ 

F. Péml de rmdmee^ Vt^ Cap> 
PridicMems Cofmim* 
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NUMERO. 17, NUMERO, ij. 
13. Juin 1701 13 Jum ijoi. 

Lettre du Révérend Leccera del Reverenda 

Pire Séraphin de Pétris , Padre Serafino da Pari*^* 

Capnein Prédicateur du gi > Cappuccino Predica* 

Roj ^ far laquelle il marr tore del Ré, in cui di- 

M» très - Révérend chiara al Rmo. Padre 

Pére Preeurittr d$ Cour Procuratore dé Cappuc- 

f9ftrV0rdre des Capucins, cini nellaCuria Romana, 

gue fa Majejlé lui a che S. M. gU à dichia- 

déclaré\ ne peint aveir rato che non av^a daco 

donné d^Ordre pour oter Ordinc alcuno, pcr levar 

la Cure des Malabares à Cappuccini la Curaf dé 

• aux Cofueins 9 en faveur Malabari j per favorire î 

des R, R. p. P. Jéjuites r. r« p. p. Gefaiti di 

de Pondicheri. Pondichery. 

Mon très - R. Pére , Mto. Rdo Padre 

J'aprend des Pérès de Atendo da i v. p. del* 

la Province de Tours, la Provincia di Turena^ 

qui ont été emploïés à che fono fi;ati impiegati à 

ioUiciter à la Cour , le far paffi premurofi allé 

récabliflèmenc de leurs Carte y per le ftabiliment0 

Pérès Miflîonnaires dans dé loro p. p. Mijfionari 

la Cure des Malabares à ruUa Parrochia di MaUe^ 

Pondichenr » dont les r, har k Pondichery , ds ç$d 

R. p.p. Jéuiitcslesavoient gli aveano fpojfejfati U 
dépoÛèdésj ayant obtenu p. p. Gefuiti 9 avendo a 
pour cela un Mander toi fine etteimte un Manr 

ment de Monfeigneur démente di Menfgmt 

l'Evêque de Saint Thomé, Vefcovo di San Thomé 3 ^ 

difant > avoir une Lettre vanténdoji d*aver uné % 

L 
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du Roy très-ChiêcIen, Lettera del Rc 'Cnfiiam-» 

Îiui fouhaicoic ^ue cela Jpmo, laquale per aljro non 
QC aitifi : Lettre qu'ils kMno gUmméù mcjinudjû 
n'ont jamais motitté, ce ch^eràimpojJîbtUyperche non 
qui leur auroic été im- m hannopunto. Il P. Supe- 
poflible, n'en ayant point, ri&redi Fandicberi aven- 
Le Pére Supérieur de la imi iHvidta mHa Ittterd^ 
Miffion de Pondichery* da prefentar al Ré ^ ed 
m'ayant adrefTé une Let- avendomi firitto » colprc'- 
cre pour le Roy ^ & m'a- garmi à foUedtàr ejfi 
yant écrit pour me prier in Corte , ed avendo umi* 
de (bliicicer en Cour pour lUti i miei rifpetti al Ré, 
eux » auprès de fa Ma* gU demandai , fi aves 
jefté ; )e me tranfportai giudiéatâ hent di ordinor 
en Cour, & ayant falué re y che fojfe levât a la 
Je Roy , je lui deman- Cura di Malabar a Cap» 
dai s'il avoir trouvé à pnceini fer darla k Ge^ 
propos de donner quel- fuiti. La M. S. mi fece 
qu'Ordre» pour ôcer aux l^onore di rifpondermi, che 
Capucins la Cutè . des Hen riçefdavé^ in eoneè 
Màlabares à Pdfidièhery, àlèmù J^iàfet'liào fimil 
pour la donner aux Je* ordine , ma che anz.i co^ 
faites ;il me fit rhdnneur ^fcea beniBmo che li 
àe me répondre , qu'il ^ÂÊ^^é^iii^^^^^ 
îie ft fouvenoic point tuto ai/eano délia pena k 
d'avoir jamais donné un pajfar di hmna imelli^ 
Ordre fttoblaWe f 'maw di ejfu > pT€^ 

qu'il eôtmbîfl^ gai S. M^'^i^ mi pé¥^ 

les Miffionaires de différés metejfe dt prefemarle U 
Ordres > lavoienr ^ peine Lettêfàdel s*. Superio^ 
*à s'âccomoder . tes txh "tè dt âeteftà AGfftone. La 
avec les autres. Je le prî* ricevette con [omma deg 
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ât de trouver bon 41} 

je lui prefentaflc une 
ï-etrre du p. Supérieur 
<le ceice Miffion^ il la 
teçut avec agrément , 
«nfuice il nomma des 
Juges poar.v ékamitier 
^tie. affaife ^ qui ayant 
jrcconnu le bon droit 



nasiiortê y in figuito di che 
dcJliitQ 'dei gindici ftr 

^q9uii itve^nd» comfctHt» 
il huon diritto dé Cdp^ 
fftécini, ed a^endone rag* 
g^agUstà il* Rà , ta M 
S. fece fcrivere al Si£nor 
Martin [m LMogottnenta 
^^Ifwnim gt en ayant w P^Mkrf i^ ebe. voUa 

î^l. . ^ CapPHccini fojfero 

SaMajeftéfitécrireàMr. riftabiliti nella Cura di 

Martin fon Lieutenant à Malabar ; e cofi pure 

Pondichcry , qWeUç vou- firife amù^ à Mfignore. 

toit qàe: .te <kpiieih8 fTéfcovo di San Ihomé ^ 

fiiflcnt rétablis dans la prt farli conofcere la fua 

Cure des Malabares à iéenzsanf, afinchémn fof 

Vit aulTi i Monfegneur furaveritacomc èpajfata 
lÉveque deSt.Thomé. l^^kre. La preg/rl^^ 
pour l*u, fiuMC^noiw * J tè Santi 

mietmons » afin qu'il 
ne fut plus furpris. Voî* 
li dans la pure vérité^ 
comme là chofe s'eft pa£^ 
fie I je vous prie de ^ 
vous fouvenir de moi ^ 

dans le St. Sacrifice. Je . • ^ . 

fui» Mon tr^ - Révérend 
Përe votre très • obéïflant 

Serviteur. Sotto&rma Um^ Ob- 

- Sifflé P. Sétêpkm bedm^ Servi tore F. Se- 
Capuctn. raphino Cappuccino. 



Sacrifiii^ < [on^ di y. 
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NUMERO. iS:*isU M EKO. i9. 

I 'j. JuilUt. ijoi. 7. Luglio lyoï. . 

I Lettre ^ dÊÊ RMnmL Lectera àd Revlsreii^ 

\Pir€ Paul de Fendome do Padre Paolo da Vani. 

(CapHciriy au r. p. T/jgy^ doma al r. p. Timoceo 

^$ iê mkhê 0Bmm^ de la Flecke à Ronla,m 

fm*4aqiMUi U Imi dtmrn coi l'avifk diquanco é 

avis y des fucces arrivés accaduto in Corte , con- 

en Conr , an fujet de Is cernenre la Ciira dé Ma-^ 
Ckre des A£$lakarèjS $ w « iabari in ixî^ dé Cap* 

faveur des Capucins, plicdm. ' 

Mon Révérend Pcte , Molto Reverendo Padre , 

Après arair aâiiré vo- D^pû £0Vtr afficurato 

cre Révérence de la cmi- H wU tmtmê riffeti» à 

rinuation demes rcfpeéts, V. K.mi daro Vonore di 

j'aurai Thonneur de lui dirU^che ha ricevuta lé 

dirc,qu'il ya peu de joarty éepk diUê riAefit Ç^êbé 

que j'ai reçu les copies il RMnndiffimo Paàift 

des réponiks que le très- Procuratore Centrale , e 

R. Ptocareor Général y v. it« hantw mandMt al 

8c votre Révérence ont n. p. Gimfippê Brmcefcé 

^ fait au R, P. JofcpTi da Bourges , in ordine a 

François de Bourges » au foffi che unitamente aln 

fujet des démarches , que Inam fani sUa Oorte in 

nous avons fait enfem- favore dé mfiri MiJJtoné^ 

ble à la Cour , en faveur ri dell'Indie y fiabUtti a 

de nos Miflionaires des PondieUeri. é ben fana 

Indes Orientales établis dSir fia iéferrwtéDfé 

i à Pondichery j je crois appieno di quanta abbiam 

qtt*il eft bon que votre operatoy corne potrà vt" 

Révérem» (bit informée diridtdke^ é$UsS0f* 
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en fubftancc , des démar- plica ; U primM che éAm 

elles que nous avons fai- hUm fp^àita per U poffa 

tes 'y ce qu'elle aprendra ê ftéUd imercetta , e fia^ 

par la copie <ki placer : ma fiati per più inn meft 

le premier que nous mî- a reflarne perfiiafiy e pare 

mes à l'Ordinaire fut fup- che lo Jlejfo farebbc ave^- 

primé; tioas fumes plas n$U0 altre valte ; onde vre* 

d'un moîj avant d'en fimo la rifoltiXimie Jtm^ 

être perfuadé, il y a de dar dirittamente al Ri , 

l'apparence qu'il en au- edabUamconcertate fune 

roic été de même de h Mifure per avère 

tous les autres ; cela nous efuefl^onore. Avendo coti" 

fit prendre la réfolution ;^diiuo il nofiro dejiderio 

d'aller direâemenc m ad m Segretario del Sig- 

Roy , Ae nous avions pris mr Conte di Pohtchav- 

toutes nos méfures pour train , ci conjtglio , di com'^ 

avoir cet honneur \ ce mumcar a Im ftejfo , pro-- 

qu'ayant dit à un àe% .mettendeci di prefentarla 

Commis de Monfîeur le k S. M. U cjual cofa ci 

Comte de Ponchartrain^ riufci > nel tempo Jiejfo, 

S iKNis conièilla de par« la pregammo a rapprcjiu-' 

let à ce Minîftre , & de tara S. M. che non aven' 

le donner à lui même , do noi Convento a Ferfa^ 

qu'il fe chargeroit de gliest ne fondamente di 

prefenter notre Placet à eredere ehe li p. p. '6e^ 

fsi Majcftc, ce qui nous fititi voleffero convcnire 

réttflic ; nous le priâmes fui fatto , farebhe per cio 

en même tems » de loi dfficile di cenefeere la w- ' 

fcprcftnter que n'ayant rita , prima che partijfe 

point de Couvent à Ver- il Padre Tachard ; lo che 

failles ) & lieu de croire / di mna grande confia 

que les Pérès Jéfuites ne gnensu ; onde per fiepernr 
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voudroienc pas convenir ^uefio efiacoh 9 fitfplic4m' 

des faits , qu'ainfi il fe* moy ehe fi venijfe ajfegna» 

roic difScile de connoitre ta cjualche perjona à Pa^ 

la vérité y avanc le dé« rigi > su la . m fedclts . 

part du Pére Taehard « potejfe il Ri étjpcurarfi^ 

ce qui nous étoit d'une Sei giorni dopo , il Sig-- 

grande confcquence \ que mrç Comte di Ponchar- 

pour éviter cet inconve* train > m^indi U mfir4 

ment nous fuppliâmes fiipplica , 0 tmt$ ntfirê 

qu'on nous a(ïigna une fcritture al Signer Dcsha*- 

perfonne à Paris , fur la f^aJiSyfiato già AwocéU^ 

fidélité de laquelle le Roy dêlU Cm$ des Aides \ « 

put s'aflurer. Six jours prefentamente conjiglicre 

après Monfeigneur le délia fiejfa cor$i.y c^u 

Comte àc tpHchartrain^ âit^ê di far somparin il 

envoya notre Placer , Se Padre Tachard 3^ il hr 

nos papiers à Monficur Padre Procuratore delU 

Dcshagais , ci - devant MiJJîoni» Jûfoi ci ritrovam^ 

Avocat Général de la $m imeéfpê di dêtto Sig^ 

Cour des Aides , & a pre- nore il giorno délia Puri^ 

fcnt Confeiller honorai- ficazJoneM Padre Tdiàizxà, 

ire de ladite Cour » avec fn taoto ardiip, 

ordre, de faire comparoir in faccia n^ftra , tm 

tre le Pére Tachard» 3c moriale tatto riptenod'in%^ 
leur Pére. Procai;eur de&^ p^^^ t ^ ^^^^ ^uhêmmê 

Miflions* Noas nous çIh amé fMtpi tûntm i 

trouvâmes chez ledit Mr. Afijfionarii* Noi non pa^ 

le jour de la Purifîca- temma f^ri ifivcrne mék 

don. Le. Pére Tachard ûfM > * f dcf9 non bk fin 

eut affez d'hardicflè pour ^ivufo frme di prginrlo^ 

lire en nos prefenccs un : . 

Mémoire ^ull iafi 
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coiure nos MiifionairciSj 
rempli * d'impoftures & 

de calomnies atroces • 
nous ne pûmes en savoir 
copie» dépuis ce tems là 
. il n'a pas ofé le pro- 
duire. 

Aprè& avoir parle ks Dopù moite parole 

ans les autres 5 . Moniteur ddl'uné^ el'dfré férte* 

Desha^als nous ordonna // Sigftor Deshagais ci 

de mettre par cccit nos in-dino , di mettere in if- 

raifons , & de coder, nos €riit» h wfire raggioni , 

Pièces , ce que nous fimes # meMr in ûrdine i nofiri 

avec toute la brièveté fcritti ^ noi V abbiam fattû 

poffible. Pour ks Përcs colU f^H pojfibili brevitk. 

Jéfwtcs, ils ne pcnftrent i F. v. Gejkiii, mn han 

qu'a multiplier leurséctits avuta âltrd prmmrd^ chi 

afin d'embrouiller i'af- di far ma gran farragi- 

faire; fi nous les avions m difirittare fer imbre* 

voulu croire, nous au- gliaar^meglio^ Vajfare. Se 

rions écrits autant qu'on noi avejfimo voluto famé 

Ta faic pour ic contre dtyeUMe^oforemmofcritto 

Cet^$ecim$. • téintê ^$umto fi e fcritte 

Par le premier écrit, fro , e contro Confucio 

ils avancèrent que I'af- Quotité à Vaffare in 

Êitre en ; queftion i avoir quifliow^ diffère che era 

été terminée fur les Lieux Jfato terntinato dal Fef 

par L'Evcqup de Saint covo di San Thomé » rion 

Thomé » nonobftanr les o/téimi le rOjggieHi i # «f- 

rai(bns& oppofîcions de fùfiz,ioni dé mftri V. 

nos Pérès , la Requête la richiefta pero prefen^ 

prélèntée & .répondue tae 4h e U rijpofia di Men'^ 



li 

par ledic Scigneuc Ëvê- 
qae proava Te contraire: 
Dans un autre écrie ils 
dirent que cette Requê- 
te n'étoû qu'un £mple 
biUer. ce que nous fi- 
nies remarquer. Dans 
leur dernier écrit , le 
Pére Tacbml a avoué 
qu'il a eu connoifTance , 
& même qu'il vit à Pon- 
• dichery le proteft 3 ou 
Papel que nos Pérès fig- 
nifierent au Supérieur 
des Jéfuites audit Lieu , 
ce que nous fimes anffi 
remarquer. Jamais le Pére 
Tachard n'a voulu avouer 
que nous ayons une 
Eglife bâtie hors la For- 
tereflfe , qui cft la Paroifle 
des Makbares habitans 
dudit ^ien ; ce que vo- 
yant nous demandâmes 
qu'on eut à vérifier le 
contraire dans ks Régif- 
tres de la Compagnie 
Royale des Indes, heu- 
reuiement Monfieur le 
Chevalier Deshdgsis , 
qui eft Chef d'Efca- 
, 6c aflcz nouvel- 



in mm dtrê firitto , differo 
che (juejïa Richiefta , non 
ira chi un fimpUcc vi* 
glienê9€io cbê fâecemmo 
tffervare* NelVultimo loro 
Jcritto y il Pddre Tachard 
hà Cà»fejfat0y ch'ers ifh 
fvrwuui ^eche anche viJi 
à Pondichiry la frotefla , 
0 appellaz^ione , che i nofiri 
F. ^.Jtgnificarm al Sofc^ 
riûTC de Gefniti ii quel 
Ltiêgâ, Go che abbiame 
altreji faite efirvare ; non 
bk mai veUne cenf effare il 
p. Tachard , che mi 
avevame ma Chiefa fa* 
hricaea fneri delta feriez^' 
Ka 9 che i la Parrochia dt 
Malabari abitanti di det- 
te Luege. de noi veden^ 
deydimmandame dte fifre^ 
vajfe il contrario né Re-^ 
giftri délia Real Cempag- 
ma delVJndie ; perimena 
fine il Signer Cavalière 
Deshagais » che e Cape 
S^nadra , venmte recen* 
temieme dall^ Indien fi ri^ 
trovo avère a Parigi una 
pianta di Pendichety » 



Il 

lemenc de retour des 

Indes, (c trouva avoir à 
Paris un plan de Pondi- 
chery» ou ladite Eglifè 
«ft marquée ^ Monfieur 
de Ponchartrain le fit ve- 
nir en Cour & vit lui 
mène ladite . Eglife » ce 
^ui le furprît au delà de 
ce qu'on pourroit dire. 
Les Jéfttites ayant cou- 
jours (butemi que nous 
n'en avions point d'au- 
tres que celle de la For<* 
terefié. plqfieurs ancrés 
perTonnes de diftindion , 
voulurent aufli voir, ledit 
Plan. Nous priâmes auifi 
à deux diÂrenres- fois 
M. le Comte de Ponchar" 
train 9 de dire au Roy 

3ue les Pérès léfuites 
ans les Païs éloignés , 
.couchent fans rime 8c 
fans raifon (on authorii^, 
menaçans tes uns & pro- 
mettans des Récompen- 
sés aux autres ; ce qui 
caufbit beaucoup decrou- 
bles ; que de la manière 
qu'ils parloient on croi- 
foit qu'ils gouvernent le 



dw€ fid fegnâtâ U ditté 

Chiefa. Monfieur de Pon- 
chartrain U fcce fortar 
in Càrte , # ci fitùi frapri 
ochi voile vedere Id dêttd 
Chiefa : cofa che lo firprefe 
fin cbé feffd dirji , per 
dver d(pcnrdt0 i GeJniH 
che mi ne aveamo altra che 
qnelld délia Portez^. 
JMte terfine di diftin^ 
z.ione eibero Id enri^fiid 
di veder anch , ejfi il detto 
Piano. Noi fregammo dne 
vùlti ilSignér Comte di 
Ponchartrain di far fape* 
re al Ré, che i p. p. Ge* 
fnitift mittwù fintd rag^ 
^ione , e fenxjt antmta m 
paeji firanieri» minaccian-^ 
do gli fmi, promet tendo 
riempenfi ad altri: dal 
che ne vengono molti tor* 
hidi 5 € che al fentirli 
parUre » credcnth ^gMna 

che governajfero efft il 
Regno. Siamo ftati afficu- 
roH i chi in awenire 
faranno pin circo/pctti* 



Royaume ; on nous a 
afluré que daps |a fuite 
iU feroienc plus circoitf- 
pc^^i • • • • 

Lorfque nous prîmes 
congé de Mgr. le Comis 
de y^ncbéirtram » il nous 
*fic rhonneurde nous dire 

Sue le Roi lui a voie ot* 
onné de nous afliuer 
qu'il n'a point donné 
d'Ordre, pour qu'on nous 
ôca la Cure des Malaba- 
rcs » & que Sa Majefté 

avoir écrit la même chofe 
à i'Evêque de St. Thomé. 
Comme nos Pérès, ont ap- 
pellés pour le Spirituel , à 
la facrée Congrégation, 
votre Révérence ne doit 
faire aucune difficulté d V 
gir y Se en cas qu'on le 
voulut empêcher , fe fer- 
vant de Tauthorité, , elle 
n'auroit qu'à m'envoyer 
rOrdre pour aller à Paris. 

Pour ce qui ell: de l'af* 
faire de Surate y te très- 
Révérend Pére Procureur 
Generd ^ votre Révé^ 
rence , ne doivent point 
faire de difficultés de la 
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Ncl cqngedarci dal 
Signer Comte di Poor 
chartrain', cifé l'euere S 
dirci , che il Ré gli ave a 
erdinato d'é^^cmarfi* che 
.men hk dmê erdim in 
éUcune^ ebe ci fojfe 
levata la Cura dé Mala* 
kari.ebela ftejfa M.S. 
éves pmr fcritte la mede^ 
fima ce fa al Fefcovo di 
San Thomd. conte t mfiri 
9. V. banne appeSaee fer 
lo fpirituale alla Sacra 
CengregazSone y v. r. non 
àeve aver alcmna dijjicolta 
ad eperare y in cafo ebe 
vedejfe cjualche oftacolo.y 
fervendefi délia fua autor 
rieky e tnandarmi Verdkne 
d'andar a Parigi. 

In eràine ail' affare di 
Sttrae , il Révérend. Padce 
Procuratore Générale , e 
V. R. non deveno avère 
â^okà alcmna à riemee^ 
terlo fui tapeto. Il Signer * 
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ninettre fur le tapis. 
Monfèignear le Cardîfial 
de Janfon ne le fçauroic 
trouver mauvais , fingu- 
liévement loriqa'ii fera 
informe que les r.r. p.p. 
Jéfuices ne lui ont pas ce* 
nu parole , n'ayant ja^ 
mais voulu entendre par- 
ler d'accommodement , 
qu'au contraire le p. Vcm^ 
rms nous die en préfence 
de Mr. Deshagais , que 
c'étoit nous qui les aii^on^ 

Nous avons parlés à 

plufieurs Perfonnes de 
coniidératiop à la Cour^ 
cUes^nottS ont die d'aller 
notre chemin , & que 
luremenc le Roi ne pren- 
dront aucun Parti 1 6c que 
a (on Eminence le Cardi- 
nal de //i;?/^;; vouloit nous 
empêcher d'agir , que 
pour*lors nous n'iaurions 
qu'à prefenter un Placer ; 
& qu'aflurément le Roi 
en voyeroic Ordre de nous 
laiflTeragir. Au loin on 
fait un monftre de l'auto- 

ti%i 6c du crédit de ces 



Cardinale di GianTon » m- 
dvrebbe fiaeere , fpexdéd 
mente quanào [ara, infor- 
mato 9 che i p. p. Gefiéiti 
rhémno hmrlâtê^mn éWfH * 
dogiammai voluto intend^ 
rt d'accomodamento y che 
Ottzi fer lù Cimifério il v. 
Verius dijfc 4 noi «r pre- 
fenTia del Sig. Deshagais , 
chéravamo ftofi mi che gli 

. -1 . ■. 

: 'Il - 7- * »... - - 

più ferfone di Riguard» 
slU O&rn , t ci han detto 
ebe frofigmMmê k fâr H 
fatto noftro alla Sac. Corn 
gregazÀom ; chc ficurametp* 
tê U Ré non fnmorkdc^m 
impegm , e che fe S. E* 
il Cardinale di Gianfon ci 
vdefo impeJire d*9f^m\ 
ehe in toi evento , non 4t^- 
remmo altro da far^ che 
frefintar mné fiippUca , e 
obe ficmamome il Ré'Jf^ 
dira ordine, che von venga- 
ci impedùo Voperare. Si 

fsmto ds lontâm dtlli chi- 
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Pérès Jéfuités. Le Roié- mere.é'ftfigf^émôèiAéBf 
'tant auflî jufte qu'il eft, tri fer ifpaventarci delF 
le bon droit Temportc autorità^e crédita de v.v. 
toujours. De plus > je puis G$fmiti , ma $1 Ré effendo 
afTurer votre Révérence, cofi giuflo corne difaUQ iy 
que nous avons écé écou- non ha dtro fentimento 
tés à la Cour , ^ucant fk* ch$ffir UnttUudim e gi^tf 
vorablcœent qwî nous tizia. Pojfo mceita 
le pouvions fouhaicer. rare v. R. che noi Jiamo 
Plufîeurs Seigneurs nous fiéui intéfi alla cotte con 
offcirenc de noiis préièn- témto di féivorc , ijMntê 
ter au Roi. Ainfi , mon avevamo potuto defderârc* 
Révérend Pére» allez votre MoUi Signori ejibirino per 
chemin , & ne craignez fnfimsrci al Ri'ycefi Péin- 
rien ; & en cas qu'on ère miê carijjîmo , commis 
vous trouble , envoyez- ni pHrfrancamente , e ml" 
•moi l'obédience pour al* lé tetna^cin cafi di ^ m/- 
1er en Cour $ on nous a €bo mi9fp§. » mi mamU 
dit qu'étant établis avant l'uhbidienzji per andar alla 

les K» R. p. Jéfuices en Coirte Ci éfi^to det-* 

ces endroits , que nos Pér chc effcndû mi fiabiliti 
res'devoient s'être oppo- intjHefli Imghi prima ài 
fé à leur établilïèment , p. p. Gefmtt , i nodri p. p. 
& qu'ils auroient été apr d^veano efferfi ^fffjfii al 
prouvés du Roi} ne vou^- lom flshilimintû , e farê- 
lant point que deux for- hhero fiati approvati dal 
tes de Midionnaires s'é- £e, il ejuale non v fiole ^ 
tablifrenc dans un même che dmc firti di Aéiffimuh 
endroit , fingulieremeht riififtabiUfianonellofteJfo 
lorfque les premiers fuffi- luogo , quando fpez.ialmen^ 
fènt, A l'autre Ordinaire te. i prim vemti 4fa/lanû 
j'^nvoyicrai à votre Ré?é- a&c Im incûmbcaz^, Per il 
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rence la Copie âmhetiri- projpmûrdiffariijpedir^é 

que de la provifiôn de la v. R. la Copia antenftca 
Cure > où il y a une faute délia Provifta dtUa Cura , 
dans la dicte Copie , ayant dave vi è mto stagliâ , 4» 
mis dans fa date Décem- vendopofto nelladafa:Di-' 
bre pour Septembre; mais cembre> in vea di Set* 
cela ne fait rien. Mr. l'E- cembre. ma cio pocp im^ 
▼À}ae de St. Tbmi* la (it pma. Mbnjîg. Fefcovo di 
expédier , afin de facili- San Thomé lafece Jpcdirê 
ter à nos Pérès la Juftice fer facilitare à mflri v. v. 
de la Cour .» oà l'on nous ta giuflitiéi delta cette , 
a die que le Seigneur Evê- incni ci e fîato detto che 

2ue de St. Thomé avoir 
ucttnefaute, ne deman- 
dant point à voir l'Ordre 
du Roi 5 dont le Général 
Martin s'attthorifoit>pour 
fiivori(èr les r. r. p. p. Jé- 
fuites. Blois ce 7. Juillet 
1701. 

Àten Révérend Pire fVetre 
tris-' ItmiAte Jerviteur 
F. Panl de Vandome^ 

trédicmm Ofucin* 



Monfig. hafatto un errore^ 
nen eercando difarfi mof^ 
trare VOrdine dit Ré y ccn 
cui il générale Martia 
autarisLovofi^per favorite 
H p; P. Gefuiti-Blois li 
Luglio 1701, 

Di V* P. Reverendifltma. 

F. Paolo da Vandomaj 
Pred. Cap. 



t. : 
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itUME A0. i9. NUMERO. 

-S. 'Février 1702. 8« Febrayo 1702. 

Témoignage d'm Prêtri Teftimonianza d'un Sa* 

Jkbffionni/iirê jifoftoltqmt^ cerdoce>liflionark> ApoC» 

€nv9jé dHX Indes de la tolico , mandato alllndie 

part de la Sacrée Congre- dal|a Sac. Congregazione 

géuion y peur j examiner per cfaminacvi gU a&û 9 

les affaires^ par leqssel U concoi dichkra, cheil r. 

déclare qne Uk* p* E/prit p. Spirico sàperfettamente 

Capucin , ffait parfaite- la lîngi^a dé Malabbaii» 

ment U AiiÛMhareJradttip Tradpcu. dall luUaao; 
de l'îialien. 

Pondicherj ce 8. iV- Pondichery ii. 8.^ F^!^ 

vrier lyot. brajo 1702» ' 

l^ôy y Prêtre MUfion- jittefto h isaeèrdeie 

naire Apoftolique , j*a- Mijfwnario ^ppofiolico 5 

tede par la prefençe , & colla prefente > e faccio 

j'aCTure » comme une fed^fcame di cq/s eerta^ 

chofc ccrtaînc, que le che it r. p. Spirite dét 

R, P. Efprit de Tours , Tours Cappuccino ahitante 

Capucin Réfidancà Pou- à Pondichety peftide per^ 

dicberi » poflède parfàke- fettamentela Lingeta 

met^t la Langue Malabare, iabarica y e con tanto pips 

Se je témoigne ceU avec di certezxa lo attefio , 

d'autant plus de certitu* puante ebe per tri mefi 

de, que pendant j. mois jo Vho veJ^uto converfare 

de tems je l'ai vu conver- e tener dijfcorji famigliar" 

iêr & s'entretenir famiiié- mente » nen filasmeme ce» 

remenc 9 non feulement ^uetli ebe fine Natstrali 

avec les Naturels du Païs, del Paefe , ma ancora cors 

mais encore avec les au« edsri Malabari délia cojié 

« 



très Malahajres de la Côte 4i CoromandeL Atnfi^ 

tle Coromand^L : De anche di più , in fede di 

plus je procède en foi de Sacerdote , colla mano al 

Vxhtt » & la main fur la fetto che nelle pajfatefefie 

poicrinfi, qu'aux Fèces pâf* dd'-naf^e di GeJk^Crifiû ^ 

îêes de là Nativité de Je- l'ho vedkitû cwifeffar quatk* 

fus-Chrift , je Tai vû con- ùtÀ di Malahari ^ fi vo^ 

£e£&c quantité de Mala* miniffibe done^ e fmhi 

bares , hommes & fem- ,Paria$ nMs Chitfa di 

mes & plufieurs Parias Laxxjtro^ ed avendo do-- 

dans TEglife de St. Laza- manda$o à ^uafchMna di 

ré, fie ayant djemandë à ^uefti AéaUtari, pêrehê 

quelques-uns de ces Ma- non andavano à confejfarjl 

labares pourquoi ils n'ai- à Gefuiti » ch'erano i lorê 

loient pas fe confeÛèr aux Cttrati , mi rifpoftro ckm 

1U R. p* P. léfuites , qui effi gli aveam rimoftdati 

éroient leurs Curés ? Ils me al Padre Sptrito , per che 

répondirent que ces mê- ejft non intendevano il 

ines Pérès les a,voient ren« languaggie dé Afalabari. 

voyés fe confeffer au r. So da perfonc degnt di 

p, Efprir, parcequ'ils n'en- fede^ che b fiejfo Padrê 

tendoient pas leJMalabare: Bpirife ha pA vale preJU^ 

je fçai par des perfonne^ çato in ijnefio idioma , 



me Révérend Pérc Efprit a Per eertifieiâf unâ . veriik 
prêché pluiîeurs fois en f certa, e inemtrafiabiU 
Langue Malabare , lorf- ho fotto-fcritto la prcfmc 
qu'il rcûdoic à MadralL mia mane., . 
c'eft pour certifier une vé- 
rité fi (Qte & fi Inconcefta- ' ^ 
ble 5 que j'ai figné de ma 
propre main la Préfente. 
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D. Ignace Watoite , D. lgnaH9 PUcenii i 

Prêtre. Sacerdotc. 

Nous fouIEgnés certi- Xioi finofcrùti atttfiia^ 

fions avoir vû & là U nt9i nver vidsUd , e Un4> 
préfente quenous avons prefente , che 

troavé conforme à la ritrovafa concorda ail 4 

copie coUadonnée. Fm C9fis collaz,ionata. 
à Orléans , 18. Stfh^ Fatto à Orléans U i8. 

temhre 1701. Settcmbre. lyoz. 

F. Ge&rges de Blois , ' p. Giorgio da Blois 

Pédieâtiur Cofuein Fi* pred. Cap Vicarîo. 
icâire, F. Franccfco Maria da 

f. François Marie de Tannay , Lettore di 

Tmruy^ Cofucm UÉltftr Téologia. . 
fn Théologie* . 

NUMERO. 10: NUUEKO.xo. 

' 23. M^rs 1702. ti^Màxieô ije^.- 

Lettre de Monfeignemr Lettjra di Monlîgnorà 

tEfitéjtte de MeliéÊpttre^ Vcfcovb di Meliat)ttr,al 

af$ R. p. Supérieur des B. p/Superîote dé Gip- 

Capucins Msjfionaires^far puccini Miffionarii , ia 

laquelle il marque fin cm palefa il fuo coût 

confentement fur l'apel à tcnto- pttf- l'appellazio^ 

Sa Majeflè , pour la dé- à S. M. per decidere la 

fifion de la Cftre Aes Mor caufa délia Cura d<Ma^ 

Idares de Pondiebory. labari di Pondichcry. ' 

Traduite du Portugais. Tradotta dal Portoghefe* 

Mon très - Révérend Molto Révérende Padre^ 

Pére » je loiie votre ré- Lodo la nfeluz^ di 

folution,& je fuis très- y.v.K.efine eententif 

contew que vous ayez Jime , ch'clla abbia porr 
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porté devant le Roy très* tata innanzi al Ré Crif^ 

Chrétien , raiFaire qui tianiffimo i'affdn chc coi^ 

i^arde la Cure des Ma- carne U Otra de Ma^ 

labares de Pondichery. labari di Pondichcry. 

Sa Majefté pourra vous La M. S» potrk farU 

£ûre rendre une JuiUce U dovutâ ginfitzi^ ych^ 

non fufpeâe , qui pour* m^trk in rtfojo Lav.y. 

ra tranquilifer votre Pa- çMi Die copjirvh • • • 
cernicé » laquelle Dieu 

garde, Soctô-fcrma f II. Vc£» 

Signé I rEveque de covo di Meliapur. . • 
Méliapure. 

NUMERO, zx' NUMERO ii. 

28. Seftemhre lyoi, 28,. Scttexiabre lyoz» 

Lettre du Révérend Lettcra dcl Revereitdô 
Tere Efprit Capucin Sh' Padre Spirito Cappucci- 
feriewr a Bmdicherj ^ fêr no Superioreà Pondiche« 
iaijueUe il répond à U , in cm rKpotrde aibi ^ 
faujfe accufation des r. r. falfa accufa dé a. r. p. v. 
p. p. Jéfuiees di Ermcc > Gefuici di Francia , i 
^$ei diJUent ^n^aetcm Ci- quali diceatio » éhc net 
pucin ne fçavoit parler la uin Cappuccino fapca 
léÊ^gue MMaharc. parlar ih Lingua Mala^ 

barica. 

Le Révérend Pére M K. CitJUde , ei Uk 
Cuftode nous a mandé fcrittOychei k. r. p. p. 
que les h. v. p. Jé- Gefmiii in Francis nvcéê* 
fuicet «ti France avoient no dettû ^ chi nai mn fnrcm 
allégués que nous ne dichiamo in Idioma J[4À* 
prêchions point en MalaF labarico» Ma corne va* 
barc; comment yeulent- flimochivifredicbiéimf, 

M • 
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ih tidas-y pr^hions } 
puifqu'ils nous ont enle* 
vés * il fra uduleufemenc 
nod P$miiiims : mais 
quand ils ont dépendus 
de nous , je les ai con- 
kÛè' Se Cathechifé » 
avant que leur Révéren- 
ces fuflènt venues de 
France ici , & je les iiiA 
truie , GOnfelTe , & parle 
encore cette langue dé- 
puis que je fuis de recour» 
Je U Tçai cçUemenc 
que depuis qu'ils fe font 
ériges ea Curés de ces 
pei^ples > ( contre toutes 
les règles du droit , ) ils 
ont eu recours à moi, 
pour aller confedèr dq 
ces.JPauvres Oéns mala- 
4esji le R. P. Dolunom- 
Xfyc: kor Curé , ne le 
pouvant pour Idrs, ne 
fçachant pas leur lan- 
gue» ou fi imparfairer 
fûçnt, qu'iUîpi? obligé dç 
porter Ion Papier avec lui, 
encore ces pauyresgens nç 
fçayoiçnt cç^u'il. difoirj 
m lui même s.ot aujour-^ 
d'hui cjue je parle , il 



ir4 

ejuanio çi hanno Icvato fi 
fraudoUntemcnte i nojlri 
Pàmoehiémi} Qjtandê di^ 
pendgvéHQ da mi , jo H 
ho confejfany e CattcMz," 
SLoti, pnma che U Rivi* 
riwu IffTû foffero dalU 
Francia qua. venuti : e li 
Iqq confe^ati» e ifiruiti in 
quefiéi lingua , Mmhe dopa 

U mh ritorno Jo so 

talmente quefia lingna , 
che dopo chi Ji fing €£i 
ùuilxMi alla Cmadt cjnefti 
Popoli y contro ogni ragio^ 
m > e huon diritto ^fina 
eglino fiejp'ricarfi athe 9 
perche andajji à confejfare 
di fHcJli poveri Adalati^ 
Noh'f0icndo eio farapei^- 
kllorà il R. p. DoIh , no^ 
minato loro Partocho , per 
nonfapere la lingua , û fi 
imperfettammh' là fapea, 
ch' 'era obligato di portât 
Jeco la fua càrta: e cm 
fittto queftoi non 'f^peam 
cio che dicejfe il Padre , 
ne il Padre intendea 
jnello che diceva algior^ 
fio d^oggi j non ne stî 
nicmc pin di quanto m 
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tfctt fçaic pas d'avantage fapea Mira. . . , fe ih 

qu'il en fçavoic en ce tanto valc qutjia ragione , 

tems là. • . . Si donc cccie ehe mi non fiéimo fi^iti Cm» 

raifon vaut , que lious rati dé Afàlabari , per^ 

«avons pas été Curés ché non ahhiamo pred^ 

des Malabares parce in lingUH MaMa^ 

qu'on ne leur a patprê^ ricd^ m$ pf$i ftetonderU 

ché cn.Maiabare, le d^ejfcre ne meno il v.Do^ 

V. Dolu nommé Curé ne lù , perché ci non ha mai 

le peut pas être, parce predicofû in juefta lingua; 

qu'il n'a. jamais prêché monutivipredich-erà^e per 

eri^ cette langue , ni ne la confeguente , non è mai 

prêchera jtmais , par fi^to Parraeho dé AMak^ 

conféquent il n'a jamais ri: iH^tamo egli fivantà 

été Gufé des Malabares , taie. Quando i p. p. Ce-^ 

cependant il fe dit tel. fuiti arrivarono quà , ml 

Quand les .k. k. Fw -1^8. > cmnbixj^va, e 

iéCuixcÈ arrivèrent ici ta infegnavd a FanciulU h 

1688. je catechifoiSi loro oraxJoni in Là£$nk 

& enfeignois aux Enfans Malabmcâ^ 0 nm 4fam 

leurs ptiénseaMalabam ehe dttô^ mm ^ che jo era» 

& il y avoit déjà deux qui 
ans que j'étois içi*; • 

Et pour preuve que f #r preva ^ A 

je Tçai cette Langue , quefia lingua , manda 

j'envoye cette atteftation quefto attefiatp dcl Sigmt 

de Mr. Ignatie Plaeme Dom Ignatio placente, 

qui a demeuré & Pmidi- rfcV ftato in Pondichery 

chcry pendant trois mois : tré meji. Quejio Dom Ig- 

ce Dom Ignatio fUcenti MÙa Vkccn^\ é tm^Dêim 

eft un Doâeur en Droit tere di Leggi Otmniche , 

Canon , envoyé de U fpidito dalla Sacra. Con^ 
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Sacrée Congrégation de grigâzJimê di Profi^andai 

la Propagande, pour lui affne d^efer ra^gualiai0 

faire une relation fidèle di tuno cio , che pajfa^ in 

de tout ce qui fe p^edatis f0iftc Miffioni > oltri / W-. 

ces MLflîons rbutrc cet tefiau tmitû fineif di 

aveu fii^cérc de ce . digne quefto degno Mifionorh» 

Miflionaire , que nous che non ftamo tanto in^ 

içavons aflcz de langue f€ri$i ddU lingua MéU- 

Malabarc pour fatisfaire harica , che non foiiâm^, 

à nos fonâciom > votre fiddisfare die noftre tn-^ 

Révérence eo crûttvert ctmhenzjê ^ v. t^. ne ritro* 

encore entre les mains veriumédtroniltemâmdel 

jà\X R. P. Provincial , de wto. r. v.Pmvinciale , di 

trois autres Miflionair^s. ire altri Miffionmi y di 

dcfquels un écmc Avocat çm mo eri Affveè^o neU 

exk Cour de Rome , dit Curiéi Remana , nminàta 

.}Ar. MesLdféUfa , dç.deux H Sigm Mczzafalfa, e di 

Obfirvémtins , qui m'ont dm t. p. Oflcrvanii , che 

vu dans Texercice , & qui mi hoHno vednte in effer^ 

tont ^eodu un.aMt^c Té- cizAoyehannofattaunaltrÂ 

.moignagc, . . . . ' » $efiimmwia. . . . - 

Ceft donc mal à pro- JH^ènp dmqne^ ftm 

pros que les Révérends di propofito i p. p. Gefniii^ 

Vétès Jéfuiccs difenc , que che noi non akk¥^^ P^^* 

nous n'avons piis prêché diiMû in Lingn^ MaU^ 

en Malabare,le r, p. harica. Ne il P. 

JQoltt.n'y a jamais prê- Dolu hà fredtcatoinfmil 

ché comme te l'i^ dé> fémlU . cme no dem 

dit, donc il n^ft pas jatd velta ; deoffue egh 

Curé des Malabares : ce- non è Curato dé MaU-^ 

^pendant .il ^ feit l'office barefi; e in tanto ne fa // 

contre touîcs les Régies cmro tnm h 



dtt Droit qui difent , que RegoU del Diritto , m e9ti 
dum res efi in Uu , nihU abbiamo , che dum res eft 
innovetur^Sc (i nous ïc in litc^nihil innovecur^ 
laiflbns fjiire y ce n'eft fe mi li Ufiiamo fare , 
que pour ne pas trou- egUéper non fufcitar liti^ 
bler , ni icandalifer les gi^e JcandalizJLar i Crif 
Chrétiens, parce que les tiâm^ ferehe U Ltttiré 
Lettres Apoftoliques di- jippoftolichc dicono ^ eht lé 
fent , que le St. Siège ou S* Scde , o la Sacra Con- 
la Sacrée Congré^tion gregaxÀmiê^ évrk le do^ 
aura égard à ceux des vttte eof^idiraximù a (fuei 
Milïîonaires , qui en fem- Mijfionariiy i qt^ali per /- 
blables différents , pour miU vertenz^ , affine ^V- 
éviter le Icandale des vitétn lo fcandédo dé Crip^ 
Chrétiens auront cédés tiani , avranno cedmtp in 
enquelque manière àieurs qualchi maniera al loro 
Droits. dirittê. 

Nous fouflignés certî- Noi fettoferitH Mefiiéh 
fions avoir vu & lu la mo ^ aver veduta , e letta 
préfente ^ que nous avons U frefeme , the aUiam 
trouvé conforme k la riirûvé^a cenc^rde alla 
copie collacionnée. Fait Copia collazJonata. 
à Orléans, ce x&. Sep^ Fatto à Orléans ii x8« 
temkre 1701. Settembre. 1701. 

F. Georges de Blois , F. Giorgio da Bloîs 
Fédicateur Capucin Pred. Cap Vicarîo. 
eairo^ F. Franoefco Maria da 

F. BréO^ois Aétne de Tannay » Lettore di 
Tannaj , Capucin jLe£leur Téologia, 
en TheoUgie^ 



178 

NUMERO, tu NUMëRO.iz. 
10. Janvier 1703. 20. Januarii 1703. 

Sentiment queMonfeig. : Di&a Epifcopi Melia- 
VEviqne de St. Thomé » pucenfis circà ejus Au- 
Portugais fintenoit avoir thoricacem&'Jucifdiâio* 
touchant fin Anthorité 0* uem, 
fa Jurifdiûion, • 

Devant Mot , Ecrivain • Avami di me Scrivâno 
delaCliambte Epifcopa- da Caméra Epîfiopale y 
le , a comparu le r. p. F. çomparve il molto Rive- 
Michel Ange > & il m'a tmd» Fadre frk Michèle^ 
préfcnté la Lettre de l*Il- jingiolo y e mi prefento 
Ittftnffime Evêque de Me- Lettera delV llluftrijftmo 
liapiir » exigeant de moi Signore Vefmvo di San 
que je traduifide txOffm^ Th&mit , riarcamUm 
le dernier Chapitre de ex Officio traducejfe Ffd^ 
la Lettre » qui eft de la timo Capitolo di fuella 
teneue fuivante. del tnme feguentt. 

Suc ce que j'ai appris Di cio che ho ^uâlche ' 
que votre Révérende Pa- fintimento, di qnello che 
ternité a déclaré au Xjour. vefira.Biveromj^ didnari ' 
Vemeur»qtte je n^avois au- al- Govemadore $ ^hé nm 
cune jurifdiâion fur TE- abbiajurifiliz^ionefopra la 
gUfe & les Catholiques chiefa , Cattolici Roma- 
Romains de Madraft ^ je nidi \Madr^ y^cefi vef - , 
fuis bien aife de vous faî- tra Reviren^La fi pettrebbe 
se fçavoir par la préfente, cûnfermar con quejia, im^ 
que ma jurifdi£tion eft la ftrciochi la fida jmrifiU^ 
même que celle du Pape , :cione Or dinar ia è la mede^- 
dont je tiens la place dans Jima , che ha il Papa y in 
mon Evéché » & qu'il n'y Imgo del quaU jo fio > c 
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a poîac de diâérence encre fenzA diverjua in ejfcn il 
l'Autorité que f ai dans Papa nniverjote fifra tut-' 
mon Diocéfe , & celle ta la Chiefay ed il mio li-* 
qu'à le Souverain Pontife mitato , (^c. e che non hà 
dans l'Ëglife univerfèlle ; avftta mai lite quejta cau^^ 
Se ce pouvoir eft fi lâr , c^c. e tornê a. certificat 
qu'il n'a jamais été ton- chefio col medefimo animo^ 
tefté , & je veux bien vous ç^c. e ii rtndâ grazSc dd^ 
marquer par celle - ci , la ckedicnZA che fempre hi 
que tel a toujours été fperimentato in vojlr^ Ri^ 
mon fentiment > &c. Je verenzji^che Diognardi* 
TOUS remercie du zélé 
refpeftueux 6c plein de 
foûmiflîon que j'ai tou- 
jours remarqué dans vo- 
tre Révérence » que Dieu ""^ 
aie en fa fainre gardef ' .* 

A St. Thomc , Sep* San Thomafo zj. Sec- 

temhre 1701. ' tcmbrc 1701. 
* Signé,Evei]He de Melia- * Il VefcovodîMeliapur, 

. pur^enfoi de quoifaifouf» in fede di che ho fottof- 

fyni > Alexis BOrettc. critto Allefllo Barctto fcri- 

vano dell^ caméra Vcd 

' covile. 
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NUMERO. 23. 

i6. Mars 1703. 

HumbUs réprefentations 
fattes à la Sacrée Congre^ 

fùis Métrie di TotÊTf y Cf- 

pHctH Aîijfionnaire des In-* 
des > qui en obtint en co»^ 
fequenc^ dis Décrets fét&0^ 
râbles* 



EmiitmiJJimes ^ Hhi* 
rendijjimes Seigneurs. 

F. François -Marie de 
Toars^Miffionnaite ApoC^ 
tolique , expofe humble- 
snenc à vos Ëminences» 
que contce le Oécrecdon- 
fié par la Sacrée Congre- 
gation,/^ iZ. Avril 175^8. 

L'Illuftn(finie 9 Seîgneor 
Evéque de Meliapure , 

fans caufe & fans conful- 
ter la Sacrée Congrega* 
tion » auroic ôré aux Ôi* 
pucins de la Province de 
Tourainc^ Miflîonnaircs 
Apoftoliqucs à Pondi- 
«hcri, en la Côte de Coro- 
xnandel , la Cure des Ma- 
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NUMERO* 

i6. Mardi 1703. 

Reprefentationcs Sa- 
cras Congregationi fuppU- 
cicer faâac per Reveien- 
dum Patrem Frandlcutn 
Mariam Capucinum Tu- 
ronenièmi Indiarum Mif* 
lîonartum » qui hujufce 
Tribunalisjin gratiamCa- 
pucinorum confequenter 
obcinuic Decretum. 

EminemifGmi ac Re« 
vereudiilimi Domini 

FréU9r trânàfcm Md^ 
rid Tmr9nenfis Ordinis 
pHcinorum Aîijfionarius 
uûpcfiolicits y htimillimè 
expoftit Enmêntiis Vef^ 
tris , (jHoà contra manda» 
tum ab hac Sacra Congru* 
gittiane tmsméUttm , fmb 
die 18. Aprilis 16^8. //- 
iHflriJftmHs Dominus £- 
fifeoptss Aésliaftsrenfs ahf- 
cfm céutfa » me confultâ 
hac Sacra Congregatione , 
abfiuUt a Patribus Cap^s^ 
einis Previneid T$trenen^ 
fis Mijfionariis Apoftolicis, 
Padicherii in erâ Cere^ 
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barcs , dont ils étoient maniel ixiftentibus \ 
chargés depuis 50. ans^ ram Animarum Gentis 
Vûjmt eux-mêmes (bn«* MédéAstncéiquam k plfts 
dée , depuis quel tems ymam trigintdomtis fMn» 
ils en ont eu foin avec un davcrant,^ nonJinefrtiBu^ 
fuccès avantageux pour le ^ idtficanone Pofulùrftm 
&lat des Gentils » & la ^eretarn UUm^^uémiU' 
confblation des Peuples, dit Patribns fnés. Societdtis 
Cette même Cure par Jefu ; quod diUi Patres 
nous oififi établie , a été Ca^ttcim videnus , Aia^ 
p/ûnsfctéc de la manière datis diUi Illuftriffimi Do^ 
fufdite aux r. r. p. p. de mim Epifcopi obtempéra- 
la Sodeté de Jeûis. LeC- mrmat^ne fcandala ex ip" 
dits ». p. Capucins ont fortm quJms de Cémfâ , 
voulu obéir aux Ordres jujlâ op^ofitione orirentur ^ 
donnés par ce Seigoeut mdxime (juod fpirarent 
Evêque » crainte que par ftre m^EminmUié^ » 
une oppofition éclatante , jujio illorumjurif avèrent, 
il n'y arriva du fcandale ^ fiatim atqne de illo infcr' 
efperans avec . beanonip maremfÊT^ Quapropter 
de confiance que vos E- deveims Orater hmmUimi 
minences s'inclineroient /ifppUcat , ut EminenttA 
favorablement à les rcfti- vefira > dignentur fuper 
tuer dans leurs premiers hee , mandatum pankmlét* 
Droits , audl-tôt qu'elles re dare , diSlo IlluftriJJîme^ 
feroient informées de cet* Dem$no Epifcopo Melia^ 
f e in jttftiee. . Sur ce le purenfi , m diSes Capuâ» 
jtrés-humble Orateur fup- nos juri prifiino refiitmat 9 
/plie vos Ëminences de proefuagratia Deusyt^c. 
daigner former un Décret rpecial , par lequel il fbit 
ordonné à l'Evéque folHit , de rétablir les Capacins 
dans leur ancien Droite pour laquelle grâce a 
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REPONSE 
0 cette fuflicjue. . 

Le vingC'ûziéme joue 

dqMars 1705. il a été ré- 
.^ndu que les Décrets du 
aS. Avril i6p8. Tar ks 
doutes propofés par les p. 
p. Capucins de la Provin- 
ce de Touraine, MiiGon-» 
naires à Surate» {oient 
remis audit Evêque , afin 
qu'il connoilTe les réfola- 
ciom de la Sacrée Congré- 
gation. Or ces Décrets 
portent , qu'aucuns Mif- 
lionnairesncpourroiit^é» 
tskXxx dans nne Million , 
où il y en a déjà des au- 
tres qui en font en poflèi^ 
£on » donc &c. noos 
rapporterons ces réfolu- 
tions ici. 



RESPONSIO 
ad fupplicationem.. 

Di> 16. Aiârtii ij^h 
dentur Epi/copo décrets 
die 2.8. jifrUis 1698. yîr- 
fer diêbUs prepvfitis à tér 
trihm Câfmime Prévins 
ci£ Turomnfis , in Vrbe 
SMTéUe^ MiffioHéiriis 9 
^nilms Deicmds méuuU^ 
tur Epifiopo Meliapnrenfiy 
Çapucinos frtfiino jnri ref- 
titmere^ Surâ emm Cm* 
gregatio prddiStk declmrâty 
miles Miffienarios pojfe 
wiMMR M^wnem fiéhiUrt 
in heii ifmdms jam per 
alias Mijfio primitus fun^ 
data efi , erge , (ire. ifias 
hic refiimienet cepgruit 
prodhcere. 
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Decketum Sacras Congregationis geacra- 
lis de Propaganda Fidc , habitx fub die 
28. Âprilis 16 ^S. ReUtis fer Eminenfif- 
Jimum ér ReverendiJJimum D, D. C^rdina^ 
lem Noritium^ infrÀ firiftis di^iis propojitis 
a P. P. Capucinis VrovinctA Turonenfis , in 
Vrbe SmMenfi MiffiùMriis , vidclicet. 

• 

Primo. An licitum fie Relîgiofis cujufcumque 
Opdinis vel Congregationis, etiam Societatis Jefu, 
fundare novatn Miffloiiem » afa^què fpectaU Mandate 
iftiits (àcrâe Congregationis , in locîs nbi alii Religio- 
fi Jam aliam habent fundatam ?* 

^ An fupra diâîs , in loco ubi jam à mulds an* 
nis omnibas 'Sàcerdodbas , etiam extraneis patet Ec- 
cle(îa> feu capcUa publica, in qua Catholicae fonc- 
tionest & o£cia publicé cekbcantuc 9 Ucitiun fit in 
alio loco ptivato fibi alcare erigere? 

5^ An licitum fie prxdidtis, Altare publicum eri- 
gere in Mahumetanorum domo vel Gentilium» quam 

ûngulislocanc'Menfibus, & identidem matare con- 
venit? 

4''. An etiamfi hoc liceat , Fidèles in tali domodic- 
btts Feftis fiicro admittcrc, facram que ûwcim Ulis 
miniftrare poffinc? 

5**. An etiam hase omnia facere liceat j non oftcn- 
fis prias ordinarioloci velfuperiori Miifionis ibidem 
commorand , vel fais Privilcgiis , vel Sac» Congre- , 
gationis Decrctis. 

6**. An in Miflionibus , qui funt magis antiqoi 
Milïignaru, Pai^ochi in tali Miffionc ccnfcantur. 
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maximè Ci Capellam feu Sacellum, aoc EccleHam & 
icpulcuiam habeanc publicam^ 

7^. Ubt fie Miffionarii Parochi cenfêntur > novis 
Mifïîonariis advcnientibus , Vicarius Apoftolicus, 
vel Ëpifcopus loci poflic ad libitum Pârochiam ab 
eis amovere , ut nbvis Miifionariis concédât. 

Emincntilïîmi P. Patres , re maturè propenfâ , de- 
creverunc ut infra , videlicec : 

Ad primom negadvè ^ & decur Decmom ii«Ja- 
nnarii i6f6é 

Ad fecandum » n^ativè xdù, iiabeanc fpeciaie pri* 

vilegium. 

Ad cerdum & ad qàamim » ttt ad fecundum. 

Ad qttinuun decui: Deaecum 1 1 • Mardi 1657. 

Ad fexcam .... non eflè yerè Pârochos* 

Ad (êpcimuin ^ non poflè nifi ex gravi caaû , Se 
confuitâ prios Sacrâ Cbngregatione de Propaganda 
Fidc 3 in quorum âdem j hoc die i Mdii, 1703. 

. C. A. fébrùnim S$€riUirim di 

Fràpagandâ Ftdc. 

UC9 t JiiiUi 
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^uhlicmm des Décrets de U Sser/e 

Lettre àn Révérend P. Lctrcra dcl Rcverendo 
Fr an fois Laurent Capucin, Padre F, Lorenzo Cap* 
i l'EvêfUi de St. Thome\ puccino al Monfîgnorc 
pAr laquelle il demande k Vcfcovo di San Thomé , 
ce Pré Ut U fermijfion de ncUa quale domanda Ja 
foin fmbliir dans l'Egltfe licen2a di far publîcarc 
dâs Câfucins dê Pmdiàie'' nella Chiefa dé Cappuc. 
ri , les Décrets favorables in Pondicheri , gli Decrc- 
fu'iU avmnt obtenus de ti émanati dalla Sacra 
td Sucrie Congrégation ' Congregazione dî Propa- 
emttre l'ufurpation des k. ganda in favore dé Capp. 
P. ^.Jefuites.. per eflcre riftabiliri nelî 

pofleflb délia Cura 
Malavarri ufurpata da 
p. p. Jefuiti. . 
Monfdgncur , Illufi. e R^erendiffim 

Signore Fifcova. 
Tai Mioimeur d'écrire Dice il [Padre F. Z<7- 
à votre Grandeur pour la renzo , che \er bene deUn 
prier de permettre, que GimJUtiu , la neceJPtà ci 
pour le bien de l'Equité publichino in Pondtcheri U 
& de la Juftice , je fafTe Decreti délia Sacra Con^ 
publier les Décrets de la gregazsone di Propa^anda^ 
Sacrée Gongregàtion de promulgoti intomo la Cu^ 
la Propagande , qui re- ra di> Malabari di Pondis 
gardent la Cure des Ma- chery,ehffù litigata in Ro^ 
laloms de Pondicheri, ma ,&c, Nonob}ante che 
qui a été plaidée jufqu'à- fua Signoria Illufi. rifpofe 
préfcût .à Rome , &c. alMtmafupfliça,chela 
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quoique vocre -Grandeur Sécrà CmgrtgMiùne non 
par fa réponfe à ma dcr- fûttvéi mandat JMiffiona- 
niere Requête , piétende rii f er Vlndie jfenza Vap^^ 
que la Sacrée Congrega- frovazione dtfna Maefià 
tîon n*a pas le pouvoir Ré di fartogallo. 
d'envoyer des Miffionnai- plicapcr vio vofira Signo^ 
tes dans les Indes, fans ria lllnfirifima . che U 
Iapcrmi(Eon du Roi de pitmetta ci ftAliehitio à 
Portugal, je ne laiflTe pas PondicheriU Deereti dd^ 
de fupjpiier votre Gcan- la Sacra Congrega^ione 
deur , de nous permettré^ di Propaganda , i quali 
de publier dans notre E- /wrow prefenfoti à vâfira 
glife de Pondicheri les Sigmria Jllujtnfima.e in^ 
Décrets de la Sacrée Coa- timati giuridicamente al" 
gregattoti \ tels qu'ils ont U 

été prefentés à votre Gran- pagnia di Gefn di P^ndi^ 

deur 9 & intimés juridir ^^^^^ t 

quemeht de notrie part 

aux R. R. p. p. de la Com- 

paenîe de Jefus à Pondi* • 

cberi. 

Confentcment de tEve-^ Licenza del Vefcovo. 

Nous fouffignés 9 Vaçeiamo fcdf mi fin^ 

(bns foi comme le tS. firitti y' comme alli %Z. 
Septembre 1706, le R. P. Settembre 1-706. il P. Afi" 
Michel • Ange préfenta chel jingelo frefettto la 
la Requête fuldite à Mgr. f$tddetiapetizione al Illnf 
PEvèque de St. Thomé, triffimo f^efcovo di Afe^ 
icc. lequel fit réponre liapar > il quale rij^ 
qu'il ne pouvoit pas don- poje che non fn^eva dar 
ner un tel Ordre ^ mais tal ordine 9 
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queledic R. P. pouvoit detto Padre foteva pnhli^ 

publier les Décrets fuf- car déni Decreti per fua 

dits de fon Autorité pro- antorita , corne avrehbc 

pre , & de la même fa- potHto puhlicare (jualfi vo^ 

çon qu^il auroit pu pu- glia altro ordine fimiU 

blier tout autre Ordre nella fna chiefa , feriTia 

femblable , quel qu'il fut che nijfuno rimpedijfe , € 

dans fon Eglife , fans que in fede , &c, à Di lo. 

perfonne s'ingerat de l'en Gennaro 1707. 
empêcher ; en foi de quoi 
nous avons fouffignés. Le 
10. Janvier 1707. 

Louis Afellnc y Nico^ Ludovico Melluc. Ni- 

las Mmucci , Loja Oh- colo Manucçi. Loja , Ou* 

rianes y Jofeph Cefarini riançs. Giufeppe Cefarc. 

La Légalifation eft au Seguita la. legalità. 
bas. 

Lettres de Monfeigneur Lettera del Vefcovo dî 

VEviifue de St. Thomé Meliapur al p. Michel 

au Révérend Pére Michel Angiolo Cappuccino nel- 

Ange Capucin , dans la- la qualc ci vcdc la liccn- 

quelle l'on i/oit le confen- za del Vefcovo. 
tement de Monfeigneur ^ 
pour la publication des 
Décrets fufdits. 

Mon Révérend Pére , Reverendo Padre , 

Je ne vous donnai Non, diedi licenz^a k 

point la permiflîon , mais voftra Reverenz^a , ne pa- 

je vous dis feulement , rola , folo li dijft , che por 

que^vous pouviés de vous teva puhlicar li decreti 

même & par votre au- per la fua autorità corne 
thorité propre, publier les anco avrebbe potuto publia 
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Décrets de la Sacrée Con- 
grégation dans votre 
glife , comme toute au- 
tre choie que vous pou- 
v^ y publier fans qu'il 
foit beïoin de mon au- 
thpricé i je ne vous en- 
voyai point non plus ma 
Paftoralé^xmr m'oppofer 
aux Décrets de la Sacrée 
Congrégation > mais pour 
réprimer la témérité avec 
laquelle le r. p. Efprit 
<léclara > le jour de tous 
les Saints ^ns ùmEgMCc, 
que les R. K. P. P.Iélttitcs 
n'étoient pas Curés des 
Malabares,& que ceux- 
ci étoient (bumis à U 
Jurifdiâion des Capucins 
comme leurs anciens Cu- 
rés ; ce qui ieroit contrats* 
' re à notre jurifdidion. 
Pour ce qui regarde la 
jurifdiâion des Evéques» 
les Sacrés Canons & le 
Concile de Trente dé- 
clarent » q[a'ils peuvent 
ériger des Paroi(&s, te 
les réparer comme bon 
leur iismble , Ôcc Suint 



cétr fêÊéUfi wgUd éUirâ 
Sm ebe li farefe , mlld 
fna Chiefa , firtza mia //- 
cenzji , g chi niffuno l'im- 
pedtjfe , ne j0 mando la 
Pafiarale fer impedire U 
Décrété delU Sacra Con- 
gr€g^Lzjme% ma fer repris 
mere U temetità cen cbe U 
p. F. Spirito dichiaro nel" 
la fita ChUfa nel giarne di 
tmttili Samà'i^belitum.. 
p. p. délia Compagnid di 
Gefn non ermo Parachi dé 
Malabarim e ehe q$$efU 
iranê tutti fittp la Pa- 
rochia dé CappHcciniy il 
cbe impedi la mfira giu^ 
ri/Uizi^ ewkrê dè cbê 
per la giurifdizdone che 
tengonogli f^efiovi, vienne 
difpoflo dalli Saeri Cauê» 
e Concilio di Trente per 
erigere , ejeparare le Pa* 
reme » San Thomé 

t » • p • • • 

• * 



Themi 
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Tbmé 1$: Nombre. • 

1706.. ij. Mbvcmbre. 1706. 

Signé FEwqMc de Mt^ Il Vefvovo di Meliapor* 
lispure. 

Significâtim fêitt fêr Intimatlone facca in 
hs p. p. Capucins ie rm^ prefenza dé perfone deg-« 
dicheri aux p. p. Jtfnites ne difede, a p. p. Gefuiti, 
devant Temeins, ^ lap$e* per i p> p* Cappuccini di 
bliemien que firent alers Pondichery, e la publi* 
les Jejuites de la Sentence ca che feccro allora î 
de Monfeigneur le Patri^ Gefuiti délia Sencenza di 
^ arche d'Antiocbe. Monfignore il Pacriaicha 

d'AntiocHia. 

Nous (buffignés arteC' Nos infrk fcripti attef- 
tons» &c. que nous écanc tamptr, (^c.qHod die io« 
tranfporcé le 10. du mois Februarii preteriti 1706. 
deFévrierpafl^iyoii àla cum ivijfemus domum n.. 
Maifon des R. r. p. p. r. p. v.Jcfuitarum Pen'* 
Jéfultes detnearans à dicberii commerantium ^ 
Pondichery , Se cela à la requirfiti a Rdo.Padre Spi* 
Requête du R. P. Efprit ritu Turonenfi Capuccino 
de Tours» Capucin Supé- Suftriort Hofpitii , ut pre^ 
rieur de Pondichery» Jentes ejfemus Jignificaeieni 
pour êcre préfents à Tin- aliquorum facvA Congre^ - 
tiœacion juridique de gatienis Decretomm y qua 
quelques Décrets de la habekat diSis K. r. p* p. 
Sacrée Congrégation que Jcfnitis Jignificanda , mbi 
le j^. p. avoir à fîgnîHer çum ejfemtfs circa horane 
aux Révérends Pérès ncmum ont} meridiem » 
fuites. Y étant -arrivés Keverend^sPaterTachavi 
fur les neuf heures avant pro aliis fuis ScUgiofa 

midi^tie Révérend Pére Uattens, prefemavit car^ 

N 
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Técbétrd parlant pour les t^m , ntlns fitê edm lê^ 
autres Réligieux de (â gère madavit y quam di» 

Communauté , nous pré^ cehat ejfe mam Senten- 
fenta un Ecrit er^nous eiam ^ latâm per D^tmii, 
priant dt le lire & qu'il Cârolim Thomum de 
difoit être une Sentence Toornon Patriarcham 
donnée par Monfei^eur ^ntiochU & numium fuê. 
Charles Thomas de Tiiiir- /ai^itatûin faiêmm m* 
11011 Patriarche d'Ancioche perio. Quoniam amem 
& Légat de fa Sainteté diaas pater f retendit ij- 
dans l'Empire de la Chi- tim frttJtn^âm Smen^ 
ne» .Comme le Révérend tiàm y wn fmffk ilii M 
Pére Efprit entend que forma ftgnificatam , re- 
cette prétendue Sentence quifimt me prê k^m Juf- 
nt lui a pas été (îgnifiée mU ut prefemem trmf^ 
dans les formes juridi- geremus attefiationem » 
qucs, il nous a prié que Poudicherii die iià. 



poi}r le bien de la Juftice^ 
nous lui fiffions cette 

préfente atteftation. Fait 
A PaneUcbery ce 1 1. jour 
éU Àiârs y7^6. 



Martisi7o6« 



Signés àc n^cmrt. 
d'Hardémemrt. 



De Flatcourt, d'Har- 
dancourt. 



La légalité fe toitaprès» Se§mt0r l^âliMS^^ 



Digitized by Gopgle 



19» 

NUMERO. 14. NUMERO. 24. 

14* Fev, 1714* 14, febbrajo 1704. 

TimÊ^néigis de pbtfiêMn Teftiatoniaiiza di pitt 

perfinnet , pwr ijuUl conf- Perfone , che atteftano » 

te que le r. p. Effrit corne il p. Spirito PoC» 

ÇiifiêciH feffedê féorfuite^ iiedeperfetcainearelaLin* 

émi U iJmgHe AMiAé^ gaa Khlabtrica > contro 

re , ^^;7rr^ Vaccufation du Paccu(à dé r. r. p. p. Gc- 

* Cêmréir^ , faite par les fuici. 
Jl» R. p. Jefiêieee. 

Nous (oudignés Chrê- JVî>/ fitto-fcritti Pran^ 

tiens Fraofoîs, Topaiês &; > TopazJ , r Malahari 

Malabcum > céfidiim M Crifiémi âb^miH nel Rr* 

Bmc de LatSan - Goupan tt ii Lariém CMf»pAn ^ vi^ 

proche de Pondicheri ; cim a Pondichery , dichiom 

déclarons & certifions que riama » # fdçeimm fede i 

le R. Efpric, Miifioti- eheil k. p. Spirite l^ffm^ 

naire Apoftoliquc & Curé natio j4poftolico , e Curatt^ 

de la Parpiflè de Pondi- dclU Parroehia di Pendis 

dbeffi » a <ak lOtts les Di- ^my ^ ^tte ie Demem^ 

manches» & plufieurs au- che, e in altre moite occa^ 

tres'fois différentes des fioni > hafatto fcrmom , e 

Sermons ou Difcours en prediche in LingM Ma-* 

Langue Malabare aux Na- léAerica , ai Naturali del 

turels du Païs 5 aufquels Paefe y cui fiamo noifiati 

nous wom affifté. En foi prtftnti. In fede di cbê^ 

de quoi nous avons figné atèiame fitte-firitta U 

la préfente, /fij.iVzriVr prefente. Li j. Febbrajo. 

1704. Pierre laCemke. i704- Pietro Lacombe. 

Les antres témoignages E gU oliriTefiimmi fi^ 

fe voyenc enfuite. gHçno. 
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jiiUre Témoignage pitr 

lequel il conjte que les 
Pires Capucins om fait 
urnes les fênUiws Oeriâ- 
les k Pondicbery* 

Nous fouffigiës , Sol- 
das François &Malabares 



Altro Atteftàco^he pro^ 
va chc i CappuGcini han- 

no fatte le tunzioni Par-^ 
rochiali a Pondichesi. 

X^ci fottofcritti Soldati 
Francefi e Malaharefi hel 
Fer te di Sarian - Omfém$ 
pan » atteftôns que les attefliamo che i R. R. P.P» 
R. R.p. P. Capucins ont Cappuccini , han qui ptà 
fait ici plufieurs fortes de volte faste , tutte lé fstfh 
fondions curiales , com- sjem Parrechiali » cime 
me de confefler , dire la confejfare , dire la Mejfa , 
Meife 9 donner la Com* communicare , bastizjLare 
inunioti * baptifcr&e*- e éUr la fepmlttfra. In fede, 
terrer : en foi de quoi di ché ahhiamo fegnato , e 
no^s avons (ignés la pré- finofiritta la prefente. A 
^te> àLarian^Cpupto^ Sarian'- Caes^ase.. li 1^4» 
Le 14. Février 1714» ^ 1704. 

Laembê di PwteyRe- La Combe di Porto 
ftdant.^ rcfidente. 

Sonnet (Renier. Bonnet Cannonîerc, 

Grégoire FerreiréU Gregorio Perreira. 
Dominique Ferreirét. Domemco Perreita* * 
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NUMERO, ly, '*'n UMERO. ij. 
3. Avril 1704. 3, aprile 1704. 

Smttnee ptrtee par Sentenza emanata pcr 
Mmfei^neitr le Patriar- Ordinc D. Mgre. Patriar- 
che d'Antiocht , enfuitt ca d' Antiochu , e ' dopo 
Ctr^nd^ kl'tieeê^à'têH Cardinale in circonftan- 
(kdavre enterré far les za dun cadaver.c feppcU 
Capucms , fur Uqutl les lito da Cappucdoi , fî 
x. R. P. P. Jifiùtts fri- cmpretendevanoavetdi» 
ttnd»sm évoir dreit. ritco i p. p. Gefuiti. 

. Carolo Tammé^o Aiail'^ 
lard de Tournon, t>aaiar- léird dà Tmmm Pamar^ 
dia Antiocheiuis univerr ea Jtjimiûchia .facciamo 
fi$& fîngulis , (Sec. Notum mto à mni , e fingoli , 
facimus , qaaliter vercen- em^ vM^néU ml 

te coram nobis tite inter mfiro Triimmie una Ihe, 
P. p. Socîctatis Domûs tra t p. p. délia Comwag^ 
Pondicherii ex uuâ , & nia diUa café di Pùndi- 
p. p. Capucmosexakerft, tfhny per mma parte , e per 
de& lopermanmetirione, l'altra , i p. p. Cappuccini, 
Sec. nos audicis partibus fipraU manmenzÀone^c. 
&c.(dcvenimusiid dccrc- Ofuendo nri nditt 1$ parti 
tjun tenoriiez tune , ; not é'c fiam venuti a far il 
«llvo jure mandavimus décréta del tenore fegutntê 
intérim înftantcs mana- ex tune falvo jure , é'C 
tracri^&proefFeâttim^ akhimnê imanto vràhtatû^ 
natetitfOiiis , cadaver dîc- che gU attorijteno mante^ 
ti Thomx habcri pro rcf- ittui , $ ad €fitto délia 
tituco , abfque aâttali ex- mamtttntiime ^ ch$ il Ca^ 
Aumatioiie td tollcnda davere del detto Tomma'^ 

fuadaia ^ 6c îohibttimust fi.fiabbia in fm0 H 

/ 



1 



die I. AprUis 1704. 

SuhfigMdtum CéOTêlHS 
Th. Psif^ .Arnkk 

Candela Cancellarius. 

Nos infrà fcripci p. f. 
Societaris Jefu Pondîche- 
lii, vigorc fuprà didli De- 
cxeci > dcclaramiis habece 
«Khumato , nobîs que 
refticato , in noftrum cœ- 
mececium iUato> & fepul-» 
to cadavcftc dîât ThMue 
in fidcm hac die ^ . Apiri* 
lis I jo^.SubJigrMtMm Gni" 
dû Tticbéitd SÊptriûrOim^ 
rsUf. Cmf. HmrifMêf 
Frarjfifius DoIh i'ar&cims. 

NUMERO, t^. 
5# A^ril 1704. 

. JifâmUc infiancM féûu 
fâr Us .Cdfmcim de fm^ 

dichcrjr affres de Mon* 

feignenr U JféUruirche 



refiimitû ^ (inzâ htinnUe 
dijfoterramento , f€r levâir 
ûgni fcandalo , abbiame 
frâibiiû. 

Dato in ' Pondicherf 
quefto Di i.Aprilc 1704. 

Sottofçritto Carolo 
Tomafo Patriarca An- 

ciocheno. 

Candella Cancelliere. 

IM infrafiritH v. 
delld Cempagnid di Oefie 
di Pondicherj , in vigorc 
del frrféieo Décrète, di^ 
tkidriâmper dijfotttrtâtp^ 
e k mi reftituito , e por" 
tatû nel nofiro Cimiterio y 
ê fipeltû, il cédâveft del 
detto Tommafi, Infèiedi 
çhe » c^^. ^uefio di 3. 
iéfrile 1704. Soctofcric- 
to Gnîdo l^chard Stip. 
Gen. , Carolo Henriques 
Francefco Dolu , Paroc. 

NUMERO* z6. 
5»Apcile 1704% 

. Umile inftâDza facca dà 
Gappii€«iai dÂl^dkl»<< 

ri , a Monfignocc Patriar» 

çad'ÂQciochia^&Cft pce-* 
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JtAmUehe &c. ptmr le$tr che loro permetta , di ap- 

fermetnre de rappeller au pellare alla Sanca Sede , 

St. Siegi, & 0 U Sacrée ealla Sacra Congregazio- 

Congrégaiien. , pomr U dé* ne , per la decifione délia 

cijion de U Cure des Ma^ Cura dé Malabari , tolca 

ikhares , enlevée par les da Gefuiti â Cappucini » 

Jéfiikes éÊtêX Capmcins , li j.d'Aprile, dai &• p. 

le 5. joftr d'Avril par SpiricQ Capucino. 
le K. P. Efprit Capucin^ 

llkftci(fitte4cl^?éfei|^ Jfiuftriffimâ e Rtvernh 

diffime Séigneur. dijfmo jsignore ^ 

Les P. P. Capucins Mif- Li a.v. Ca^ncçlm^ 

./îonnaires & Curés de Pofochi € Cmratt di Ppn» 

Pondichery & de fes dé- d^cherj/ , e fttè dipendenze, 

pendances , profternés aux frtjflrati 4 piedà di y • Jllstjl 

Eieds de votre Grandeur $ trijfma, la fftpplicanù etmi^ 

i rupplienc très-humble- limente , dt aver la borna 

ment , d'avoir la bonté di permettere loro , corne 

de leur permettr e qu'ils Jperano elella giuftizds ^ ed 

puîflent appeller au Saint etjuitk , l'appellazione alla 

Siège» & à la Sacrée Coir- Santa Sede aplica, ed aiU 

gregation de la Propaga» CengregaxÂom di Prapàh 

tion> du Décret émané, ganda ^ dal décréta fatto 

le 15. Mars de la préfen- li i j. Marzjn del prefente 

t» «inle 9 fur l'attentat émiê ,/oprà la Sepultsers 

prétendu qui s^eft com- dâta k T$mafo Cri/Uanê 

mis » en donnant la fe- Malabare , con tutti li 

pulture à Thomas » Chr6* incidmi > dependemi , m- 

rien Malabare ; arec tous nejji , $ eemm^ in pregià^ 

les incideus»dépeQdans> dicio dclU nojlri fUriiih, 
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adjoints & conjoints mx témtâ dd LMûgû di 

préjudice -de nos Droits , chcri , quattto de Larian- 

tant dudit lieu de Pondi- Coupan , «rdinando dl fuâ 

chcri » que de l'Arian- Cémeellitri di dârci lé 

Coupan. Noos vous fup- dnts âff MmUm y cm 

plions d'ordonner à votre le claufule fin utili , e 

Chancelier, de iigmâer le- meno tmerafi , feconâo che 

dit Appel , avec tonces les U di4iiSéfieMd Ugiudi^ 

Claafes les plus favora- carà conveniente , è U 

bles & les moins onereu- c$fU di tmti l'éUti del 
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ra convenable ; auffi-bien 
que la Copie de coûtes 
les Pièces du Procès por- 
té devant votre Grandeur. 
Dès-Iors l'iUuft. & Révér. 
Mr. a ordonné de faire 
mention ici de la poffi^ 
fion des p. p. Jéfuites , & 
du Décret de la manucen* 
cion. 

Nous fouflîgnés pour Ex tune IlluftrifimHS 
obéïr aux commande- (jr Rêver endiffimus Vomi- 
mens de llUuû.âc Révér. mfs ^ mândMrit hic ficri 
Seigneur. menticnem^depopftone.Pd^ 

tribm fociitatis , <^ dicrc^ 
te mMmcmicms. 
le certifie par les E^ê infrafcriftms , pa- 
préfcntcs , comme il rende mandatis Jllufirif 
refaite du Procès du P. <^ Reverend^jimi 

Efpttt, après, «voir fait Dmmi , fidcm feicie fer 
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fon jurement , il a tépon- ffâ/intes , ejualiter froàt 

du à toutes les demandes ix frèctfm eatifiat , P^rtr 

qui lui ont écé faites , par Spiritus medio juramento 

le Pére Tachard , Supé- foElo , refpondù fofitiaui' 

rieur de la l^aîKan des P. km pnfé&k fer Pmrm 

P. Jéfmccs de Pondicheri. TAchard Suferionm D»- . 

Sçavoic , au premier arti- mus Societatis Jefn Pon^ 

de , que les Pérès Jéfttices âidmkl^Uc$f. An. t. 

ont obtenus des Lettres- Qmdd Jefiriu béikiâm li^ 

Patentes pour la Cure des tcras- patentes pro Cura 

Malabares : il a répondu MiUÀmrênfitm. Reffondit 

des Leteies-Patentes pour ir Litéme P^umUikm 

Pondicheri feulement. Au Pondicherii tantum» Ad 

fécond >aue les Jéfuites 2. QuodJefiêiUixerceAnt 

jextrcent les Fondions de fêm^Ums Cmrs : Malal^h 

Curés. Au troifiéme qu'ils rifi^mm. Ad 3 . Q^d sSn 

les exercoienc aiSlaelle- €as exerceant , qtianào 

ment , & quaod il écoit ttfm ift. Ad 4. Qtfed flm^ 

necedàire. Au quatrième , riis Mdmimftrdverittt is^ 

que plufieurs fois ils a- tréma Sacramentai Ad 

voient admioiftres les der- Quod Sepelierum pln^ 

iiiers Sacremefts* Au cin- ries fupdiSes Fidèles Mt^ 

quiéme , qu'ils ont enfe- labarenfes. Ad 6. Quod 

velis plufieurs fois les Capucini id omnne fciant 

^Chrétiens Malabares. Au ei^ fciveerimit^ Ad 7. Qtfod 

lixiéme > que \ek Capu- p. Spiritms eertUrari feee* 

cinsfçavent tout cela , & rit p. v.J^nitas Ht iidem 

qu'ils l'ont fçu. Au fep- édmmftrérent extrems 

ttéme le Pére Efprit a mt Sâermsema diSe tbemé 

fçavoir aux Jéfuites qu'ils Malabarenji, de quo agi" 

lulminiftra&nc eux - mé- tttr , refpondit omnibus 

met les Saccemm à ce mdie. Ad*i. Qttêd 
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Buiriémc , qœ les Pérès MaUbarenfis ! Iref 

Capacms ont été d'ail- pondh , credù rtctpiff, 
leurs ayems par 1 Evêque £féfiwf0 UtmMi !Zm^ 



ne point eafcveUr ks hMjM/modi. 
Malahares , il a répondu 
^B'il avoir réçu de fem- 
Mahlei Leores de r£vé^ 

qfie# \ > s 

De même, le certifie Item. Fidim féeU qiuh 

qu'outre kg Attcûations lUw mkrs m$ê(imUm0i 

produites par lea Pércs fir^.v. JsfititMs produc^ 

Jéfuitea fur leurs Fonc- tas fuper fmaiombus pr^ 

cions ci-dcfliis nommées , MSkis^fmmm ié i^lêm 

Jk ont montfé d« Lcc- mp^^u prêit04 lim^ 

m-Facentes » qui font r a patentes pricres de ath- 

Jçs premières , dactées de no i6^^. in perfinmm 

iép9. pourlePéreDolu, PéUris » D§lm, é^iné9i 

pir Id^Uct il fft conf. Vicitni pro fidelibn^ a^^- 

«ué Vicaire des Chré- labarenjium Vênâi 

tiens Malabares Et des fj* pefiifimi ' dê 

autres qui font poftArMu- 170a. m perfinam Sm^ 

itt» datées de 1701. en periêris Domus Societatis» 

faveur du Supérieur de la uti FicarUBdelmm Aù^ 

snême Maiibn de k So- Uhatmifimm fmUdÊtm 

ekté, par kfquels il eft fff* difiri£l»s. 
ttulTî nomme Vicaire de 
Pondicheri. 

DtmemÊ. Je fais ici Item. Fidemfacio ffta* 

que telle cà la teneur dm liter $emr Dicrcii UUif 
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Décret de llHiift. 8e Rév. triffiin^ JUvimdiffimi 

Seigneur. Dès-lors Tlll. Domini talis eft. Ex tmnc 
Sckév. Seigneur, fauf le lUufiriffimus & Reveren- 
droit de décider la Caufe diffimmt Dminm falvo 
au Pécicoire par lui , & jure, caufamfer iffnmin 
toujours à lui rcfervéc > & fetitorio decidendi^cum re^ 
la Faculté qttand il «rott. firvâfk fbi femper & 
dra de décider autrement 'éjtêémÀêemmiHê facmUm ^ 
par TAuchorité Apoftoli- fr9 ut melius in Dno. vi- 
que , félon qu'il trouvG* fi^m fiéirit Af^fiolica au-^ 
rsL plus coitTenable audit tbmrkate iàliter fitprs Fi* 
Seigneur de difpofer , &c. cdriiSyfeH Cutis PénU- 
fur la Cure ou Vicariat de . chmi^ difponendi , manda- 
Pondicheri V il a ordonné intérim ffffidtucs mân 
en attendant qu'ils foient nuttneri intXircitiêQÊm 
tenus dans Texercice de Mttdartpfium ^ &c 
la Ctre des Malabares>&c. 

Par la Signature de ' Ex JtgnMMM lUmfinf' 
niluft. ÔC Kév. il a été JImi & Reverendifimi 
refcrkrien fur l'appcUa- ,Domini fm refcriftHm , , 
tion, te que les Capucins niM éU appeUétiêttâ » & 
paroiffent à notre Tribu- p. p. Capucini comparemit 
nal oii le Procès eft pen- in Trihmali nafiro^ uhi Us 
dant, ils recevront )uftice; pendet^jnftisinm napinri, 
c'cft ainfi qu'il eft rappor- ita reperitnr in frwiffn 
té <lans les procédures de hnjns çanfit. 
cette Cau(e. 

Signe' , uindré CàfiitU jinJnâS CmdtU Câth 
Chanctliir. €îlUrins. 
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NUMERO, ij. 
14 Jum 1704. 
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NUMERO. 27. 
14* Giugno 17041 



Exprejfions de la Sert- 
tence reridne par le même 
Jllujlrijfime 4* Révérendif- 
Jime , en faveur des r, r, 
P. P. Jéfitites, Mais elle 
ri empêche pas Fapel des 
Capucins au St. Siège ^ 
à la Sacrée Congrégation. 



Charles Thomas Mail- 
lard, &c. La Faculté Apof. 
tolique nous demeurant 
toujours en fon entier. 



Efpreinoni délia Sen- 
tenza emanata dallo ftciïb 
llluft. & Rêver. , in fa- 
vore dé R.R. P.P. Gefui- 
ti , ma non impedifcono 
punto l'appellazione dé 
Cappuccini alla Santa Se- 
de , e alla Sacra Congre- 
gazione. 

Carolus Thomas MaiU 
lard, (^c. Refervatânohts 
& ilUsâ femper ^fma-- 
nente facultate Apojlolica 



fur Tune & Tautre Cure fuper utraaue Cura amo^ 
amovible j d'en difpofer, ^ihili , dijponendi , provi" 
dy pourvoir , & de juger dendi , & judicandt cjuid^ 
autrement/elon que nous quid aliter in Domino 
pourrions le trouver plus videhitur jtxpedirt y &c. 
convenable au Seigneur. 



NUMERO. 28. 
16. Mars 1703. 

■ 

Réfolutions données par 
la Sacrée Congrégation * 
le z6. Mars 1703. qui 



NUMERO 2?. 
2^. Marzo 1703. 

Rifoluzioni facte dalla 
Sacra Congregazione » li 
z6.Marzo 1703, che pro- 
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frûmfifU fin Us Câf$$€ins yano a?ere i Gappuccinî 
mmm fmés U Précis portato il Proccflb dclla ^ 
de la Cure des Malabares Cura dé Malabari di Pon- 
de Pùndichery afin Tri-- dichcri al fuoTribaiiale, e 
^mm/ 9 epiiljfm àijé che vi fa giadic^mayanci» 
i»f / avant même cjue VIU che Hlluft. e Rev. Monfîg. 
Infiriffime ^ Réverendifi Pacriarca ui foÛe gia ar- 
fime Aimifiigmm le Pa^ livato. 
triârAtj fus mrivé. fur 

la reprejemanon faite fétr Decrettim Sacr« <Ccm- 

gregarionis de Propagan*- 
TMnajM^é.Mmi7<^i. ^da Fide, habita: ftib die 

a8. Aprilis 165)8. 
PluHeurs doutes nous Milatis fsr Eminentijp^ 
* ayant été rapportés de la msm & Râverntdifammm 
parc des P.P. Capucins D.DXardinalem Noritii 
de la Province de Tourai- infrafcriftis dubUs froffû^ 
ne,dan$ la ViJle de Sttîtte ftis à p. t. Qftsgmis 
par l'JSmin. & Rev. Sci- provincia Turonenfis , in 
gncur le Cardinal Nori- Vrhe Smratenfi Mi£isns^ 
de , lefqueU douces fonc rUs : vidsUat* 
ainfi conçus. ^ 

\ i*. Eft-il permis aux An licitt4m fit Re^ 

Réligieux de quelque Or- ligiêfis ffàjmfcMm^ms Or^ 
dre que ce foit y ou Con^ dims ifsl csn^regasims » 
gregation , & même de la etiam Societatisjefu .fun- 
Société de Jefus , de fon- dore Mijfionem abfym$ 
derimenmvaUeMiffion, JficiaU ÂùmdêSê ifiim$ 
.Ans . un Mandement fpé- Sacra congregationis^inlâ» 
cial de la Sacrée Congre* cis nki alii Religiofi jam 
gatioo» dans les LÎCQZ^ Mm Mnm fssiid^mf 
iràiîl:}! A déja:d« iwpcei 
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Réligicttz qui en ont fixa* 

dé une ? 

Le 1. eft-il permis aux x* An fMfrédiSlis 

fufdits d'éublir dans $$H jâm k mmlM 

quelques endroits fecrets éinnis omnibm SMcerdÊii^ 

Ctuppelle » iorfqu'il b^s y ctiam extranets pa^ 

ÎraiVieEglifeoaChapel-> tet Eccl$fi4 f ftn CapelU 

e publique , oà tous les fmUicé , m fM CkrMi* 

Prêctes refidans & écran- es fftnSiofies ^ Officia 

gers 9 viennent pour y ftêbUcè celebrMtmr » liei^ 

affifter aux Offices divins, tmm fit im éAm Ite^ fnvéïF^ 

qui s'y font publique- tp fbi éUtarc erigert i 
ment , ou pour y dire la 
Sainte Meite l 

Le 3. Eft-îl permis aux Am Ikkmm fit fré^ 

fufdits de drefler un Au- diBis , Alt are erigere pH^ 

tA public dans une Mai- bUcmm in Dmn AéUu^ 

ion deMahomecans,» .oo m$Mmrmm , Oêieii^ 

de Gentils , qu'ils louent lium ^ tjftamfingftlis Afen^ 

Chaque mois» & qu'il fibus Ueam ^ & idintUim 

convient de changer de mmâr$ ^wmt. 
tems à autre ? 

Le 4. 1^-ii permis de 4. An $tiam fi hoc 

même d'y admettre les Ikm^ Bdiks in tdi 

Fidèles à la MefTe , &leuc is ditims BfihfiÊtum ékU 

admimftrer la Sfcc. Gom- mit f ère , fétcram ^me fina^ 

smnîgni' xêmiUkwmtN^^ip^^t 

Le Toutes ces cho» $. Am wfimm mt mm 

ics , fi elles font permifes niafacere Uctât , ttên dfiS^ 

EK les Privilèges . ou par fi$ frÎMâ Ordiuâriw iaci:^ 
S Décrets 4e la Sttoii iSÊtpÊfkri AûjgmS 

Gongregauoo» a'eft«ea f^M^ «M^w^^ 
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pas obligé avant d'en ufer, f$Us frwilegiisy vel féWé 

de les ezpofer à l'Ordinai^ Origrega^ D€€rmi » 
ic du Lîcu , ou au Supé- 
rieur de la Miilîon qui eft 
éublie fur les lienz ? 

Le 6» Dias les Mif> 6. An in MtJfmAus^ 

fions j où font déjà les qui fnnt magis anti^ui 

l^lus Anciens MiiEonnai- Miffim^ii % F^mochi m 

les qui y ont fondés des téili Miffi^i cnffgmtmr > 

Miflions , font-ils cenfés maxime fi capellam , feu 

Curés 9 principalement fiailum . osa Mcclefiam 

s'ils oBt une Châpdle ou & ftfmUMrém bâktmo; 

Eglife^jc un Ciméciere fuhUcam. 
public? 

Le 7. où il y adcs Mif- 7. Vhi fie mffmatii 

fionnairesainfi cetifës Cu- P^rtcifo cinfintttr , novis 

tés y d'autres Miflîonnai- MiJficnariisadvenientibMS, 

res arrivans > un Vicaire Plcarius AfifioUcus , vel 

Apoftoliqoe » ou l'Otdi» Eptfcopm lui , fofte nd 

naire du lieu , peuvent- libitum , Parochtam ah eis 

ils à leur volonté ôter la émêvert^ mt navis AûJ^ 

Paroiilè au prenuets fiumii €miciia\ 
Miffionnaires » & la don- 
ner aux féconds arrivés > 

Les Eminentiflîmes Pé* Eminuuiffimi PsMt n 

les ayant eiamtné» mûre^ ntâ^nrè ferfenfi, Dicnvim 



aiofi déterminé à fçavoir: 

An t. Negttitenienc » Ad t. NegM^^ fjF 

& qu*on obfervc le Décret detur Di(r$tHm 1 1 . Jémv. 

deja fbrsié^k ii«Jiiif» it^i^ . 
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' Au ». 'Negatîvemcnt , M i. Négative , nifi 
à moins qu'ils n'ayem un héAcant ffcdale privilir 
Privil^c fpécial. * gimn. 

Au j. & aa 4. comme ' Ad i. & ad ^. m 0i 
au fécond. fecunàum. 

Au $. Qu'on domie le Ad ^. Dêtm Dierê'- 
Décrecdaii. Mats 1637. t$m 11. Mtrfii 16^7. 

Au 6. Us ne font pas de Ad 6. ejfe vcrè 
vrais Curés. Farochos. . 

An 7- fls »c peuvent ; Ad 7. Nm fojfe nifi 
à moins que ce ne fok ex gravi causa , & con^ 
par caufc grave qui fc- fuUa prius Sacra dmgre'» . 
loic arrivée , & toujours, gamm dç tr^pagands 
qu'on confiilce la Saaée fidi. 
Congrégation avant de 
rien entreprendre. 

£nf9idef$m^C9JS. , In quorum fidcm 
Jifai 170J.C A*fAf9^ hac die 15. Maii 1703. 
nius Secrétaire. C A Fabronius Secret. 

Liem du ^. Sceau. Locus f Sigilli* 

. Veici tes Décrits , l'un Ecco i Decreti , l'uno 
du II. Janvier iG$6.(^ delPi i.diGennajo lé^tf. 
l'autre du i i.Mars 1637. e l'alcro dell' 11. Marzo 
aufquelsU Sacrée Cm^e-^ 1637. à quali la S^rat 
gation veut qu^on fe rap- Gongregazione vuoic chc 
porte. ^ fi cohformi. 

Décret de la^Smtr/é Décret* Sacrae Cong. 
Congrégation^ dté ii. dc Propage fîdc ha^. 
, Jdm/ier 16^6. , hltx die 1 1. Janu* 

La Sacrée Congrega- • ^^î^* / * 
tion a cousit ^UÇ ^n$ U fima Qngregfttif^ an^ 
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fuite j il ne feroic permis nulU modo in pojlerum 
aucunement , pour le liare ^fr9 bono Religimis 
bien de la Religion Ca- CatolicA , ad tollendas in^ 
tholique , afin d'ôcer en- terMiJfionarioSydiJfcntiems 
tre les Miflionnaires les & lifégi4. in iocis , in qni^ 
procès A: les diflènfions » Ims €xifimnt ÂtiffUnarU 
que les Miflionnaires d'un ^poJloUci unius ordinis. 
Ordre difFerens , & mê- novam Mijfionem éUiarnn$ 
me de la Sodécé de Jefus» ReUgiofornm > etiam So^ 
ne pourront établir une cietatis Jefu , fundare , 
Miflion dans les Lieux où vtl illam fub quovis fre* 
il y aoia déjà des MiC- ùxtm > dut omthmritAte 
fionnatres mUis » feus €xerc€re , ahfe^ue exprefià 
quelque prétexte que ce licentia , ejufdem SactA 

fttiCTe être » ou authoritc : Congregationis , fub pœnâ 
moins qu'ils n'ayent frivénionis Offidi^ frivi'^ 
une permiflîon expreflè legii & faculatis^tpfofac-' 
de la Sacrée Cougrega- to incurrenda , non obj^ 
cion 9 (bus peine contre tantibus fuibusatm^tte in 
lesTrangreflèurs y de pri- contrarinm faciintibns. 
vation d*Office , Privilège 
& Faculté^qu'ils encoure- 
roint par le (èul fait , non« 
obftant toutes les oppofi- 
cions qu'on pourroiç fai- 
re pour invalider la pré- 
iêhte. 

Ccft ce que Ton trouve Itanfetitur in Regif- 
^dans les Régiftres de la tritimjMs Sâcrê Congreg. 
Sacrée Congrégation de de frofoganda fiii. 
la Propagation de la Foi. 

o 
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En foi de quoi jdi JSgno 
£€ ly. Janvier. 
[ t P. A. Archevêque, 

Lariflè Secrétaire. 

Décret de Is même 

cree Congrégat. le 
I I. Mws 1637. qui 
àrdonne aux Mif- 
fimnMres nouvelle* 
ment arrives fur Us 
lieux 9 de demMuder 
le confentemeut de 

Les EminentilCmes Pé« 
res ont décrété qoe les 

nouveaux Miflionnaires 
iêroienc obligés de mon- 
trer les Lettres- Patentes 
de leurs MilTions feule- 
ment » & celles qui leur 
f ^nt accordées par la Sa^ 
crée Congrégation ; mars 
non les Obédiences de 
leurs Supérieurs > afin 
qu'ils obtiennent le con« 
fentement de l'Evcque. 
^v II faut obferver que 
les Réfolations fufdites 
furent rcmifes à Rome 



j6 

In quorum fidem > hac 
die 17. Jana. 1719. 

f. P. A. Archtefif. 
Larijfa Seeretarius, 

Decretum quo eadé 
Sacra Congrcgt 
mandat Mimooai 
riis , ut licentiam 
petant ab ordinal 
riis locorum ^ /la- 
timatqaein MiA 
iîombus funt apul- 
fi » die 1 1 • Martii; 

Quia JUifftênes fmnit 
à Séeri Cofigregatione 
cum clanfulâ , requifito 
prius Epifcofi loci confiui^ 
JH y Eminentijfimi v. 
refponderunt , teneri Mifr 
fanarios Litteras - Faten^ 
tes fus Miffionis s Sécru 
tamen Congregatiûne expe^ 
ditas , non atitem ohedien" 
tias fuorum Suùeriorum 
Epffcopo oftendere , pr0 
obtinendo illius confenju. 

OJfervate che le rifolu^ 
xioni fitdette ^furono ri* 
mejfe à Rma al v. 
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«tt R, R Fiançoii Mftriè Brancefiff Aùtris JaTours, 

de Tours , qui s'y étoic che vi fi era portata dallé 

tranfportédc la MUEon Aûjfionc dcirindie.e li 

des Indes ; & il les porta pmo egli flcjfù à PoffdU 

lui même à Pondicheri , chery , per ejfcr rimffe al 

pour être remifes à TEvê- Fefcovo del Lmgo , per 

juc du Lieu , afin de les farU effjfgmin : ma $ r. iu 

faire ezecnccr ; mais les p. p. Gefiiti , fffarotjo 

K. R. p. P. Jéfuites ufe- tma la defirezjLa , per 

rent dlngcnieux cxpc- non ubbiéUr^ aUe decifioni 

dîens pour s^cxemptcr diUa Sama Side ,€ delU 

d'ob^ aux Décifions du Sacra Congregaz,ione ^ 

St. Siège & de la Sacrée qaando non fono del ler0 

Congrégation ; defortç ginio. Le fegsunti tiinere^ 

^ue la fidélité des Capu- Jplegherampcii ch'e acca- 

cîns à vouloir les mettre duto di ^nefie favie ri^ 

en exécution , leur attira [oluzÀom che awehkerp 

des tréfors de colère. Les d^tmte terminé^ ogni //- 

Lettres imvantes donne- tigio , co Miffionari pm 

ront une idée groffiere de docili aOa Sama Std$i 
ce qui eft arrivé de ces 
judicieufes rélb|utions , 
qui auroîcnt dû finir 
tous les Procès» avec des 

i^liifionnavres bien dod- . 
les à la voix du Saint 
Siège 
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NUMERO. 19. 
24. Septembre iyo6. 

Lettre diâ.K. p. Efprit 
Otpmein » SâÊpériem' de U 
MiJJîon de Pondicheri , 
AU très-K. p. Procureur 
de Coter à Remè peter 
leur Ordre, par laejuelle 
il fillicite fa Révérence 
de centitiuer ie procès de 
ht Cure des Malabares ; 
d'atitam que les k.k. p.p. 
Jefitites ne veulent ni 
ieweer^ni fe fiumettre 
aux Décidons ci-dejfus 
rapportées» 

Mon très-Réver. Pcre. 
Je ne doute paint que 

votre très-Rcvérende Pa- 
ternité n'aie eu connoiC* 
fance d'un Procès que 
nous avons depuis le mois 
de Juin 1659. jufqu'à- 
prefenc avec les a . R. p. p. 
Jcfiiitcs, de la Province 
de Paris , au fujec de la 
Cure 6c de la Miifîon des 
Malabares, Naturels de 
cetre Côte de Coroman- 
dd, à Pondicheri aux 



NUMERO 29. 
24. Settembre 1706. 

Lettera del R. P. Spi- 
rito Cappuccino,Superio« 

re délia Miffîone di Pon- 
dicheri , al Rev. Padrc 
Procuracore dé Cappucci« 
ni nella Curia Romana , 
in cui foilecita S. Pta. 
Revèr. di concinuare . la 
lite rpettante alla Cura 
dé Malabari , non volcn- 
do i P. P. Gefuiti ne afcoi- 
tare , ne foceometerfi ai' 
Décifioni foprà riferite, 

% 

Moite Révérende Pudre § 
Nan dubito punto che 
V. p. R. non abhia avuta 
notizia d'und pendenza , 
ehe abhiamo^ dul mefé di 
Giugno 1699. fine al di 
d^o(Tgi , co p. p. Gefuiti 
delU Previneiu di Pétrigi^ 
riguardù Ma Cura , e 
ALJfione di Aîalabari di 
Vetidicheri» che fine Na* 
tttrali di cjuefta Cofta di 
Coromandel nell* Indie 

Orientalié II p. frM^ 
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Indes Orientales ; Le a. etfio Méotié che fftfé 

p. François Marie de psrtini da qualche amo; 

Tours , qui en écoic par- per andark Roma, a folli^ 

ûy ii y a quelques an* eitar fino gU AuffizÀ di 

n^es 9 pour aller (bllicicer p. mro. k. € pracMrM 

à Rome cette affaire fous di far la terminare y non 

vos Aufpices» & tâcher dvtndo mmcato d'$nf<^r 

de la faire terminer » n'a- métri Mppièno y. p. mt9. a* 

yant pas manqué, d'èii non mi fermera meleoy per 

informer pleinement Vi non abtifarmi dé momen^ 

, Révér. , pour ne donc pas ti « eloe fom preziefik v.p4 

abuièr des momens fi pré« mio» r. col tipnen U 

tîcux à V. Rev. par la ré- maniera , di cni le Rivo'^ 

pétition de la manière renz^ loro i p. ^.Gefnui 

donc les a. r. p. p. Jëfui- fifono^ferviti per lovarci' 

tes fis font fi^rvis , pour ^juefia Mijftone , che fi fid^ 

nous enlever cette Mifllon va tanto a cnorc togliendo^ 

& la Cure , qui nous é« em$ U ûtrs. 
toienc fi chères. Je rappor« 
terai feulement ici à V. 
{Lévér. les raifons princi- 
pales » qui devroient fai« 
te terminer cette affaire 
en notre faveur. 

i\ Nous avons étééta-* Per ebo mi vi 

blis à Pondicheri 1 7. ans eréêpottfo fisMiti dieci-> 

avant les Jéfuites. 2*^. ajfete anni prima di loro. ' 

Nous (bmmes les pre- i^. per dvoria noi pr$mi 

miers qui y avons fondés f^niéed , Mondovi mns 

la Miflion des Malabares> Chiefa publica j prima che 

v ayant eu une Eglife pU' srrivaffero ojp, da piH 

Uiqac^ plofieurs aimées êmi fir éwrU m filé 
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tvanc l'atrivée de ces Pë- gaviméua frémquUlmm* 

• res , nous l'avons cou<- teialPâmé 1673. fi^^ 

jours gouvernée feuls 165^9. in cui rientrammo 

uanquilemenc depuis in pojfejfe ,dopo d'ejfernc 

1673. jufqu'en 16^9. fiéUi difiâceiéiti dagliOU 

que nous rentrâmes en landejï, e ajfenti per tutto 

pcfTeifion après en avoir qœl tempo , che furmQ 

%Li chafles par les Hol- Faèrmn àêlU FmnXM, 

landois, & abfens pen-» came furono ejjt i v. 

danc tout le tems qu'ils Gefuiti ^ cioèper étmi 6. 

furenc Maîtres de la For- in circa. x^. Per Mir noi 

terefle , auflî-bien que les allevuti i mvMi Oriftiâ^ 

R. R. P. P. , qui fut de 6. ni ndlo Spirito di Crif- 

années ou environ. 3". tiano^ t nella pratica e 

Nous avons élevé les ofervéUiXM dille fimte»^ 

nouveaux Chrétiens dans venerabili cerimonie delld 

L'efprit du Cliridianifmej Chiefa. cojk che non fan^ 

la pratique & robfervan- m 4 tompi . n^ri i p. v. 

cèdes Saintes & vénéra* Go/mtiydopo chefifi^ intm* 

bles Cérémonies de TE- Jiyi qualipermettono ne lora 

glife 3 ce que ne font pas Aùwiuggi , Sepolture » 

aujourd'hui les Jéfuices ttocejfioni é'C^ frmebê 

depuis leur ufurpation; e cerimonie délia Gentili-^ 

Puifqu'ils leur permet- ta y corne le ceneri fatt^ 

tenc » tant dans leurs Ma- ^delU fierchêdi vMché^ 0 

riages , Enterrenaens, Pro* sltri » che il Padre Ptm^ 

ceilions, & autres occa- cefco Maria^ ha Jignificatc 

fions , la pratique des éUs Sac. Qmg* , e che ri^ 

C!érémoniés des Gentils , fitltano in grave fcaniaU 

comme Tufage des cen- degll Enropei , e intole^' 

dres > faites d'excrémens rabile confuxione alla nof^ 

4e vaches & autres que tfê . Riligiane, Jacrtfiean^: 
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le fufdtc R. P, François 
Marie a déclaré à la Sa- 
crée GDngregation : pra- 
tiques déc^bles qni 
coumenc à la confufion 
de notre Ste. Réligion, 
Se fcandaUrenc les Euro- 
péens. Ces Pérès (àart- 
fians ainfi l'honneur & la 
iàintecé de la Religion» 
pour Ce maintenir dans 
leur udirpacion , en s'at- 
tirant par-là Taâfeâiion de 
ces Peuples » qui 9 quoir 
qoebaptifés» con{èrTent 
toujours une inclination 
fecrette pour ces Prati- 
ques abominables » & de 
la bienveillance pour ceux 
^ui les leur permettent » 
'les eftimans plus éclairés 
qne cenx qui les^ leur dé- 
fendent. 4**, Cette MiC- 
fion de Pondichery eft 
proprement Panique que 
nous ayons dans llnde ; 
celle de Surate, écanc à 
deux doigts de fa perce, 
1 caufe de la Tirannie 
des Mahometans , & ne 
pouvans £ûre fend fur 
celle de Madraft ^ Me^ 



I 

dâ in ul ^uifa » tcn$re ê 
la purità délia fede ; fer 
fofiiturci mlla Mfiirpaxâo^ 
m ^ g$uulagfuindû péri 
l'afferzKÀêH M quefti popoli, . 
i (juali fehbene battexj' 
xMi 9 n^n fi fuê k mino » 
€h€ mn gfiéirdino uns 
Se^etta inclinazjone per 
^Hifii Franche ahbominc'^ 

za per chi laro permette 
gli ahhufi ; ftimandoU piit 
illtminati , che qmelli > i 
ftuUi U pTêibifhùm. 4^. 
Finalmente yper ejferepro^ 
friémeme l'ftmca MiJfiO" 
ne cbe nai Miâma mil* 
Indie ; (jnella che abbiam 
a Snrat, non è molto lonté^ 
na di pirdnfi perjd ttrânin 
dé Mà miÊ tt â m . iUbf 
tiamo far molto capi- 
taie di quella di 
éré^ ^d^tmi fi pofone 
f:acciar gU Inglefi , ogni 
veltd che 1ère piâeçia. 
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jGcurs'ltsAngloi^ poUvatls 
nous chaflcr quand bon 
leur fcmblera. 

Je ne répéterai donc N»n tifflichero dMnqnt 
rien ici de plus 4 V. R. mH^i di do , r fmt- 
je prend feulement la li. do la liberta folamente 
bexcé de lui donner avis d'éwifénrU con qucfta 
pat celle-ci , que j'adrcfiè , che mêndù tmne U 
tomes les Pièces du Pro- Carte del proceffo ,al R. 
ces au R.P. Timothéc de P. Ttmothto dê UFUchc 
la Flèche Ton Sécrécaire > /ko Segrctéoriê » ptttk 
qui pourra l'informet URjHainfarmarfidéilm ^ 
plus particulièrement de fmminHtamentc^ditutto ' 
tout ce qui concerne cette cio ehe concerne quefio 
a£&ire , fuppliant très- afare ; fupplicémdo $tmi^ 
humblement V. Révér. lijfmamente V. P. mto. 
Paternité , au nom de no- R. in nome délia noftrs 
cre Province de Touraine» Pr&vinciM di Tmrené^di 
de laquelle nous (bmmes cni fiamo memhro , e éi 
Membres , ôc de tous tutti li mfiri Padrt délia 
nos Pérès de ces Miffionsi, Mtjfione^ degnarfi di frien^ 
de daigner vouloir don- âer à cuere , ei impiegar 
ncr vos foins , & emplo- il lei crédita , per poter 
yer votre crédit pour qu^e noi rientrare al pojjejfo , 
.nous puiilions rentrer dé mfiri Sritti y fiinjuf^ 
dans nos Droits , dont- tamente ufnrpatici , 
on nous a privé fi injuf- ^g^ndo faljamente per ve* 
renient , en alléguant nir à capo dé loro diffegni^, 
fauflèmem , pour ce faire, Fammek^t volontà del Ri^ 
l'Authorité la Volonté corne pottra vedere délia 
du Roi , comme elle le Lettera di S . M^ fcrittadi 
pomra voir par la Lettre fito Ordine ^da Monfenr • 
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mébac de Sa Majcfté , il Comte di PonehâkréUn^ 
écrite de fa part, 6c par al Signer Martin Go^ 
Tes Ordres , par Mgr. le virtMorf di ^tufta fiazj-^ 
Comte de Ponrcharcrain» xa , t Diretttirt àtlU RtsU 
i Mr. Martin , Gouver- Compagnia di Francia del 
neur de ceue Place » àc Corner cio dcU'Indic y chei 
Direâeac pour la Roya- fiath il mezxjo , e Ufiro^ 
le Compagnie de France, mento di cni i p. p. (?r- 
du Commerce des Indes , fititi délia Compagnia di 
qui a été rinftrQmenc Gefi^ fMnnofapMtpJlifvirfi, 
dont Icors Rév. les Pércs per far tjnefta inginfiixJéh 
, Jéfuites ont fçu fe fervir e Vunico preteflo altrefi 
pour nous faire cette in- di cni Monfignore Vefco^ 
jttftîce, & l'unique pre- w di San Tifoméjie fir* 
texte auffi dont Mgr- l'E- vite ( il qualt era gik 
vêque de St. Thomé s'eft Gefuita prima di ejfer 
fervi , ( qui a été de Fêfi^w ) e àfi defidîréh 
leur Société ) & qui étoit v4 ^ ekt nimn altro Reli* 
bien aife qu'aucun autre giofi di diverfo Ordinc^ 
Corps Réligieux que ce- fswr che i Gefuiti avejfe 
lui des Jéfuites , n'eut ta U dinziam di Ortftiam 
direftion des Chrétiens di Malabar y in cjualita di 
Malabares , en qualité de Cmati , perche non vi fojfe 
Curés , pour n'avoir pas che rifrendejfg , e cenden-' 
}ieu de reprendre & con- najfe tmte U cerimome 
damner comme mauvai- CentiU/che , corne mal- 
Tes les Cérémonies Gen- vaggie^ehei p. p Squef- 
f iU«s & Payennes que les ta Compagnia voleano , # 
R. R. P. P. de la Société permetteano a Crifttani 
teçoivent & permettent délit 1ère Mijfioni di Tan-^ 
aux Chrétiens de leurs gietnr^ e Madmré^ cerne 
Millions de Tanjaours, & VHonc^e indiffèrent i , ir pu* 
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' NUMERO. 30. 

Lettre du mime atf 
Sévmnd Peire Timthéç 
de U Fléchi , Séeretâirt 

du Révérendijftme Vrocu* 
reur de Cour ci'dejffês 
nonmiy par laqmeUe il Im 
denne avis y cjne Us Dé- 
€re(s de la Sacrée Cm^ 
gregé(iem,dene^$mu dvens 
faie mentie^i pertes , k 
Pondicheri par le r, p. 
Jean François nont éié ni 
f cornés 9 ni fmvis. 

Mon Révérend Pére. 
Vorrc Révérence à Içû 
que le Rév. Pçre Frwçois 
Marie de Tours , aujour- 
d'hui Miff. Apoftoliq. du 
Tiiibec « qui étoic forci 
de cette Mi (non il y a 4. 
ans pour aller à Rome, à 
deûèio d'y faire (euniixer 
le Procèi qoe nous avons 

depuis 1699. jufqu'à- 
préfenc, avcclesR.R. P.P. 
Jéfuicea » aa (ojec de la 
.Cure 4cs Malabares ^ 



NUMERO^ io. 

24. Settemb. 170^^ 

Lettera dello fte(ro>sl 

H. p. Timotco de la Flè- 
che » Segretario del R« 
Procuracore générale fo- 
pranominato , in cui lo 
accufa , che i Dccrcti deU 
la Sacra Congregazio|ie^ 
di cui fi è fatta mcntione, 
portati à Pondicheri dal 
R. P. Gioan Fxancefco, 
non fono ftati afcoltati. 
ne pofti in cfccuzione 

• 

Molto Révérende Padre» 

Ha fapHto V. R. che il 
V. Francefio Maria da 
Tenrs , oggidi Mffiennrie 
jippoftolico del Thibet , 
foreito da qnejia Aiiffie-^ 
ne y qnmre annifine^ fer 
andar k Roma , 4 mener 
fine al frocejfo , che dal 
1699. pne ^ ^ ^\g^% 
avevano ce R. R. P. 
Gefuiti intorno alla Cura 
dé MaUbari y che Ji hanrne 
Uvati , e fer confeguem$ 
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qu'ils nous ont enlevé ; 
la Miffion par confequenc, 
pour avoir fçu obtenir 
par intrigues de Mgr. 
l'Evêque de Saint Thomé 
de Méliapure , des provi- 
fions poftérieures à ceU 
les,que fa Grandeur nous 
en avoir donné 6. mois 
auparavant .... Ce Rév. 
Pére François-Marie étoit 
revenu de Rome ici , 
muni des Décifions don- 
nées par la Sacrée Con- 
grégation de la Propa- 
gation , fur les doutes 
que l'Emin. & Rév. Sei- 
gneur le Cardinal No- 
ritius lui avoit préfenté , 
au nom de nos Pérès Mif- 
fionnaires à Surate , avec 
Ordre d'en préfcnter les 
Décrets émanés , le 28. 
Avril 1698. à Mgr. de 
St, Thomé. Demur { dit- 
elle ) Epifcopo Décréta 
emariata, die ^S.^prilis 
1698. fuper d^hiis propo- 
Jttis a p. v. CapHcinis Pro- 
vincU Turonenjts in Vrbe 
Suratenjt Mijfionartis ^c. 
avec ceux du ii. Janvier 



\6 

anche la J\4iJfione, avendâ 
faputi co fuoi intrighi , i 
P. P. délia Compagnia , ot' 
tentr da Monfgnore Fef' 
covo di San Thomé di 
Méliapur , délie provijtoni 
pofteriori a quelle , che fua 
Signoria Illufi. ci ave a 
date fei meji prima , . . 
quefto R. p. Francefco 
Maria era ritornato (juày 
da Roma , munito di deci^ 
ftoni , date dalla Sacra 
Congregaz^ione di Propa^ 
ganda yfopra i duhhi che 
l*£min. Revmo. Signore 
Cardinale Naritio avea 
prefentati , in nome de 
noflri P. p. Mijfionari k 
Surae con ordine di pre- 
fentar i Decreti tmanati 
li 18. ^prile 1698. fu- 
per dubiis propofitis à 
p. P.Capucinis provincial 
Turonen(îs,in Urbe Sura- 
tenfi MilTîonariis , &c. 
con ijtielli deir 1 1 . Gen- 
najo 16 e degli n, 
Marz.0 1 6 }7.foprallegati. 
cofi avendoli ricevuti , 
letti y e canfiderati , che 
non poteafi negare , che mi 
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16 S^* ^ <iu II* Mars non fojjimo venutiaPon-» 
16*57. ci-dc(Iiis rapportés. Heblnry , # ftééiU$ivi i 
Si bien que les ayanc primi in quAlità de Mif* 
reçu de lui > lu & confi- Jionnarii ^poftoUci ; foi^ 
deré qu'on ne pouvoir ch$ jû cht ho l'onore S 
nier , que nous ne faU fmwre quefto i y. r. yS- 
lions venus à Pondiche- no venuto tri anni âvanti 
xi 9 & établis les premiers r. r. p. p. Gefiiiti » $f» 
èn qualité de Miffionnai- femUvi mrivMê tiuim 
res Apoftoliques , puif- 1686. e le Reveren2ie loro 
que Moi qui a l'honneur JU Sidm , l'anno 168^. 
d'écrire ceci à V. R* » j'ai ^MêmU vi giunp \ vi ri» 
précédé lés R« R. P. P« irotm 0m dé mfiri p. p.. 
Jéfuites de 3. années, y il Padre Cojimo da Gien^ 
étant arrivé l'an 1686. & che da Madraft ^ lontanê 
leurs Rév. de Siam 9 l'an da qui^trenta Ughe ^ vi 
1689. & quand |'y atri- era venuto nel i6y^,pcr 
vai , j'y trouvai un de ifiééUirviJ^ , c farvi la 
nos Péres^Cofme de Gien > Aùjfwm » avind» » dijji i 
qui de Madraft , éloigné eonfiderau che, la provifia 
d'ici de 30. liéuës , y accordât a dal Fefcovo di 
étoit venu en 1674. s'y San Thomé k p. p, Gé^ 
établir & iaire la Mil- faiti y era fiÊrrêisizJa, per^- 
iîon. Ayant confideré , che fondata unicamenti 
dis- je > que les provifions fopra ma falfitk allegata 
accordées par TEvéque de dagli Ordini , ed amurith 
St. Thomé aux Pércs Jé» S S. M. Crifiianijfma , 
fuites étoient fubrepti- che fra tanto fervi di 
ces > parce qu'elles n'ét friti^Q i M'. Martin 
Coienc fondées que fur un Direnerê Oeturale délia 
faux allégué des Ordres Compagnia di Francia 9 

& de VAuthoiicé de Sa f^r ffiocm U d^$$a fr§^ 
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Ma jefté crès-Ourécienne » vifi»^ dal Fcfiêu^ H 
qui fcrvic cependant de Th0me , the à umrê. 

prétexte à Monfieur del Decreto ^ nonpotea in. 

Martin , Direâ£ur-géné« téima ÀtfiméirU k Gefuiti^ 

f al de la Compagnie de «m mlh9 pregi$tdiciû,fitt-* 

France , pour extorquer zJaver prima confnltata 

ladite provinonderÉvé- U Sac. . Ongr^gasiione. 

que de St. Thomé « qui Cmnpimma fpnémXA d'ifi 

félon la teneur da Dé-- fere riflabiliti ne primi 

cret i ne pouvoir cepen- nofiri' diritti , e forji non 

dant point en pourvoie firemmâ ftati delâ^ » fi 

les- Itf fuites » à notre pré- 0v$IJîm9 . daVM$0 tréUtmrû 

judice, fans avoir aupa- con perfonne fi pronte ad 

ravant coniulté la Sacrée mbbidire a JDccreti delU 

Congrégation. Nous-con^ Sscrs OngregaxUm , câ^ ^ 

çûmes l'efperance d'être me fiamo ftati noi docili a 

réubiis dans nos Droits finomenervi a Jimplici 

primitils » & peut - éne emtfegli ; fêidn dvendêvi 

qu'eliç n'eâc pas été dé- W ktiû » ebe nafcntdê 

çûë. Cl nous avions eu à qualche diffcrenzjt^ frk i 

£ûreàdes perfonnes auilî Afijjianâri dé Paefi firâm . 

promptes à obénr aux Dé« mm y elU s^Jicmrm » dbt 

crets de la Sacrée Con- aurebbe difiinta confidera-* 

gregation , que nous l'a-* zJatu al dirùfû di quelli^ 

vons été pour nous Çoà» €ki fenvitme hfiémdd^ 

mettre à fcs fimples Con- frk Chrifliani , cedeffira 

feils I puifqu'avant lu que per qualche tempo ; noi 

quand il htrviPDdnttt fsU^am fatto fam éd di 

quelques diffimns entre Jtoggi^i aUriâm afpettm^ 

les Miilionn. des Païs fiinzA cagionare fcandalo , 

étrangers 9 elle y aflbrd fino d frefimu^U dÊeifrmè 

qu'elfe mxtk m égac4 iM9 nofir^ vmtw^ Sè 
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particulier aa droit de Santità ». 9 ddU Sacré 
ceax d'entre - eux > qui Cwgregazim.Mdâvcndê 
pour éviter le (candale is fore col ictf Mmpg. 
parmi les nouveaux Chrê- Fefcovo di S. Thomc, che 
tiens , céderoient pour mn opcrs , fi nom in ^$iéUH 
un tems i noos Pavons tp # mt^ê ds noftri oppofi* 
fait jufqu'à-prcfenc 3 &c tori , e pcr imvulfo di 
avons attendu » fans eau- ^uello Spirit9 imbtvmtcjgli ^ 
ièr du fcandale, jufquà ce delU Compagnis , di cm 
jour la décifion de notre é Memhro , e la cjuale non 
différent > de Sa Sainteté gli ha trocurato ii Vcfiê* 
& de la Sacrée Congre- vad» di MaUofm , cim 
gation » mais ayant à fài- pcr mcttcrfi al cêpcrtp con* 
re aujourd'hui à mondît tro i Decreti délia Santa 
Seig. Evéque de Saint Sidc ; farle rc0cn^a » g 
Thomé^ qui n'agit que 91m Midir leçon frémtctm 
par ieconleil de nos par- zji , ftando fotto la di lui 
tics 1 & félon l'efprit qu'il prottezÀgnc > noi Vahhiama 
' a puifi dans la Société perdnta ; Ofuendo il r. p« 
dont il eft Membre » & Cnfiodc Lwenzjo d^Ango-» 
qui ne lui a procuré TE* Urne , c Michel- Angiolo 
véché de Meliapure que da Bonrgtj in oggi Procn^ 
pour fe mettre à l^alm ratoro dol mfirp imerefe , 
acs Décrets du St. Siège, prefentato giuridicamentc 
leur réfifter & ne pas leur à Monjig. di S. Thomcg i 
obéïr fi facilement fi>os dcai Dicroti délia Sae. 
(a proteâion^nous la per- Congregazione , r ricercato 
dîmes ; car notre R. P. che doveffo r$ftakilirci ne 
Cttftode Lanrent d'An^ mfiri dieiiiti j il med^fim^ 

Souléme & Kfidwl-Ange Monftg. Ordim di farli 
e Bourges , aujourd'hui noti à p. v.Gefmti di ton- 
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feire , tyatit prefcntë ju- UMiâm fatto fié tojlê 

ridiquemenc à Sa Gran- per nhhidienzji , che pet 
deur Mgr. de St. Thomé dovere , poiche i dccriti 
lefdics Oéccecs de la Sa^ fino fpediH si Vefeovo y 0 
crée Congrégation y 6c mn a v. p. Gefuiti, Cii 
requis de lui qu'il nous fù U xo. Febbrajo del prc^ 
rétablit dans nos Droits , fenii ésmtê 1706. aecom- 
fadite Grandeur Icar or- pagnato da due tefiimoni , 
donna de les faire, fi- 1»^ fcfjz,a ejfetto , perche 
gnifier aux r. r. p. p. Jé- < r. r p. p. Gefuiti perefi- 
fuites de Pondicheri » nos merjl dalF MidiinzA , ci 
Parties adverfcs ; ce que fecero mendere una Sen* 
nous fîmes ici plutôt par tenzji , chc^ diceano ejfere 
obéïï&nce ^ que par obli- emanatM cmro dinci^ds 
gation , puifque les Dé- Mortjtg. Patriarcha , Carlo 
crets lui font adreffés & Mailliard di Tournon. Li 

non aux r* r, p. p. Jé« 14. Giugno 170^. per cm 
fuites. Ce que nous fî- préte^deauo che fuefto af- 

mes le 10. Février de la fare fojfe finito per fim- 

préfente année 1706. ac- prifernoi. 

compagnés de deux Té^ ^ 

moins, mais (ans effet; 

car leurs Révérences pour 

s'exemter d'obéir nous fi« 

rent fignîfier pour - lors 

une Sentence qu'ils di- 

jfoient avoir été rendue 

contre nous > par Mgr. te 

Patriarche Charles Mail- * ' 

liard de Tournon » le 14. 

Juin 1 704 » pat laquelle 

ils prétcjtidoient que cette ^ - • 

PrefentéU 

» 

s 
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affaire ^coit finie fans re- 
cour pour nous 

Je prefentai donc lefdirs 
Décrets à leurs R. en la 
perlbnne de leur Supé^ 
rieur le R. P. Tachard , 
fans avoir (fgard à cette 

{>récenduc Sentence , de 
aquelle jufquMorsnous 
n'avions point entendu 
parler , ni eu aucune 
connoi({ance » depuis près 
de deux ans , que Mgr. 
le Patriarche étoit parti 
d*ici y j'informai de tour, 
notre R. P« Cuftode & 
le R. P. Michel- Ange , & 
après avoir tiré des deux 
Témoins que j'avois prié 
de venir avec moi , une 
Atteftation du jour , Se 
de la manière que les R. 
R. P. P. Jéfuites nous a- 
voient donne connoiP* 
fance de cette Sentence ^ 
je priai notre Cuf- 
tode & le Révérend 
Pére Michel - Ange de 
continuer leur Requête 
auprès de fa Grandeur 
pour être rétablis dans 

nos droits. ^ & elle de ion 



Prefentai dunéjue i dee^ 
fi Decrcti aile Revercn^ 
Zi ïaro in perfina del 
p. Tachard , fenza aver 
rigttnrdo a cjuefla prete/k 
Senten^a ^ di eut non 
énfeamo giammai intefi 
pari are , ne mai ne ho 4- 
VHto il mimmo fentore ^ 
dd dite anni , cbe Aion^ 
Jtgnere FatriarcA eréi di 
qui partito , informai di 
tutto il nofiro R. p. Cnf^ 
ude 9 e il R. P. Aiiehel 
jingiolo : e dopa d^aver 
ûttenttto da dne Tefiimoni^. 
éhe emdtts fimece » mn dtm. 
tefiato del giorno , e del 
modo , con cui % p. p. Ge-^ 
fmti ci avean datât 
cogniziom - di quefta 
fentenzA , pregM il 
nofiro R. P. Cafiode^ê il 
P. Michel Angiolo^ s con^ 
tinuar le loro iflan'reyprejfa 
AfonJJignore , per ejfere rij^ 
tâMiti nel nofiro gim ^ 
ed egli fenefcufo^ mlU 
maniera che v. r, pottré 

vedere nel frœejfo. 



/ 
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côté s'en excufa d« la 
manière que vôtre Ré* 
France pourra voir dans 
les lacces du Procès. . . . 

Ce qui npus tient ex- Oficllo chc ci funge al 

tcêmcmenc à coeur, c'cft vivo 9 i tl viden tjuefii 

de voir ces R. R. P. P. v. p. Gefuiti che mi ah- 

Jéfuites que nous avons hiamo accolti da ReltgiO'* 

reçu en Religieux , c'cft- / , e val a dire con una 

à*dire avec une charité carùà apoJloUcay ^fusutdo 

^pollolique 5 quand ils fono arrivati tjuk yda fiam^ • 

font venus ici de Siam e che non aveano altra 

& qui n'ont point eu Cfe/^yi , che U mjita di 

d'autre Eglifc que la San Lazero y per dirvi la 

nôtre de Saint Lazare, A^efA per pi à anni ve- 

pour y dire la Mcfle der , dl^i , chc ft Mtano 
pendant plufieûrs^ années/ tevata U fiù MU deilc 

ç'eft de voir dis- je , qu'ils nojlre Mijfioni , dopo 25. 

nous ayent enlevé la plus ami di pacifico pojfefo , 

i>elle de nos Miffions, dacché vi fummo fiahiltti; 

après ij. ans de paifible e quel che i ancor peggio^ 

pofleffion depuis fon éta- vedervi in oggi le venera- 

blilTement , & qui pi| bili , e fante Cerimome , 

eft , y voir aujourd'hui les délia Chiefa , che fi fiam 

véi^érablcs & faintes Cé- sforzati dimantener^e farle 

xémooies de l'Eglife que ojfcrvare , rw» ferjz.a pena 

nons nous étions éforcés k nofiri Oifiioni , dtftrug^ 

d'obfcrver & avions fait gendo cjuelle , che aveam 

obferver non fans peine efauamcnte oJfervatcnelU 

à nos Chrétiens, en dé- loro gemtUtk , vederle 

truifant celles qu'ils a- Calpeftate , per far rieè^ 

voient régulièrement ob- vere U Pa^anefimo » mi 
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fervé dans leur Gentiliré, creda v. p. r. che rie/ce 

les voir dis- je, foulées ben ddorofoy e molto ci 

comme aux pieds , pour fijjitgti € dif^afia ; sUném 

feire revivre celles du i/eduto cjuk portar procef' 

Paganifmç, Croyez mon Jionalimnt€ MU fen$ çr§ 

R. P. que cela cft bien ru* dillajira > mn Bdcinê fii» 

de , & nous dégoûte bien: m di Farina ^ e di Rifo , 

car nous avons vu por- e in mezj^o al bacinoyla 

ter ici en ProceiTion à mittk d*m coccùfcavMOt, 

y. heures du Soir , un pien^ di hutiro , cha 

baflfîn plein de farine & jerve d'olio à Tagoài , e 
de ris, ^ au milieu du^ in mtzjjn al, bmiro^del 

Baffin de ris » la œmtié mieciû accefi , e tuttâ cim 

d'une coque de Cocos portarfidd tfuattro vàmi^ 

pleine de beurre , qui eft ni fn d'una Barella colla 

l'huile des Pagodes , & Oroce alzjua^ ê il SaciT'^ 

dans '.ce beurre une mè» douchr accompagnava la 

che allumée , & tout ce- procejjione in Cap a mra ^ 

la porté par quatre hom- e Stola ^ allo ftrcpito di 

sies. (ûr un br ancatc » pifcri^ e Tambttrri > Cem* 

avec la Croix élevée, & bali y e Trombe y ei Crifi . 

le Prêtre fuivant > avec la tia?ji afperfi di Cineri 

Chappe noire* & TEtolej féuu di ficrcù di vaeca l 

au bruit des fifres » tam« Nome dé Pagcdi , le^aali 

bouts , trompettes & ta- Cenen fono Jlimate da 

bourins. Nous avons vu GmUi rimef.fere qaalun* 

les Chrétiens barboiiillés que peecato , dçpo cui il 

de 'tendres faîtes de fi- Sacçrdote benedtjfe il Po^ 

antes de vaches , Divini- poU dall'^lfarc. Si é 'Ve-* 

rés des Pagodes , eftimées dutêonehe cjui^ an v. Gg^ 

des Gentils remettre les fuita , veJUto d'egli abiti 

péchés > quels qu'ils puif- Saserdctali j çQriçarft fallé 
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fcnt être , & le Prêtre fradelU delP Altare , 
les avoir bénies fur l'Au- frima di commimiâr la 
tel. L'on a vô ici un Mejfa , # farfi venir à 
P'Sre Jéfuice, revêtu des Crijham Malabari, à hac^ 
Habirs Sacerdotaux , fe ciar il dita grojfo del 
coucher fur les marches pied^ ^fo tri genuflifim 
de l'Autel devant que de rii , cof?9e fe ventjfere aW 
dire la Meffe , & fe faire adorazÀon delU Croce , 
Tenir baifcr , le gros or- per imitar c^n di una Ce- 
teil après 3. génuflexions, rimoffia pagana i mrrenda 
comme à Tadoration de che fanno i Brami ne loro 
la Croix , par les Mala- f^godi , quAndo danm à 
bares Chrétiens , pour taceiar à laro Uvati UM 
imiter en cela une Cére- f^rte , che Ponefia nén 
monic Payenne que font fermette nommare. Quid 
les Brâmès dans leurs magîs horrcndum, 
Pagodes , lorfquils pre- raggioni , tmtê 

fcntcnt à baifcr à leurs > che riguardano il^ 

Dévots une partie que 

pudçur empêche de nom- gtiffttXM , n 

iaet> qHidmagis horren- f^mo dejiderare di rtetP. 
dtm. Tomes ces raifons, fr^r ne nafirt dmtn , h 
tant celles qui concethem **• IfMMm.» td y *» 
le bien de la Réligion, p^c0tmre , ^^j^-^V 
âde celles de la Juftice , "*»rc , e follecttudtm , tb$ 
nous font foahaiter de mfitgtr* ^ 
rentrer dans nos Droits. • , 

Ce que nous efperons, . . 
moi principalement par - 
les foins & la foUicitude " • 
de! ^Qtre Révérence. .» • 
Votre uès*humble » 



Ojgitized 



SÙ1U , F. Ejfrit Cupue. Ullflimo. Sei vo F. Spî- 

MtgionnMre AfofioU^He , rito Cappuccino Miffion. 

& Supérieur de l'Hoffici Apoft. , e Superiore dd 

ét Pondicheri. ofp. di Pondichery. 

Pondicheti i;. Sept. Pondicheri U it. J'rf*. 

Dénombrement dts Chrê. Status animarum con- 

«w»* AM^dres <jui fe feéfcus ^ 6. Nov. anno 

mtuvotem a Pondicheri y 1706. 

/* 6. Noy. l'an 1706. Tr^ms A 



Traduit du François. C^/Z/Vo. 

Ce Rôle de tous les RoUo di tutti li Criflin-. 

Chrétiens Malabares qui ni Malahari , e deUe di. 

étoicitt à Pondicheri, Se femUttZM,divifi per Cafies, 

dansjes dépendances, » e le Caflfs per Fami^lie. 

été fait par Caftes, & les fano per, s. Spiri,, 

t.altes turent divifées par da Tinn^'&ipmxiiu Mif 

Famille , par Moi , P:.Ef- fiomtrio < Apoftolico , e Su- 

f"' °* ' Capucin per. Del Ofpiz.io di Pendis 

Miffionn Apoft. & Sup. tbery U 6, Mvemh. 1706, 

de 1 Hofpicc de Pondic* . . . 
V 6. Nov. 1706. 

. Dans la Cafte de Gam- Cafta à Gambadi : 

badi fe trouve Lazaio utrt Mm» ^e. 
Macta , &c. 

Là Cafte de VoUarcn Cafia di fTellarea ^c, 

renferme, &c. i 

Les Chrétiens Parrias CriftiMîi Parrajii ^-c. 
lont au nombre de , &c. 

Les Familles font com- 3 ». Perfitu qudi tm- 

poleesdeji perfonnes, pongan» U famiflie, U 

Jcfjuçjlfis ajoûtées au {nC. q^ali a^imtt aile fud- 
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Sites ; il fe trouve que 
tous les Chrétiens Mala- 
bares de Pondicberi & Tes 
dépendances ne montent 
qu'à mille cenç, vingt- 
deux p^rfonnes s cane pe- 
tits que grands. 
. L'on voip après la Jig* 
nature juridique , a^^ec h 
légal ifaHon, 

Dépofuion de plufiefirs 

Tima^s differens 9 
ffoHve tfu*il né fe pajfa 
aucun fcandale ddns la 
fublicétien des. Décrets 
de Rome , faiêe fmc i^ f* 
£fprit le lo Janv.. 1701, 

Nous fouffignés s 4é- 
dacons acte&<Hts ^ 
vam Dtcu , pour (sonfir-j 
la vérité , comme il eft: 
de juftice , & félon la 
raiibn y que quand le R. 
P. Efpric publia les Dé- 
crets rufdics , même 
après que la Icdlore eil 
fut faite ; & quand le 
luldit Pérc fe tranfport^ 
dans les Maifons des Ma- 
labares , pour étrire leurs 
noms , ni encore apiés ce 

tems-làjiil n'arriva auc;ui\ 
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dette , Jf trova che tutti 
U Crifiiémi Malahari di 
Pondicheri , e fue dipen^ 
z.e y non fono che di 1 1 iz. 
trk piccoii e grmdi. 

Si vede la fottofcrit- 
tlone juridica » con la 
Legalifazione. 

Depoficiones diverfo- 
rnm ceftinm > quod in 
Decretorum publicationd 
nullum fuit fcandalum , 
die zo. Janv. 1707. 

• • . . ' • ' 

' Noi fottofcritûaitejlia" 
um^ê diehiatiMfeo mfuud 
Bio'yper attejtar ta verita, 
corne è. di glufiizia , e 
ragione yche quandoil .R* 
p-. Spirito fece U tettura 
dcfuddetti decreti e aprejfe 
che ijuejla fù fatta , ne 
mdemameme fuakdo fm 
nette cafe di fuètm Ma^ 
l^bari f per fcnverne $ no- 
mi^ , ne dopa quefto tempo, 
non fidamente nm èfeguito 
Jcandalo veruno ^ ne tu^ 

umtfo $ m ribtIMoM » oppo^ 
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fcandale ni bruic , Se JkJone > ne romore , e là» 
qu'il n'y ^ut ni révolte ^ mémo ^HaUfUjue fi fojfe , 
ni oppoficion , aucune chejia pervenuto al.ncfiro 
• rumeur, ni plainte qui .conofcimemo, md airincon* 
ibit parvenue à notre tro tante i F/anceJ^ , Ti- 
connoidànce ; mais nous fdz^es , che i ietti Mala- 
déclarons au contraire, hari y hanno dimojlrato un 
que généralement tous les ^ efiremo contenta di ^uello 
François , Topafes & Ma- nfiahiUmento del loro Pafi 
labares ont fait paroîcre tore ne fitoi primi diritti. 
une joye extrême , efpe- In fede di che noi abbid» 
rans de voir leur Pafteur mo fottvfcritto U frefintè 
rétabli dans fes premiers tfftimonianxM^ùccio pojfa 
Droits. En foi de quoi fcrvire à CappHccimnelle 
nous avons fignés le pre- occafioni* 
(ênt Témoignage , afin 

qu'il puifle fervir dans ■ ^ ^ - 4 

Toccaiiou aux p^p* Ca« 

pucins, 

Fdit a fêndicheri , ce Fatto à Pondichery > fi 
xo.Janv. 1707. .10. Genn. 1707. 

Boiffieux , la Gaeverii^ Boiflieux , la Gueveric» 
Queldofle ^ de Flaccomrt, Queldofte , de Flaccour » 
de Ligondes , de Trefmes , de Ligondes , de Tref^ 
du PleJpSy d'Hardancourt. mais , du Pleiîîs, d'Har- 
Officiers dm Rej dam Us dancour , UfliziaU del 
Troupes qui font au Ser- Ré nelleTruppe délia Re- 
vice de U Compagnie gia Compagnia di Fran- 
Reyalt des Indes^ Fait au cia al Forte Luigi xo. 
Tjrt de Saint Louis /#: Gaenaro 1707. 
XQ. Janvier 17 ©7. 
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Lettre de Monfeigntur Lettera dcl Miignor 

FEvi^m de Mélùifmre > Vefcovo di Meiiapur» di- 

adrejjée an Confetl Supé- rctca al confeiglio Supc- 

riiur de fondtcheri. i g. riore di l^ondicheri » i o. 

Naveiftbre 1 706. Nov. 1 706. 

Très- Nobles Seigneurs. Nobilijfimi' Signori dil 
Le R. P. Ëfpric a com- Confeiglio. 
paru devant moi avec U Reverendo Padre ^. 

plufieurs Lettres , quoi- Spitito é comparfi cm 

qu'il duc efperer de Fran- moite lettere y e dovend» 

cela décilîoii de fon af- fperar ladecifione daFran^ 

faire» où elle a été por- cia; ave ^nefio affare fia 

tée ; cependant il a pris rimejfo , Ji rifolué per fnex^ 

la réfolution, par le mo- zjf delU Decreti delta Sa- 

yen de certains Décrets crû Congngazàonc » che 

qu'il dit avoir obtenu de lui dice aver ùmmneyfi* 

la Sacrée Congrégation , pra la divifione délie Pén 

de fe mettre en poirefïion rochic » chc noifacejfimo j 

de la Cure des Malabares ajfegnattde U Cura di 

' que j'ai ôté aux Capucins, Mdabari alU R. R.. P« 

pour la donner aux R. R. Gefmti (^'c. ' 
P. P. Jcfuites,&c, 

J*ai envoyé une Pafto- J0 ho mandate and Paf- 

raie , dans laquelle je dé- . torale , nella cjuale dichia- 

clare de nouveau les i^. p. ro di nmeve U Padri Ge^ 

Jéfuites Curés desMala- /kM per Parrechi ^ cenfer* 

bares , conformément à me dtchiarai per provifie^ 

la Provilîon que je leur fte ejuelU Parochi di Ma-- 

donnai lorfqu'ils prirent lakmi ^ e cbe di niffiend 

pofiTclTion de ladite Cure : maniera li detti Ai4ta^ 

j'ordonne & je prétends bari , apparnnghmo alli 

' que krdits Malabares Cappuccim p e ne mené 
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n'appartiennent en aucu- per Ordine difuafmiks^ 

-ne façon aux Capucins, corne loro allegano , a vof 
encore moim par les Or- tra Sigmri^ tocca acon- 
dres de Sa Saincecc , corn- fervar la mia giHvifdizj^ 
me ces Pérès l'aileguenc ne , nelU forma che jo 

.& le prétendent. Ceftà difpofio , obligando li Pa- 
vos Seigneuries qu'il ap- dri Cappftccini cm t$êiH 
parcient de conferver ma il rigore , che fi (juttum 
jurifdiaion , & d'cmpê- e nm innovino cofa d 
cher quWne tranfgret dinmovosOd injiawa à 
(c l'Ordre que j ai établi, Francia > o di Roma^&ê* 
en obligeant les Capu- 
cins par toutes les voyes 
de la rigueur de ne faire 
aucunes démarches , & • 
de ne rien innover , quel- 

.qnes Ordres qu'ils ayenc 
pu recevoir de France ou 
de BLome , où ils ompor- 

^ Ii£ leurs inftances« 

Fatt k Saint Thomé » le 
lo. Nov. 1706. 

'\EveqH€ de Aieliofitn. 
Intimatsûn par la(juet^ 
le les Capucins citèrent 

^jmidifuemen$ U R. P» 
Tdchard à Rome , pour y 
répondre devant la Sacrée 
Congreg^ion de la Pro-» 
pagatiom t6. tkvmbro 
1706. 
Les p. ? • Capudns Mif» 



San Tl¥wé Novemb. 

1706. 

U Vefcovo di Méliapur. 
Ciiatio faper qua fun« 
darse font cenforac > 
Nov. 1706. Ad Sacram 
Congregationem de Pro- 
pagandia fide» 



Otetur R. admodum 
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fionnaires à Pondîcheri , Pater Guido Tachard S«- 
Iigmfierent cette intima- cietatis Jefu , CoUtni Pm- 
non , au R. p. Tachard , dicherimfh Superin- ex 

de la Soacté de Jefus', âdverfi principalts , é-c. 

Supérieur du Collège de uid vtdendum fMreari at- 

Pondiclien , & qui étoit teméUMféSi*, & cemmif 

pour-lors , leur principa- fi in fpretmm frdfau Sa - 

le Partie adverfe , afin de crt Con^rerationis , ^ 

ic purger devant la Sa- SémS* fidù jipoflelic* . 

ctce Congrégation des &e, tè- Iwet fHrgatimit 

attentats & des excès , attentatorumvidemurcaf. 

qu'il avoit commis , au yir» , ammiUri omnU» 

mépris de ce facré Tribu- ^ quteum^iu f«St» ^ 

nal j & en attendant que jfe/?4 t*m per ftipra-diaU 

ledit Pére Tachard puif- Patrem Tachard ^ quam 

le le faire , il paroît que fer alimm , fem aiies ejmt 

l'on doit caflcr & annul- mrnine , vel aliermm in- 

1er tout ce qui a été fait terefe habere pr^tendtn- 

& commis , tant par le- tium , fignanter f«fi ex- 

dit Pére Tachard , que bUfUtenem Deeretermm Ji- 

•par ceax qui ont agi en lufi. Meliap. Epifiopo , 

fon nom , ou qui lui font ex mandata diBa Saer* 

ums d'imérct dans cette Cengregtuiems fa^MOT' 

afeire ; nullité qui doit tibns juridicè imimatam 

avoir lieu , furtout après nec non in Ecclefia fubli- 

rexhibicion des Décrets} & filemtiter prommir 

feite à l'iUaftriffinw gatam , pncipui mU- 

Evéqne de Méliapure ; lum declarari afertxm 

par Ordre de Rome, Decretum extit^ienis , 

& intimés à nos -Par- jmif^imùt in diBs 

ucf juridiquenicnt , & M>ffio>,e infrafiript 



Oigitizeci by 



puWi(îs^ folemncllemenc tantes in inteffr»m r^ttm 
dans l'Edifc. U ^- in ommbus , & fer omma, 
roîc aullf , qu'on doit ^ fi D*critMm num^Hum 
déclarer nul le Décret fuijfet mmstem, tffwm 
qui Icvc la Jutifdiaion, que Reverendum PMrem , 
dont écoient revêtus les *Uos que «»f 
premiers l'oOcircurs , de ^» P"»** ^ 31 
cette MilTiun , & qu'on ras a jure Istas contra 
doit les rétablir dans tous fperntmej , vel tmpedien. 
leurs Droits; comme fi nsappelUti«stm adi^Ma. 
ce Décret n'avoit jamais federr^ Apojhtlte*m , MtM 
été donné contre ceux érbuno S^crt cwi- 
qui font les préfentes greg!»i«>i* ^_ «-'f^ 
inaances; & qu'aucon- ^endm^fih* Men^n, 
traire on doit regarderie M.^u.d audeant .mm,*r, 
R. P. Tachard avec tons in hac eau fa mquocum. 
ces Fauteurs , comme é- f «* -/« trAsmd* ,^rstw 
tant tombés dans les pei- csuam apud tpfamsseram 
nés & les cenfurcs por- -CvngrtgMionem . ficut nec 
tées par le Droit , contre H/ifW^i «««^ •««'^ff 
ceux qui méprifent & »» dm Mijjunu.^ p» 
empêchent les Appels au fœnis attentatorum , & 
SicV. Apoftolique. U pa- Uti* in Decretufr^atss, 
toii'JfCi qu'on devroic Ordinario Revermtr ex. 
lui faire défenfe , d'ofec h.hUss , p^.mb'is jfntdsc, 
inoom quelque, chofc intimuis , & mer Aù]- 
touchant cette affairedans fitrsm filemni* ^£anUa^ 
-quel autre Tribunal que rnm omnium , Fejhv» 4»» 
ce foif, ««cepté celui de Popiilo dar* & dtftinttf 
•la Sacrée Congrégation, It&is & prMmlgatts , & 
comme auffi d'exercer in omnibus & fingulu tt^ 
-aucun- Emploi dans cette ftnjis $ondemnart , & 
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Decretum qteodctinKjjHe 
necejfarium ^ opportu^ 
num fieri , ir2(tantihHS 
PatribHs Capuanis , tam 
Pudicherii , ^uam Ma^ 
drafpatam exijlcmthfés Ji^ 



Mifîîon , fous pcîne d'en- 
courir à caufe de fes ex- 
ces , les peines portées 
par les Décrets rappor- 
tés ci-dcflTus y Décrecs qui 
furenc préfentés avec ref- 
pcdt à l'Ordinaire , in- 
times juridiquement aux 
Parties adverfes , & qui 
furenc lus diftinaement , 
& publiés à haute voix , 
pendant la Meflè à tout 
le Peuple , le jour de la 
Féce de tous les Saints ; 
ces Pérès devroicnt en- 
core être condamnés à 
tous les dépens ; & il 
conviendroit , il feroic 
néceflàire même que Ro- 
me accordât aux inftan- 
^ ces des p. p. Cap. qui re/î- 
dent à Pondic, à Madraft 
& ailleurs, an Décrec&c, 

a Copie de ce pre— \^v^ff c«» t^nçjm ^r^» 

lent Afte fut intimée au feme atto fu inHmata al 
K. P. Tachard, dans la Rev. v.Tachard.in cafa 



La Copia di cjuefto pre^» 



Maifon même des r. r. 
P. P. Jéfuites , par le R. 
P. Efprit Cap , en pré- 
fence de nous fou{îîgnés , 
le i6. Nov. i70(^. 

^^g^Cyd' Hardarjcourtje 
la Prcvotierc. 



dcin R.R. P. P. Gefuiti^per 
il P. R. Spirito Cappucci" 
no in prefenzji di noifotto^ 

fcritti yli 16. Nov. 1 706. 

> - 

Scgnato d'Hardan- 
cour, de laPrévotierc. 



Excomunication fnlmi^' Cedalones Epifcopi 

née far MonJeigHiur L'E-» Mcliapureniis Concra p. 

wqu€ de Méiiapftre , rMH p. Capucinos » trtduââS 

tre le Révérend Pére Ef- al Idiomate Gallico 17. 

frtt CapHcin > Curé de Nov. 1706. 
Pendicherit p0rce^M*U 

vek ofe pMier déms fin , 

Eglife , le Décret de la , 
Sacrée Cortgregaiion ^^ni 
réeahlijfoit les CopMcim ^ 
dam la Cure des Mala^ 

bores ^ que les Jéfuites . ^ 
lessr ent enlew. 27. Nev» . . 
1706. 

' Don Gafpard Alfonfe, D. Gafpar jilfonfo Fef- 

EvéquedeMeliapure &c. à cavo di Meliafmr^ a tsst* 

tous ceux qui verront la ti ebe vedramp ^uefid 

prefcnte déclaration , &c. mjlra carta dichiaratoria, 

Nous faifons fçavoir, &Cà (^r. Faceiamo fapere , c^r. 

Comme le, Pért JBTprtt Cen^e bavend^ H F. Spiri^ 

ayant publié qu'il avott te pnblicato che tenejfe 

reçu certains Décrets de certi Decreti délia Sacm 

la Sacrée Congrégation , OmgregoMfte » f M/f ci 

qu'il noua envoya. Iignir mâsfdi aprefimar , ed a^ 

fier à St.Thomé, & ayant vendo publicato il giorno 

Ëubiié le jour de cous di tmtti li fanti ebe li vCi 

» SaintH^i que les k. r. ti. p. p. GefitiH nen erano 

p.p. Jéfuites , n^étoienc Parochi di Malabari ^ 

pas Curés des Malabares. c$mmandaJJimo alU Padri 

Nous ordon&mes a^x Pé- Cappuccim cbe fi fmetafi 

res Capucins de ne rien firo^ &€. almmemi av- 

innover » qu'autrement je rejpmo freçed$$t9 çomrê 
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Pierre & Saint Riul , & trd ctfs necefarla , ne jS 

de toute lâ Cour Celef- aggiuti in cofa , chc Jia 
te , de plus nous le pri- riehiefta da lui per btnefi* 
vons de la Communion cio delU fua faluu , 
des Fidèles , avec toutes mandiamo che venghi k 
les peines attachées à notisLta di tutti y § accii 
rËxcomunicacion ma jeu- nM mlUghinû i'gnurémzM^ 
re encourue par le feul comandianjo che fi publia 
fait > nous défendons à carÀ per ^uaJfivogUiisaceu 
qui que ce foit» de lui dûtc fino l'tjlejja pend di 
donner ni feu » ni eâm fi&mnnica maggiore ipfo 
ni tout autre chofe dont fado incurrcnda ; nelle 
il .auroit befoin , nous chiefe , e luoghi publici 
voulons qu'on lui refufe di Pmdichery , $ dapâ 
tous les fecours qu'il farà puhlicata , fi affig-^ 
poucroit demander pour gerk neUe porte délia cioii^ 
le (âlut de Ton ame : nous Jk dé p. p. Gefttiti , d andê 
ordonnons que la pre- fitt^ l'iftefa pena mn fia 
icnte vienne à la connoif- levatajenz^a nofiro efprejf0 
fimce de tout le monde » mrdim^ ^c. San ThQmi% 
& afin que perfbnne ne 17. N^ê. 1706. 
l'ignore , nous commandons fous peine d'ex- 
communication encourue par le feul fait, à tous Prê* 
très indifféremment, de publier dans les Egli(ès & 
autres lieux publics de Pondicheri , la prefente dé- 
claration , & après ravoir publiée , on l'affichera 
aux portes de l'Eglife des P. P. Jéfuites , d'où Pon 
ne pourra l'ôter ikns un Ordre exprès de noire part,- 
fous la même peine portée par la Sentence* S.Thomé 

X>. Cafpard Alfonf. D. Gafpard Alfonfo , 
£vequ^ di Mehaf. Vefcovo di Meliapur, 

\ 
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jifpil interjette i Reme, Appellacio, interpôfito- 
de la Sentence de l'Eve- tia a declarato^ia Epii^ 
que de Méliapure y contre copi Melipurenfis ij« 
le Pire Efprit Capucin. Décembre 1706» 
x^. Décemb. 1706. 

Monfcigneur l'Illuft. & A ejmàam Décrété 
Rcvéndilïimc Dom Al- [uper déclarateria lata 
fonfe Ëvéque de Mélia- ab illnfi. Reverendiffime 
pure , par (a Sentence D. D. Alfonfo Meliapn^ 
portée contre le r. p. renji Ep^fcopo y contra Pa* 
Efpric de Tours Capucin trem Spiritum Turi)nen' 
Mt(fionnaire « & Supé- fim Capucinum MiffienU 
rieur des Religieux du Pudicherienfis , nec nm 
même Ordre à Pondi- ejufdem Ordinis Rcligio-^ 
chery, déclare, que ledit MiJponMriehtm m 
Pére a encouru Pexco-. ea cemmwrantiumfuperie^ 
munication renfermée rem , in cfua ipfum decla" 
dans la Bule in Cœna rat incidijfe tn excommu* 
Domini y le privant par- nicatimem Bulla in Cemd 
là de la Communion Domini , privât (jue com* 
Eclefiaftique , ce qui a mftnione Fidelium Eccle- 
obligé ledit Pére d'en fiafiica ^ timens ài^s fa^ 
appeller à un Tribunal ter magis aggravmi in 
Supérieur , & compécant, fojlernm Judscemfffperio- 
comme de feit , par la rem , cni de jnre cempe- 
prefente, il renouvelle (on tit , in bis fcriptis prefua^ 
appel ; ledit Pére ayant cat dr appellat , & de 
tout lieu de craindre nnllitate dtcit , petens A- 
que dans la fuite , on ne pofiolos , fapè faptns , &€• 
[e charge de nouvelles falvâ femptr intoElÂ 
cenfures : Ci ledit Révé- Révèrent ia débita pradtElo 
rend P6« a appellé de JUttfi. & Révérend. £fif 

€ep0 
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ladite Semet\ce , & s'il la copo Meliapurenji , ^tfén^ 
regarde comme nolte , wt minimum lêdere nttih' 
abufive , ôc donnée con- modo appellans intevdit , 
rte coûtes les formes » il ftd filum-modo fi ipfrm k 
ne prétend par là s*écar«^ £téttfdmine liberdre , reje- 
ter du refpeâ: & de la batur namque Illuft. (Sr 
vénération , qu'il a pour Rev. Eptfiopus Meliap» 
lédic Ulttft. & Révérend, contrk diSum appelUntem 
Ev^ue de Méliapure.Son procedere juxta fémnm 
intention n'cft pas en in- Jnris prdjcriptam tn Cap. 
terjettanc un appel, de qmditn & quémdo dû 
' l'ofifenfer le moins dii< nccmfs. & d$mmc. ht G\ 
monde : il fouhaite de fe DecretaUum , & obferva^ 
délivrer de Topreffion , re Sacras SanSliones in 
en fejaftifianr. Car TlU diS» Capite exprtffus ^ 
laftriflime & Révérendiif- quitus mn fervatis y (fuid^ 
iîme Evêque de Mcliapure quid contra appellantem ' 
étoic obligé de procéder intentatum fmt , ahf^tiè 
contre ledit Péreapellant» farma dndem prâfcriptâ > 
félon la forme prcfcrire cajfum & irritum ejfe de-' 
par le Droit» dans le Cha- bet repHtéiri > ^ idgà ak 
pitre iquMittrfS' (juando iis tmmhits prwcât , ap^ 
de jiccttf ifi 6. Décréta^ pellat , de nnllitate 
lium. Et obfcrvcr les Re- dicit ut fupra y & à non 
gles exprimées dans ledic édmiffione^ prefintis appel'» 
Ompitre , leiquelles n'a- hetimis in pofternm fer» 
yant pas été obfervécs , fan facienda , quod non 
on doit regarder comme ^ crédit \ tterum provocat ^ 
nul & abufif, tout ce uppeUat^ de umilitaiê 
qui a été intenté hors dicit , non folum femel , 
de la (orme prefcritte par fed bis ter > toties ^ue» 

k Droit comre l'Appel- $ies epus fuerif » ifu mf$ 
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lant. Ceft en conformité» fmfer ultimus in afftl^ 
que iedtc Pére appelle lund» , & fronfiatm de 
comme de nullité de mtéméiiis non fiimm , &c* 

tout ce qu'on a fait con- fed omni , &c. Madraftac 
tre lui t.& du refus que 13. Decembris 1706. 
Ton fera peut être de recevoir Tindination du pré* 
fent Appel , ce qu'il ne croit pas j & afin que Von 
ne puiiTe douter de la validité de Ton appel , il le 
renouvelle ici » non feulement une fois , mais crois 
& quatre : enfin amant de (cis qu'il fera necelllaire y 
enforte qu'il foie toujours le dernier à fignifier fon 
* Appel âcfes.proteftations contre tous les attentats» 
ex<^ faits contre fa Perfonne. A Madrafi. cir 23. 

Reponfi de fEvhjme k Rcfpon(k> Epifcopt Me» 

lajlgnification qui lui fut Uapurcniis» 
fâiie de l' Afptl interjette 
centre fa Sentence. 

Nous avons, répondu a Habbiamo rifpofto alla 

U demande que ledit P. perizioue che il detto ci 

Efprit nous i faite. A ha fatto. S. Themé^ ziJ 

St. Thomé xj, Déccmb. Dicem^» 1706. 
1706. 

Mvique de MeUafurf. Vefcqvo di Meliapun 

On vit enfuite U JLf- . Sequitur Lcgalitas» 
lalixjuieu. 
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Attifiation juridique 
^uifrrs cou^endri quits 
font les fintimens des 9. p. 

Jéfiittes y touchant l'autori- 
té du Souverain Pontife X , 
5. Fev. 1707^ 

Mottou Catéchifte des 
Pérès de Se. Paul > aup 
tremenr Jëruites , a avoué 
devant Témoins » avoir 
fouvent oui dire à ces 
Pérès, que l'on ne pou- 
voir ajouter foy aux 
Décrets émanés de Ro- 
me > (ans. licence dé l'£* 
vêque , & que ceux - là 
encourrenc Texcommuni- 
cation qui leur prâcenc 
(6y, fans la permHIion 
de l'Ordinaire. Le même 
aconfellé devant piufîeuss 
tÀnoins » (çavmr : Thomas 
Honoré, Paul , Xavier, 
Ignace , Xavier Vattiar, 
Fils de François , que le 
Pére Ta'chard avoic dit , 
^ue quand même le Pa- 
pe viendroic à Pondiche* 
ri 9 pour y &ire ob(èrver 
les Décrets , l'on encour- 
xbit l'exçommiinîcation j 



39 

Atteftatione aucentica 
nella quale fi vede i 
fèntimenci dei P.p. deU 
la Compagnia di Giefu » 
circa Tautorità del Som-^ 
mo Pbntefice 9. Febbrajo 
1707. 

Mottou Catechifta Pa^ 
trum SanSi Pamli, id eft 
Jéfuitarum , confejfus efi 
di^os Patres fapius dixijfe 
f$od etiam fi SanSa Ro^ 
ma Décréta venir ent 5 ééfi^ 
que licentiâ Epijcopi , Us 
Jklem adhiberi non pojfe ^ 
fj^ i^uod J$ ijnis iis fideno 
ddhibéret , excéiHmttnica^' 
tionem incurfitrum. Dixir,^ 
eHâsn fi fanStiJfmus Papa 
voniret Ptedieberii 9 iti' 
Decrctorum tranfumptOyfi 
quis abfijjuè licentiâ Epifi- 
copi jéeditet , exeontttstt^ 
nicationem incurfurum-yPa* 
trem Tachard dixijfe di^it^ 
Tefiibus Thoma ^ Honora* 
to , Paulo \ Xaverîo , Ig- 
natio y Xaverio , Vattiar 
Fiiio Francifci. Anna 
i707.nonadi€ Feb. 
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£ on lui obeilToit lans la 
permifUon de l'Ordinai r e. 
Van 1707. U muf 
Février. 

Moi Pierre Manicaren Ego Petrns Manicaren 
Infpcfteur de la 0>m^ Jàeft viliarum InfpeRor , 
pagnie , je fais foi que ce fid$mfacio , quod quA in 
qui eft écrit dans cette ift^ c^rmlâ fcrtpta finit 
Atteftation, eft entière- concordant cum alia ^ua 
ment coi^rme à. TOri- efi pr£ manibfés Fàtrii 
ginal , demeuré entre les Spiritm. 



Petrus Jltiofticaren 
Què dixit Mottofê 



mains du Révérend Pé- 
te Efprit. 

Pierre Manicaren. 

de tout ce qu'a avance \ 

Monou , CàSchiftci tou- ^Pr- f ^Z^"/ ■ 

chant le fentiment des. d$hêr tefi€S fimt. 

Péces de Saine Paul. 

NUMERO. >i. 
lO.jÂnv. 1707- 



NUMERO, 51. 

20 Gennajo 1707. • 

Témoignage' de Mon^ Teftimonianza di Mgr» 

fienr du QHerellM Tejfier Qiierelai TeflierVefcovo, 

Bveque 9 par leejHel il da cui confia , che i Ma- 

confie que Us Aialabares labari bramavano arden- 

fitihaitent keamcû0pd*être temente d'eflcrc foggetti 

fous la jftrifdiEHan des alla giurifdizione (pin- 

CapMcim > ùré Latin, tuale dé Cappuccini. 

Moi Jacques du Ope £g0 Jécobns de Querê^ 
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feUi Teflier^ Prêtre Mir- UiTeffier, PrefiiterMfi 
fion.,Apoft. & Procureur- Jlonarius jûpoftolicHs ^ nec 
Général des Révér. Sei- non Procurator generalis 
gneurs Evêqu^ & Vi- R. R. D. D. Efifcoporum 
Eaires Apoft. François , tfr VtcariwrHm ^pofiolh 
demeurant dans la Ville corum Gallorum in Civi^ 
de Pondichcri. Pour ré- tate vulgo dsâa Vondi'- 
fondre . à la Tuppliquè cbery commorans ; ad fuf» 
que m'auroic fait le l^ére plicationem Rev. Patris 
Laurent , Miflion, Apoft. Laurentii Mijjionarii 
& Cuftode des R. P* P. fpjkùlici , & Qâ/lodis r . r . 
Capucins, Miffîon. Apoft. p. p. Capucinomm Mifi- 
aux Indes Orientales , fwn, ApoftolicorHm in In^^ 
de déclarer la vérité fur Mis OnentaUbus , de veri^ 
un fcaudale qu'on impu- iate dicenda fuper quo^ 
te au Revér. Pére Efprit dam fcandalo Patri Ef* 
fon Réligieux. Je certi- prit , ejus Religiofo impH- 
fie & j'accefte en la pa- taio. Fidemfacio^ in 
•tole de vérité , que j*âî verh veritatis aetefiar » 
N oiîi dire , & que j'ai ap- me auditione & fama aC'» 
pris ^par un bruit com- cepijfe , Reu. Patrem Ef- 
mnn y que le R. P. prit , jam publicatis in 
prit , ayant déjà publié Ecclefiis ejtis Curid, , 4^4- 
dans les EgUfcs de îa Cu- cta Congregationis Deere- 
tt les Décrets de la Sa* . r«f , hnjns Gvitoiis Chrtf- 
Cfée- Congrégation , il tiémas Mslééàra ad €9^ 
avoir entrepris d'écrire rnm nomina defcrihenda 
les noms des. Chrétiens canvemjfe : Cunt autem 
Malabares de cette Ville ; r. r. p. p; Jefuita banc 
mais comme les R. R. defcripHonem Agré ferentes 
P. P. Jcfuiccs fouffroient prohibuerint , ne in pofte^ 

avec peine cette defcrip* tnm ÛnriJUanifna dann^ 



t 
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tiof) 5 ils ont défendus nçmina , ex eo andivife 

aux Chrétiens de donner m quidam MalabsrChrifr 

dans la fuicef leurs noms, tiams , ejnfiem 'Gvité^ 

'--Dcplus j'ai entendu qu'un tis oppidanus y Patri Ef" 

certain Malabare Chrc- prit , ipjius mmen cum 

rien de cette Ville » au- bmâ graiii poftmlanti » 

quel le Pére Efprit de- audaàcr injUltavtrit , 

xnandoic Ton nom avec qu^m andactam di^um 

douceur , il infulta le- Péurm admodum fme$^ 

dit Pére avec audace» ter tuliffe emnihms cm* 

laquelle infuke ledit Pé- pertum ejl. Infupcr Chriff 

re fupporca avec beau- tianos Malabares , excep* 

coup de patience , com* tispancis » pliirimmm gé^ 

me tout le monde le fçait: vtjos fnijfe , qmd r. r. - 

de plus encore je certifie p. p. Capucines habercnt 

que les Chrétiens Mala- pajiores ; uf pote quia a 

bàres « peu d'exceptés 3 fe qftotidianis » duris quê 

réjoiiiffoient grandement Patrnm Jefmtamm verbe» 

quand ils apprirent qu'ils ribus Ukerarentfir ; nihilo- 

auroient de nouveau les minus Patrem Efprit pofi 

jfl. R. P. P. Capucins pour acceptam a r. r. d. d. 

Pafteurs , parcequ'ils fe Meli^urenfi Epifçopa pe^ 

voyoient par - là délivré rempt 'oriam umuitionem il- 

des verges dont les r. r. lici ceffafe a pradiSa ^ 

p. p. Jéfuites ufoienc defcript^one faciendâ , ^ 

journellement à leur é« Qmnesomnim intermijijfe 

gard. ' Cependant le R. circaMalabares^funâiP'^* 

P, Efprit après avoir ré- fies Ecclejiafticas* In cjua- 

ça la monicion percmp- tum Jidem hanc attefia» 

toire du Rév. Seigneur tienem meâ fubfcriptione 

Evêque de Méliapure; fur firmavi, Datum Pondi* 

le moment il difcontinua chcrii > anno Domini mil* ' 
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U defcription des Chré- lefi^ fiptinginiefimo jej^ 

tiens fufdits , & s'eft abt timoy dU Janmarii vigefi* 

tenu de routes les Fonc- ma. D€ QncrtUi Ttjfier. 
lions Ecolefiaftiques en- 
vers XtÇàixs Malafaâres. En 

foi de quoi j'ai figné la * 

préfence acceftacion. Don- 

iké i. Pondichery le lo. 

Janvier 1707. Signe dt 

QuertUiTeJfier. 

Je certifie que cette Ejta emidaS affi^ 

^ttetlarion tranflacée, eft ma tr^fUdads 9 confirme à 

conforme à fon original , fen original fem a cref- 

fans augmenter aucune centarcouJaalguma.Certi^ 

chofe • . • • Ec ie certifie fico in verbo Sacerdotis » 

" parla parole cfe Prêtre, eperverdadepajfajefta^jp" 

& pour la vérité que j'ai nada fer mi Madrajfatan 

déUvré cette Copie, L9 vimeojto di Jan. tjof. 
li.Joftp. 1707. 

AUxio Barett9. Aleixo Baceico. 

NUMERO. 32. NUMERÔ.32. 

itf. //dw. 1707, i6. Gennayo 1707. 

Tris ^ hmiAliS Rfifre-^ Umiliflima Rappre- 

fimafi&ns que firent cm* ^tanza fetta unkamen* 

jointement tons les Mif^ te da tutti Miflîonarii 

fionnaires Capucins de la Cappuccini délia Miffio- 

AAffim eU Pmtdicherà am ne di Pondicheri al S« S. 

Saint Pére. Sur les mau-» P. (u i mali trattamen- 

vais traitemens dont ff- ti , che ricevono da Mon« 

fikm inms éwe h Sri' fig« VeTcavo di Mdiapitr» 
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Congregatioti de la Pro- 
pagation , nous a nou- 
vellement envoyé par vos 
Ordres, à Tégard de .la 
Mirtîon & la Cure des 
Malabares, en la Cote 
de Coromandel , dans la 
Ville de Pondicheri : à 
(çavoir , à nous Pérès 
Capucins de la Province 
de Touraine, qui depuis 
ptus de jo. ans Tavons 
fondée , & gouvernée 
avec an heureux^applaa- 
didèmenc des Peuples » 
comme on n'en a pas 
douté jufqu'à pcéfeot. 
Mais depuis quelques an^ 
nées , le Seigneur Ev6- 
que de M^Uapure nous la 
. orée fans aucune jufte 
catt(ê, 6c (ans amircon- 
fulré auparavant la Sa- 
crée Congrégation » com- 
me elle l'ordonne ; afin 
qu'il en favorifa les Pé- 
rès de fa Société» vou- 
lant 9 Telon coures les 
apparences nous obliger 
de fortir de cette Cote» 
comme ils le (ouhaire* 
roienc de tout leur cœur. 



ganda fide fno mandata 
nohis nuper fnijft concejfa 
cires Aéifficmm , Jlmml & 
Cnram Afdlaharenfium in 
cra Coromandel extften^ 
Htm m civiféti Puiichc^ 
rii 9 a nobis fiilieet Péh 
trihns Capucims Provincîe 
Twonenfis , k tfi^ints siu 
ni$ f!r smplim , €fm fanfiù 
omnium appUufu , nec non 
ifiins novA ChrifiianitéUis 
mt bfte mfime ntUlm êm^ 
higit y iximid protâfionê 
fnndatam excnltam efue , 
& à paucis annis éh //« 
hiftrijfam Dmmm Mè^ 
liapurcnfi Epifcopo nulli 
caufi , nuUê que jufiê 
^UéHê argumenté^ imfupir 
inconfulta Congngé» 
tione , Ht Patrum [ha 
Sêciet4tis , mfinm ox tftis 
mris y m credere efl, 
igrejff4m , exitum ^jue ani^ 
mo vtrfantium votis sut" 
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Il n'avoir» dilbns-noas» 
ftttcune jufte caoië ni tai- 

fou judicieufe , puifqu'il 
confte par des rémoigna- 
ges qu'on ne peut révo- 
quer en doute , qu'à-pre- 
ùni dans Pondichery le 
nombre des Adnires & 
des Enfkns ï peine monte- 
t-il jufqu'à iioo. ôc à 
bien plus forte caifbn o- 
.toit« U moins confiderar 
ble quand on nous a en- 
levé la Cure ^ d'autant 
que le nombre eft au^ 
menté dqpnis peu , foit à 
caufe de la peifécution 
de Tan jaottc » que plu* 
ûeaxs om vonlui éviœr , 
en fê rendant ici : foit que 
par les csavaux Apoftpli- 
ques, onen a converti 4e 
jour en jour, foit enfin 
peut-éve que les p. p. de 
la Société en ancoient ac- 
tirés en cette Ville , afin 
qu'en augmentant le 
nombre des Chrétiens» 
lis préfentaflènt un pré- 
texte fpécieux pour divi- 
fec la Miifion.en leur 
faveur: néanmoins mal- 



Ht pote immerito , magno 
ChriJUémrum dllatû cita-' 
t0 ^t$9 tmmÊrê , fis^'» iv^ 
teftimoniis fidc dignis in^- 
notefcU^ mado tuméidul' 
têrttm^ t$m fénmUrtm 
vix millefimum centefim^ 
attigit^k fortiori minorem» 
€0 tempart fâtç M nobis 
fuit éUéitd 9 cmm m» pém» 
ciy^uornm alii T^njaour 
fugiendétperfcctitiêms can^ 
ft 9 êlii mv0 € vétrUs htê^ 
jus or A Càromdndel lêcis , 
mt fer pukliw Uhons ^ 
f$ti Um à ^minfin mtnis 
fiunt, & dmpliis 9 ftftrë^ . 
mit eorum vaupertati fub- 
veniendi defiderio anfam 

AHt etiam fortaffis ah spfis'^ 
mit Fatrihus Societatis » 
mi frû iftim MiffimtisfiStm 
divifione , & nên êAfilt^* 
ta k nobis ahlatione^ citât a 
^ aUigstdrdtiû veraçom* 
pr^antmr^kidmfiriâ Vêcd^ 
ti , au^tfés fuerit , ^ vix 

adhuc Millefifimm icnf* 
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gré CCS évenemens le 

nombre des Chrétiens 

n'excède pas iioo. . ..r 

Nous avons die» Très- Dmmui , SanBiffîmi 

; Saint Pére , qu'ils nous Panr\ abfolt§it ablstam^ 

l'enlèvent abfolumcnt & non hp tubis concret 

cette Miffion ^ & non fanféimli »oftri k^pérti^ 

pas comme ils Pannon- tmm i^fmlUmtiflimsfiipir 

cent, qu'ils n'en de- fit Capucinis Cnra Mala^ 

mandent que le parcage j harenfinm , fiu ^fii^s 

car dès-lors que les Ca- gionis ^icolérmm 9 Hê^ 

pucins n'ont plus la Cu- tHralium , ^jui fifU & pré* 

re des Malabarcs , qui prie Membre ^ Partti 

.font les Nacureb&Habi- Mfiioms dici P0jfitnt,: 

t^ns du Païs , 6ç par çon- c$m slii de quilms $mté 

fequent les feuls , qu'on nobis fnperefi , ^ 

puiflç proprernent ap- rum numirus vix 

pdler les Mcmbf c$ & les f9$pri â$éU0 éujnifârâmr 

Parties çompofana la fin minor exiflat , Vft 

JMiffipn d'^ucvic que fytii GdU > flcriqn^ ptir 

les autres dp|ii;*QII lioas r^flj^iH fPMfiVir 

\dxSç le foio » te, dont le émmp hiff emmmiHfri 9 

pf tît nombre ne mérite vel ex Lfffifama oriundi , 

pa$ d'êcre comparé aux emnes pcnê huç (jr , UIhc 

autres ; ou {ont de Fran- Fsgéétntdi » & ^Mtêi, 9 

y qui quelque-fois ne »r pote (jui modo Gallis , 

demçuîrent que trois ou modq Bdjtavis , m^do Md* 

qunrm ans: ou ils (ont hmttdms infirvmn & 
de Portugal , qui font * jingUs , prom tos cogii 

prefque toujours errans n^^uas ^ & fie propriè 

dç^çà de-là > parce- imtr ifkim MiS^ms Mmr 

qu'Ûi iccveiu ctntoc aux kré mtumvrAti mn pojfe , 
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François» tantôt aux Hol- nullus efi qui no» 
landois , quelque fois diéit. 
aux Majjiometans » & 
plus^ iôuvent aux An- 
glois , félon que la né- 
ceiÇté les contraint die ' 
ibrte qu'on ne peut gue* 
re réputer ces derniers 
Membres, & faire par- ^ 
tie de k Miffion » & il 
Tk*f a per(bnne qui ne 
connoifle ce que nous • 
, avançons en cette ôcca- 
fion. 

Votre Sainteté , difons- Novit inquam^ San^i* 
nous , connoît quels ias Fèfira , Orek ifiam 
'font les Décrets , que la Miffiontm .fimul (fr C$ê- 
Sacrée Congrégation de ram Malaharenfinm De- 
la Propagation à remis creta k Sacra Congrega^ 
au Pére François Marie tktu dê Fropagania Fide 
ife Toaii) Miffionnaire mémâUi y Fatri Francifc9 
Apoft. pour le Thibet , Mariét, Turonenfi, Mijh^ 
avec intuition que no- nario j4poftaUc§ in Tty-- 
cce Million des Malaba- kef, fuijfe' cwcefs , m 
rcs , fruits Evangeliques intentione , ut hac mftra 
de nos Pérès 9 nous le- AiiJJio » fruSlus lubwiâ 
roit reftitttée , & pat FMrum mftrmntm , mtis 
ainfi que Id Procès qui refiitmeretur , ^ fie lites 
fubfiftoit à ce fujet , de- ijUA propter ilUm a fcp^ 
puis fept ans > encre nous tim éinnis ^ âmplimi 
& les Pérès de la Société , inter nos , Féira dic^ 
fiïcoit enfin heureufçmeuc u Socictatis ^ nf^Hcmo* 

V 

I 

\ 
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terminé» & que pat ce li^ fnds^éon ^ fittm ât^' 
nioyen nous pourrions eipirent y & $ft SanSs 

rétablir les Cérémonies ^ Vcnerabtlcs Ecclefi^ 
fâintes & vénérables de"' ConremênU » qué tx tf# 
l'Eglife , que nous ob- tmpare sUSi r. r; 
fervions ci - devant , & Patres à nobis eam ahflu^^ 
que lefdits R. R. P. P. Ure , & in nofiros iniroic'- 
Jéfuices avoient fouillées» rifléhrif,vémis,fi0firfi 
en y mêlant des autres , titicfisy dr ldolUtriamre^ 
qui font remplies de vai- dolentib$is commixtA 
nés fuperftitions ^ & qui foUmé fmrum » éd €$tlm 
jreflèntent Tldolâtrie. Vp- tum Dii jpcut frius pfi^ 
tre Sainteté , comman- rè & impermtfcuè acibU 
xlanc au furplus» que berentur ; jfécme infuftr 
BOUS pourfttiviffions la illi , SémSitdti veftri ^ Êii 
fidèle exécution des Dé- e^»m txicutionem dtli" 
crets à cet égard , & que gtntcrfrofe^ki nos montât^ 
Cl nos émules ne vou- , tu ttiam fi Mis ps^ 
. loient pas obéir ( corn- rtrt mlUm êmmli ncftri^ 
me il eft arrivé , & com- {Jicut accidit , pr^vi'^ 
mêle prévoyoit le Pére dit, diUus^ Pater Franc. 
François Marie de Tours). Muaria Turpnenfis ) ipfa^ 
qu'elle auroit foin elle- met de obedientiâ eis pref> 
même de pourvoir à ce tanda cnram fe haben 
qu'ils s'y. ibûmiflènt fans- ^lU bmgnè refrmmfirit t 
réiSftance ; ce (ont les Qmbm attditis SanRiJJtm 
propres paroles que vo- me Pater , ah iffomet 
tre Sainteté répondit a*^ Pâtre Francifcp neùiptii 
Vec bonté au Pére Fran- iatoH fitmm fu fier ta » 
çois Marie : Ce que Très- ficut qui invenit fpolia 
Saint Pére » ^ous ayant mttlta » ftrvavinms ifiû 

CDtepdtt resii 4^ mndmét tttsi fma m- 
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tkmche mèmt du Pére ma fum êfmiés ^ ^ iii 

François Marie : alors leximmt èa vehementer t 

nous nous fommes ré- fcd heu > hen ! qnid prop-- 

jouis » comme celui qui a tir M nm €Vemt nohis 9 

tcoavé de riches dépoiiil- Suflefttavirfmi nps jldr 

les; nous avons obfervé verfarn noftri parjg tribu-- . 

ces Commandemens, par- latUnis » & équi. éUfgufi 

ce qu'ils font l'équité tiéf^âvirmn. 

même , & nous les a- ' . 
: ^ vans iuivis av^ beau- 
aoup de vigilance^ maia 
hélas , hlélas l que ne 
nous eft-il pas arrivé à 

oaufe de notre zélé \ Nos - 

Advarfiures nMs ^ônc ' ■ \ - : 
nQurris du pain de là 
sribulacion » Se nous onc 

âbceavés de Teau d'amer* . / 
wmc. > 

Les Décrets fufdits de lUujhriJfmo ^ Keve^ 

la Saçrée Congrégation > rendiffimo Melidpmnnfi 

ont été remis ^ bous Epifcopo m prAfcripmmr 

à l'iUuft. & Rêver. Eve- erat intimatafmcre DecrC'- 

que de Méliapure > & les ta^ ah eâ acceptatis ^ 

ayant acceptés&reckmnus^ r999gmiis, de y j ta msim^ 

" i\ nous a ordonné de les dâ^ VsfribHs Societatis 

i^nifier aux P. Jéfui- denmnata , qui ut 

tes , lefquels fe prévalu» nm vim aliqêêo nud» ir^ 

rent alof^ de la Spmen- rkém rMerem , ef^^^ 

ce de riUuft. & aév. Pa- tum codèrent , mfciinusl 

tfiircbe d'Antioche Clati* qmâm ipfa apprfmcre feit' 

deMaitliardde Tofeincm^ tmim , perpeHÊmkHêU,' 
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( ,qui cectainement ne 
vouloic {M^s s'oppofer pac 
elle aux Décrets Se aux 
réfolucions qui pour^- 
roienc arriver du Saint 
Siège, oà ledit Procès 
écoit pendant ) néan- 
moins ils s'arrécenc à 
cette Sentence > (ans vou- 
loir ni écouter TArche- 
vêque de Goa>qui leur 
a déclaré publiquement 
que cette Sentence ne 
préjudicioit en rien à 
celle qui arriveroit de 
Rome • ni à l'£v£que de 
St. Thomé , qui nous or- 
donnoit de leur fignifier 
les Décrets de la Congré- 
gation. Les mêmes p. p. 
Jéfuites cependant fe font 
prévalus de la déclaration 
que ce Seigneur Patrie 
arche fit contre nous , 
afin d'éluder par là les 
Commandêmens de votre 
Saintété , & ils ne veu- 
lent pas obéir aux Décrets 
du m£me Patriarche qui 
condamne leurs Cérémo- 
nies fuperftitieufes y com- 

m^ifu y avait quelque 



I 

inquiibânt * filent ium. 
imponnmm » fMw éJk 
Illufi. dr Hevvrtniiffim^ 

Domino PdtrUrcha Au'- 

firméAémt ( certum efi m* 

tem illum Decretis (jr Rê^ 
folmionihus. a Sarj£la Si'- 

de Mt Sêcri ' Covgregéh 
tione emanandis noluijfi 
fe opfanere y in jHonswm 
fiietat rem effe Xamâ> 
fendentem. ) Magnâm igi^ 
tur ex tftâ fententiâ , etji 
jkm tune temporis fer 
fâfteralem JUtM. Demini 
jtirchiefifcopi àoA Epi[to^ 
lam , irritÀ ^ anniUlarÀ 
gloriâm > prafiditm que . 
Jibi vindicétre voluere 
muli noftri 5 ut mandAta 
SanSitatis veftrÂ > élude» 
rem efuafivere cujujpiâm 
authoritas ea irritare va» 
leret : quâ -propter hâc 
nelns futrepticis femper , 
vifa ep fintentia , ut pote 
quA per duos circitèr an-* 
net, éé bine lUufiriffimi 
Demini Pserim^ebd dicejfu 
mbis ignota fuerit . ttfi 

fitid eirek frefem negt^ 
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authorité capable de les tium }mc temporis ab 
rendre nuls : outre que tllo aBum fuerit , nohis 
cette Sentence en quéf- jipcftolos fifè yfipiùs , /k* 
non nous a toujours pa- piffimè , inflantit , itifian" 
rue fubreptîce , d'autant tins , injtantijfimè appela 
que deux ans environ a- lantibns , tnfuper & Somd 
fth la fortie de Tlluft. lite pendent^ nihtl dgen-- 
Seigneur Patriarche de dum femper procUmanti^ 
Pondicheri ^ nous igno- bus aHum fa. 
rions tout - à - &it cette 
ditte Sentence ^ ic nous 
ne pouvions préfumer, 
qu'elle exiftat % d'autant 
qu'alors nous avons (bu« 
vent & très - fouvcnt & 
avec beaucoup d'indance 
'^appellé à la Sac. Cong» 
Ainfi le Procès étant pen- . 
dant à Rome » lors qu'ils 
obtinrent cette Sentence » 
il n'y avoit lien à conclur- 
re ici. ^ 

\ Ceft pourquoi , très- . liio funâijpme Pater ^ 
Saint Pére ; regardant ces hdc amnia in mi^imis 
chofes comme inférieu- exiflimantes y nec magni 
res t & d'un moindre ponderis duccnda9X)€cr€tO'- 
poids 9 que les Décrets rum exictftianem profequi 
du Saint Siège ; nous a- in ûptatis bnAentes , eorum 
vons tenté envain auprès promnlgationetn^ ab Illuf- 
de l'Illufl;, Seigneur Evê- trijpmo Dmino AùUapm^ 
que de Mëliapure , à ce renfi Epi/copo omni qui 
que lerdits Décrets fuf* fotnimHS Kcvtrentiâ eX' 
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fent publiés 5 & toujours 
avec la Rév. due , afin 
qu'il nous accorde la fa* 
culté d'en pourfuivre l'é- 
xecution envers nos Par- 
ties > après que fa Gran- 
deur les auroic publiés , 
ne perdant point de vue 
ce Décret de la Sacrée 
Congrégation du ii. 
Mars 1637. , par lequel 
elle décla re aux Miflîon- 
naires Apoft. qu'il fuffit 
qu'ils montrent leurs 
Lettres - Patentes de la 
Miflîon où ils font envo- 
yés , aux Ordinaires des 
Lieux , & qu'ils pour- 
roient après licitement & 
librement exercer leur 
Miniftérc , quoiqu'ils 
n'obtiendroicnt pas d'eux 
la licence. 

Cependant , Très - St- 
Pére , afin que nous ne 
donnions aucun lieu à 
fonder des plaintes \ a- 
près avoir premièrement 
ufé de fuppliques , nous 
avons enfin demandé ju- 
ridiquement la permif- 
iion de publier lefdits 



fetivimus , licet grans 1 
cnm e^c eorum ifji fignifi* 
catione , comprohatione ac 
de ejHS mandata partihus 
derjHnciattone Jftjjicitn» 
nohts eapromulgandi Jîmttl 
& eorum executiomm pro'-^ 
fe^uendi facultas con^ 
céder etur fecundum illud 
Decretum. Datumdie 1 1. 
Aiartis 1^57. Sacra 
CongregAtio cenfmt , jMif* 
Jionariis cjfttbHfcumcjue fuf^ 
ficere fjuod fuas Patentes 
fiid Mijfionis oftendavt L9^ 
corum Ordinariis , ut il-* 
lis ofienjis , fivè ohentâ , 
Jive non ohtenta eorum li^ 
centiâjiberè ^ licite fuum 
OfficiumyMunus que exer^ 
cere valeant. 



J^e ^fiis tamen , fanSlif 
fime y de nohis effet contjui^ 
rendi locus , hanc primo 
fuppliciter , pofteà *vero ju^ 
ridicè facultatem expoffu^ 
lavimus^ cjus. femper per 
fex aut oElo n^nfes , voc^ 
tenus peut & in fcriptis 
denegata fuit , tandem 

R 



i;4 

Décrets du St. Siège > la- zZ.Siptemhris ânni ijo6. 

quelle après, ûx à huit wcalket cùnctffit y (jr 

mois de délai , ledit Sei- pojieà publicis Decretis , 

gneur Evêque a cou* ea fuhiicéuidi concejfijfg 

jours ref ufé de nous don» ftêam Fdcnhstem negavit , 

ner , (bît par écrit , foit fimul dr confejfus tft han/ 

■par paroles. Enfin le 18. concejfijfe , fed cum ali^ 

Sept. 1706. il nous l'ao- ^mm njtriâiafie , éjtiét ctm 

corda verbalement » & mintéUià » i!r#^ii ^ txtir^ 

lorfque nous eûmes pu- nis tamnm judicantibus , 

blié lefdics Décrets ^ il frorfits erat igmta : ideh 

nia avoir donné telle per- verhis fiUs tjuA fi£la & 

mifTîon , ou de l'avoir ac- fimulata , ut potè Printf-- 

cordée avec reftriétion ^ pù EccUJU mn exifiima- 

( qui étant purement vimus t^fM in Mijfâ 

'mentale ) nous ne poo- folemni, Peftiv9 die Sanc^ 

vions en préfumer dans torum ommnm in EccU* 

un Prince de TEglife, fii nojtra vuigo SanEii 

Nous avons donc publiés Lazjtri im MMakantê^ 

à la Mede folemnelle au tinm nuncupata , k nohis 

jour de la Fête de cous Décréta fromulgéUsfMérh^ 
les Saints » dans notre £• ' > , 

glife de St. Lazare , les • 
■ lufdits Décrets de la Sa- .'•.*'",* ' 
crée Congrégation» ' ' 

Les R, R. p. p. Jéfuites Quod mt nd émtit 

ne furent pas plutôt in- K^ Patrum Societatis fac^ 

formés de ce fait , qu'ils tum pcrvmi , citi ptr fi ^ 

coururent de Maifon en ^ ffM , (nd Dêfms Aédish 

Maifon chez les Malaba- harenfinm de obedientia 

res , pour les empécber n^s ^ in mHifts dixm» 

4'obéïr aOx Décrets de mm , Sitrê Ongrega^^ 
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U Sacrée G>ngregation i ^is Dicntis prd(ldmiU M 

ils recoururent même à éAébtare, & m^itHv 

TAuthorité féculicre pour riantes^ convoUrunt. Ja» 

empêcher l'exécution det^ diçis itiam fiffdaris , «# 

dits Décrets , tâchant de e^rum Mi^mo mosU impe^^ 

perfuader qu'il y avoir dirent ^ aut falum diffère 

du fcandale dans une rcnt effdium , alifMod 

telle promulgation : ils fingentis^ €x ifiâ frmuii^ 

préfenterenc à cette fin un gatione , fcandalum , au* 

Libelle qui fut rejette thmtanm interfçnere vo* 

connue faux& feinta ce UfKes, fupplUim ^tnlcrê 

qui les indigna de telle Ubdlnm^ à éjuù ut foti 

ma»niére qu'ils s'addref- falsnm ^ flEtitium , vAn<^ 

ierent à l'iUuft. Evéque &fntili Acapto refpanfi, 

de Méliapure » & nous aifilMtèfmere njeSti , ^ua 

accuferenc de mille im- véhément er commoti , ci-' 

pi^ftuces. » DousAi3tf}u$ ren- io M»Ji. convenir t Epifco^^ 

drê coupables aux yeux f^m ^ ^ in ^us ^on^eUm 

de fa Grandeur , quoique infHrrexerunt in nos tan-^ 

ic menfonge aie été ce- gnam tefies iniqtêi : Uce^ 

€Ô<inu I nâdQioîns conn fefi$k m$titita iniquité^ 

sne il n'étdit plus guère fibi > nêm & fi numquam 

porté, pour les Capucins^ multum CapHçinis fe pref" 

iWtPiit depuis que le téihilis ffshuerit j frâfer^ 

Pére François Marie « tim^temport^ ^noVâtit 

Miffion. du Thibctavoit Francifcus Mana Mif- 

déféré au Saint Siège lea fionn, in Regno Thihet , 

Cérémonies Gentiles & fâH^fdam r Sanâitàti Vef- 

Superftitieufes que fai- trdt, a Patrihus Societa-* 

foieut obferver les Pérès tis hic ad Fenerabiles JEc^ 
de ia, Société j •& que Ài/ eUfis Cnmoonms^iasffi^ 

Grandeur âuthoiiroit-el« ferfiitmemç^idohatriam 
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le même. Il ajouta foi à redoUmes adhibitas ixp^ 
l'horrible calomnie dont fitit , mé^is fom^n , ac 
les Jéfuites accurerenc le maps ImriUli quadam 

Supérieur de l'Hofpice calnmma tune temporis , 

des Capucins de Pondi- ah eis in nos fuit provo* 

chéri » par laquelle ils di* catus hujus Ho/pitii Supe-^ 

(bîenr que ledit Supé- riorem , ^uamdam , cjham 

rieur avoic rejec(c avec in^utehant fcrtpfcrat à 

indignation une Lettre £piftolém , infrét dignité* 

que Sa Grandeur lui a* tis & anthoritatis cm" 

voit adrefle , méprifanc temptum ^ fur crue $mpetm 

par là Ta dignité Epifco- ^ animo , in ttmm pro* 

pale. Ledit Seigneur Evé- jeeiffe é^rmâmej , (jmhus 

que ne fe fouvenant pas cito lllnfi. Dominus Epif» 

qu'il n'avoic écrit auçu- capus^uUâm à publication 

<ie Lettre depuis la pu- m Dicra^rtm SacrdC^ 

tlication des Décrets au- gregationis , Capucmis aut 

die Supérieur y ne faiiant Superiori ijlius Ho/pitii fi 

pas même réflexion » que firipjijfe Epiftclum immi^ 

s'il avoic écrit , la Let* m^r y non etiam animad^ 

tre ne pou voit lui vertcns quod fi ci firip* 
être parvenue depuis St.. fifftt^yftêu Epiftola, $ 

Thomé à ' Pmdicheri 9 vi$Mi€ Aéeliaptnrenfi , ^«m 

dans l'eipace d'un jour dtcherii in tam brevi ttm- 

fblaite , à* caufe de la poris intervAllo , folaris 

diftance ^des Lieux ; il diei fcUicti^ m fuppmtbé* 

ajouta foi néanmoins à tur , ob diftantiam loco^ 

la ca^mnie ^ & les ef- rum qm ci reddita dicc'^ 

prits étant animés » le béUur , éifflerri mn fuigk 

feu qui étoit caché fous pojfibile , fidem adhibuit , 

la cendre depuis quelque & concitatis animis ^ dm 

tems » parut l)ientot mue fiA ancre édffiêndiiMmi.ig'^ 
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yeux du Public ; & enfin nem omnium ochUs fnhje-* 

à la follicicacion des Pc- cit , Patrum ^ne fus, St*^ 

res de la Société» il don- cietatis indmiiM, f^a/htét^ 

sa une Lettre - Paftorale^ lem Eplftolém C^pttcims 

par laquelle il fufpendit minas cenfuras inten* 

avec menaces de cenfu- dinitm^ in fpretHm SéH 

res , les effets des Décrets erd Congregatiams Deere."» 

' ' de la Sacrée Congrega- tornm mifit : ut pofè cjum 

xxoTïy 5c aux mépris d'eux, eorum efe^ium removct 

il rétablit les r. a. P. p. fufpendit , été Us nm ekf^ 

dè la Société dans ladxtte tantihus di^os R R. P. P. 

Gure des Malabares , Societatis in prifiinum 

(btts .peine de procéder ftstum refiitM ^ fiA pcs" 

contre lei Capucins )a* nâc^ntrkCapmeinos ffi^l^-^ 

ridiquement , s'ils s'au- teriùs progredi voluerint^ 

thorifoienc d'avantage des juridicè agendi , Capu- 

fofdits Décrets, àâpmci' dnhos » fiifnnr , Êindados 

Tthos , dit - il , avec une cum cjuodam eomemptu 
efpecede mépris , fobre certos Decrecos de 

dit fibre certes Décrètes Roma, fàsji indni , shS 

âe Remâ , comme (i é« titubanti fmdametàe 

tant fondés fur de fem- nixos dicereP , quande 

blables principes : fça^ cperantHrAmtberitétte A* 

voir > fur l'Authoriré A- pofielici eperâmitr. 
poftolique , ils agitibient 
vainement &c contre les 

Droits*. ^ 

Ayant cuis toutes ces Quihtis auditis^fanclif- 

ehofes» Très-Saint Père » fime Pater , nofiris in fui* 

BDQS n'avons point vou- per ifta Sacra Ceugre-* 

kl aucunement pourfui- gatidmsDecretaproynHiga* 

vrc 4Ans les fondons ta.fmmus refiisuti func^ 
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paroidiales à T^gatd des 
MalaiMtes, quoique par 
les Décrets de la Sacrée 
Congrégation nous étions 
réuUâs dans nos Droits » 
voulant éviter psxAk le 
fcandale parmi des nou- 
V€9ux Chrétiens , auf* 
<)oeis il aufott pu faire 
iiTiprelTîon ; il cil vrai 
<jull iemble être permis, 
de repouflèr la force par 
la force : mais nous a- 
vons mieux aimé défe- 
xcr aux Lettres Apoftoli* 
qnes » qui di(ênt que la 
Sacrée Congrégation fc 
iDOUtrera plus favorable > 
Ac plus indulgente à 1%^ 
gcird de ceux , qui pour 
é«icei les contentions dans 
les Pays étrangers atmmc 
ccciés à leurs Droits pour 
le bien de la paix* 

Il arriva aufli alors , 

Très- Saint Pére , que le 
rhéme Seigneur Evéque 
secourut au Confèil fëcii- 
lier ue la Ville de Pon- 
dicheri,afin de l'engager 
d'agir cantre le Supérieur 



J8 ^ 
tionibm^ fnngt ullattrmi 
vùluimm > If f dlùfifô fcan'* 
daloifta hic nova Chnjlîa- 
nitas offendmtur , (jUoÀ 
ûbfyMt dubio pé^dfiujfit^ 
fi enim vi , licti forté^ 
licite i nan expetentes illnà 
wsndi causi juri mftrê 
mn cijfmmms; Aà 'hdc 

pr^fertim ipfiusmet Sa^ 
CTA CAHgrcgAtionis in Cùnf^ 
titmwmhut Affiolicis tt'^ 
lêita verka attendent es ttki 
dicitur , fi quid tnter vos 

omnino à rixis c9ram popu^ 
hfiverimem €am frçptmti 
fiênm.qm fimprr fww 

Ht obftinatos condemnan^ 
dos 5 iv hof veto ^mijttri 
Jùo prnihem fMeh , Scéou 
dida vitandi eau fa ceffe^ 
rint , proniorem at/jne ifty 
dnlgeiitiorem fimmam fffif^ 
Tnw€ temparis ttiam 
SanEliJfime Pater > ipfemit 
Ulnfififfimus Domimué £- 
pifcopus mà ifiitu Qnii$4*^ 
tps Sevatsim , in qua cjtn^ 
dem iftius Miffioms Snt^ 
periottm' tawfttam fian^ 
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de la MîfTdcs Cap. de daloftm , inurbanHm 

çeue dice Ville, comme furibundum , uaam ex 

çonttt un Scandaleux , fii$s Epifiolam fftrentê 

un Furieux qui avoic re- anima cr fmpctu y ab tllo 

jaté ^Ycc un elpric d'in- reje^am ^ a Revcrcndis 

dignatton » & d'impetuo- Pénribus [m Scciit^fis , 

fité une Lettre que le- ut credere fas eft , faho 

dit Seigneur Evêque pré- pravemus wfi£latur j in- 

Cendpic lui avoic adrefle > Juper fnmmo jurt 

ce qui nMcoii pas : il cr omni ejfsâ potuit ftve^ 

prioir encore ledit Con- ritatc , [i ultra in execu- 

feil , de s'oppgfef à la pu- tionmSaer±Congx^géUM^ps, 

blicacion & à l'exécution Decretartim progràm^^ 

des Décrets de la Sacrée luent , contra illftm agere 

Çongregatioh cas que monet c^jlipHlat^fuamque 

l^r Pére.Ëfpnc .voulue (unjdiiiianem tuni fSr 

^avantage Tentrepren- vindicare rogat ^ (fr fie 

dfe^ lezaiK par cette ma- Çffitrk Capucinos Sa* 

ntcre d'agir les Sacrés fne Congregatianis toecre* 

Ginons : on croit '£ins ta^funlaris JurifdiSioniSt 

jugement téméraire , que valtdam opem , Ufis in 

cei Evêque fue Ibllicité boa C^fumibus , implora-^ 

far les r. r. p, p. de la re vidaur. . & q»od 

Société , qui Tavoient magis notam dignum , 

prévenus par ^ leurs ca- hâicce Epfftola Domini 

loinnies contre nous» 4^ Epifcopi furent i anim^ 

ce qui eft plus digne de cr impetu a diElo Supe* 

remarque , cette Lettre riore rejeta falsQ fuppofi» 

dudic Seignc^ur Evêque » ru t inopinM ^uodam » 

jrejetcée avec un efprit a- dmulis mftris infperMtâ 

nimé & furieux par le- iventu^mere calumnia ab^ 

die Supérieur » comme fpfimet Jllujlri£îmû Epif 
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m le fuppofc faûdêtnent» 
fut icconnuë pour une 
paie ruppolicion de la 
part des R. r. p. p. Jéfui- 
tcs, la calomnie ayant été 
dévoilée à la face du Pu- 
blic , après avoir été ma- 
nifeftée au Confeii fupe- 
rieur de la Ville > par 
une Lettre que lé même 
Seigneur ^vêque lui ad- 
refu , par laquelle il 
déclare qu'il y a eu er- 
reur de la part , lorfque 
dans la première Lettre 
qu'il avoit écrit audit 
Coniêil , il avoit accufé 
* ledit Pére Efprit d'avoir 
rejeccé avec mépris Se in- 
dignation une de fc$ Let* 
très , ledit Seigneur Evê- 
que ne voulant pas 
avouer qu'il avoit été 
joiîé & trompé , & que 
la Lettre rejcttée par le- 
dit Supérieur ii'étoit pas 
la (ienne , mais du Pére 
Tachard Jefuite : cette 
Lttcrc cependant dudit 
Pére fut reçue d'abord 
avec refpcft par ledit P. 
Brpric 4 lorfqu'on la lui 



copopir Miâm EpijMdm 

etdem Senatm jcrtptam 
mtificata patefaSa 
fuit 9 pofleaejHi omnibfàs 

ColonU incolis > non fine- 
ftupemi fiamUlû » cmm 
dixerit primùm, mam ad 
Patrem Sptritum fefcrip-^ 
Jijfo EfifioUm 1 quêmlu^ 
rmti Mimo & imfètm éé 
illo in terram projeElam 
defpeUâilo éiffirnuééiÊ ; 
poflea - que per éUidm fi 
errajfe , ne diceret fuijfc 
deluffim àectptHm con* 
fejfus fuit , hmfc pfânà 
ah il la rejeElam , conqtttf^ 
tus fuerat , non fnamfttijfe 
ftà Rev. Pdtris Taehârà 
Soctetatis Jefu , qnam 
qmidem diitus Pater Spi^ 
ritus y àmni quâ pomit 
Revtrtmia , qHandù ti al* 
lata fait , excepit primo , 
fcdpofieà 00 fuod fufpec^ 
ta ei vidièatMr » in hoé 
cjuod prdfentes qués, fcrip" 
ta or ont , voco tenus di" 
cote fottfâht % non aeeep» 
tavit* 



Digltized by 



i6i 

apporta ; mais venant à réfléchir qu'il pouvoir y 
avoir du Myftére , d'aurant que les r. r p. p. Jé- 
fuites qui la lui faifoient préfehter , auroient bien 
pu expliquer par eux - mêmes leurs fencimens » 
fans les mettre fur le papier , c'eft ce qui engagea 
le R. P. Efpric à ne la pas recevoir , au contraire à 
la rendre , quoique fans aucune marque de mépris 
comme les Jéfuires prérendoient. 

Nonobftant tous ces Hts tamen non ohjlanti-» 
Faits , Très-Saint Pére , kfis , SanQtJJimè Pater , 
nous nous fommes ab(lc- licer ah omni funSiione 
nus de faire nos Fonc- ahfiinentes , tahefcere nos 
tions 5 mais notre zélé facuns z.elus nofter ; (jtiia 
nous faifant deffecher , ohliti funt ifta verha tua 
parceque nos adverfaires inimici noftri ^ & ne ali^ 
ont oubliés vos facrées (juâ in eorum executionis 
paroles; ôc crainte que procuratione negligentié^ 
nous ne foyons accufé cùlpâ nohis afcriberetur j 
de négligence , nous a- Jupraddlos Patres ad Sa- 
vons cité lefdits r. r.^ ërant Congregationem , de 
p. p. à la Sacrée Côngre- omnibus ^u^in ejusDecre^ 
gation , afin qu'ils foieilt iorum fpretum commijfa » 
jugés fur ces tranfgref- rarionem reddendos , cita^ 
fions ; comme nous fom- re de jure exifti^avimus , 
mes Mifïîonnaires Apof- tancfuam Mifftonarii 
coliques envoyés par fon pofiolici ah ipfâmet Sacra 
Auihorité , nous avons, Congregatione mijfiy cjuibus 
crus être obligés de fa- partes ejus vmdicare prê 
tisfaire à ce devoir , ce virihus munus incumhit ; 
qu'ayant fçû le Rev. Eve- cjuo audito ILluft. Domine 
que de Méliapure , il a Epifcopo Meltapurenfi » 
a^i à notre égard avec omni quâ poterat feveri'^ 



i^iyu^uj Ly Google 



Jtmt U.fèvericë poflibk» fatargs msfegeftt yfr^ 

» èc contre toutes les ré- pra* citatum Stêperiorxm 

gles du Droit, jSc Ics^l- noflrum Fatrm Sfiritin» 

les des SouTcr^ins Ponti- Tmr^iunfim ^jm» Àfêrwi^ 

fes , fans ufer d'aucunes bfts verhis ab eo lac^ffi'^ 

ip(;mûioi9& précédentes , ti^m , fimnl ^ çdHmnta 

çat fur upi .foie fuppoÉS fdUh aggrM^H^ , contra 

fauflement , il a déclaré Canones ^ fimnlque fummo- 

|>ubli(}uemcnc excomtxiu- K^m Pontificum Boitas , 

Supérieûr éi notre Mai-. v0tJi reguli^ty fmm 

£>a de PQndicheri ^ parce- prdmijfâ citatione , 

qu'iU fMlbU^^Jlas^^ Oécrwi minus ejus Sup^rio^ 

de U Sacrée Congrega^ ris Mnjms ièi ttfne fxif- 

' tion, 6c qu'il a cicc. fes pr^viâ momtiom ^ 

léfuit«$ ; au Tribuii¥il de hmrnado anathemate^rop-, 

Ikilii^ii^ promulg4td fdcré, con-. 

' donnant par cetre horti- gregationis . Dtmtd $ é\ 

ble (iémacçbe un fcanda-^ B^vercndis. Pafribus So-i 

^.às-fCM kft^^nâdeUesV ditms eimiom intima^ 

aux anciens & nouveaux ti , percuffit^ Otm *ift$ 

Chrétiens ; & . ce qui .eft nihil nifi ex fni Ficeprdr: 

aepW dut.» c'eft que fiSU ^Afii^m^ manâm^ 

ledit R. P, Efprît n'a tien & immmf^ f^^ 

ftic que conformément MentU , qnçd €X odio 

àax Ordres &^ à l'obtàfr ff^^fc foElffm ^bus vi- 

fance de {mn Supérieur * fim tft ^^-9^ ^V^fif. 

vice-Pxéfcç des Miffions* & mditiofè impofits cén 

Il n> î*. pcribnne qui yimnU , prAfernm cpnvo^ 

«nm MaecDniSU , ^que k cmis êà koc, mn^s n^firis, 

haine avoir produit cet- imto qH6CHmilli$ 9mciU9^ 

ic . criaote. cenfurc* .^jui . * 
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n'ézok fondée que fur une faufTeté alléguée , ce qui 
€(l d'autant plus vifible , que ledit Seigneur Eve- 
que n'a rien fait qu'après avoir confulte nos Parties. 

Ccft pourquoi , Très- Idco. SaMfime Pater. 
Saint Pere , nous ofons ve- 
nir former à vos pieds nos 
juftes plaintes , & comme 
nous avons jufqu'à - p^é- 
fent fupportés ces tribula- 
tions , ces attaques , ^ 
ces perfécucions , avec 
d'autant plus de patien- 
ce & de douceur , qu'il 
nous a été poflîblc ; nous 
c(\ierons de votre bonté 
Paternelle , & de votre 
admirable clémence, que 
vous daignerez avec ten- 
drefTc ôc avec force , 
nous délivrer de la main 
de nos ennemis , 5c rctiir 
rer nos ames de ces hon*- 
teufes contradictions j 
rien de plus certain que 
nos Emyles nous ont 
traité avec rigueur \ ce- 
pendant on a vu de 



nos de tali ^ravamine , & 
injuria ftmul & gravi in \ 
Populo ofenfwne multutn 
concjuerentes , & 9^^^ 
les ac tantéL trihulationes^ 
dtffamationcs , & anguf 
ti£ invenerunt nos ^ omni 
cjuâ pojfumus reverentiâ 
^ humilitaîB ad Feftram 
confiigimus SanBitatem , 
Cir in fpiritH ad ejus pedes 
provoluti .fHppliciter eam 
exoramus , ut henigni di 
inimicis noflris Mgnetur 
nos hherare , & animas 
wflras de ifiis trihulatio* 
^tkus erigerc. Ferum efi^ 
cjMod dmuli noflri tnicjue 
egerunt contra nos ufcjue»^ 
ejuaqui y a legt tamen tua 
non dccltrtaviwus , ideo , 
.Saniiîjfime Pater , adjutor 



tous côtés , que jamiis in verhum emm tuum 
nous ne nous fommes femper^ fperavimus. ReJ- 
éloignés de vos Com^ ptce in orattonem hur 
mandemcns : c'eft ce qui mtiium , & noh fptrner^ 
nous fait former une fo^ .puces eorum ..fi^t mantiJ 
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lide efperance , que vous tua ut fktvet ms , ^ if»* 
ferez , Très-Sainc Pérc , niam mandata SacrA Con- 
notre Protedeur & notre gregationis , quA funt man- 
fecours ; car nous nous data Santtitatis VeflvA , 
fommes toujours confiés elegimus ; proptereà perfe- 
en votre parole, Jettez cuti funt éimuli noftri gra- 
donc les yeux fur la prié- tis, Memor efto fi pLuet 
re de vos humbles Servi- ver ht tui ftrvo tuo , Patri 
teurs , & ne rejettez point fcilicet Francifco Maria , 
les Vœux qu'ils ofent AiiJJioniThihetanAà Sanc 
vous adrelFer : que votre titate Fefira deputato , in 
main puifTante éclattc , quo illi , nobis que fpem 
ôc elle nous fauvera , par- dedtfti. H&c nos confolata 
ce que nous avons ob- eft in humilitate noftra , 
fervés les Commande- cîT* hoc elocjuium tuum in 
mens de votre Sainteté , iftis omnibns tribulationi^ 
en gardant ceux de la Sa- bus fcmpcr vivificavit nos. 
crée Congrégation. 

Souvenez-vous , Très- Defcendat fuper nos 
Saint Pére , de la parole qudfumus larga SanEli- 
que vous avez fait en- tatis Feftrx, benedîElio.pr» 
tendre à votre Serviteur , maleditlione quam injufte 
le Pére François Marie, pajfi fumus, quiomniqua 
Mi(Tionnaire , envoyé pojfumus dehemus re- 
par vos Ordres au Thi- virent iâ femper fumus. 
bet; parole qui a été le 
fond de notre efpoir , elle 
nous a folidement confo- 

lé dans notre humiliation , &: nous pouvons 
dire qu'à fon fouvenir nous nous fommes rani- 
més dans nos cruelles tribulations , maintenant 
que l'abondante Bénédidion de votre Sainteté def- 
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tende fur teiis » pour nous conïoler pàikvi éc$ 

malediâions & des anathêmes que nous avons en- 
tendu prononcer injudemenc contre nous , qui 
fommes avec le refpeâ: le plus profond > & la CéÈh 

miiEon la plas reîpeâucu^è, 

* 

Très - Saint Pcre > SanQiJfim^ Pat^^ 

De' Votre Sainteté, SanSHtétis. vtfiréL Im 

Vos très-humbics , & Ûsrifio FamuU é^ddiUiJfmi* 
très-obéxiTans Serviteurs, 

Signés y F. François • F. Francifcus Lauren- 

Laurent JUAngQulimt , tius Ingolifmenlîs , Cap# 

Caifuein Aùffionn. jifofi. MilTion ApoftoUcus , ,U 

^Qifioâi. Cuftôs 

F. Ejprit de Tours , F. Spirîtus Turonenfis 

Cûfmcin Mijfionn. Apoft» Capuc. MilT. Agofk. 

^ Superiitir de l'HoJpiee Sup, Hotpitii/ 
de Pondichery. 

F. Placide de Fendome^ F. Placidus Vindocinu^s 

Cof. Mif Apofi. Cap. NiiO; Apo(t 

F. jiuguftin d*Angou^ F, Auguftinus Ingolit 

lime y Capucin Mijfionn. menfis , Cap. MiiGonn» 

Ap^* * Apoftolicus. 

F. Thomas de PoiiUrS f F. Thomas » Capucin^ 

Cap. Mi£. ^pofi. Miir. . Apoft* . 
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NUMERO. 33. 

Lettre du R. P. Lâmrent 

AU R. P. Timothée de la 
Flèche k Remr^ for la- 
^uelh il 4ui wsrfue U 
dernier Adien que lui 
fit Mgr. de Tournon for- 
tune de Pûndicheri ^em U 
Vaffura avec larmes y en 
préfence d'une nombreufe 
Compagnie 9 epte ceux qui 
Vavàiene trmpé envers 
tes Capucins en répon» 
dreient devant Dieu , ^c. 
Dattée de-Pondicheii» le 
li.Janv. 1708, 

Celle-ci , mon Révé- 
rend Pére , eft mot pour 
mot y u Copie fidèle de 
la Lettre , que les R. R. 
p. ?• Michel - Ange de 
Bourges , & Rëné d-An-^ 
goulême , Miflionn. A- 
poft , écrivent de Ma- 
draft > à Monfeigneur le 
Patriarche d'Amioche > à 
pccfenc en Chme , pour 



NUMERO. 33.- 
II. Gennajo 1708* 

Lectera 4d Reverençlo 
Padre Loremzo » ai R. P. 

Timoceo de la Flèche a 
Roma » nella quale U da . 
rdgguaglio del nltimo 
Addio che li dicde Mon- 
iig. di Tournon , nell' uC- 
çitc di Pondicheri » afli« 
curandôlo con lagrimc in 
prefcnza d'una Compa- 
gnia numerofa , che quel* 
ïi che con frode l'aveva-i 
no eccitato contro i Cap- 
puccini, ne xedderebero 
conto (evero al giudicio 
d'iddio. Segnata da Pon^ 
die il gwm ffra ci* 
euti. 

Quefla Révérende Pa-» 
dre parola fer parala c 
lu Lettetu r dif firiv9tt§ 
da Madrafi, a Mee^g. 
il Patriarcha d'Antiochia 
in Chiné > i . A, lu p. pJ 
Michel' Angiolo dé Beur^ 
ges y e Renatd d'AngoU' 
lema, Mijfionn. Cappuc^ 
eini, in fidisfézàene » & 
ejfecudone degli Ordini 
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^ai faiiâ vçis. l'eâipreJÛTe- 
menc qu'ils ont , à faire 

exécuter avec foûmiirion 
Jes Ordres, de Sa Sainte- 
.té» & ceoy des Emi* 
nentiflîmes , les Seigneurs 
^Cardinaux de la i^ropa- 
:£atioQ.. Je. ne douce pas 
que Sa Sainteté , & leurs 
.Éminençes ^ ne foient 
,pIeineRKent conKences & 
«parfaicemi^t fatisfaitesde 

ladittfiXppig > tirée fidé- 
Jlçîqppt.,;^^^ rOriginj^^ 
,que j'envoyai mbî-niwie» 
il y a quelques mois àRo- 
,mc , ipar .la voye d'An- 
.gleterre , j'en ai gardé 
par devers moi une Co- 
.pie âdéle , . de laquelle 
j'ai ciré ce <i^i cSt «i-dcf- 
ftis contenu» Je fuis pccf 
fuadé encore , que la- 
^dicre Lettre de ces r. r. 
^ p. p. iêraieçue avec-plai-- 
fir & facisfaâ:ion,de fon 
Excellence à préfent en 
Chine » puifque ce Sei- 
gneur Patriarche me don- 
nant avant fon départ de 
Pondicheri le dernier a- 
dieu a avec des larmes 



Mfits Smtièk ^ i dilU 

Emimrnijjim Sig. Cardin, 
non dhbito funto che , fna 
^amiik It lorê Emimm* 
Xi > nm tfjUm 4 fnm 

contente , e perfettamente 
fHiUûfatte di detta Copta^ 
ricavéta ddll' OriginéU\ 
il cjuale jo medefimo per 
vta d inghikertA » inviéti 

J9&$^nmndm^ rii^nuta 
dele Copia ^ tUlU ^nale p 
ho cévato cH $he fopra 
PHUhm nm dmiito nt 
anche , che detta Lettera, 
da Sua E^cellen^s » uoif 
fi4rHWMU$ m ChinA-y cm 
g^^flo or allègre 2jut ; gia^ 
ckc dena BxcelUnzA , di^ 
ttndo mi i*mkimê addié v 
€êH htgpime mmuè agU ' 
^chi , mut ne dtca , di S. 
Excel, e dinn i mi dijfgï, 
-che fe jddi^U ricwducef, 
fe alla Coftadfl Çoromai^ 
del y rimetterebbe il tmt§^ 
ml prifiino flat^ ;€ fogionm, 
fe anche con lagrime » ç^^ 
quelU che a cio ravevanê 
itteitdt0 9 m nttderehher» 
contQ al gindiZjo djddig. 
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qui m'efi firent aoffi ré- quefloé quantê jo intefi, 

rndre ; m'affora que fi delU Sâcra Soccd di fus 
Seigneur le ramenoic ExcelUnz^ay e ahhraccian* 
à la Côte de Coroman^ domi , e dandomi la fna 
, dei 5 qu'il remetcrosc les j^ppofiêlica B^mdiziim % 
chofes dâtis leur {ttemier ci dicemmo fmlHmo ad» 
état. De plus il ajouta dio. Cofi Ji feparajfimo le 
encore avec larmes , que loffrimt alU 4tchi » e tutti 
ceux qui Payoietit injuA ijueUi Signèri moltâ ddû^ 
tement indifpofé contre lorati , come anche nofiri 
nous , en rendroienc un Padri : la Pta. V. Rda. 9 
compte terrible au Juge« fe le parera hem , commet 
ment de Dieà. Voilà 5 nichera a S. Santita , e 
\/j^ïï Révérend Pére ce aile Eminenze loro , la Co^ 

2ue j*ai oiîi moi-même pia frdetta. fmdichm » - 
e laxboQcbe de Son di ji. Gennâjo 1708. 
Excellence , lorfqu'il me fit l'honneur de m'em- 
iira0èr & de me donner ia bénédiâion Apoftoli- 
que. . En noos donnant mutuellément le dcm iet 
adieu , nous nous féparâmes le cœur pénétré de 
«douleur cous les MelËeurs qui écoient préfenà 
attlfi4Men que nos Pérès ne purent s*emp£cher attC> 
fi de répandre des larmes. Si Votre Révérence le 
juge à Propos » elle pourra communiquer laditte Co- 
pie à ùl Sainteté & à leurs Eminences. tait à Pm* 
dkhni^le II. Janv. ifoZ. 

« 

• F. iMtrent à^Angeulh ' F. Lorcnzo d*AngoIé- 
m$ • Cap. Mijf. Cnfiode. - ma , Cap. MilT. Cuftode, 
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NUMERO. 34. NUMERO. 34* 
ii.Janv. 170p. 2i#Gcnn# 170^. 

Décret é/tie U Sécrée Decretofarco dalla Sa^- 

Congrégation forma enfin y cra Congrcgazionc (ulle 

fitr les remontrances des rimonftanze dé Cappuc- 

Capneins Mt^. Apofi. k cini MiC Apoft. à Pondi- 

Tondi chéri. chcry. 

Par lequel il eil cer* In cui é certo ch'eU 

tain qu'elle a reconnnu k lé bk ricomfcimtM U 

Cau(ê être pendante à cMst/a effere pendente net 

' fon Tribunal , & favo- fno Trihunale , e favore^ 

xable aux fufdîcs Pérès , vole a déni p. r. contro i 

contre les r. r. p. lé* R* R* p. Gefuitu Di^ 

fuites: leurs Révérences mandarono <jsiejii allorM 

demandèrent alors . du tempo per poter rifpondere, 

tems pour répondre » Ac hm fim m di d^oggi nm 

jufqu'à prêtent elles n'ont hanno prodotta veruna rif- 

produit aucune Réponici f^fié» anche col favore di 

malgré la nmldcuw des tmtti Mni. jibbiâm dettes 

années: fâuc-il doncat- etn/pettétre finâ nlU 

tendre jufqu'à la fin des fine defecoli. Di pin nella 

fiéclcs ? En outre dans le ftoffo Décrète U Sacrs ^ 

fuidit Décret » la même CongregaxJone ftsedefimm 

Sacrée Congrégation dé- dichiara il p. Spirito efen-* 

clare le Pére Ëfprit exemc te da ejualun^ue cenfurét. 

de cendres. CÂmme noets ^ Corne abbiam indicato à 

avons cités au longr le Dé- lungo nel Decreto , cho 

cret k U pége 4| 1 . Nous ne fta alla pagina 41 non ac- 

li rafpenêrws fmt ici. cade ponarlo qui di 

nuovo, 

S 

« 
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NUMERO. 3^. NUMERO. 35. 

8. Avril lyii. 2. Aprilc lyii. 

Lettre de Monpeur le Leccera di Mgr, il 
Comte de Fontchartrain ^ G>nce di Ponrchartraiil 
far laéjuelle il confie efftt fcritta pfr pane del Ré 

Sa Aiajijlé veut er en- Chiillianiflimo , in cui 
eend tjue les Mijftonnéùres (i vede manifeftamencc » 
fes Sujets , fisivrent dans chc S. M. vuolc chc i 

Us Mijfions étrangères les Miffionarii fuoi fudditi 
Décrets delà Si^crceCon» ncile Miflîoni ftranierc , 
gregation. A VcrraîUes 1 efcgaifcono i Occreti del- ' 
t>. Avril 171 1. la Sacra Congrcgazione. 

A l^erfaglU U S. Afrtlc 

I7ii. 

Les Réligieux de St. Li RtUgiofi di Sm. 
François , Curés de la Francefco , Parrochi délia 
Nation dans la plupart Nazione m Iss^hi delU 
des Echelles du Levant ScsU di Levasne^ sUrovej 
&i ailleurs , ont portés hanm portati U loro ci- 
leurs plaintes au Roi , menti al Ré y chegli altri 
de ce que les autres Ré- ReligioJÎMiftMârsi fasmê 
ligieux Miflîonnaires en- attentati Jh lé fnnzjoni 
treprcnnent furies Fonc- frincifédi délia Cura loro, è 
rions Curiales des pre* infevwuUA S. M. e fer/uét^ 
miers. Sa Majeftè eft per- fis chf fimili novitk fi 
fuadée que ces innova- praticano da alcuni par^ 
rions fe font par des ticolari fenzA faputa , r 
Panicnliers à linfçu » & Ordim de fmi fuperioriy # 
fans Ordre des Supc- ziolendo frattanto met ter 
rieurs j & voulant ce- termine a quefie gare fi. 
pendant faire ceflèr ces poc9 cdificâfivi del Fu^ 
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difcttiTions peu édifianttfi 
pour le Public» elle m'or- 
donne de vous écrire , 
que Ton inccnUon» eft 
que vous fâffiez régu- 
lièrement obferver dans 
l'écendue de votre Dépar- 
tement les Décrets de la 
Congrégation de la Pro^ 
gagande, non contraires 
aux Privilèges de l'EgU- 
(ê Gallicane. Vous aurez 
foin de m'informer des 
particuliers qui contre- 
viendront à cfet Ordre a- 
près que tous Paurex 
rendu public, afin que 
perfonne n'en ignore. ' 

Signé Tmêmîtàm 4f 
VOriginal enri^gifiré 4 
iék CkancelUriié 

Remarques. 
Il eft effenticl de décla- 
rer ici que les Capuc* ont 
toujours ignsfféfi leslK..lt« 
'1^. p. Jéfuitcs , qui (bu- 
vent obtiennent des Pri- 
vilèges particuliecs 3 
auroient reçu un qui les 
cxemca d'oWïr à ces Or- 
(ires, & qui les diioenfii 
ie rtcsomioitre Ic^pécrca 
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bllc^; uUOrJUnâ dt fi^ 
rivtrm , efere fM im€H» 

zjone che facciate efana* 
m€nt€ t^fervéïTê ml voftrê 
dijîrefu i Dtctiti delU 
Sacra CongregaT^ione di 
Fropéiganda , che non fonê 
Cênirariiéi Privilcgii delU 
(Asiefa Gallicanajarà vof» 
tra incomb$nzjid*4Hvifar^ 
mi chi cûHtTénmrrs À 
^ftefli Ordim , dopé chê U 
aurete pubhlicati , ajfinche 
Mlcftno mn pofs igné'* 



Segnatô Fontchartraln 
Regiîl. nella Canceileria^ 

€h$ i Cappttc€ini nm 

han mai faputo , fe i 
K. R, P* P. Gefiêiti che fi* 
vinte êitengono di Privi» 

ligi psrhcùlari , non ab^ 
biam ottenuto alcuno 5 ch^ 

U diffépfi déUl' mbMir^ 
âi quefti Ordini Regii , e 
di rifpettare i Decnti 
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de la Sàc. Congrégation ijuelU delld Santé Stde » 

qui font ceux du St. Sic- che dcvono inconteftabil^ 

ge , IcfqucUdoivcnt Tcm- mmt frivélere m mti 

porter inconteftablcment gli abri , che fojfcno mat 

fur cous les autres qui darfi da qualHnqne foten^ 

pourroient être émanés M fiibmrdinata , fe bannê^ 

de quelques autres Puît ûttenmti alemni PriviUgii 

fances Ecclefiaftiques. Si dalla Carte di Roma yfinê 

Rome leur a accordé, eenftii ad ejibirli aile par^^ 

quelque Privilège n'au- ti , che fim fittmeffe 

roient^ils pas du l'exhî- finza tergivcrfatione aUâ 

ber à leurs Parties , qui Santa Sede^ & alKe\ 
h^onc jamais refufé de le 
foûme tt re aveuglément & 
fans tergiverfacion aux 
Ordres do Sain( Siège Se 

da Roi } ^..^ 

Nous pourrions rapor- lyevtnmma OfptHOfê 

ter beaucoup d*autres moite altre Lettere , ma 

Lettres que nous vou- U fafpamofotto filenzio 9 

Ions bien fuprimer , quoi- U ^mali feri at' êecafom 

que leur utilité n'eût fer- nonfaranno innutili , maf 

vi qù'à confirmer le bon fimamente che conferme^ 

droit des Capucîtts , & ramtâil dmifêdéCOfpMC^ 

à démontrer évidemment cini , e faramno évidente^ 

qu'il eft difficile à la cha- mente vedere che il profit^ 

tité même U jdus ingc- ta faet^ da %. k. v. v. Ge^ 

nieufe de pouvoir tirer fititi k PmtMcberi ffâm 

. tin voile fur la inauvaife comVenfera mai lo fcanda- 

Caufc èe^ R. n. P. J<- hjegmito daW impegno di 
fuites de Pondicheri con- vUerft fiainlire in qnel^ 
ueies Capucins. Depuis ln%9 ^ m frtgiiêdUk 
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que ces Pérès entrepri- Cappaccirti , che vi fond 

rcnt de s'éublir à Pon- émzÀâni Mijftonénrii y & 

dicheri » au préjudice des m fine vijfnti ttéùifmlU^ 

Capucins , qui y font les mente finche ui fino ftati 

premiers MilBonnaires > fiU % U divifiom che fino 

chaque année^ a vu de9 étrrivé^e ùgni . ntm. dop» 

diviuons nouvelles. Op- Varrivo dé Gefuiti dalU 

portions dans les fenci- diverfita dei fintimtnti 9 

mens , manières de con* dol modo di eondmrre i 

dttire les Peuples diffe* PopoH , e mille àltre eoft 

rcns ; & mille autres che fino da fipellirfi fitto^ 

choies que la prudence un difirefo & prudente 

te la charité nous obli- JUenxÀû bonne fme difia** 

gent d*enfevelir fous un rire la pace ^uella filia 

difcrec filence. Onc fait amahile del Cielo ^ a che 

difparoicre la paix cene fi dove éitribmtf $m toi 

fiWe da Ciel , qui en eSt èifirUne ^ ognmno pottrâ 

la caufe? On fixera Ton ja- j.ndic4rne ficondo il fiio 

gemenc en ,£av.ear de féorere y Sremo filamem^^ 

qui od voudra nous di- cihr i Câfpnceini hamw 

rons feulement que les vijfnfi & vivono ancora 

Capucins ne içavoiei^c ce tranquilUmente con 

que c'écoic que troubles glefi^ i qnali méi mn hm^ 

Se divifions avant Tarri- no volntififfrire i Gefiiiti 

vé»de ces derniers Mif- mile loro colonie » e non 

fioimaires: ils onr yêco pefono trovar ^mi U trm' 

iSr vivent encore paiiîble- efnillita con quoi Padri à 

ment à Madraft , avec Pondêcherj^bifignera dm^ 

les Âi^lois qui oolc refu- qmèdi cmprsrUy lafiian» 

{é aux Jéfuites un établif* d$h mm Miffime fondoia 

fement dans leur Colonie, e coltivata dai fidori e 

Se ils ne peuvent. troiiycK fiinfi 4^ Céfpnccini » M. 
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cette paix avec ces mè- cmditimê fé»i injnflA , e 

mes Pérès à Pondicheri, onninamente contraria ai 

Faudra-t'il donc l'âchep- Ordtni délia Santa Sede 

ter en leur abandotmaiic e di /$ês Atéuftk ChnftiM^ 

une Miffion que les Ca- nijjlma : pare pin tojlo che 

pucins ont fonde & cul- i Cappuccini ahkiane ra^ 

rivé par leurs travaux %l giw differar che faranm 

leurs feins ; la condition riftitmti di wtvo nel lerù 

paroît injufte , & entière- primo gius , la Gifijiiz.ta , 

ment contraire aux Or- & I4 Reli^iom Udoman^- 

dres du St. Siège & de Sa dame yfar0th egli pojJiHU* 

Majefté. Il femble plûrôt che dopa Jt lon£he perfecu* 

que les Capucins ont fu* ttonè > pene e dèf^ufii « ^ 

jcc d'eTperer qu'ils icronc Qêppmeinifefirê eofifêni 

rétablis dans leur pre- di cedere una Miffione fi 

mier droit : la raifon ^ la oui pofena a parlar ^inftâ 

jttftice , Ci j'ofa ^la , la fomlêir k 'larê JpefàfM. 
Ileligion le demandantJ . effmio Icr^- a^cmr^ 

Seroit-il poflîblc, quV tM q(é$Ua di Madrajl ^ 

près tant de perfécution^ pêgom â/ferne fcacciéii , 

de- peinet de de tcha- dagl i^glefi , éUU primM 

grins , les Capucins fuf- gmrra che amanm colla 

fent otbligés de céder ujie ttamié^^ c in toi cafo dove 

Miffion ^ fur laqurile meàêfium» A rifugiarfi i 

feule , ils peuvent à pro- nofiri Mljfienaiitii Francefi^ 

prement parler établir fivtngênê êkligati ad ah- 

leurs efperances. On ne huukmm i Gejkitê U 

peut regarder celle de Âtiffhm di PvnSchêfj. 

Madraft comme affurée» Nort refia laro altro r/- 

puifq^tt'à la moindre rup* piêgê in JkmU êV4M , 

ture entre la France 6c ekt Mandênat^ tm$9 le 

rAnglccerrea celle-ci peut Aiiffmi , aht hanno com^ 
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aîfémenc en explulfer les minciato k ftabilire > 
Capucins François : où fondare nclla Cofia di C#* 
ironi: alors fe refagier ces r^éinieL 
Miflfionnaires , s'ils fe 

voyoient obligés d'abandonner aux Jéfuitcs la Mif» 
ûou de Pondicberi ? Us n'auront pas d'autre parti 
à prendre alors que de quitter toutes celles qu'ils ont 
commencé d'écablir, & de fonder dans la Côte d^ 
Coromandel. 

Dire qu'ils doivent fe Si voglia dirfi che deb^ 
fixer à la Cure des Euro- lfa?7o fijfarfi nelU Cnra dé-- 
pccns établis à Pondi- Eurofci ftabilitk à' 
chert 9 c'eft rendre innti- Fondtcheri riffondê cbt 
le le Privilège & la qua* ^uejlo far$bbe rendere in^ 
lité de Miflîonnaires dont nutile il privilégia e 
la Sacrée Congrégation cjualitk di Mijfionariê 
les a honoré , c'eft lier delU Suera Congrega^ih' 
les mains , & fermer la ne , un legar le muni , € 
bouche à des Miifiûnnai- chindirt la hocca à Mif* 
ics 9 qui traver(ànc les Jlonarii che dûpo d'aver 
* Mers pour travailler a trafcorjt i M^ri fer tra'-- 
la converûon 4es Gentils» va^Uare alla . converJion$ 
font contrains de borner d€ Omili fin» foi cofire^ 
leur 2éle à l'exercice de ti y a mener angnfti confi-m 
Amples Aumôniers. , ou ni al loro zxlo , non ejfen* 
Curés de ceux qui (ont dê in toi eafi pià , cho 
Chiétiens d'origine : d'où Câppellani , 0 Cnrati dé 
il s'enfuit que difficile- Chnfiiani originarê, Qutn' 
mène voudroient-ils paf- di ne fegue che dificil" 
&r à Pondicheri , poux menti vorrehbero ejfi paf- 
(e borner à un Emploi far à Pondichety , ejaan^ 
qui repond ii peu à do non avojfero un impie^ 
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leurs qualités de Miffion- gâ di fiù grdni ûfienfa^ 

naires ? Si donc la Sa- ne ^maft nflreno , che non 

crée Congrégation n'ar- carijpandejfê si carat^ere 

tctc point par fon autho- di MtJfionéiri9. Si fir 

rite le torrent impétueux tanto la Sacra Congreg* 

qoi vient faire crouler la non ferma colla fna an^ 

Miflion des Capucins , fi toriik il torrtnto dell* 

par un Décret dccihf & furpaz^ioni dé p. v.Gefnith 

inviolable 5 elle ne main- e con un Dccreto decifivo 

tient pas les premiers o inviolalnle^ffa non man^^ 

Millionnaires dans les tonga li frimi Aiijfionâni 

Millions qu'ils ont fondé, nel fojfejo délie mtjfioni 

à Tcxclufion de tous au- che hanno fondati ad ef- 

très qui par une aûthori- clnfiono À'ogni aUro, che 

té imaginaire ou autre- dl propria autorita , 0 in 

imcnt , voudroient s'y in- ultra maniera vorebbefi 

croduire , elle ne verra $nirodttrre,vifaramiofinp- 

jamais ceflèr ces difputes pre forgent i perenni di 

odicufes , ces divifions divifion$ continue che fan* 

pleines de fcandale » qui no gtmon » i kftoni Crifiin'- 

font gémir les bons Ca- ni ^ litigi ché mai nom 

tholiques : divilions qui farebhero arrivât i fe cid- 

ne feroien*^ jamais arri- cboi^dtuno fi content afe 

vécs , fi chacun fe coh- dolU portione datali dalla 

tcntoic du partage où la Providenz^a ^fenx^a ufurpa" 

Providence l'a appellé re efuello degtaltri , i 

fans envahir celui des Cappuccini non hanno mai 

autres. Les Capucins ont- avffti Vardire d'introdurfi 

ils jamais penfe à s'intro- nelle Mtjfioni di MadM- 

duire dans leur Miifions r/» di Camaioê^ 0 molti 

du Maduré,du Carnate & altri Luoghi , nei ^uali 

cent autres lieux où ils hanno più di 30. Chieji 
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tomment plus de )o. 
Egliles (bus la dtreâion 

d'un feul Miflîonnairede 
leur Compagnie } Pour-* 

3uoi nous difpateront* 
s éternellement celle de 
Pondicberi , la feule qui 
nous refte ? Ils nous ont 
enlevé Chandernagor en 
Bengale , Carekal , & 
quelques autres Miflions 
qui nous écoient deftioées 
par la Compagnie des 
Indes y qui a fouvenc dé- 
claré qu'elle né vouloic 
aucun Jéfuite dans (es 
Comptoirs. Obligés de 
leur céder par coût » nous 
nous verr<yns encore obli- 
gés de fortir de Pondi- 
cberi » la ièule reflborce 
qu'ayenc nos Pérès de 
France dans l'Inde , & le 
feul refuge qui refte aux 
Capucins d'Italie pour Ce 
tendre au Thibet : C'eft 
là la recompenfe de la 
politeflfe & de la charité 
avec laquelle nos Pérès 
les ont reçus & leur ont 
prêtés leur Eglife pen« 
dant plus de deux aimées 



fiin U éUrezdane d'unfo^ 
lê Mijfiomtrèo itlU Ivrê 
Compagnia , perche dtm^ 
que vogliem avère ^ue II a 
éH P0ndichêfj > la fii^ 
ch'abhiamo , hâmiê mfier* 
patà Chanderganor in Ben- 
gala , Car^l, 4d éUtri 
Luoghi defimati fif moi 
dalla Compagma dell'In^' 
die ^ la ^aUàff4^di^ 
ehiétroia cbe mn véUa i 
Gefmti nelle [ne fatteffi9^ 
defiderano ancora fpogliar 
dêWmmca Miffiont che 
refla ai Cappnccini di 
Francia nell*Indte , levar 
k ^uiUi d'kalia U fila 
refugiQ cVhanno fer an^ 
dore nel Thibet , eccovi 
la rhampinjà delU firnzj- 
zey 9 dilla earifà cm 
laqnale fin ftatt ricevnti % 
d% CappHccini 
pizJê gnella Chiefa lare » 
di cHi fi fiono fierviti per 
due anni e pin , per ceU^ 

krar i Miftm divm. 
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pour y célfibm les di-> . 

vins Miftéres. ' ^ . 

Réflexions qui foule- ttifit^fimi che ribellano, 

venc la Nature. Nous câ ^^^^^ 

cherons de finir ce Som- finir ^jnefio fimmariû affu 

maire déjà trop long en l9»£o per dar am ora 

tappoctant quelques Pié- qiêdche firittare , che con- 

ces , qui achèveront die vincerannêgli Eminentif. 

convaincre les Emincn- Cardtmli delU Sacra 

ti (Times Cardinaux de la CongregazJone » dcUacaufa 

Sacrée Congrégation » & 4i CdpfHC€$m > r delU 

de la juflice de la Caufe mce^ttk di dar una volts 

des Capucins , & de la. fine, ver un Decretoirre- 

neceifité dç teriaiBcr*par vecaiiUr s 0n frecejfé 

un Arrêr irrévocable , un ebt dura dagran nmfo , 

Pj;ocès ^ui n a duré que di cm le funejle confie- 

trop long-^ems». &c dont ^nfit hanno efpofia la 

kss confêquences fune^ Religiont* aUa gU^vifiom, 

ont expofé la Réligion e il difprczj^^ dé Gerh . 

au mépris i8c à la siféc^ ^« 
des Gentils. 

■ 

• » . . 

NUMERO. 36, NUMEROj^. 
4. Maj 1701. 4. Maggio 1701. . 

I)tcl»4tio» féùte par Dichiarazionc fatta dal 

MrJ'HtrdsHtmrtiMrt. Sigooie d'Hardancout a 

les DireEleMTs GénéraMX , Signori Direttàti Gênera- 

êitl'ê» voit <jutUs VL. R. ii, dove fi vede , che 1 

p. 9. Jtfmtgs tnt décUré A. R.^. p. Gefuiti fi fono 

f «*»7 appartenait , m à efpeeflî . che afril Signor 

Jdr. It GQHVtrMMT , ni k iGoveniatoïe ,11c la Real 
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la Compagnie des hJkt.^ Cdmpagnia potew levar 

de leur iter la Cure des loro la Cur» de Mala- 

MaliA*r,s Us •»» *»- bari : che hanno effi toi- 

levé aux Capneint M ta à Cappaccmi , allc- 

Hn faux allégué des Or- gando hlùaskeoxe gUUt- 

élres in Rvt. dini del Ré. 

Sur la demande faite \ In erdint alla doman- 

Mr. Martin , Gouverneor i« fm» » M* MâirU* 

de la Ville & Foncreflè de Governatore delU att* , # 

Pondicbcry , par les C»-- Fêrttzxa dà .twdichery 

pucins de la Province de. ftr U Capfmôm 4«M 

Touraine i Curés dudit Provincia di Tîmrtmtâ t 

Kea» pour U prier de Cmati del dem Uiogo fer 

manifefterUKéponfe qw frtgarlo mêntfejtareM 

me fut faite le lé. Oô. rifpofia , d» «f» /» détA 



1701. par les r. r. p. p. 
jifuites , Btt fàjet de l'en» 
tetrement d'André Mott» 
liapa. Courtier de U 



/» i6. Ottehre 1701. ^4 
H. Ji. P. s. OefHtti^ocean- 
It-té fepolimrà éi 
drea Monliapa Senfalt 



Compagnie, qœ & F». ^*iU Caw/»*g»M. 

mille , & Mr. leGonve». fMf*miglt* , * tlÂjg»» 

neur fouhaitoicnt être en- Qovernatore , dliundaiv*- 

terrédans la Chipelle du m, che fofe fepdto ndla 

Fort , où «voient été dtUé, peruzAJt,ove 

mis fes Ancêtres ; & aulH «rano fiati ùhtimMi ijun 

«out lui faire rendre jintttutti , t fargU ^ud- 

cadque honneur , eom. tifmimrt , etmt * huono t 

me à un bon & fidèle fedth Serfitm délUCm' 

ferviieur de la Compa- pagnia. Jo fittoftrittt St- 

gnieî Moifo«lïigné Se- gretario di dâttéCowtpagma 

crétaire de ladite Corn- Reédt di FmtMftr emm- 

de FcAn. tiatere olU d m mdê d$ 



Digitized by Google 



« k 

ce, po\Àt fadsfaîrc à la a. r. p. p. Cappuccini , 

demande des r. r. f. p. M ernifenja M Signer 

Capucins , de ragrémètic Gcvemâiêrg , dichiaro » 

de Mr. le Gouverneur , che fcndo ftato per tal 

dédar^u'ayanc été en- mandata dal mio 

voyé pour cet ttkt pat Signare Gavematare acajk 

monditiicur Gouverneur de p. p. Gefuiti, ed ef^ 

clicz les a, R. p. p. Jéfui- fendovi andato tre voltê 

ces , ic que m'ëcaot ctanf- di feguin fer dicbiaréir 

porté dans là maifon de loro i fentimenti del mh 

leurs Révérences par Signwre Governatore ^ 

£ois con(ècttcives pour guahmnte che gU Ordim 

leur déclater les (end* e intenxJem délia Om» 

, mens de tnondic fieur pagnia in propojito delld 

Gouverneur, auflî- bien, tarreebia di Pandicberj 

que tes Ordres & incenH e fut dipendêffZÂ , e fina^ 

tions de la Compagnie , che mn debhavi effer altri 

au fujec de la Cure de farrochi.che $ v.v.Cap-^ 

Pondicheri & de fes dé« pMecini. // r. P. jthrevU^ 

pendances ,'qtti font > le Superiere ^ acui fecila 

qu'il n'y aie point d'au-, notificazione , mi rifpofe 

très Curés que les r. r« a neme di tmtti « Prefenti 

V. p. Capucins. LeR. P. U r. r. p. p, DoIh eTttr* 

TAbreuille , Supérieur au- pin y che non dipendea da 

2uel je les manifeftai me Air. MartinGavernatore ^ 

C répbnfe pâHrtant pour $t¥ dalla Compagnia Reale^ 

tous les autres, en préfen- il levar la Cura dé MA" 

ce des r. r. p. p. Dolu lahari di PondUherj » di 

' & Turpifi » quHl ne dé- cm il mma Andréa Abu^ 

pendoit pas de Mr. Mar- liapa era Parrochiano , in 

tin Gouverneur , ni de la vigere dcllo fmenhramente 

Compagnie ^ de leur ocer fatf dal Fefccvê di Ssn 
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la Cure des Malabaresde Thmé trk efi^^i ^« 
t^ondicheri , donc le Dé- Cappuccmi , dbe ^rémfri^ 
func André Mouliapa é- tanto i primi Mijfiondrii 
coic Paroiflien » en vertu ftahiUti $hL diM Lm^o » 
de la diviiion que l'Evé* # U fnvifta fmâm àâl 
que de Saine Thomé en àetto Aùmfignifre Pefcovo 
avoic faic > d'avec celle nel Padrt Dolu JUligiofi 
des lu R. p. p. Gapu* lit//^ fteffâ Compajrmd di 
cins , qui écoient cepen- Gefu , p^erimrê i ejnelU 
danc les premiers établis che éweAféUto > dtl Padf9 
audic liett>& la Provi* Gideam Csffmccinê, éU 
don que ledit MonCéig. pm €h$ Mfmulgtm dâl Si» 
Evêque enavoitdonné au gnor GoHcrrtatorc , di far 
R. P. Ooiu Religieux de Uvare U cadavero di An* > 
b même Compagnie de inA fmfêit dtlU Cmfag^ 
Jefus , pofterieure â cel- nia , fer farzji , fer ejfert 
le qu'il avoir donné au fipoUo nella diUâ Caf^ 
R. P. Jacques Capucin. fiUd » m dhr fevi » im 
De plus qu'il dëpendoic tri eênfimivâ, echt i p. p. 
de Mr. le Gouverneur de Cappuccini , che erana Pom 
faire enlever le Corps rqdU delU dues CapdU , 
d'André Courtier de la mn potem» tra/pofisrh^ 
Compagnie de force , fotto pena di fcommanica. 
pour écre enterré dans pmrtéû qmefiéi ri/pofia si 
ladite Chapelle : mais Signari GêVimatvn éUls 
qu'ils n'y confentoient prefenzA del Reverendo 
pas , & que les r. r. Pâdri Sfûritê dd Têurs 
P. P. Capudns qui h Câppucmêp chi mi fecê 
deflèrvoîenc ^ ne le pou- ifianzs d*Aver fitbito un a 
voient enlever fous peine dichiarazJone in ifcritt$ ^ 
d'excommunication, le $ mi l'hd dmmmtdâtM m. 
pipportai cette R^oniê ç9ré dtfê cm mm fif^ 
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à Mr. !e Gouverneur ^ en flica che mi mando da 
préfence da K. P. ïS^xix, SM Thomé in datta dtglk 
de Tours Capucin » qui ii jifrile ijox. 

deimnda (ur le champ une Déclaration par 
écrie 5 & me Ta encore demandée depuis par une 
Requête qu'il m'a envoyé de Saine Thomé » en 
4acce du ti. Avril 1702. 

Fait AH Fort de Port- Fatta in Pondiclieri « 
dich€ry U 4. Mai^ 1701* li4.Maggio. 1701. 

Signé d'HârdMC0Wt^ Sodorcricca d'Har^ 

dancoun 

Collationné â TOrigi- ColUzjonato coll'Origi* 
nal , demeuré encre les naît f çbe fia nelU mhm$ 
mains du R. P. Efpric^ del Rewnndo Paire Sfi^ 
par moi Sécretaire de la rito , da me Segretariù 
Compa^uie Royale de délia Real Cempagnia- 
France » du Commerce dpil'Indie Orientali , .fiéh 
des Indes Orientales , Mita in Fondicheri. 
écabliaà Popdicheri* 

Fai$ am Fèri hmis 4$ Farta al Forte. Luigi dt 
Poftdichery ce }0. Sef* Pondicheri , li 30. Sec- 
tembre 1702. cembre 170X. 

NOTEZ. NOTISI. 
Il efi trifte de ff entendre Co(i puo viverfi in 
i]Me des Ecos qui annen^ pace con quefli r. r. p.p* 
cene . U gtterre eUm m$ Ora non vogliono pun* 
. LieM m en ne devrek fn^ ro riconofcere la podefta 
cher tjuc la paix^ ici la fccolare , ora eludono gli 
Fuilfance féculiere,eft re* Ordini dell' autoricà Ec* 
jittée y là les Ordres Us cleûaftica. Qui fi fervono 
plus Sacrés font fans effets d'ammcndue , quando 

é' qnelfue feu ^etéx •* €i iono iu loso favorc : là 
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^^tle - Is . y#jvr ms eu afimanô ^Jronanza a(l 

iy/2fçr contre les Capucins y foluta. In fomma non 
tà* ^on fans fcandale , car 
enfin U mmie Indien n*€fi 
pas avengle , (fr beaucoup 
en Europe font infirnst. 
Les Lettres fnivântes rm- 
firmerent ces trifies vé- 
rités. 



NUMERO. 37. 

Lettre de Mr. Hébert 

Général a Pondichtry , par 
laquelle il déclare que Us 



di cui nou 
fenranfi per pertêguicare i 
Cappuccini* Diforteche 
la Gcnce Indiana » ed 
Europea » non Ùl co(a 
penfare. Le (èquenri lette* 
re , colle quali fînireroo , 
ne daranno un (àj^o 
jài pacetico. 

NUMERO- 
24, Bcbbrajo 1715. 

Lettcra di Mr, Hcbcrc 
Générale à Pondicheri , 
in cui dichiara » cfac i 



Capucins itam les premiers Cappuccîni eflendo i pri- 

Fondateurs de cette M^f mi Fundatori délie Mif- 

fien dndie Pêndichery , (fr iioni di Pondicheri ♦ c 

it/ant teUjemrs été Otrés dopo lo ftabiUmento délia 

depuis rétablîjfement de ta Real Compagnia di Fran- 



Cmt^pagnie Royale de Fran- 
ee^il demande auffrand 
Ficaire Mr. Pdfceal , le 
Siège de Saint Thomé va- 
eanpy fue lefdits Capucins 
foiene maintenns^ Curés, 

Monfieur , 
Le Kfv. Pérc Efprit de 
Tours >Capucia Million. 



cia cflcndo ftaci fempre 
Corati» demanda al Vi- 
cario Générale Monfig. 
Pafcoal, in tempo di fcde 
vacance» che idecti Cap. 
fieno mancenurt nclP of- 
fizio di Parrochi, 
Mie Signere > 
// Reverenelo Padre Spi- 
ritê da Tours Cappucctne 
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Apoftoliqae CuAode des Aiiffimuirio jifùfi^Ucâ, ^ 
n. R. V. p* Capudns dans Cuftoie de r. r. p. p. Câp^ 

les Indes & Curé , étant puccini neinndie , e Ch- 
obligé de paÛèr en Fran- rAto\ effendo ohligato à 
ce ; je demande , s'il fajfar in FraneU^j^ d^ 
vous plau,queje nom- mando y ehe fe F. S. fi 
me en foa lieu & place camptace di rominar in fua 
la Perfonne du R. P. vece il R. P^re Giim 
Jean - Baptifte d'Orléans Batnfla d'Orléans 'MI0 
du même Ordre , dont la Jlejfû Ordine , i di cm ot- 
probité & les bonnes timi coftmmi » e abilita y U 
mœurs vous fom con-* Çimù hen mti , per Jidisfa^ 
nues , pour remplir les re aWincombenz.e Parro* 
mêmes fondions Curia- Mali ^ nel modo fteffo ^ 
les , comme a feit ledit €h$ hk foito il R. Padre 
R. P. Efprir. Vous devez Spirito. V. S. fark hm 
être ioioxvné que les R. perfHofa» e informata , chi 
R. Vp V. Capucins ayanc i r. r. p* p. CappMccim 
établis cette Miflîon , te avendâ fmdofa quejla 
ayant toujours fait la Miffione , ed avendo fem^ 
fonâjon de Curés » de- fr€ efircitoio li fnnzjoni 
puis l'écablifllèment de di Pame^dopo lo ftabiU^ 
notre Compagnie dans mémo délia mfira Com^ 
les Indes > que je reprc- pagnia neWlndie , dovc 
fente ; c*eft pourquoi fonjo RapprefetiiéUe. Défi» 
nous dcfirons que tout deriamo che tuttofiéjpfia^ 
fttbiîfte , comme il a toik- cetnc fempre fi è praticM9. 
jours été« 

Monfieur , votre très* Di V. S. Umillilîîmo 
humhle (^c. Signé tùbiTt Serv. Hébert Générale. 
^^ainéral. 



Digjtized by 



; \j^u Fort Louis à Pon- Al Forte Luîgl di Pon- 
dicberi, ce 14: jFevn xjiS* dicheri , li 14. Febiiyi â 

•;2^ UMER O. 3 8. NUMERO. 58.; • 

' 'Lettre de Mofifeigneur Lcrt^rà dî Monfig. de 
Fifdelou Evèque de Vifdelou Vefcovo' di 
GdttdtopoliSi ci ''devant Claudiopoiis y già Rel^ 
Jeykih y adrejfée de. Pen^ gîofo .'dcïlà Compagnîa 
dichery à Loiiis le Grand di Gefù , fcritta da Pon- 
^dt 'Triéff^hantff kiéàfeh'e. dichery , à Luigi ii Graiiw 
u , - \v/. de-* gloriofa mcmoK*, 

.SIRE, V* • . • ^\'S IRE , " 
T. ï-a Religion & la li La Religione e U 
iltrlHcê qui ont conftaan- GptfiiKia i ehe hanne gtÛ^ 
Tfnehï'tçglé roùtesles "^dé- daté tntte le aiiord di K 
^marches de Votre Ma jèC- Mae fia nel longo cerfo del 
^'ij^.dUrant ie fonj^ cours 'fitejgleriefo Regm ^ 
-ffé^tôh Regtié'glorîfeux , dncono • k'' frefentarmi 
«^in'amnienenc aujourd'hui avanti il fito Trono , e mi 
'devftnc fon Trône 9 |& ^fanno fperare 9 cl^ê 
faè ; f>rbnieitent'' que' ''kiofira mntk , ché nert iya 
boncc qui a toujours é- mai fdegnata di afcoltor 
coûté jufqu'au moindre re fino al minime de fnHf 
*de fesf Sujets > ne tefarera 'fmdditp ^ tton ricnfit'k^ M* 
pas quelques * momens cuni momenti d'udier.Tia 
d'audience à un Evcque ad un Fefcovo , che é ptr 
qui vient lui reptefetiter ; rapprefhftdi^ Mcmné cofi, 
des chofesqui concernent che riguardam qnejlc dni 
CCS deux vertus.^ virtii. 

* i; it commence ^r la z E fer in eeminciar 

T 

« 

* 
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Religion. Le iz. Janv. dalla Religione : alli il, 
1716. je fis publier à di Gtmaro. 1706. lofe- 
t>ondichery dans' l'Eglife ci fMicare à Pondichery 
des R.R.P. P- Capucins nella Chiefa de v. v.Cap- 
dès Aâes qui m'avoient fuccini gU atti , che m't- 
été envoyés de Rome par rano ftati trafmeft da Ro- 
Ordre de Sa Sainteté : , »/ contenuto de <juaU 
Le contenu de ces A6tes / rifiringevo a froihire 
fc tcrminoit à défendre alli criftiam del Malabar 
aux Chrétiens Malaba- certe fitperfttzÀoni çb'era- 
res, certaines fupeillitions m filin di prattfare, e 
GÊntilcs qu'ils avoient J>tr cio non furono letti , 
coutume de pratiqyer : che nel Malabar, benché 
c'eft pourquoi» ils ne fu- Mero affifi in Ungna 
tent lus qu'en Mabbare , Mai(ibmca , e Launa. 
quoiqu'ils fuffent affi- Mandai, in àfpo delte 
chés en Langue Malab^- copies^ jiff4efmK m,lM>- 
xt & Latine : enfuite mi>\^e.M A^l4m'î«Jp 
l'envoyai des Copies du «ff^ U-.pi'fi ^i :^^»^^ 
Latin & du Malabare cefta , con ordttie dt^pubr 
dans toutes lesEglifesde hl^carU nella fiejfa -f^J^m' 
la Côte , avec ordre de thè/t j fatto tfu/ , e eu 
les publier de la même trdltuti fitto péna . M fio- 
manière qu'ils l'avoient muaica ,ficondo le facol- 
'"^té ici : je l'ordonnai fous ta , cbe mt erano ftate 
■peine ' d'excommunica- concejfe de Rama dalla 
îion félon les pouvoirs Santità di nojtro S ignore , 
qui 'm'étoient accordés délie qftali ne aggiHtf- 
dV Rorae par Notre St. go Copia, . ^ 

VAt Pape ; j'en envoyai : ' • • 

..^-X^Les Malabares de 3. Li Malahari di 
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Pondichcri leçûrenc ce? tmiiêhirj fi fottomijfefê 

^ Pc:4res avec rcTpeâ i ^ -^mrtffigtê M^mfiiâûrdiwi^ • 

durant huit jours ils ne e fer le fpazào di 0ff0 

firent pas le ipoindrç gifrni i non feccro il mi^ 

iQCNivemeiit. LesJéTuÎKCf ftfm^i^fUfimenUt IG^^ifè^ 

i]iu.iie doivent pas plus $i dt/t nûn dwa^ano tntth 

s'intçrçflcr dans cette eau- rejfarfi in (jnefia caufa 

jfç^.quie le refte des Mif- fii^€hi:gU altri/M^ffi^ 

itfa^noaires ; puifque corn- fuirU y foichè. €^mffi pr9* 

me le prouve ma Lettre va nella tnia Lettpra cif* 

CircHiaire» jour y écoU coloré^ tHH^ Mk i^é^.^T 

légal ponr eun ^ poiur gpsfmftf^ emftumJ^ 

{ç$ autres , fc piquèrent cofi agU mni , che k gH 

vî^rement çela : ainfi altri , fe ne mpffn^ojut 

k.lsV.w moii , jour du ^fiv^ente c^efi^ e^ f^ 

pimanche , l.e Pérc ti it.' dit medffmap^fi 

yurpin Jéfuite prêcha giorno di Domenica^il 

cpipprc cçtte> Pi^blici^ion PadreJy^t^inGefi^^frÉh 

b^,n|atin aw Mal^biir^ dieh Id^mf^ i^lL 

i^ lc R. P. Bouçheç Supé- labari contre quefta fub^ 

?4Wg4n!B«i|itlc^ifQW:,avj blicazJone, ed il Padrc 

tcwÇQÎ^i Wtf^civfijrenc P^m^' ^upiri^^xGepe* 

horriblement fcandalifés r^/r* fredice lui fera ai 

4'jH39C çntrcpriiç fi téme- Francéfi , i ^tta^.^fifrpnQ, 

^^chec a^ic aV0lH:é que' di\tm , àntraprèzj^ cofi 

j^agifTots fati^.jfiouvpi]: > Um^raria. ^ic^qme ii f a^ 

J>llai le i>ir>Jw?r«. troa* Bpuçhj^ i 

vcfK^ le Chévi^litt Hebcri çH io çpeMve /finM 

itérai , & je lui fis voie folta ^ andai li xi . dé 

cnr lUM^Ûçttlkc V l'Original Gennaio , k Jl^mi^i, il 

fk.<ttcf pQQM^it il fil (3(i|iA^Heben(7i9^ 
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voir par fes gcftes ( car egU fece vedere in par^^ 

on n'ofe parler ici tant ticoUre l'Originale dcllé 

ces Pércs fe font rendus mie facolta y egli mi fece 

Tédoucablcs ) une horrible conofcere da fuoi gefii , 

furprife de la hardielTè du non ofando parlare , tan^ 

R. P. Bouchée , je les to quefti p. Ji fono refi 

montrai pareillement au formidabili , un orribile 

Sieur Chevalier Dulivier forprefa dell* ardire del 

Gouverneur ; je les fis Fadre Bouchée. Ci moftrai 

lire devant lui , & de- parimente al Signor Ci- 

varit tous ceux qui é- valiere du Livier Gover^ 

toiem préfens , ^ tra- natore y e gli feçi leggeré 

duire en François; com- avanti dp lui ^ e di tutti 

fne le Pére Boucher avoit quelli , che erano prefenti^ 

avapcé en Chaire que le e trader li in Francefi , 

feu-Evêque deSt/ Thomé avendo il Fadre Bouchet 

àvoit pubié le Décret en detto in pulpito , che il 

cjaôftioh^, fuivant lés Or^ fù Fefcovo di San Tho^ 

drfes^ d« Sâ 'SaintetéV^ ^ ; nié avevâ puhlicato qiiep 

«Va* ^ \ . . \ to Décréta y fecondo gli 

••-V^" Vi • • ' • Ordini di nsftro Signofeï 

4. Je fis venir l'Aâe de 4. lo feci portar l'atté 

publicatibn que l'Evêquc delU pubbhcaz.ione , chè 

avoit ordonné de faire peir ordiHe^ del Fefcov9 

en 171 5. qui fit foi que fù faita^ntl 171 5. dalla 

bien-lom de l'avoir- fait quale fi ricàvM y che ben 

publier , il ordonna au- lungidi^ Hverla fatta pub^ 

coritraîfe qu'on le fupprî- blicare y^dino lo contra^ 

ma. Public ne doûtà rio y c ^ch» fojfe fopprejfa: 

î>hiS 'qii^ je ne fus -miinf allcra I miitio mtfe in du^ 

de fjoiiVôîrs , en ' fornie^ Ino , ch*i(^ nèn^ fojfi mnni^ 

On chàtVga donc de bât- to dallé faifoltà tn buoha^ 
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tcrie^ & on.dch^ de for ma ^ onde ter Mitse^, 

perfaader que par cette csarmi $0 $m éufra 

pubiicâcion j'avois violé ra fi procuro di perf^adc" 

les Privilèges dcJ'Eglife re alla gentc y chc nu^ 

Gallicane : on rëiiflic de diana qjiefia ftjfblicaxia^ 

le perfuader au Général , ne ^ iâ avevo wolato K 

qui eft le Chef du Con- TrivUegii delta Chiefa 

feil , & à Ton fils qui en Gallieana. Rimfci di far^ 

eft le i'. Concilier, cho- h credere al Générale^ 

remarquable , & par- che t Capo del configlio ,\ 

là Tun & Taucre en font e al di lui figlio , che ni- 

les Maîtres abiblus* il é- él frime Configliere,j cofa 

toit aifê de le faire , car rimarchevole , poiché coru 

le Pére& le fils font au- qHefiomezx.o fifono refi i 

jourd'hui deux machines Padreni affelmi , ed era 

dont les Jéfuîtes (ont les facile di eferlo , poiche e il 

reflbrts y depuis qu'ils Padre y ed U figUo fono 

ont été rappellés en Fran- dfie machine > délie efmali 

ce à la pourfiiite de ces i Gefmti fone gli it^m^ 

Pérès , & renvoyés à Pon- menti depe che quefli Re- 

dicheri à la recomman- ligiofi H fecete richiama^ 

dation des mêmes» ils fe re in Fronda^ e chefnre^ 

font entièrement dévo- ne rimandati à Pond, alla 

vés à eux y efperans qu'à racommandazJone de Me-- 

Tabri de lemr crédit ils defim y fi fene inticramen* 

fcroient leur fortune , ce te gettati nelle loro hrac- 

dévouement eft notoire ciayfperandodifarfortU" 

dans cette Ville. naalt embra del hre cre^ 

dite , (jHeJto attaccamcnto 
é notorio nella cittk. 
$. Non-obftant cela 5. Aia cio non ifiknte. 

ils n*ont pas . laifte . de hmtno trame delta rcfif 
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trouver de la réfiftance tenz.a in ijuelli che vote-' • 

daas ceux qui vouloiem v^^?7o , che l'affare fojfs 

*€jfie l'aâaire fut renïife rimeffh imeramente d 

«1 entier au Jugement de gindiz^io di V. M laquale 

Voue Majefté , qui pour- fotrk ejfer informata da 

rà être informée d'ailw éUtra farte » dcl modo di 

leors de h manière dont cm (i jfono ferviti fer gna^ 

ils fe font fervis pour la dagnarla, Finalmente alU 
vaincre. £nfia ^le a^8|\ hSLiÀi^iS^majo > hanno. 

jativ. ib ont poite àikdâmÊirs feniiniM^eon 

Arrêt y par lequel ils an- la tjHaU annullano la 

nullent. ia publication PMlicaz.ione del ii. del^ \ 

fakfi le . 11^ du même lofiejfo mefc.Jo piglio la 

mois: j'ofe dire à Votre libertà di rapprefentar aU 

Majeftc que û elle confit- U F. M, che Ji ella confer- 

ttie la Sentence dw Con^ ma la femmak dd Confia 
ftil de Pondicheri ^ont glio di Pondichery ^ dicffi 
je me porte Appeilaiit , . i» mi dichiaro ofpelLante , 
les Miffîons Frasiçpi&s . U Mi^m^ Srmcefe comin' 
commenceront par o& cUranm l we finijipno le 
nifTent les Portugaifes , je > Portogheji , ciaè a dire , in 
veux .dire par ledéfordre. Sfirdinfi y e ewfufone. 
& la. confafion. Jefus» G^m Chr^ùifà^ daeo alla, 
Chrifl: à donné à fon E- fna Chiefa l'ataorirà di 
gUIe.le pouvoir de faire far fredicare l'EvangeUo 
porter t Evangile par fer tmtta la Terra , fM»*. 
toute la terre , qaaml il do ha dttto a Santi Afef- 
a dit à fcs Apôtres^, allez, toli , andate e fredicate* 
& prêchez i'Evangile à l'Evangelio adogni Oteor 
toute Créature, baptifez tnra ^batte^atc le Naz,io' 
les Nations au npm du m in nome del Padre^del 
VéttSc du Fils , ôc da Blio^^àel Sfirito Santé. 
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Smt efprit. Ce Droit Quefio ddU Mjgiéni î 

dés- MifHons eft m dtoic 4 un jm imprefifiniHU 

imprcfcripcible du Saint d^lU Sede jipoftolicà , eâ 

Siège:. )e ne douce pas $0 mn dùbito funtù^^cbê. 

que Votre Mafefté qai K Ai. che fti oggi U fié 

en eft aujourd'hui le plus grande fofiçgno , ed il piif 

ferme appui & le plus teldfUe Difenfore hen lun** 

sélé Défenfear , bien gi di wlerh diffUi^re^ 

loin de vouloir lui con« non lo confermi y e lo ef^ 

tefter ce droit , ne le con- tenda. Si dira forfe , chi 

firme £r ne i'ëcende. Mais U fubUicâzUm ^fi é fé^^ 

dira-t'on la publication ta in una Citta FrMcefi i • 

s'eft faite dans une Ville fer verità la Citta é Fran^ 

Françoîfe » à la vérité la geft , m* à non Un Francia^ 

ViRe eft Françoife f mais U pnbUieMi&ne y fi ifms 

non pas en France ; la ai Popoli del Malabar , e 

publication s'eft faite aux nm é» Francefi 9 id ia 

Malabares » Se non pas tévrri fâttê da pit 'tnttë 

aux François ; je l'aurois ncUa mcd^fima forma. 
fait partout ailleurs -de 
fta même £fiçon» - 

6. Mais on abuferadece 6. Si dira forfe , che fi 

pouvoir > & fous ce pre- fara abufo di qnefta fa-- 

texte on publiera des cho- eritk\ r ebé fêtto téU fre-' 

fes qui intereflcront \t tefio , fi pHhblicheramté cû* 

Gouvernement. Y a-t'il fe , che rigarderanno il 

rien de fi faincemenc éca-' Govimo i v'e egli ntdU 

bii dont on ne potfle a- dipinfantoy di 'eni lfM 

hnCct 'y faut-il pour cela fi pojfa far ahufo , e fark 

ôter à l'Ëglife (es . Droits ^ mciffkrio per cia » Aevar 

It fiiôt corriger ceux qui atU (Sriefa i fuH Ditiiii ^ 

en abuferonc. Je fuis çon* Bifogna filamcnte rjpren^ 
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vaincu en ma confcicnce , diKt^H^Ut , çhe; na ahafe-*. 

SI^Ë^que ccDrok ne peut rimàf. perfiuifo. m 

Ijcre raitbnnablementcon- confcienZA s* SIRE ^ cke 

refté à TEglife j & c'eft (juejla autorità non pHo ef" 

auUi ce qui m'a obligé Jirc r^gipmvolmentf dif^, 

d'appeller. Ce feroîc autre pmtata atU Chiefin , # pe'^ 

choie , fi j'avois reçu ce ro mi fono vedttto in oh^ 

qu'on appelle 4^ pou* bUgn di Appellarc. Altr^^ 

Voirs qui emportent avec, cûjafarebbe sHo M^ffi ria^ 

éux le droit de juger & vnto façoltk , che portino 

d'ériger ^in Tribunal où fcco, Hé^ntoma digindica- 

lei François pourroient n^^e 4i. trigere Tri»^ 

être cités; je fçai à cet, bmnide fOve$r Franceft p^ 

égard les coutumes de teJJero ejfere citati , fapen- 

France ^ niais pour une do bfné cjual jîeno JU cik , 

fimf^e comtniifion. de -j^u* gU fffi doUa Francié^ » «m 

blier , qui ne donne au- rifpetto ad ma jîmplice 

cun pouvoir dans le Fore commjjiqw, , 4^ ^Hbblica* 

cont^tieax , & qui* ne. re^ -mn dé alcnné 

touche aucunement les Mtorkk^nil foro contenu 

François : j'avoue que je zJofoyC che mn rigttarda^ 

Qe* ^is* comprendi^ quel ip alç^ mdô i ftanfiefi , 

rapport cela peut avoir io confejfo di von poter- 

avec les Libertés dpil'E-j comprcndere quai rela^^ 

gUfe GiilUcanfc. . . sUono, pojfa ejfervi colle 

^ libeni dilU chiefa Galli^ 

; ' \ cana. 

7. La même publica- 'j.QHêfiamedefi$Mpub^ 

tien s!eft faite à Madtaft^ Uieaz.ione fi é fatts a Mé^ 

(ans que le Gouverneur drafi fenz.A ché il Govcr" 

Angj^y^ic fait la moin- na^ore, Inglefe vi, abbia^^ 



faire kî a paru ékrignée ne , fignâ evê^^i che 

de ce qui s'appelle tem- l'afare gli i parfi afai 

porel. Je me remets du lontano da cih , che fi 

refte à mon Aâ;e d'Appel 9 ehiama temporale. lo mi. 

& aux * Noies que j'y ai rifwrtù nel remMenu st 

ajouré : j'attends avec ref- mio atto di appellazione , 

pcâ: les Ordres de Voice 0 aile note. , che vi ho 

Majefté. gimtû , fiprà 4i che éf-- 

petto rifpettofamente gli 

. Ordini di r.M ^ 

8. Je viens pré(entement V. l^engo mra ado s<bêy 

à ce qui regarde la Jufti- rignarda lé Gàftfti^ia. Si^ 

ce : L'on a voulu me noir- é volnto demgrarmi in 

cir en France par des ca- Franeia con calunme fub^ 

lomnies qu'on y a publié blicate in nn LikêUo cme^^ 

dans un Libelle , compofé pofto in cafa de P, P. Ge^ 

chez les r. p. p. Jé- fniti a Pondichery ^ia un 

fuices à Pondicheri , par , ffêti ebimmato M% * . « « ^ 

un Prêtre nommé Mr, ... il quale contro le pro^ 

qui contre les défenfirs bixÀoni fattegli per parte 

bÀte% àc lui deia parc dè H fT.Mpdak Stgper Hé* 

V. Majefté , par le fieur bcrt allora Gov^namé 

Hébert , alors Gouver- Pondicheri di pMli- 

iieur de Pondicheri » de càfe le fue Patpui 9 che 

publier fcs Patentes , qu'il aveva prefentate fer effere . 

avoir prefenté pour être emologate ^edi farjt rico^ 

homologuées , & de fe nafcere per Ficarje Gene* 

porrer pour Grand- Vicai- raie 4i Pondichery , eii 

re de Pondichery , ne non ofiante non lafcio di 

laitTa pas de prendre ce a^umere f$§efie titolo. 

Titre : Cela n'eft pas con- Quefia nen e eentre U U^- 

tre les Libertés de l'Egli- bertk délia Chiefa, Gallican- 
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io Gallicane parce qull m ^ perche il foggettopia-» 

"^ifert aux léfoices : ce Li- et i Gifieid. Toi UbelU c 

h Aie a écé produit de- fiato prefintMo âl Sigmr 

vant Mgr, le Comte de Conte d 't Pontchartrain , e 

Ponc-Chartrain , & de-là. di U nmejfo alU Compag-^ 

envoyé au Bureau de la ntA Reale delU Jndte. lo 

Compagnie Royale. Je nonpofogiajhficarmi ^ che 

ne. puis me juftifier que fijfra i puntl , de qiêali 

(iir les pdili^^'dMC ^ mtizJa. i Gefieiti erém9^ 

connuiflTance : Les Jéfui- contrari alU Cappuecim 

tts en vouloient aux Ga- dofo lmgo te^po ^ e fopra 

{moins depuis long-tems, ti^o dopa il 1704. chi 

furcout depuis 1704. hanno ricufato di commis 

qu'ils ont rcfyifé de corn- care con i Gefuiti à cagio- 

muniqucr^vec les Jéfui- ne ditlc inofervanTii del 

tes , mmm^ de llnob- BecrM del figmr Cârdi- 

-iirvance du Décret de nale de Tour non di glorie- 

fttt Nionfeignefàï leCard. yi wtfiw^ Jo ero nel 

de Toumon 4ê gb^ienft midefimo erfû per raggioni 

mémoire. J'écois dans le approvate doBdSMn. Sede^ 

même cas pour des rai- che non é necejfarto di ac^ 

îbns qui font approuvÉetf annarU in qmeJU leiuraj 

du St. Siège , & qui ne e perofié volmo rendmm 

font pas de ce lieu : On Hpetto a K M, h non ho 

a voulu me rendre fuïpoéfc luifciéno di dire tmu U 

à V. M. , je n'ai jamais fettim0te dm Mefs al 

manqué toutes les fcmai- meno per il fehce efito deW 

nes^dedireaomoins Haiîi mU$md gfurra ^ di pr§^ 

McfTes pour le fuccès de gm al meao mna^voltaU 

la dernière Guerre , &. giorno a quello medefimo 
ét' priei; pou» <ela atiV fi^* ^ 
nibins ùne (bis par |dttt- 
A cette même ân. 
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' Les Capucins , dît-on. Si dice , che i Cappuc^ 
le fournilfenc de Meflès à cini mi darmo délie Adejfe, 

Il Cols dC' le nottrrillènCv ^ xi» fildif # m èiUmei^ 
On prétend me rendre tano ^ e fi cerca di rendev" 
méprifable par cecce im- , mi diJfrexxabiU cen cjuef* 
pofture : j'avoue <iu^^£ ta impo/twa. h c^nfejfâ di 
fuis pauvre > & je nven ejfere pravero y e m$ ne glâ^ 
glorifie dans le Seigneur , rio nel Signore , io fono 
je fais né de Parons pau«* t0 di Parmi faveri 
Vf es , 8c 4]ur chargés d^M-^ ftÊofi picm di rnna ntme* 
ne nombreufe Famille a- rvfa famiglia , duravano 
voient peine de m'entro*- f4»ica di mantenermi ^ 
tenir au Collège , mon mnCtUegia. Il mio Psdr0 
Pérc écoîc un fimple erk nn fimplice Geftnl$4o- 
Gentil-homme de la Pro- mo délia Provincia di 
vînce de Bretagne , Sc^ Brtttapue^ & la mia Ma- 
ma Mére une DemoifeU dre una Damigella di an'- 
le d'ancienne Maiion qui t$ca Famiglia y cIh non 
n'avoic pour tour bfeu,^ aiueva tjm^fer $tm9 pa^ 
que la crainte de Dieu trimiâtfio, cù il timor M 
^ l'amour de la vérité Dio , e l'amore délia veri^ 
qu'elle m'a infpiré dès ta y che nflm ijfirata fin 
mon bas âge. Afn(i,SIRB, dilla mia fandiêUezta. 
je fuis né dans la pauvre- Càfi é , SIRE io fitno nat^ 
cé, j[ai vécu entre fes ne II a povertà y ho vifue^ ^ 
bras , non pas tant que* nelle fue braccia , ma ncf$ 
je Taurois dû , & j'y già tjuanto auret dovnto > 
mourrai coûtent» Les Re- e moriro contento. Le ren* 
wntfs de mon Evâcbé' diu dil mio'^Vtfcevate 
font les injures , les tné- fi>no le injurie , i di/j?rez.^ 
pris & les calomnies » je c le calunnie j e non 
ne les diangecois pas con- k/éuoig^refi cen qualle da 
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cre ceux du plus ticheSic- ff^/iovsti fin richi dclF 
ge de l'Europe. ) JEuràpa. 

' lo. donc la -tà.La fimma prfidenzs 

geflc confomméc cft bien, df F. M. non mifura la 
éloignée de mefurer. la. gnênâtiULâ de Tcfeavi déd-- 
grandeurdes Evéques fur. It r^ichezxe de loro eefm^ 
la longueur des traits de f^aggi ^ dalla font nojit a deU ■ 
leurs attelages , fuc la% loro tavole , e délia 
ibmpcuoficé de leurs xw*. ma^nificetiZA délie 1ère 
bles , & fur la magnifi- vree: (juefio vano fplendo-' 
cence de .leurs livrées:. re,del fccolo puo ^effufcare 
To\£t ce vain éclat du (ié* altri ecehi > che ^melli S 
ele peut ébloiiir d'autres. V. Majeflk ^ la tonale non 
yeux que ceux de Votre, nede neW £ccleJiajiico , 
Ma jefté qui ne vote dans . che. l^EecleJtaftiee medefi* 
llEcclefiafti^ue que l'Ec- tno. SIRE , io fone^ adun^ 
clefiaftique même, SIRE, . que fovero pcr la ^ra^ia 
Je£iisdonc pauvre par. dê Gejk Ùnrifto , e mo^ 
la grâce de Jefos*<3hrtA » ri>0 eeMnie nella fopertà^ 
& je mourrai content, 
dans la pàuvreté. ^ 

I !• J'ai- toujours parlé; 7 1 1. ho fempre ^arlatê 
avec honneur de feu Mr. oporevolmente dafn Mon- 
l'Evêque de %i.T}\omi\ figmr Vefcovo di San.Tho- 

des léfuites » qu'on wi^ & dei GefitiH^ eà 
s'en informe , à la vérité ognftno puo informarfene. 
î'ai condamné la condui- Ho condannato, veramentc 
ce de Monfcignoïc de St«. la cendma di Monpgn. di 
Thonaé , & furtout des San. Thomé, e fopra tm$ 
léfuites i . jç la condamne dei Q^niti ^ e la condan- 
encore ici^ dévant Vo; Ée; iftf épicér ojggi ^ sèami F. 
Majcfté > je la condamne. .€ U cmiimi» êUs 
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à k.faoe de ùmtt f EgHfe; fiènhi iituAd'tâ diefa , 

On ne" petit combattre non fipojfono combattere i 
leurs feniimens , <||ioique. hf^o Jetitimtmi btnthé ceti 

par - là même on s*«è ità tmo fiegnà ' '^kelk dtlhè 

rienneà ceufde l'Eglifè Chiefa , fenx.<i_ éjftre di^ 

fans être déclarés leur en- chUrati loré-rrerfirci ipfo 

ncmis , iffi faSo : dangéi ftifto r • Mafmà f^fiiei^ 

tente taààtàe-psit laqotP fii •"colla <f»ale Ji rhinde 

le ils ferment la porte à ta porta alla verità , <■ 

la vérité , &■ oui par <m^ irtii «J» fi^k&iUnarié 

étrange renvëkfeihenrliib'r fimolgimtriio 'fa lorà ^ 

ftit prendre les Anri^ guardaty gUimiciferiit'' 

pour enïicmis , & les. ça» »éfeiMÙi$mtèim»iltm 

\^®-^»^ ' ii- lo chiedf^ par dont 

je continue à importuner SIRE j fe cominào -Md im^ 
Votre Majetté. les Jéfuî*' pmHHàre F^'M^ rSifuitir 

ffcs de Pî«îrb«f>prë<ènté àTartgt hmm frefenta- ' 

à Mr. de Pôntchartrain ré-^t Signor de Voiatihiii^ 

on Mémoire qu'il a en-, mààk i, i-m-^AftSimkr4 

voyé- àh*ieflîeuri> vdc^# dbr r/w^/o ^//, 

Compagn ie ^des^ Indes , gnori délia Compagnia del. 

avec Ordre d'^ répondrc j^ /* Indie , em Otâim di 

djefait paffer-f^répim- t'ifj^iirpi f ^tiéftà Com. 

poulr <fes Décidons pttgnia fà pajfare h fut 

Votre Majefté.- Lé 4. ar-' f^bfit, per DeeifintiHi. fr 

tfçle- me te^%-'Ç^^ie? M m\:]jmëM0ft^i 

A^KiihdrWt"'^u*dri' dx me in pariiculare. ^ 

ordonne =â l'Evêque de.. V'> f . -Gefititi -di^hdMam' 

Claudiopolis de-fe retire* «A» ' Ji &rêk/i^M^è'èfctv9 

dè Ponaidïert'^;b& il c4 S^ClMdiopolis' di nfcirt 

mutile , & ou4a ptcfoif» 4i'>^rnidiehtri^>9Vt 4'iîN$t^ 



) 
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nuic à la foûmiflîon due tile > ed eve la fua pre^ 

^ Mr. de Saint Thomé ^ fenzji nofce MU fommif 

yoilà Varûçlc entier, ; ^.ç fane davau, k Monfeig^ 

Confcflcur de Votre Ma- FefcovT df. San. Thomé, 

j.cû;é & les Jcfuites de Pa«î ?*î/^^ ^ ^'^f^^'^ interp^ 

ris ont41$ droic de juger , ^ -r^jç^j^r /jjf I^p AC§ 

files Evêques & les Vi- li GeJkitidiParigi hmmo. 

caires ApoltpliquQS de çç? egUno rantoritadigindi^^ 

Paysfont,.utïilsj<îgi^^ t^^jf.ijfé^^ ^4 

les? On^4l|v4i»««W ?Sr4rii 4pûjK di qmefii 

fail-e v,çil?^r^v honteq^- Paejifino »tUi , o inutili 

mem ^^ JKeiXOM la na- bmio jus, di farcacciarjfi 

ti|te Içur donne droit d<^' vergognofament^jUUHjfû^ 

demeurer ? Ont-ils droit ghi y ove la natura gli ha 
^mîm^ proies de nar Utyo U Jibcrtà di di- 

tilitiajM^ nware}I^a.£glimjm9 

* 4#pinçT ^n»,lçs, avoit en- di vhUre i diritti delU 

to0(4», f«f fef^ ^f^^^imffm'àv^^^-i 

.tî'i'i-to^ inuûk> çf la i ?.. A», i ////^^^/^ >^ 

vcfUt^rç^ue jefiii|,arife 1/lt$^mi<^V^^^^ 

à l'Eglife , & domàgwWp.- j^/ZjfTt. (^^^^ 

à Uurs,feu-^.^|4rèts^' cQgtf^r^o^ffJorQ falft in^, 

é4îlif:<î.i^-.trftp vptès^ gl^.mJA w^^Wt^ 
v<j^^>^l ^Kenoit des. Qfc ^^.^^^A.^^*^^f^^^ Ord$ni) 
i^4e5^5^intci4.ÎK)flfe f^^^^iP [^^^^ 
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Saine Siégé a jugé ma Sedc j^pifiolica ha giadir 

pr^fcnçc, ^\i[c ici j. guifr cat^M pnfinxu^Htir 

Sa Sainteté de n'en p^s jiff ricêv^to, Ordini difi$4 

forcir. Si j'avois écé inu- Safjtùa dipon parHrr^ 

tile» on m'auroit iaifle St; i$.fi^i fiMa ii^nutiU^ 

jotiir da privilège d<t 11* 4iijM 4Lvrehbita lafciato gor 

nutilité qui cft le repos , d^re del, Privilegto dell' 

.a|i0i a - c'oi) joint à Ifi inutiliià che é il rifofi. 

ca^ifc dé ^inutilité donc Quindi é çhé ails ^amfy 

on fentoit l'illufion , celle 44l\ ^nutilita ^ di eut ^ 

d'être nuifil^ifi^Ji^ M jfei^f j-(-/V/^^»^> / i ^gr 

uiailïî<« 4^j^.fe^ gmii^ qmék d^tffit^o n^ 

|cte '<le Thptné» Je cim^ ulU fimmtjpoffe dof 

çai que nva prcfcnce nf ^fUt^/alJurefiovo di; ^^ 

lui ççoii p^s ^gr4abU ^ il Shom^^ MJ^.j^h^ 

4ui écoit dur Je publier .frefenzji non gli piaava» 

Xoii$ lc$_ yôi^x d'up Mi- e che gU era cofa dura ^ 

Xiiftçfr 4h Saint Sijégf^ up [fHhbUcau Jotto gli, M^à 

fltrgcli&^V^Si. P^i;çj^i .y^ jmt Mnifi^o d^lU'JI^ 

étoit faux , & qu'il n^{X- aS^^ , oracolpdel Som^ 

j:Qit pa*.i^ ,^|ij)j^ï^,£||^ jm Popti^Hi ^çbe era f air 

.un tëipn^gnagc auten(:i- ifiL,s cht' nçnavreUi 44^' 

que 3 q,uand même il eût vtéto f ubblicare fenz^ ma 

dcfMbiieî^^cs Paftorale?, gti pi^ceva rfetf^ne]^ 

il ^iriif^ijt MfubbUcarp dflU Lem- 

^0|f«jP ,4a vérité,,, qii^l irf f4i»M,>,n€iU j^ff^Ai^ 

ne poovoit ignmcr que afflctfrétps tm^o U 'U0^û'\ 
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Oardînal de Tournon a- 

avoic entièrement raye 
les ccnfures de fon Décret. 
Pour donner couleur aux 
autres articles , on fait 
entendre dans le premier 
contre la notoriété publi- 
que 5 qu'on ne reconnoît 
point Monfeigneur de 
•St. Thomé pour l'Ordi- 
naire. Les Aftes du Con- 
feil font foi du contraire: 
il cft vrai que Mr. de St. 
Thomé vouloir qu'on 
communiqua avec les Jé- 
fuites dans les chofes Sa- 
crées 5 & toutes fes publi- 
cations aboutifToient là : 
ce qu'il n'a pu obtenir , 
mais l'a-t'il jamais ordon- 
né à qui que ce foit } Il 
s'en eft bien donné de 
garde ; en effet le pou- 
voit-il faire ? N'étoit-il 
pas fujet comme les au- 
tres au Décret du Cardi- 
nal de Tournon 5 aprou- 
vé par le Saint Siégé ? 
Et pouvoic-il forcer les 
confcienccs de\:eux qui 
étoicnt perfuadc qu'on 
le violoic en plufieurs 
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rare j ch*io fapevo , che il 
gran Cardin, di Tournon 
avcva fcancellato intiera» 
mente le cenfure dal fuo 
Décréta y per dare un co* 
lore agli al tri articoli. Si 
VHol far credere nel pri^ 
mo contrôla mtàrïetapuh- 
hlicay che non fi rtconcf" 
ceva punto Monfig. di S. 
Thomé per Ordiy^rio . ma 
glt atti del Configlio attef- 
tano il contrario. Egli e ve- 
ro che Movfig. di San, 
Thomé y voleva , che fi 
comunicajfe ch Gefiiiti in 
Divinis , e tutte le fue 
pfibblicazioni tendevano a 
ejfiefto fine , che non hapO" 
tfito ottenere , ma l'hà egli 
ordinato ad alcuno ? Cer- 
tamente fe ne benguardato, 
ed in effetto pdte'ùa egli 
farlo? Non era egli Jog- 
getto corne gli "attri al 
Décréta del Cardin, de 
Touinon , approvato dalla 
Sede Apofioltca TE foteva 
e^li forz^are le cojcienze 
'^ td ^uelliy che trana per- 
fuafi, che fi traffrediva 
inpifipunti* ( Lafcio il ri- 

mancnte 
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points, f omets le refie de manentc per pafiacc al 
cette Lettre pûur paffer s fine. 
Is fin. . 

14. Si jenefçavois, i^^Se io non fa^ejfi, conû* 
continue ce généreux Pré^ nua il geberoio Pralaco ^ 

, qne je parle à un cheil parla 4 unRéCrif* 
Roi très-Chrétien , à qui tianifimo y achi laChiefk 
TEglifc défercroic volon- darehbe volontieri juefiê 
tiers ce glorieux titre, fi gloriofa Mûlo.fe KMu^ 
■ V. M. ne l'avoît hérité efia non lo avejfe cre^ 
déjà des Rois fes Préde- dita dalU Hé fuoi Pre* 
ccfleurs , j'aurois employé decefori , avrei fcrito cm 
le ménagement pour inu- maggior riguétrdo , per in'^ 
nuer ce que j'ai dit , mais finnar cio che ho detto , 
fçachant quel cas fait ma, fapendo il cafi che 
Votre Majcfté de la véri- V. M. fk delU vert ta, 
te , je m'iOate qu'elle la fin ficuro ch'ella la rict' 
recevra toute nuë qu'elle verà tutta mda , e fem. 
eft , avec plus d'agiément flice , di'eiU i cm mag. 
iju'dle ne recevroit les gior piacere , chélla non 
plus beaux Diamans des riceverthhe i pi» belli 
Indes fi Je les lui envo- Diamènti ielU btdie ^ fi» 
yois : La vérité eft le vé- * glitli mandajfi. La veritk 
Titable tréfor des Rois, é il vero tejoro dei Ré ^ 
& elle fcrvira dans cette ma fendra in tftiefia acca^ 
occafion à décharger la fione 'per dtfcaricare U 
Confcience de Votre Ma- cofcienza di K M. poiché 
jefté. Car les Rois rcn- i fivrami renderanm c^ 
dront audi bien compte guatmente camo a Dio do 
là Dieu de ce que font les che fanno i Miniftrtfotto 
Miniftres fous leur nom , il loro nome , corne di 
.qucdcccqu'iUfonteux- ^uclh che famio da loro 

V 
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inémes. Je fçai à quoi je 

m'cxpofe en parlant ainfi 
(ans aucun déguifemenc ; 
mais un Miniftre de J. C. 
doit s^expofer à tout pour 
la défenfe de la vérité 3 
Se de l'innocence. D'atU 
leurs l'équité de' V. M. 
me raflfure , & me perfua- 
de que l'ardeur que je 
témoigne pour la défen<^ 
fe des Décrets de TEgli- 
fe , ne rendent pas ma fi- 
délité fufpeâe à Votre 
Majcfté. 

1 5 . Cette ardeur^SIRE^ 
bien^loin de réfroidii^ le 
zélé pour le fervice de 
l'Etat , fert au contraire 
à l'enflâœer d'avantage , 
& perfonne n'eft mieux 
difporé à rendre à Céfar 
ce qui eft dû à Céùt ^ 
que celui qui tend à Dieu 
ce qui appartient à Dieu. 
Pardonnez - moi > SIRE » 
la longueur & le délbr- 
dre de ce Placer , je n'ai 
pas allez de cems pour 
être court , Se pour mieux 
ranfier les matières. V. 
.Majeâé me pardonnera 



medefimi b fi a M'mè 

efpongOy con parUrc di 
tâl forte femm édemn rùi 
guariù^ nm un Aùniftrê 
d$ Geffi Crifto devs efpor^ 
fi A tuttQ per la difijk 
delU mrita, 9 del itme^ 
centra ^ Uecjuita per altro 
ds Fl M, mi da ammo$ 
t mi pirfitade > chi l'âr* 
dwe el/iû dim&fira in di* 
fendere i Decreti délia 
Chiifa , non rendono la 
mia fedtltk fofpoita a K 
Maefta. 

iS.Qe^oardore,SJK£ 
ton Imnp di ralloniare h 
zelo per il ferviz,to dellê 
ftatoi , ferve per h con^^ 
irariê ad i$tfiammartû da^ 
vantaggio y e ttinn^é îih» 
glio difporto di rendert 
À Qffétri, eio cbe 0 da^ 
vuiû kOfarey cheqmlh 
che rende à Dio , cio che 
apartienne à Dio. Perdon^^ 
aiemi , SIRE , U Im^ 

ghezjca , e la confufione di 
quefio Memorialoyio non 
h ahbé^MXA tempo per 
ejfer brève , / per efporre 
meglio le materie* V M. 
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pareillement les défauts 
de formalité > j'ai vécu 
ju(qu'à 60. ans fans les 
fçavoir , & je fuis hors 
d'écac de les apprendre. 

Que Diea con(èrve V. 
Majefté longues années 
pour le bien de la Fran- 
ce, & de coure la Chrc* 
denté. 

A Pondichery U 10. 
Février 17 16. 
~ Signi Clémdê db Vis* 
DEL ou EviqHc de Clou» 
diapolis. 

OpU fier VOrigind. 
NUMERO. 3p. 
15. Novembre 1732. 

Lefin dm R. P. TU» 

mas de Poitiers CapMcin, 
Cufiode des Mijfionnaires 
. CétpHcins dis Indes , par 
la^iseBe il expofe à fin 

Eminence Monfeignenr le 

Cardinal t Préfet da la 
Sacrée Crnsgregaeim » les 

peines fufcitees aux Ca- 
fucifss^ parce qu'ils fin- 
tiemum Us Décrets de Re» 

me avec zJle , tant pour 

ies Rits qsti regardent les 



mi pardonera ancora i di^ 
fetti di formalitàf perché 
he viffktû fino a fijfàstta 
anni finz.a faperle ^ e non 
fino tn ftato d^impararle. 

Prego il figner Iddie di 
confirvar V. M. longe 
tempo per il bene délia 
Francia, § di ttêtta lé 
Oriflianitk. 

A Pondicheri> lo.Feb» 
1716. 

Soc(o(critco Claudio db 
ViSDELou , Vefcovo di 
Claudiopolis. 

CopiatQ fuil' Originale» 

NUMERO. 
25, Novemb. 173 2# 

LetteradelELP.Tam* 
ma(b da Poiriers» Cap« 
puccino Çuftode di Mifl^ 
Cappuçcîni dell' Indie» 
nella quale efpone à S. 
Eminenza il Signor Car- 
dinal Prefeuo délia Sac. 
Congregazione i travagli 
recati à Cappuccînî , per 
fodenere e difendere i 
Decreci di Roma col ào* 
vuto zelo , per i Riti 
non meno > che p^r la 
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Cure de Pondicherj 
Eminentillinie Seigneur. 

J'ai reçu la Lettre que 
V. Eminencc a daigné 
m'adreHer , daccée de 
Rome, le 17. Nov. 17 j 1. 
dans laquelle j'y ai trou- 
vé pluHeurs autres inclu- 
fes : f ai été attentif à les 
faire partir , j'efpere qu'il 
fera agréable à Votre E- 
minence » iî je Tinforme 
que dans cette année , f ai 
travaillé à établir une 
nouvelle Million dans les 
Xefres des Indes , vers 
les Montagnes qu'on ap- 
pelle communément des 
Palleagars » oà anCun 
Miflîonnaîre n'a pas en- 
core paru. Ces. endroits 
^nt gouvernés par cer- 
tlins petits Roys , qu'on 
nomme Palleagars. Ils 
font indépendans & 
grands Princes: jamais 
ils n'ont été Sujets du 
grand Mogol » quoiqu'ils 
ibient placés préfqu'au 
milieu des Terres de Ton 
£mj)ire. Celui auprès du- 



H 

Partodiia dé Malabarrf. 

Eminimmif. Domine. 

Epifiâtértff éucepi 4fM4m 
placuit Eminevtidt, veflrdty 
fer ibère ad me ^ datam 
Rema die lyi. Navemb» 
1 7 5 1. in ejuâ njnltas alias 
inclufas reperii » feci Ht 
eifo proficiJcerentÉtr ; pléê^ 
cebit EnrinentiA vejlra , fi 
dicam me hoc anm y in 
terris iftims Indiartsm * 
ninfuU , mvam injtitnife 
Mijfionem , in montihui 
feilicet , qui vulgo Aim^ 
tes FéUleagarenfiMmvocâ»» 
tur , qno nnllus hue uf- 
quifervenit Mijfionarius. 
Reguntar smtem ilU Re^ 
gicftes per qûofdam Regu^ 
les ^ qui Palleagares vo' 
cmrtitr 5 fisijmis fttnt , tjr 
Trincipesfitmmiy qttifmm^ 
quam.Mogolum Imper ato^ 
ri fabjeSi f stère , lie et in 
ejsst Imperii medie eenfi 
tituti. Il le apftd quem 
fervent» favorabiliter ad^ 
mi reeepit dédit 
que mihi locum amplio^ 
rem > qnem ab iUe petie^ 
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^el je me fois adreflë rém % in fWi parviêltm 

m'a reçu p & m'a donné Hofpitinm , Ecclejiam 
un lieu aflèz ample que * edificéivi 9 y«^^ m^/^^ ?0r- 
je lui ai demandé. J'y timeuU' 9 five Dùmins 
ai établi un Hofpice , & ncflvA Angelorum : ad- 
une Eglife fous le Tîcte funt f^pcr silos montes , 
de la Porcioncule » ou Pâpmli qmiJUm éAfoUêtè- 
Notre Dàme des Anges j Jilvejhes , qui foliis ait'- 
fur ces Montagnes il y a ^«ri^Ai ^ radicibus vcf' 
des Peuples qui font ab- crnntur ^ Dâmifuuioni mf- 
fblomenc (âuvages , qui tH Rigtsli Cf/fri Rageas 
ne fc nourriflent que de nuncupan , fuhjiciuntHr , 
racines & de feiiilles d'ar- ^«i^ favente m puto , /^r/* 
bres ; ils ibnc (bikmis à U nebis erit , ad illas uf" 
la Puîflàncc de notre pe- (jtie penetrare , (jr cnm 
tic R.oy , qui e(t de la nallam haheant Religio- 
Lignée des iUgas. Il y a mm » née inter ees pmili 
apparente qu'étant favo* adf!nt Brachmanes , feli^ 
xi(é de lui» nous pour- cem pùjfamas exisum fpe^^ 
tons plus'aififanent péné* rare » in iffimm eenver» 
trer juiqa'à ces Pea[^, . 

& comme ils n'ont au- 
cune. Réligion » Se qu'il 

n'y a point emr*eux de 

Brammes ou Pj:êtres,nous 

ne pouvons qu'efperec . 

un fuccès avantageux 

dans la prédication de 

l'Evangile. 

Dans la Lettre que tto* In Epiftelà fnam ad 
tre Révérend Pére Pro- me fcripfit hoc anno » i?i 
viiicial mX adrefTé. cette, tatcr mjicr trovincialiiy 
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année , j'ai trouvé un quoddam Brève fcriftum 

Bcef en Italien » qu'il die invenit idionuui italieo » 

lui avoir été envoyé par <]Hod RevertndMS ilU 

notre R. P. Procureur ter dicit ftiijfe fibi miffuriff 

Général en Cour de Ro- k Rêver endo Pâtre rtoftro 

me, où il m'cft figniôé ProeterétoriGemrêli 

que la Sacrée Congrega- ftgnificatur mihi , Saeram 

lion délire de moi une Congregationemrelationem 

ample & fidèle relation ansflam» fjrexâ&am de^. 

de nos Miflîons. Je ne fiderare Mïfftenum mfirs* 

fçai point» Enainenûlïi- rum ; nefao Bmmentijftme 

me Seigneur , quelles re- Domine , ^ualis dejiderar 

lations fouhaite la Sacrée tur s nobis relâtio : nsm 

Congre^acion de nous : fortajfe non ignotnm ert$ 

V. Eminence ne doit pas Eminentid veftrd , k fem^ 

ignorer que depuis envi» pare ^uo/um Sftperhi^ if* 

ton 8. ans que je fuis tarum Mijfionum ^ oc^ 

Supérieur j j'ai écrit ré- to fcilicet anois & am- 

gulierement cous les ans^ flims^Mmmmfiripfi per 

par duplicata à la Sa- dupUcoia éd itlam ,SâF 

crée Congrégation : fou- eram Congregationem»nful^^ 

vent je lui ai marqué les ^ ta êtiam Mverfis tempori^ 

évencmens qui regar- Bus expofui , <]Hé éd Mif- 

doienc nos Millions, & ftones noJirasfped:abant^& 

même les affaires dt>nc €$iêm prû ^Is^mbm alHs 

elles font agitées , & ja- negmis y nullmm ifnpiam 

mais je n'ai reçu de Ré- refponffém accepi. 
pon(ê. 

Auparavant que je jtmi ^uam Mâiatâf- 

vinfe à Madraft , je de- tam vemjfem , dum Port^ 

meurois à Pondicheri dicheru adhuc $»orarer , 

vers Tan 17 1 il éft ve- fcilicet circà âtmem 17 tu 
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mi fans doute à la cou- éhf^t^i ddio pervertit ad 
noiflance de V. Emmcn- amns^ EminmUFefirA. 
ce, la grande difcuffion negatitm mâgni fmdins 
que j'ai foucenu en ce quod tHnc temporis hahm , 
tems contre les R. n. F. p. ctm Rev. Patrihus Jefui^ 
Jéfuitcs, fur les Rits Ma- tis^fuper Ritihm Mêl^ 
iahares ^ IcfqucU ces Pc- barenfinm , ^nos nwre ri- 
res regardaient corn- viUs Rêver cndi ilU Pa^ 
me purement civils • & très é^erêkâÉt , & itàfi^ 
ainfi ils rejettoient fans licis memoru Decretmm 
ménagement le Décret Eminentijfmi Cardinalis 
de Ton Emîncncc Mr. k Jê Tmmm , imfmè 
Cardinal de Tournon , cefebant , p^am canclé' 
difant publiquementqu'il mantes Eminentiam illam^ 
avoir prononcé fon Dé- prmrjm ignatâ eau fi De^ 
cret fans connoifTance de €ritmm futêm dediffi , egê 
Caufc : moi feul j'ai fou- folus fumpfi defenfimem 
tenu la dé&nfe de ce ^ins Dtereti » &fondfàs 
Décret , & j'ai fuppotté ut ké difam, & sfttm 
. le poids & la fatigue de negotii tuli , evidmif 
cette affiuce. Tai démoa- quc^&Uqmdo nimis Idolo- 
tréclaiicracnt&éWdcm- U$riâm^& SuperfiiHanem 
ment , que ces Rits ren- crajfam illornmRitum de- 
fcrmoient la fuperftitiou monftravi , prefente Illuft. 
te l'idoiacrie » & cela en se Rru. Dm. MiUapM* 
préfence de l'Illuftriflîme renfi Epifcopo , Dmim 
ôc Rêver. Evêque de Mé- fcilicet Francifco Lapez. , 
lîapnre , appellé François hoc ipfi ttmfêris articu^ 
Lainez , lors qu'il faifoit lo , vifitdihntm fieam if- 
fa vifite. à Pondicheri : ficiente Pondiclnni , cjHi 
mais comme il avoîi été eum ipfe per triginta an^ 
lui-même de la Société , m m Mâditrfnfi Mijfi^ 



Digitized by Google 



8c dcfnearé une trentaine 
'«{'années dans le Madu- 
té, obfervanc fidékmeDC 
tous ces Ries Mabbares, 

il favorifoit les R. R. P, 



;o8 



ne Ritus illos fiudiofe fef'^ 
V avérât , in ommbus Rev» 
PatrMm Jefuuartm parti' 
bm fâvebst. Ego filus m* 

quant , eos impHgnavi > 



P. Jéfuites dans leurs pra- nulliis enim ex noftris 
tiques , je les ai combat* tsm ferie^lofi amtmritéUii^ 



timoris ergo , an/ns ejl 4- 
leam sdire. 



tues , ôc aucun d'entre 
nous n'a été plus expofé 
au poids de la per (ëca* 
lion que moi. 

Ec en effet que ne puif- Quantum EmimntiJJî^ 
je exprimer à Yocre Emi^ me Dm, injudavi , qmt. 
, nence , les peines & les Ukores , & moleftins Mcer* 
fatigues que j'ai^efTuyé , hijjimas perpejfusfumprop- 
ysi été contraint de tra- ter hoc , per Jex ^ oBo 
vailler nuit ic jour pen* mems, di» ^ n^m que feri* 
danc 6. à 8. ans, afin here coaBus fui y ut om» 
que je fatisfiffe à toutes nittu qtta*fe fe offerehant t 
les difficultés » ibic qu'el* ttm m Jmdia , tmm. in 
les vinfent d'Europe^ foit Europâ , dijficHUa$ânn 
qu'elles fuffcnt fufcitées facerem fatis, Parum abr 
itu 11 s'en eft peu fallu fetif qmin éAii^^ones \ wf- 
que nos Miflîonr ne fuf> tré omner fmhStns ever^ 



fent tout- à-fait renverfées 
& perdues \ car on péuc 
dite que les Jéfuites ne 
pouvans exciter contre 
nous les Puitlànces des 
ténèbres t ils ont animé 
celles de la terre , adref- 

ikns au Miniftce de S. M. 



terentur ; nam dici potefiy 
Revercttios illos Patres 
csem neqmitant Suporos ^ 

^cherunta movijfe contrk 
Capucinos. Régi a Sanc^ 
tioribfts Confilits Domno 

Comitt de Pontchartrain , 

IdbellumfamQftm atroç^f-^ 
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Monfeigâeur le Comte 
de Ponccharcrin on 

meux Libelle , rempli 
de calomnies contre nous 
& contre Monfeig. de 
Vifdelou , Evêque de 
Claudiopolis , ôc profi- 
cans de Tauthorité qu'ils 
avoient en ce tcms-là au- 
près du Roi , ils obtin- 
rent deux Lettres de Ca- 
chet ; une contre moi , 

une autre contre le R. P. 
htpnt , Supérieur dq no- 
tre Miifion de Poodi* 
chéri. Je fus appelle en 
ce tems-là pour quelques 
affidres à Madraft» par 
le R. Përe Laurent Cuf- 
tode , la Lettre contre 
moi vennë de la Ckmr ne 
pût avoir fon effet , me 
trouvant fous une domi- 
nation éuangéte : mais 
l'autre eut emierêment 
fon effet , ôc ledit R. P. 
Efpric déjà Septuagénai- 
re » fîit contraint & re« 
tourner en France , com- 
me un Criminel de Leze- 
Majefté » condait par des 
Soldais armés jufqu'au 



Jimis cdammis & injuriis 
Tifirtmmf e»ntra lUmfi.tSr 
Rev. Dominum EpifcopMm 
CléHdiopolitMHm y & Ca^ 
fHcims êmifis, ^b^nUrunt , 
cmJhs opna , émtmrité^e 
Regiafulti , duas litteras 
êkfirmerunt GalUcènuncu^ 
féUéu , de petit Cachets 
jtmm pro me , alteram pra 
Rtvirendo Pâtre Spinm 

cherianA Superiwe. Cum 
Reverendhs Pater Lau- 
nmim 4h EnguUfmi , 
qui tfêne ttmpmris Miffio^ 
mm erat Cnfios , ad Ma^ 
draftam m€tffiim AdiJJio^ 
nis , eompulfês » me, jam 
vocaverat , prtma Littera 
frêrjms inmtUis fuit , fed 
éUfiTs mmm habuit efftc^ 

tum ftium i àicins enim 
Rjev. PatiT SpirÛMsjam 
feptuagtnétrims » tanfunrn 
reus Left Majeftatif cap^ 
tus fuit t duâus fine ad 
futvem cmm Aùlitibns^ 
àd Galliam t^ffft^ perri* 
xit : ubi morte Ltidovici 
Maffu , rifum immutatd 
facie , recHrffimbabmmm 
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Vftidêao pour s'embar- Md trindpem Rtgentem » 

qiier ; il arriva hcureufe- (jtio jubente , negotium 
mène en France , où il mftrum ad. Tribunal Ec* 
trouva Loiiis le Gcand clefiafttcmm deUttmm ftiii% 
décédé. Les affaires ayanc ubi ferio examine faClo , 
changé de face à Tégard fraude cognitâ » juffus ejl 
de la Société , nos Pé« m alia iafetur d$&0 Rf^ 
tes curent recours à Mgr. verendo Patri Spiritui 
kRégenc» qui ordonna Turonenfi Lit ter a de 
que notre affaire fat por* petit Cachet & eiti mit" 
têt au Tribunal Ecdefi* tir§emr' ittrièm ai Mif- 
aftique , où ayanc écé exa- fionem fuam : fed nec 
minée » on découvrit U fr9fl€r hoc erubuerum 
fraude, & par un autre R$vtrmdi iUi Paires. 
Ordre ledit R. P. Efpric Ifiins negotii tam fata-^ 
retourna aux Indes > à lis Mijfton^us mfiris » 
Pondichori » pour y faire difpo/ùimtes $mms » amnis 
comme auparavant les ^uefcripray qua prefente 
fondions de Ton Minifté* ut jam dixi > B. ac Rev. 
fe : cec évenemetn: nedé- Mduifmn^ Efifiopo » 
concerta pas le((lits Pérès faHa fuerant , ptr mriù 
Jéfuices des Indes. mm mifi ad Eurofom per 

Dt^eata^ mmm perwnie 
ad Prwimialtm mfirmm Pr^mmU Turaneafis , fed 
non vidimus aliquem ex nofiris , quid fuper hoc 
moliiumfuifff , fi$e dukio pra timoré Rev. illorum 
toÊrum 5 qm tamâ apud Regem authmritate poll§^ 
bant : alia duo mifi Romam , unum certijfimè ve^ 
mt ad mauus^ R. D. Abbatis di Montigny , tune 
itUÊforii Pr9cmr4iiùns MijJîêMtm cjuania fuidem ip^ 
femet folvit pro nohis fro curfu pnblico quindccinê 
nummoê» 
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Quoique > dis- je ,Emi« JJcèt in^mêm 9 Emi^ 
nencilTîme Seigneur , cet- nemijfime Domine ntgo^ 
te aftairc du Décret de tium tfiud , & illa omma 
Son Ëminence le Cardi* Jcripfs, direSè SanQéim 
nal de Tournon fur les Sedem fpeilarent , Mt potè 
Ries Mâlabaresy & cous ^Jha nmccfaila , pro de^ 
les autres Ecrits qiie noas ftf^ne Dccreti felicis 
avons drefles à ce (ajet > Emiftemiffimi^ 
ayant été diredemenb en- Cardinalis de Tournon » 
voyés au. Saint Siéze » fmd^ mt fmperiès dixi ^ 
nonobftantquenotts (ou» RU. Uii Fmrês Jefmiié 
tenions toujours contre impnnè lacejfebant , atta^^ 
les R. R. p. p. Jéruices» m€n nec ullnm verbum^ 
pour Texécution de ce mcurifummm Romi fiU^ 
Décret > nous n'avons pas tium frper hoc hahuimus. 
reçu une parole de con- Qm$rk vero , cordis acer" 
iolatton fur cela » au ims ilU dêtêr dd/tUt m» 
contraire nous avons été Us > videre à$t0s accrri* 
frappés d'une vive don-* m^s Ritunm Aidéibaren* 
leur 9 de voir deux fa« fam D^infrres , pir 
meux Défenfêurs des Ries triâUÊOphttm Româ rtdetm^ 
Malabares , retourner tes ad Indias , unus enim 
triomphans de Rome aux veniebat Epifcopns Me*, 
Indes , l'un élu EvAque li^tpmrêmfis » Rev. fcilicet 
de Meliapure : à fçavoir , Pater Fraricifcas Laynez. , 
François Lainez Jéfaice » qui amequam ex Europa 
lequd avant de ibrtit egrederentr Lihntm Tjpis 
d'Europe fie imprimer un mandaverat pro defenfio^ 
Livre pour la défenfe des ne illorum RitUMm , & 
Rirs condamnés par le> cêntrà Decretmm : éUter 
dit Décret. L'autre eft le Reverendus fcilicet , 
Pére Boucher j le plus Ur Bouchet redut Pr(H 
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fameux Partifant des fu- vincialis illarum MiJfiO'- 
pcrftitions Malabarcs , n$im , & quafi ffibad^ 
qui a été fait PrQvindal vtntum iffirmm PajUrÂ^- 
des Mtffîons de la Socie- /// emanâid efi in cfmâ fm^ 
te dans les Indes. l'Eve- fradiQns UlHjiriJfimHs £- 
que de Se. Thomé ne fifcûpm affir^di y ifitm- 
fat pas plutôt arrivé dans m9 Ponttfice iatmm fuife 
ion Evcché , qu'il fie pu- Reverendis Patribus Je* 
blier une Paflorale « par fiUiis ifiarum Miffiênum^ 
laquelle il décbroit , que^ vivœ vods Orécmlmm , qua 
les R. R. p. p. Jéfuites a- licitum erat illis fervare 
voient réçu un Oracle illos Ritus, qnando gloria 
de vive voix de la boa«. Dii fjr hanum RcUgioms 
che du St. Pére , par le-^ hoc exigeront ; ego ipfi 
quel il avoic a(ruré> qu'on Romam miji Pafioralem 
pouvoit ttfer de ces Rits illam » q$um in AUffâ fo-^ 
Malabares > pour la glcû- hmni legm m$ coegertm. 
re de Dieu , & le bien ' . j 

de IsL Religion : j'ai en- - 
voyé cette Paftorale à 
Rome , qu'on nous a . 
contraint de publier ici. 

Pour ce qui regarde : Fmsfi mtmm etiém 
le différend que nous a- erit Eminentid veftrd. , 
vons avec les r. r. p. p. Capucinoj v^ginti quinqH0» 
léfuites 9 far la Cure d» énnis & êmflim , âmi 
Malabares à Pondicheri , tfuâm Reverntdi Patres 
Votre Eminence ne doit Jefniu Pondicherium ve^ 
pas ignorer > que les Ca* ftèrent , Miffiûn$m ilUm 
pucins ont , à la Tueur de in fnàon ^mUtus fin c^f" 
leur vifage , établi cette tituijfe , eam cfue fer to- 

Milfibn > ^ ans aupara-i tum illud JmpMS gUriofc 



Digitized by 



Si 

vanc que les B . R. p. p. 

Jéfuiccs vinfenc à Pondi- 
chery, & que pendant 
cet efpace de tems> , ils 
l'ont gouvernée en paix 
Se avec gloire : nonobf» 
tant cela » V* Emînence 
fçaura , que ces Pérès ne 
iurenc pas plutôt arrives 
ici» qu'ils oht employé 
toutes fortes de voycs il- 
licites > pour nous enle- 
ircr cette Miifîon ; ils y 
ont réiifli 9 & ils la re* 
tiennent injuftement : 
cette aâaire eft encore 
pendante au Tribunal du 
Saint Siège , où les Ca- 
pucins courent rifque de 
£1 perdre * parce qu'ils 
n'ont pas les moyens né- 
neflaires pour pouflTer 
cette af&ire , & Ce foû- 
tenir contre leurs pnif^ 
fans Adverfaires , qui fc 
maintiennent dans leurs 
poflèflions par force, & 
contre tous les Droits 
de l'équité & de la rai- 
fbn. J'addreflai vers l'an- 
née i7}o. un petit Ma- 
nufcrit k la Sacrée Coa« 



99xilfe y his non ohfiânfi^ 
bHSyfcit Eminentia vejïray 
Rtv. nias Fatres ftéUim & 
cffiofi fmbéUlvimnm ipfi^ 
Yum , Mijfionem illam 
per fas & nefm , f!r in^ 
jnfli sdmodnm étrripmjfe. 
Adhuc fiih judice lis ejt 
Romét ; fid cum Capncinis 
non édfinf fimptms meef» 
fimi m lis ifia perficiatnty 
manutentione cfuam ohù* 
nneruTU , poffiffio iUorm» 
vélet. CircÀ snnmm 1750. 
impulfit Patrorum noftro^ 
mmMiJfionis Fondichiriif 
frppfir jfirgia , tjne nnd^ 
toties inter eos ^ RevC" 
rtndos illos Patres adve^ 
nerm» , Jkpir jnrifdic^ 
thne Neophitcrum qui a 
CapHcinis haptifantur , //- 
kellum fitpflicm infiitni 
fro Ssera illa CùngregA^ 
tions , in quo difficultates 
onmis , &jnra ncfirabre^ 
vitir nfâmsntnr , ego & 
Patres omnes Mijftonis 
fcfidicherii huiç monnm 
appofsÊèmms y per dnpUcem 
viam illum Romam mijî^ 

necfnper hoc mimmnn$ 



Oigitized by 



}I4 

gregacîôn , (Igné de tou^ hédntimus Re/ffonfim. 
nos Pérès de cette Million , dans lequel j'expo-» 
ibis le droit inconteftable que nous, avons en 
qualité de Miflionatreft far les nouveaux Chré- 
tiens que nous batifons , & les chicannes des r. 
K. P. p. Jéfuites qui nous les enlèvent à notre ju« 
rifiliâion fpiricueUe pour fe les attribuer ; je Tai 
envoyé par deux voyes à Rome , & nous avons 
lieu de croire qu'il à été intercepté ^puifque nous 
n'en recevons aucune réponfè. 

Enfin pour abréger, Èt aiia muUa ,\ ut 
je prendrai la liberté de Brevitati fiudeam , j^us 
dire, à votre Eminence» uw^ibm diverfisame» 
que j*ai adrefle à Rome & a Pétribms mfiris Rê^ 
différentes pièces d'écri- mam inutiliter admoâum 
tares pendant plufièurs feriftéfuêri^ quihus po^ 
années confécatives , & fais , fumqmâm fromde 
de plufieurs endroits ; de/nerunt ex parte Capu-» 
nous n'avons jamais a- cinotHm fu^iintes infor-^ 
perçu aucun fruit de m^tiêvis ëêrmm mnimm- 
ces écrits, foit qu'ils ayent (Jua habentur in Mtjfmi^ 
été retenus en chemin , bus fuis , ftd femper abf 
fait qu'on en faflè trop f M uUo tmolummc , & 
peu de cas pour vouloir ftt fitperims dixi abfjuè 
les expofer aux yeux du minimo f ûatio , émulis 
Saint; Siège : d'où il eft mftris ob hoc imderanHHS 
évident que les Capucins & emffrà msm friiu itn 
ne doivent pas être repris, fHrgentibus. Propterek £- 
far ce qu'ils ne donnent Emimmiffime Domiw M 
pointi de Rélatkms des & Muis UbêribMS cw^ 
Miffions: mais au con- fumpms.m fcriptis incaf^ 
traire, ils pourioient fe fùm tditis fmgatus^mi 
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plaindre contre ceux , qui Hm mtbi vifim ftterdt , 

n'ont pas foin de les Ji patient f ammo adverfs 
temeccre » c'eft - là ce qui mnU fiéfiinerent Qfttci» 
donne un champ libfc ni^ ne 
aux Miilîonaires de la So- mfiabfoluti ntceffaria fcri^ 
cieré à nous infulcer en herent. 
toutes occafions , puifqu'ils voient- k peu d'é* 
gard que Ton a à Rome pour nos (bllîcitations : 
nous ferons toujours des viâimes abandonnées à 
la perféctttion des Jéfuites. Ceft pouiquot Emi«> 
nentilTîme Seigneur , je penfe que fatigué & bri- 
ie de tant de contradictions , & de travaux p 
£ins en . recevoir aucun fruit » il vaut mieux 
nous réfbudre à fouffrir avec patience toutes les 
adverfités & les tribulations qu'il plaira à nos 
parties de nous procurer , & ne plus écrite à 
Rome à ce fulet y à moins d'aller nous lotmes ea 
perfonnes reprefentcr nos douleurs & nos peines. 

Je fupUe voae £mi* Supplieûer Riûg§^ 
9ence» de ne point in- mnemiémtnfirmm mm m 
terpréter en un fens qui malam partem fitmere ea 
ne me foit pas favorable » qua narravi ; bac enim 
ce que f ai ofé lui expli- tantnm rHêUi » «r msw- 
quer avec une grande ktfs imietefceret , num^ 
fincerité>aân qu'il fut no- tjuam ifiantm Miffienstm 
toire que les Capucins O^mcimis trgk Saoram iL 
n'ont jamais manqué à Um CèngregatipHem Of- 
leurs devoirs envers la fici0fmê defuiffe. 
Sacrée Congrégationt 

De vetre Eminenee. EmtnentiaB veftcs: 

Le très'hnmble & trèi^ Humillimus & obfè- 

êhéijfatu firv. S. Tkemés quentiflîmus fcrvus F« 
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di PûiiUrs Cafmein , Cuf- 
f9de des MiJftonsÂHX Jn^. 
des Ortemalcs. 

1732. 

x%.Janv. ij^ 1. 

jintre Lettre du même 
éu R. P. Chérubin de No- 
ves » Precurestr des JM&f- 
fions Françoifes , f ar la- 
quelle il le fufplie de 
iravailler à fédrt CMclttre 
te différent fitr U Cure dit 
MaUbàresde Pondicheri. 

Mon Révérend Pére » 

Je vous remercie très- 
humblemenc de Tacten- 
don que vous dites avoir 
toujours pour nos Mif- 
fions qui commencent à 
paroitre avef pins d'éclat 
depuis qu'oi^ nous a en- 
vçyé du fècours. Mais 
votre Révérence w nous 
dit^ rien de la Requête 
que nous lui envoïamcs 
il y a }• ans» touchant 
les prétentions que nça 



1^ 

Thomas Piâavienâs Ca« 
pucinus Miflionum Ca- 

pucinorum in Indiis Ori- 
entalibus Cuftos. 
Madraftx die i%. No-* 

vcmbris 175 

NUMER0.4C. 

28 Gennaio 173 1. 

Altra Lettera dello ftef- 
(oy al R. P. Cherubino 
da Noves» Procuratore 
délie Miflîonî Francefi , 
in cui lo prega a dar 
mano per la concluzionc 
délie diflêrenze dellaCura 
dé Malabari di Pondic. 
Tradota dal Francefe. 
Reverendê PàdrM 5 
RingrazÀo umilmente 
V* R. délia fremura chc 
dice êvete di centinstè 
per le noflre Mijfioni , 
che cominciano a far più 
Jpiecê dope lo fpedieo fic" 
corfo Voflra Reverenz.a pe- 
ro nulla ci dice délia fup^ 
flica t inviaea fiuo tre an^ 
ni fa , fûccante U prêtent 
foni , che i mftri Padri 
di Pondieherjf. Le prtfe/^ 

fiam tsètfe le eibUgazio-- 
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P^res de Pondîchery odc« 
Nous vous (btnmes tous 
obligés des Indulgences 
Se Privilèges que vous 
nous envoyez ; mats il 
faudroit - s'il vous plak 
ne pas négliger les autres 
affaires de nos Milfîons» 
V. IL elle-même nous a- 
voic demandé cette Re- 
quête ^ je vous Tai en- 
voyée par duplicata li- 
gnée de Moi ôc de tous 
nos Pérès de Pondicheri , 
cependaat point de nott<- 
velles : au lie» d'agir 8c 
de nous répondre , vous 
nous envoyez les leçons 
du Bienheureux Fidèle. 
AinG vous m'excuferez fi 
)e dis que vous nous fai* 
tes (âttver par la Sacriftte» 
& rien plus ; ce qui fait 
qu'il y a cane d'années 
que nos afËùres tnûnent» 
& qu'on n'en peut voir 
la fin. 

On m'a envoyé un 
Ifuart de papier Italien , 
où je vois qu'on conti- 
nue à nous demander une 
Bilatioiide nos MiffiMn^ 
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fii fer le IrtdMlgenfe , ê 
frivUegi che ci Uk méft^ 
défi 9 hifognaferejutXm 
lo che importa , che voflr^ 
paternitÀ non trsjcmti ygli 
éÊffkri ditU nefire ACffiê^ 
ni: KPaterrt.fieJfay ci avea 
dimand^ta ^nefté fiepplU 
em^ t i» l'bo mémàmé 
cella dffpplicata , fono'^ 
fcrîftd, da me 9 e da t$êtt^ 
H li nefiri Pétàn di Pm^ 
Mcberj , mdi m téoito y noi 
non ne vediamo âlcun rif^ 
cêmro 3 in veee di dard 
sltmtâ , e ri/pandêrci , ma . 
ci manda le lexsoni del 
Beatê Fidèle. Mi JiMpirÀ 
fi dicù êkfeUd fi premb 
penfiero filanunte delld 
/igriftid, dteiêntêpiui dal 
dfe ne tdmee thi i neftri 
affari vanno à lun^o per 
anni ,mm Ji wdc U finê. 



t Jtéi$9 méÊttdâiêetB 
fegliê koHém , dovt fcoT'» 
go , che fi continua a di^ 
manddrci una Rel axamm 
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nous ayoM écnt tant de Iriémêfcrkê min v4ti ;, 

fois , fans jamais tccevoir fttM étuer giammai 
aucune Réponfe j tous ta riffota ; ogni anno , io 
les ans f écris à la Sacrée fpriw alU Sacra Congre^ 
Congrégation par dupli- gitzjionê€oldHplicaté.S€rU 
cata. J'écris encore cectc vo ancor queji'anno ajfai 
année aflèz amplement » dtffmfaminte » fer ri/port- 
pour répondre anx trois éUn k tre Lengre , diW 
Lettres de Son Eminence EminentiffimoSignoreCar" 
le Oirdinal Préfet , & dinalt trefetto , e fargli 
loi marqaer quelques offervar ^MéUcht pé^rficê^ 
particularités qui fe paf- larità, che pajfa nel pdefe 
fent à cette Cote* Quel- di cjnefia Cofia. Che Re^ 
les rélacions veut-on donc lizJane dmt^ue fi vuûU , " 
que nous faffions ? Veut- rfcf * mi fitcciémof Vwr§^ 
«m que nous faffions com- befi forfe , che mi facef- 
kne lesK*ii* ^« p« Jéfui- filtm came i a. r. p. 
tes, qui font iMprimèr Gijmiti,che fmtm fism^ 
des Livjçes fous le Tîrre pare dt Itbri , col titola 
de Lettres édifiantes des dé Lettere Edificative deU 
Miflions, qui font rem- UMiJftonijtipitmdimil^ 
plies de mille tours de UvezjLt Retorici , e di. . . 
Rhétorique , & de .... ? i Cappuccim non fortogefi" 
Les Gapàdns ne font pas ti capace di sinfar U 
gens à abufcr de la fim- fimplicità^ e creduliték del 
pUcicé & de la crédulité fublko. Noi camminiâmo 
des Peuples > nous al- Mrino ûer tiofiro viaggh » 
Ions droit notre chemin; t'^umidêvi e alcund co/if 
quand il y a quelque che menti d'ejfereragguOr 
•choie qui en. vaut la peîr- gliatd , iê non manco di 
ne, je ne manque pas déimê énnn/o à Roman 
'd'en donner avis à Ro- ma fe poi le mie Lettere^ 

I • 
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met fi. mes Lettres ne n$n fino recâpiMit ^ cbê 

' font pas tendues , ou rnn vififéiecU âiteteUwiif 

Ton n'yfak pas attention, io non pojfo ejferne in col^ 

ce n*eft pas ma faute, fa. Ho l'onore d'ejfgrf $ 

J'ai l'honneur d'^r^ mon di vpjlrs PsUimiti. 
Révérend Pére. 

F, Thomas de Poitiers F. Thoroafo di Poî- 

Céfmcin Cufiadt des Mif^ tiers i Carouc Cuftode 

fions Orientales. Madrafi délie Miflioni Orientali 

Cote de Coromandel Madraft , aile Cofte di 

Janvier I7|2* Coromandel xS. Gennat*^ 

NUMER0.4Ï. NU MER 0.41. 

^..Janv.iy^j. 4. Genn. 1737. 

Lettre dm mime K.P$^ Lettera dello fteflo P« 

te Thomas au R.P. Cheru- Thomafo , al R. P. Che- 

Hn Procureur des Mif- rubino , Procuratore del- 

^fimt Franfoifes k Eme, le MiiKom Francefi è 

par laquelle il le prie de Roma in cui fà nuove 
^ nouveau de faire finir . premure , per met ter ter- 
J*affaire de la Cure des, mine allV atfare defla 

. Malakares , où il fe Cara dé Malabari , e fi 

plaint cjH^il ne reçoit au- lamenta per che non ri- 

cune reponfe de toutes les ceve alcuna lipofta di 

ternes ^uUl adrefe a la tutte le Lettere , efae 

Sacrée Congrégation 9 fetr manda alla Sac. Çongre- 
nos, différent avec les, gazionc» Tpprale noftre 

&• R. P. P. Jéfiêites » ^ pendenze » cà p. p. Ge- 

, ^u'il rien filait point la luîti , di cai non fa il 

âuufe. ^ , .\ ' motivo.. 
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' Mon RévÀttndPére» Aé$hê Riv. TAàr$% • 
J*aî reçu les deux Lct- Ho rictvuto U due 

trcs , que vous .m'aviez Lettere , che voftra Pater* 

. faû l'hontiettr de m'é- tnis mi ha faft^ Vwmê 

crire , avec les Bulles à^imnarmi > eolU BMé 

des Indulgences 6c Privi- d' Indalgenz^e y e ?rivilegi 

lëges que les Souverains che U fimmêo Pontefice fi 

* Pomift^ ont eu U bon- é dc^rnoio covctd€r$ si 
lé d'accorder à notre Or- ncftro Ordine. Tempo fi 
dre... J'ai reçu il y a quel- ricevéù àa Roma a^a Let^ 
que tems un Ecrie de ters^ in cmi veggo i ié^ 
Rome > où on Te plaîgnoit merfi che fi fanno , pér 
que nous ne donnions non diamo raagHOgUo deU 
aucune rélacion de nos le noftre Mtjjioni^t ci vien 
Miflions » <Sc oà on nous impofip anché cm minnae^ 
ordonnoic même avec cie a farlo. Sopra d*un 
menaces de le faire : là* tal pHnto firijfi una ben 
deâus f écrivis une aftz Ittnga Lêttera aiP Eim^ 
longue Lettre , à Son nemijfimo Signor Cardin 
Eminence le Cardinal noie Prefetto , rapprefin^ 
Préfet de la Sacrée Goki- ' tandogli la firfreja , Aê 
gregation , lui reprefen- fni cagionava un tal la- 
cane que j'écois furpris de mcnto poiché da cjnel pufh> 
la jikumc qu'on faifoit $ icfMi Otftode di ^tuf* 

* puifque depuis que je te Mifiloni , nm ho mai 
fais Cuftode de ces Mif- wancato di firivere ogni 
iions > je n'ay jamais anno alla Sacra Congrcg. 

* manqué cous les ans d'é* 9 f mande aceadmo ptalm 
' crire à la Sacrée Congre- che cofa d*importanza , 

gacion » & qnand il eft itanhomai lafciatod'avvi^: 

arrivé quelque cViofe tle' famé een mie Banere. h^i 

Particulier ^ je n'ai pas dato awifo ancora di tré- 
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manqué de le marquer 
dans toutes mes Lctircs, 
J'ai même donné 'avis 
des trois Millions , que 
j*ai établi dans les Ter- 
res depuis trois ans > à 
30. lieues environ d'ici , 
dans les Montagnes des 
PaUeag;ares ; mais à tpuc 
cela on ne m'a jamais 
répondu y ni dans cous 
les démêles que nous a- 
Tons eu avec les Jéfai-* 
tes pouç l'honneur du 
Se. Siège , & pour la dé- 
yr''ien(e du Décret du Car«- 
dinal de Tournon , ja- 
mais nous n'avons reçu 
la moindre con(blatioa 
de Rome, ce qui h'eft 
pas fore ^igréable , après 
tant de peines que nous, 
& Moi en particulier» 
nous nous fommes don- 
nés , pour foûtenit les 
intérêts du St. Siège , & 
pour conferver la pureté 
de la Rjéligion » parmi les 
Chrétiens de ces Païs* 
ci. J*ai , dis- je , écrit cet- 
te longue Lettre par du- 
jdicata i Son Emineçce 



Mijfioni > chi ho ftabiliti- 
in tré ânm nelU Terre 
tréma leghe m cires ieU 
le Montagne de Vallea^ 
gares ; ma a tHt$4 qaefle 
netitie owantMe , non bi 
mai avuta rtfpofta , ne in 
tutte le dijfute avute co 
Gefiiiti fer Vtmore dells 
S. Sede^ e per la difefa 
del Décrets del Qtrdin^ê 
di Temmon , non fMnân$ 
mai Mvnte il centento » 
d'nn defiderato rifcontro da 
Roma: la ^mal cofa non 4 
ehe di feontento dopo tan* 
te pene , che io , e mi 
tutti y abbiam incontratç 
fer fiftenere gV interefi 
délia S, Sede , e confervar 
la purita délia Religione 
frk i Chriftiani di qnefii 
Paejf. Ho fcritto dijfi , 
ijHefla l»nga Lettera , col- 
la dupplicata à *S« Emin* 
il Cardinale PrefettOyone 
ho inviata copia , colle 
duplicata^ al pcr Rêver. 
Vrocttratore Gêner, , à cni 
ho fcritto Jh ^nefto argo^ 
mento , e da niffuno e ve* 
nmta rifpofia. Foçofrima ^ 
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le Cardinal Préfet , j'en ave a ahreft mandata , 4 

ai envoyé auifi G>pie v. p. urta fupplics da 

])ar duplicata att très- ftejfa eonfiglUtaim > 

R. P. Procureur General, prefentarla alla Sac, Con- 

à qui j'ai eu l'honneur gregazÀone , toccante Vaf" 

d'écrire âr ce fujec » & à fate dclU Cura ài AULâ^ 

tour cela point de répon- hari , che t, p. p. Ge/uiti 

fes. Un peu avant cela , ci hanno Uvati > affan che 

f avois âuifi envoyé à V* ntm fi ritUtce k termine in 

Jley. nne Requête , qu'el- Rpm^. Ho , dico , mandé* 

le même m'avoic confeil- ta quefia fnfplica dupU' 

lé de faire , pour être eata ^ che mn dicea nulléi 9 

pre(èntée à la Sacrée Con- che nonfojfe giuJUJJkm » • 

grcgation , touchant l'af- ragionevolijfimo s n7a ne 

faire de la Cure des Ma- meno a quefto yji é rijpiffte^ 

Jabares , que les Jéfuices Vn baliano che ritama #1* > 

nous ont enlevé : affai- Roma (jftefi' anno , e cU 

jre qui ne fe finit point k fi é fermato qui qualche 

Rome » f ai y dis- je , en- temfe cen noi à PenJUche* 

voyé cette Requête pat ri , avendo fapnta 'e vedm* 

duplicata, qui ne conte- ta egli ficjfo l'ingiufiizja, 

noie rien qui ne fut juile» che ci vienfatta da p. P* 

& très-raiibnnable > mais Gefititi , fapende ehe iê 

point de réponfe. Enfin avea inviata quefia fup^ 

un Millionnaire Italien phcSy cerne ho dette , che 

qui s*en retourne à Rome nen centiene fe non Cofê 

•cette année , ^ qui a ref- giufie > me n ha dtmanda'' 

té quelque tcms avec ta Copia ^ ef é tmpegnato 

nous ici > & à Pondicheri, di prefentarla in perfona à 

ayant oui parler , & vû S. Santitk , a cai hà al^ 

par lui même , l'injuftice tri affari da reprefentare 

ijuc nous €nc fait les r. '^li bè cetfefftéta qmeft4t 
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R. P. P. Jéfuiccs , & fça- Jiâpplica , ^ gli ho data 
chant que i'aivois envc^é in qualità di Sufqrwri 
cette Rêqaete , qui conv tmu l'MiNritk , fer ji- 
me j'ai die ne contient ver un buon fuccejfo. Se 
rien que de très - juftc , cip non giova , to faro ca^ 
m*cn à demandé Copie , po s diriiHÊrs À S. Em* 
& s'eft chargé de 4a pré- nenz.a il Signor CnrdinM^ . 
fcnter lui - même à Sa h Pr$nenori , il qnale 
Sainteté, à qui il a quel- per quéme ^i$è iicono âl^ 
ques af&ires à communtw> cmni p. p. kklinni , émoi*. 
quer \ je lui ay donc don- to z^clame , ed ajfai affc" 
né cette Requête » & lui ocmmm alla noftra Reli; 
ai accordé, en qoaticë de gtone , & fipra tntte tiu 
Supérieur de ces Miffions, ne a cHore qnefle Mijfioni^ 
tous les pouvoirs pour la .•.Di FoJlraPaternità. 
/T faire réiilfir ^ fi cela eft 

inutile , je m*adre(ïèrai dîreékement à Son Emi- 
nence» Monfeig. le Cardinal Proteâeur , que 
qlle^ues r. r. p. t. luliens m'ont alTuré être 
très-zélé pour notre Ordre , te furtottt pour ces 
Misons • • • • • Mon Révérend Pére. ^ ' 

Votre Trh-hmmkU , &Ci Uimlliffimo fcrvo F. 

Signé F. Thomas , Cufto^ Thomafo Cuftode dellc 

do des Âùffions Orienta^ Miffioni. 
tes. 

« 

A Màdrt^ ct.^Jémh ■ Madraft 4, Geunayq 
1757. . ' I7i7' 
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i.Jamf.iy^o, 

Lettre du Rev. Pere 
Thomas de Poitiers , Ca- 
fucin Cfifiodi des Mif* 
fim$ étâl^Us k U Cote de 
Coromandel » au très r. 
V,. Çénérâl des Capucins à 

Rome. Dactoe 4le Madiraft 

- • - # 

^ Mon très-Revcr. Pérc . 

Quoique la Lettre qu'il 
â plu. à V. R.de nous é- 
crire ne regarde que cer- 
taines plaintes qu'ont 
fait les R. R. p. p. Jéfui* 
ces tovcbant notre ma^ 
i:iiere d'agir avec eas-dans 
CCS Païs , elle n'a pas laif- 
ti que de nous êcre d'une 
grande con(bhKfon : «car 
nous n'avons pas Tiion- 

neur de recevoir iouYeai 

• • • 

de telles Lettres» depuis 

56. ans de plus que je de- 
meure dans ces Millions , 
je n'en ai reçu qu'une 

d'un Révcrendiffîme Pè- 
re Général ; mais clic é- 

toic bien différente de 
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NUMERO. 41. 
2. Janv, 17400 

Epiftola R. p. Thomac 
J^UdcsiAx Piâ;arie4iAs Ca- 
pucini Miffionacii Apof* 
tolici Cuftodîs Mifliona- 
riorum CapucinoruQ! in 
PUgâ H^labarinâ > ad 
Bfevex'cndifliiniim Patrem 
totius Qrdi^iâ Gênera^. 

Ijcpi. . 

Rapèrendifftmi f^eer. . 

Licet Ep:fiola ejuam 
giaofù Paf^rmatf ve/^ 
If 4 ^idmo(^m> He^eudà 
fçrihtre ad nos fit de nf^- 
dp agpndi ngfir/i > f» iM^ 
fegieni^us erga a- J^- 1?. 
^ieeaeie fMêfiUm cen^ 
f ^f^gP^ . ^^9»en fo- 
latii nobis anfam prehuit^ 
mm enim fr$q0emer tries 
EpiJloU ad nos tifjf^è per- 
Vfmm^^ VM» if érigent 4 
CJ* fex amtis jéum elapfit 
quibus in ifiis MiJ/ionibus 
immerer , unam tantuui i 
Reverendi. P. Generrii âcr 
cepi y fed valdè diverfê 
ab illà Paternitatis Fejlra 

XeverendiJpmsM Vnfétnim 
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celle que V. R. Paternité ardens Studium noffmm 

m'a fait riionneur de m'é- in SatiUét Sedis jurthus 

crire. L'ane loiioit beaa- defèndindis êXÈplUiat fdf^» 

coiip notre zélé à défen- rimitmialtera vero {falfi^ 

dtc les intérêts du Saine quodém Megato ) Hlf^d 

Siège ; Se celle-ci ièmUe fmadéutnmdû videbéUsat 

le condamner , parc&i improbarcOrideri nûnfoh 

qu'on a mai informé V. fum qnod Sacra Congre^ 

Révérence & qu'on loi £é^i9 tsUm sd ms £pij^ 

a rappofé des choies qui tclam fcribm PâUmif^ 

lie font point. Je ne puis tem Riverendiffimam in^ 

croire que la Sacrée Cen^ imaurk ; non enim igmraf 

gregatîon tic «igagé Vo- fmèm injufia fifpeff$tirmi 

tre Révérence à nous é- illwmm r. r. P. p. Q^^" 

crire une Lettre fembla^ rimamacmtraomnes AiiJ^ 

hle s les EmioeociiGiBes fimmiês , nmt filmm ad* 

Cardinaux peuvent - ils- ver/fis eos qui inter Méh 

ignorer Tinjudice des lahares » fed in aliês om* 

l^aimctf que font ks %. nés qui im dèvevfis Regi»^ 

R. p. p. Jéfiiites contre nihm epus exiranf Eimh 

tous les MilConoaires , gclisMm. 
BOfi feuleatenc contre 
ceux qui mvaiUair à la 
converfion des Malabares, 
mais en général conuc 
ceux qui précbenc Pfivan- 
giledans les differcns Pa& 
de l'Univers £ , 

N'«t»tt->ce pas là ce Nam , ^ inqmtia$\ 

que penfek un Cardinal quidam Eminentiffimus 

'lorfqtt'il<iifoitàMr.l'Ab- Cardinalis Jll^Jl. Domina 

bélAêxià^, Ëvéquet^da la eAkbé Matrm Ctehineèi- 
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Cochinchine , qui avoir nenj! Epifcopo , <jui hoc 
été obligé de Ce cranf- mihi narravtt y ^ propur 
pofcer à Rome pour y Ncgonmm ak Mis &. r, 
frire vuidcr une méchan- p. p. in Mijfione fuâyjthi 
te affaire > que ces r. r. illatum Romam petcre 
P•^p/lai a voient fufcicé cùéRusfnerM.MiifwMtii 
dans (à Miffion ; cette E- emnis cujpifcunKjHe fini 
minence , dis- je déclara Ordsnis ( m^Hiehat Emi" 
à cet Ëvêque , qui m'en àiàtia ilU ) fatis hem in^ 
a fiût le rapport, que cous tir fi cênviniunt , foli Jp- 
Ics Miffionnaires de quel- fuit<t aliis omnibus adver^ 
que Indicuc qu'ils foientt fiiri videntHr , quare hoc î 
s'accordoient: allez bien Nfitiquid amn€% ftmt 
cntr'eux , mais que les tentiofi} Illi veto pacificif' 
feuls Jéfuites paroidbient Num^uid omnes Jftnt fal^ 
les^emiemis jurés de wai^ Uews f Aima vero Socie^ 
les autres Miflionnaires. 4ds yfolavaraxifi? 
Pourquoi cela ? Eft - ce ^ 

que unt de Saints Ritigieiiz de differens Inftituts 
font tons des ftdifieux 8c ennemis de la paix 8c 
que les Jéfuites feront les feuls amis de l'union & 
de la concorde ? E(l-ce que tant de Sçavans hom- 
mes cherchent à k tromper & à tromper les autreSt 
tandis que la Société cette Congrégation fi puiG- 
Tante , fera incapable d'erreur } 

Si les Jéfuites ont ofé Si cum Mi Sseri 
nous faire paflèr pour Congregatione de nobis enh» 
des Brouillons & des per- q^efii fune » nos contenu 
*t«baiears do repos » au- tkfis vocmttis face tms 
près de la Sacrée Con- Revereniiffime Pater , A- 
gregation , je pourrois eere pojfcm qtiod olim à 

kl» répondre» fimf b ftiaiam tx fiefiris JUâam 
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lefpeâ qae je dois à 
' V. Rév. , ce que fot obli- 
gé de leur répondre au- 
tre-fois le Pcrc Vâlemin 
de Prague» dans le li- 
vre qu'il mit au jour 
pour réfuter les calom- 
nies que ces Pérès lui a^. 
voient impoft , je leur 
répondrois , dis- je , qu'il 
faut avoir renoncé à 
Phonnenr & à la Réifr* 
gion , pour mentir fi im- 
punément. 

Depuis plufieurs an- 
nées nous avons réfblu 
de ne rien écrire ni dire 
touchant la manière qu - 
obfervent ces Pérès à l'é-. 

fard de leurs Chrétiens > 
caufe du peu de con(b- 
lation que nous recevons 
de Rome , & de la part 
' de nos Pérès ; quoique 
nous (oyons ici les feuls 
qui défendions les inté- 
rêts du Sx. Siège > nous 
Sommes cependant té* 
moins tous les jours de 
leur peu de foumifCon 
aux Décrets Apoftoliques» 
furtout depuis le tems 



fuh , Reverendo fcilicet 
fmt Vêlmim Pragenfiy 
in libro (jt$9m finrihere 
coaHus fuit : Ht cMHm- 

mat €9ntrifi fer iUos , 
ilUnài imrvétm 'i dicn9 

irtijuam pojfem eos imp»-^ 
dmiffimi mnuités fmjfc. 



A tmtUtis euim annis » 
proptêr fétrmm fila$ii > 
qtiod dr Roma & i F^-^ 
tribus mftris in SanUit 
Seàisjmrèbm dêfinJUndis^ 
acceptmus : fiéMimm ni- 
kil ampliùs , nec fcribere , 

me ikm 99mm modum 
agendi r. r. ilUrum p. p. 

ergaChrifiianosffios ; Ucet 
Sémâ^ Stdis Dicrctis eoi 
minime itbtémpérdntss » 
quotidiè videmus ,fed prêi^ 
^ifui é tempore (fuo lUuft. 

lUverendiffimmt MeUa^ 
purenfis Epifcopus 
dêtùSéicYA Congregationis 
pcprefTe 'fmUeierifm ^dr 
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auquel l'Uluft. & JRiv. vemns , Decretum Mis 

Ëvéque de Méliapuce ér figmficéivn iUmU^ue Mcetp^ 

tant venu à Pondichcri tar^ coegit illos , ^nod ad 

par un ordre expcés de t/^*!^"' tempus prétfraUè 

la Sacrëe Congrégation ». n'fgéiptrémf yieariê y^pofi. 

pour leur fignifier les tûlico , Illufl/'ilJtmê mc 

Décrets qu'il ca avoi^ Sfcvcr. Dommo CUndio^ 

reçu , les obligea de Ica p»litén0 Epêfkùptf^ fmi vi* 

accepter:(bâini(Iion qu'ils sêk9âs diverfs eadem SéuC'- 

avoienc toujours opiniâ- U Sedts Mandata fis dC" 

trémenc refafè à l'Illuft* ffHntMt^rat » eum /imper 

& Rév. Evéqufc de Clau- isiridehém » tém^ttém ( #19- 

dîopolis Vicaire Apofto* ^uiehant illi ) nuilâ an^ 

iique » qui leur avoir thohtate fultam^ ah illa 

plufieure fins (igniéé' les in^dm tîtmf^rê , liât in 

mêmes Décrets ; ils afn Ulà occafione modus proc€'* 

fcâoienc de fe moqoec d^n^i^ Illféfirtjpmi ac Rc^ 

de lui conune d'im hom^ v^rêndfffimi Meli^pMrtn^ 

nit qui n^avcrit aucune fis Epifcopi > quafdéim in^ 

Autorité , difoienc - ils , yolvtbat dlfficuUates , ^ 

depuis ce cofX|s«là»disr je ^A f4rHm S^rd Coagregd^ 

( quoique dms cette Ofh fi^ii ménddtis cmfintiêm 

calion la manière de pro^ vUehatur, Attamen illico 

céder de Tllluft. & SLcv* Çâpmcin^ ft fe fuhjece- 

Evéque de M^pure , rnn^ ; & ^mid^md Jik 

bien loin de retrancher lijlnjfimo illo Epifiopê 

les difficultés , paroiÛiott jfémçttHm eft , haud diffi» 

mâme peu «onfaimo aux emlttr nec mllÀ interpefitÀ 

Décrets de la Sacrée Coot morâ ferMuermne. 

gregation ) les Capufiinf ç^pendant fe fournirent 
Unadifleis»» 4c txeauMreqt fans aueuti délai ni 

oppofitim tout vce qui Iquc ordonné par cet 
Illuftriilime Evêque. 
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Nous allons quelque - SacrHm in ÊcrutH Ec* 
fais dire la Mefle cbe^ g^lefia éêUfn^iéi ^êtelnréÊc 
CCS Pérès, & ils nous font mns,^ tpji tn Ecclefia 
aoffi cec honneur , nous noftra , illoj éfmsndotjnc 
leur rendons vifite êc ils -imHfimms & ipji n$s* £g0 
nous la rendent : moi- ip/i ijmi BéHemitatem vef» 
même qui ai l'honneur de trém RÊytnné^ffmMm aIt 
parler à Vocte Rer^ îe Jêfnêr $ iMm m wmnik m 
cherehe i leur Faire pkifir fjnihtit 9fmt bééint infir^ 
dans toutes Icsoccafions er pracipue pro Afif- 
OÙ je puis leur être mutile» ftonibms Ohrmm in Sinit. 
& principalement, daiis Qn^i igiimr 9pmf€t nm 
leurs Mifïîons de la Chi- facere , ut ah iUis conten- 
ne. Que fauc-il donc que fùtfi non vocemttr} Sid 
nous falEons de plus , iUwmm OpiniÊnibm nm 
pour ne pas mériter le Adhérere , culpn efi inex-' 
titre de Contentieux piah$Us^.(jt imireof^vi, 
qu'ils nous impofem ? in «nq pefcaK. tèùm eft 
Us voudroient peut-être ommom Rcus. j 
que nous adhcrallions à . - - ' : 
leur Doûiânc i Je Cçêï - * , i - . -i 
que c^eft^ne faaor îm- . 

midiblede ne pas y ad- •. ^ 
l^écer. Pacmi euj^ dtSk . . . ; 
une marime œrtdine^e «. ! 
qui les ofFenfe dans un .i . 
point , eft coupable dans - . 

' *Attrrèfeis les Capoeins OUm Cdpuçwi in Uhs 
fè fouleverenc concx'eux* ^iafwprexerumâcc^^ièn^ Xi^ 
ppcçci qu'ils pçrinemnenc tmwm Mti^èmtfwfmm%^^ 
impMMRàkiHiCkil. iSsri Mmik imkm^rum 
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tiens Poiagede» CMmo» i/mm'Mm upmChrifUMif 

nies Malabarcs , pleines fibi fithciitu impHnè camc" 

de la plus grofliercldolâp dcbéimt ^ 4^ adha^ multa 

trie , ils en ibatfcenc inft- ukrêt^ cmlpa jlm emd»* 

me adluellemcnt la prati- n^ri non potefi: ea de canja 

que de plaiieuss : c'eft-là qiUiqmià mcdê Cofmini 

la fente que ces Pëies m nmm fmfmnm fnâ» 

liront encore pu nous par- gant , earum gratiam pfi 

donner, & malgré cône cMciUéiri poJJihtU nm irif9 

ice qne les Capucins ponr- eos ferfds^ nefés fnfifm 

TOÎenc iirire en leur fâ- nm tejféibmm 0mni 

veur pour l'expier » il ne fi^m data. 
ièra ianuiis' mifiUe de 

fcntre^dans ârsboimes . 
grâces ; ils ne céderont 
^'employer routes («Mtes 
de moyens )aftes on in- 
jures pour nous perfé- 

cuter. ' 

S'ils n'ont p& antre- Qnmiém emm n^m^ . 

fois exciter la Puiilànce hâm Superos , AchermM 
du Ciel contre noi^ » contra nos tnovenmt ^ 
n'ont-ils pas fait pour 4jp$éMim tnimcrndiUiir ^ 
nous détruire, agir tou« mUlififueme hmmamtâÊiip 
tes les autres ? Tout le nec religionis fervatis le-» * 
monde ne fçait-il pas la gibus in Capncinos .y2m>- 
maniére violente avec la* rmut , vfmminu inmi^iit 
quelle ils ont agi envers Vaucis ahhinc annis iterum 

^nos Pérès j fans quel'hu- ^contra Patres nofiros Pon^ 
inanité & la Religion , didmiémd Mijgimris AdtlH 

-ayent pu arrêter leurs runta movere tfnt4vermfti 

deffiûnsill n'.ya paslong- M Ji^r^^ms Msim Qm^ 
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tems qu'lU en donnèrent rates Societatis Gallià 
des preuves bien criantes firipfirtint , multum d$ 
contre nos Pérès de la Capmcsms conqueremes » 
MifTîon de Pondicheri. tjfios accufahant in fefem^ 
Ils écrivirent à Mefïieurs fer infurgcre , CT fifttltam 
les Oireâeors Généraux exhihere fihi fmlefiiâm; 
de la Compagnie des In- ita #r focietas illa OMim 
des en France, une Let* qnoûLdicehatHr^verumeJft 
ire remplie de plaintes ptarnis yfiverd âJL Mims . 
contre les Capucins , Civitéttis GiêbfméiHrem 
dans laquelle ils accu- jujfa mandavit contra Cd- 
foient nos Pérès % de leur fucims ; quo mundaciê 
(ufciter tous les jours de fraelmlinnf^me eermm rd^ 
nouvelles querelles , dc tionibus , tta ojfinfus fuit 
de nouveaux chagrins ; Onhernutor iUc {fciebéU 
Enforte que ces Meilleurs tnim ah OS0 amtis qmilms 
• croyans que ce qu*alle- Coloniam sllam regehat 5 
guoient les Jéfuices écoit nullum plané jurgium 
vrai 9 ils adre(rerenc des nmUam^ife aUcegm me^ 
Ordres févéres au'Gou- mmti e^ntemUfum aifuif^ 
verneur de Pondicheri fe Jefuitas imer Qh ' 
contre les Capucins : ce fucinês ) illerum inqmmm 
Monfieur fut fi indigné mendaciê e^ falfi oBfgae^ 
des impoftures & des ca- ita Gnbernator ille ^en* 
lomnies de ces Pérès ( car fits fuit ut ad me fcrtbens^ 
depuis huit ans qu'il gou- defenjmtem noftram fmmi^ 
verne cette Colonie , il re y illorum que dolum 
fçavoit bien qu'il n'y a- iterim atqne iternmjufft 
voit eu aucune querelle ofiriM i pnifiêni ejas (f^ ' 
ni aucune divifion qui fxpreffo mandata , licet 
fut de quelque impor- nolns iffpartmHm mmij 9 
tance entre lea Jéfuite» Se $h jam firiftis fatigatm 
» 
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les Capucins ) ce Gou- diU chjliti tandem ( ut 
yerneur , dis- je , fac û ^am dixi ) itermm m^ug 
fort irrité de leurs im- itmrim infligatm A êê 
poftares & de leurs men- refponfum dediy quo dila*^ 
fonges , qu'il m'ordon- cidè nimis injufia a. f^. 
na coup,- fur - coup de illariêm p. p. ÇâpmcitwM 
inettre la main à la plu* éigêndi roih pr^âtar^ d(h , 
me, pour défendre no- hf^uc aperitur. 
tre innocence , ôc ùixe 

connoître évidemmmetic à la Compagnie , la frau* 
de & la fupercherie de ces Pérès. Je refufai long- 
tems d'acquiefcer à {k demande , & aux Ordres; 
réitérés de Ùl part, quoique j'en fentiflTe bien 
l'importance ; mais j'écois fatigué de me Voir 
concrainc d'écrire Ci fouvent » pour repouÛer cane 
d'injurieux Procédés. Je me vis ^ enfin obligé 
de céder à (es inftances ^ je le fis dans une Lettre! . 
qui metcoic dans tout fbn jour la conduice peu 
équitable de ces Pérès envers les Capucins & les 
moyens trûp iènfibley qu'ils emploienr pour lc« 
détruire. 

. Mais c'efl: vouloir ten- Nm ifitur jicherMntéê 
ter l'impoifibie , que de ilU m$avtr$ p9tuiréim : 
penfer à fc préferver de modo Superos movere ten^ 
leurs embûches « ils nous tant » nec in nos btll^ de* 
çnt dédacé une guarrç mfiiuè dstm tx ifiis 

ouverte» & ils neceflèront MiJJtonibHS nos ejiciant , 
de mettre bas içs armes , de quibus nonfemel jaUa^ 
qu'après qu'ils noiis au^ v^um fi.Smmui infmi* 
tant entièrement cha(fê ftm ) cmnentiojî ^ ptn^ 
de ces Millions , comme cententionem illam de qui 

ils s'en fQnt diya taw;4 i^^t^^i ffM$ sem. 

plus 
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^fusdlane (ois. Ce peu CàhgregÀt.nêVéO efe A4if^ 

^l'anion , cet amour pour Jtones illas fix abhinc annis 

le trouble qu'ils nous re« in regionc quam vocatA 

prochetic > & dont ils ont Paleagamm ,ftst$livi^ 

^ic des plaintes fi amé- ^mbtfy fiU clarius y ofietH 

res à la Sacrée Congre- ditur (juam falfum fit , 

gatfon , n'eft fondé » à ce quoà totiis SanQ£ Sedi 

i)ae je pen(ê » que (ur perjuadere volmerunt illi 

les nouvelles Miflîons r. r. p. p. Gemiliuf» 

2ae j'ai établi depuis fcilicet ifiins ngionis con^ 

X années » dans- un Païs v^Jkmm flém impojjibi^ 

vulgairement appellé des lem cjfc Jt, illis qui conver* 

Pâlieagares : établidèmenc tHntury licentta non imper^ 

mxi fait comprendre d'à* tiatHr aliqna uti wteri^ 

ne manière évidente , la fcvi Jkii fuperfiitwmim 

fauflèté de cette fuppo- Décréta prohibitis , <j» 

fltion, dont ils ont voulu tandA frivold UU €cn^ 

& ibttvent perfuader le tenth dmtéibif quandià 

Saint Siège , que l'on ne Miffiones ifijt nova ftabunt 

fçauroit convertir ces ( CjM jam fékvtnte Dca , 

Peuples» fi on ne leur feliam hdben^ exintm} 

toleroit quelques ufages Contentio illa dequâ Ht 

de leurs anciennes fuperf- mihi videfur loqui volue^ 

ritiotis , fi expreifènient r#> rmrd ^mmi^ efi^ 

défendues par les Dé- liât tâeita y modus enim 

crets de Rome, Tandis agendi nofier in illis Màf^ 

que ces Miffîons «( qui fiwibus pinkm wtmm 

parla grâce de Dieu nous é^mâi modû ûppamtiÊr$ 

promettent des fuccès Decretum enim intégré 

heureux pour la conver- fervatur » 4Mn Virê n$ 

fion de ces Infidelles ) J^ffimbMi em ' Mm 
fubiifterom ^ n4)us paflè* 

Y ^ 
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'irons toujours dans Pcfpric de ces Pérès pour lc$ 
'Auteurs du défordre » fi Pon peut appeUer déferdre 
cette conduire, qui par fa fagefle & fon uniformi- 
'té, leur reproche fecrettemcnt la -différence & Pop- 
'poficioti de celle / qu'ils employent pour la con- 
•vcrfibn des Gentils; Nous obfervons fidèlement les 
Décrets , ce qu'ils ne fonc pas dan$leurs Millions. 

Il^ donc faux» mon Fédfim efi igitmr » Fa* 
*txis - R* P«' que depuis ur admodum Rievertnde » 
quelques années , il fe vos cum ifiis r. p. 
K>it élevé entre ces Pé- éib alifuiktis émnis con* 
*res &NouS)quelque$ qué- untinttm alifmam babmfi 
"telles ou difputcs qui fe , necjurpum ^Hoddam 
ayenc été d'importance : . éUicujus momenn . Si Rg* 
On voudroie peut - £tre mam aliquid fcriffimm , 
nous empêcher d*ëcrite fmis hoc impedire potefli 
à Rome j mais ne fom- Ipfamet Sacra Congregor- 
'mes* nous pas obligés ùo \m a ft^his dêjUâraf: 
*4^ol)ific à k &iciiée Gon^ umfwre enim qu^ r. p. 
agrégation, qui fouhaice Paaficus Tajanenjis Pro^ 
*éc notfs or(K>nne de lui ^vincidis Frovincia n^fir^ 
'^andar cé'qui fe palïe fmngAamt offici9,figmfi^ 
"dans ces Miflîons éloi- catum tlli fmt fcriptum 
<goées. Ordre ^ue lamé- ^uaddam ab illâ Saerâ 
mt Sac. Colig. iigm&i -Congregatime emoHéimm y 
dans un écrit au R. P. quo mnltum dt Mijfwn^ 
Pacifique de Tannai > qui mr in ladih Otitmalibm 
;ÀQit pouc-lors PfotSB* ixifimUmi cûftfmrdfs^ 
' cîal de notre Province de tur , ^uod Romam , fMper 
^ Touraine 9 & Préfet des Us <jnA in fuis habtntmr 
Miifions. Elle fe plai- Mijftmnhm nmçmmmi'^ 
gnoit vivement dans ctt bân$. « ♦ * • 
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Ealc contre nos Mifllonnaiccs des Indes OrlencalcSi 
paice qo'Us n'avercUIbienc pas la Saccée Congre*, 
gation des affiures qui Ce pailbienc dans leurs Mi& 

fions. 

• Depuis le cems nean« Firtm à ttmfwe qu0 

moins auquel l'£minen« EmmmiffimMs Q^difudiâ' 

lillîme Cardinal Petra Pefra hfijns SacvA Con^' 

Préfet de la Sac. Cong. grcgâtùmis PrdfellHs mèhi 

m'avoic en quelque façon Peg9uiM Mijpmùs Curêm 

prépofé , pour avoir foin ali<]uomodo commiferat > 

de la Million du Pegu : qHot anms fur dHflicAt0 

J'écrivois toutes les an- firikcinm > ipinL Àifiui, 

nées par Duplicata, ce frohavi per EpiflêUm, 

que }'ai prouvé fort au éjf^am cnnc tempcris fuper 

long dans une Lettre que hoc si Emimmimm fcripjt-^ 

j'écrivis alors à Son Entii* §xempl$m itUm mifi ad 

nence , j'en envoyai un Revertndijf. Procnratorcm 

Exemplaire a notre très- noftrum Gtnerélem ^uk 

R. P. Procureur Général» mn Mfnatms eft quêdiam ' 

qui n'a pas daigné m^ho- dore refpûnfftm ( fie enim 

norer d'une réponfe. Ce fegcrunt Patres nofiri erg/k 

ibntlà les égards qu'ont Mi^^99min fii9S'.\. - 

tïos Pérès pour leurs Mit ' • 

£onnaire$. . 

*. Sofcs ^onc bien per« Ptffikffitm i^iuir h 

firadé , mon trds- Rev. Mem v9Um , Pater ad-» 

Pére , que depuis quel- m«dum Révérende » not 

ques années » ( <amM jàm ak^ asU^ibm amiii 

fai de)à eu liioimeuF de {m gam.dixi ) nmllam ' 

vous le dkc ) il n'y a eu (juidem aliçujtis mo* 

encre ces Pérès &:Nou$ menti contentUmmbabuif» 

aucune diyifion » qui xoér fi 0m iftit R<iu p. p. cf; 
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ifoe que l'on y hffc ac- ficumCâpueinis^aliis'qm^ 
tencidn 5 noUf ne leur Adijftonnmiisfacificèfege^ 
donnerons aflurémenc au- rere vdint y nnllam un^ 
cun fujec de plaintes » qudm con^uer^ndi fc dé^i-^ 
pourvû qu'ils veuillent t$ir Mis Mjk 9 ^uod M 
fîncéremcnt cultiver avec futo . . . .femper erit im" 
les Capucins cette paix & poJfibiU. Totas enim Mif- 
cette union il défirabie : Jimtis ùccufore defiderunt ^ 
mais je crois que c'eft netjuaijUéim fibi ficium 
tenter Timpoilible. Ils ne fujiwnf fojfnnt. 
penfênt qu'à nous enlever 
toutes nos Mi(fîons : ils 
ne fçauroienc foufFrir a- 
vec eux aucun autre dans 
les travaux Evangeliques» 
partout ou ils fe trouvent. 
J'ai l'honneur d'ctre avcc^ 
un profond tefpeâ. 

Pâtêmitâtis Fé/frâ iMk 
De votre Rçv. Patcrn. modum RcvfrendA. 

Le tris - hunAle , très^ 

ohéijfant fervîtcnr Frère Humillimus & obfequen- 

ThonM di faitiers , Capu- tiffimus fcrvus ,F. Tliomas 

ein JkSfm. j4pojl. & Cuf- KAavicnfis , Capucinus 

fode des Msfions des In- Mif. Apoft. nec non Mit 

des Orientales. Dattée de fionum Capucinorum in 

Madraft » à la Côte de Indiis Orientalibus CuC^ 

Coromandd^ ce z. Jany. tos. Mâdrafié in ^âO* 

ly^Q, romandeLpiç i.Jamarii 

174»- 
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NUMER0.43- 
i8 Gennaio 1740. 



NUMERO. 43. 

zZ.Jmv. 1740. 



Lettre de tous les Mif- Lctiera dt tatti H Mif- 
Jionnaires de Pondicheri^ (lonari di Pondicheri , 
remifi à P Orateur four m^nd^a ail' Oracore » 
hre frefemie de leur fort da pre(êntarfi al loro nô* 
à Son Eminence le Cardin me , à S. Eminenza il Sig- 
nez Préfet kU Sacrée nor Cardinale Pcefecto.» 
CongregéUim » fêter tâcher e alla SencxA Congcegazio- 
far fes foins , de faire en- ne , per Procurare cotte 
fin terminer a Rome l'af^ fue ptemure , di far ora 
faire tmcbme U Qerè des mai finiré in Roma , Taf* 
Mdêbares , dmt les r. (are délia Parrochia de 
p. p. Jéfuites font toujours Malabari , di cui , p. p. 
lesDétetttettrs mal'fondés 9 Gefuici fono fempre in- 
& c'efl celle qui efi à Id giofti PoiTeffori y la quai 
tête de ces Ecrits ^çag.ij. Lcttera é al Principio di 

an fmjet de laquelle fes quefte faiccure alla ^4* 
SsÊférUmrs Mégeters Uti gina 17* al cai propofic;o 
ordonnent de travailler î fuoiSupcriori Maggiori, 
conformément aux inten^ gli hanno comaudaio di 
tiens de Sa Sainteté , & cravagliare , conforoH»- 
de la Sacrîe Congrégation, mente alla intenzione dîS. 
jjui vêtu qt^on V informe Santicà 9 e délia Sacra 
de tomes les difficstltés de Gongregazione » che vqo- 
ces JMiJpons des Indes 0- . le el&r informata^ di tiK« 
. rientales. • te le difficoltà di quefte 



MiffioDÎ dell' ladÎQ 
Orièncali» 

m ■ 
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. CONCLVSION CONCLUSIO.NE 

duSommairê. del.Sommario* 

Les EmincntilTîmes & Gll EminentiJJimi € 

Rev, Seigneurs les Car- ReverendiJJimi Sig. Car- 

dinaux de la Sacrée Con* dindU deUa Sâern Con^ 

gregation , rcconnoîtront gregaz,iwi€ , da ^nefta fc^ 

{>ar cccce Fidèle Chrono- dfU CronologU dcgii an^ 

ogie des années de Taf- m > ' ncmm^wénno gli 

faire far la Cute des Ma- é^dri délia ParrpchU de 

labares , fi les Capucins Afalabari , fe i Cavucini 

onc droic de fe plaindre, héuino ragi^ne di lamen' 

concre les r. p. p. Jé- tmfide p, p. GifmH yêfi 

• fuites 5 & s'ils ne font fi fondano Jn Princhi in* 
pas fondés fur des Pria- conflratahili , pir p^ffU- 
cipes âiiGomeftables » pour car tEmin^nXA Imro , d'êfi' 
fupplier leurs Eminences» fere rifiéMM in $iM JlSf^ 
d'être rétabli dans une Jione , dd ijfâ loro fondatd 
Miifîon, qu'ils onc fondé, 0 fifimmtd 9 md chi bdn 
ibttteau » & qu'ils onr dnm^ éedmre pir for$ui 
cédé par force ouverte, dll* uff4paz.ione , $ chc 
6c qu'ils ont fans cciTe hamù fimfre rifêtitd, 
répété. Miffion dans, la- Miffimt in nknte 
quelle ils n'ont rien é- hanno rifparfmata , pêr 
pargné pour y faire flcu- farvi fiii^W4 Id vtrd 

• rir la véritable- Religion ligitmê , t fdrvi effmfmt 
de y faire obfcrver avec eon vigore , i Decrtti dil^ 
vigueur les Décrets du la Sam a Sedi , e ^mUi 

. St. Sié^e y & ceux de la delld Sdcrd Congregariê* 

l&ICirée'Congrcgation. E- ne. Seemuniche ftrepitofe^ 

xcommunicatioHS crian- e ingiufie , efili vcrgognojî, 

tes & injuftes » exils hon- cdlnnnie dtroci > Ltbèlli 

leux 6c iu&mes > catom* /pacciéUi , fono fidti U 
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nies, acroces y Libelles fruni dil lore zxlo , U 

teconnus 9 fruits de leat parxJêig$ di lar0fid€U4$ld: 

téle 9 parcage de leur fi- ricompenfa Jtâvtr aperfa 

délité , précieufcs récora- U porta k r. r. p. p Gefut-^ 

peaics Accordas aux Ca« ti À Pmdicheri , U gU^ 
pucins,qui parunecha* rkfa corrifpmdenxj^téPét^ 

xitè mal • entendue ont ver ammejfi qtiefti Mif», 

Ottvjerc la porte aux r. r. fanarii^mUa f repria Cafa* 

p. p. JéCuires à Pondi- . 

chéri. Gratitude remarquable de cette bonté peu 
clairvoyance avec laquelle ils ont adinis ces lu 

P. p. Miffionnaires dans leur Eglife. , 

Mais enfin n'eft*il pas - AéU^^mdê verra ^uel 

Ikems de confoler les af- tempo y in cutfl co/ifolinê. 

fiigés , de faire . rendre gU affiUts » e pjaççia ten^^ 

)iiftice «luc inoocens ? det giuftizja alii mmten*. 

L'heure n'eft-elle pas en- tif Nonéper anchéginnta 

core venue » où les exi* / V4 » su eni gli ^liatf: 

lés rentreront daàe ks rUietrim nelU Tmrt^sb^ 

Terres , qu'ils ont arro- hanrto inaffiate col loro 

£é de leurs fane t qu'ils fangue , e afperfe de ler^ 

ont engraifle 4^ kars JUdêrir^ t faticbei Nen $ 

Tueurs & de leurs fati- per anche arrivât^ il fe^ 

Sues i Le moment .n'eft- lice moment o , in cui la. 

p« enfin arrivé » oâ le SmM Sedi ponga em éir-- 

Smm Siège po(êra une gim infirmâniabile , chi 

digue inviolable , qui fe- fepari perfsmpre con peu- 

puera CMioars & avec uifAdp Âi^ffiotm^ii Cappt^ 

affinmnce dma lee * Inde» €cinijelf IndkOriemali » 

Oriencale$,les MiHîonnai* da r. r. p. p. Gefniti f. 

aes Capucins , d'avec les Quefi^ fmi^argine èafê'-^ 

K. P, p« Jéfiliccst Ccm Immmi mc^m^ , per^ 
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Dtgm ^niilatite eft abfo* eûfifi^vâr ma foiû foeés^ 

lùment néceflûire pour fra ejnefle due fpecie di 
confcrver une paix folide MiJJiênéirii > tantoàiém€^ 
entre ces deux efpeces de- tralmentt cppofti , e per 
Mîilionnnaires , fi dia- chiuder la porta , à tami 
mecrallemenc oppofés » & /confiais , ^he han fatto^ 
pour fermer la porte à tam ^^ibile ftrepita , ds 
tant de fcandales , qui ont . tanti anni in cjua , fra U 
horriblemenc éclattés , NaxjQm infidili. • : 
depuis tant d'années ; « . . 

parmi les Nations Infi«* 

déles. 

Que cette Qiieftion Si décida chiaraminte 
Ibivante foir une fois- U fi^mmt quiftione ^ efi 
clairement décidée , & faccia inviolahilmente ôf» 
qu'on la faÛe inviolable-- fervar » ê alhra fûfia cb^ 
inentt>bierver. Alors cet- /ara ^mwammN » > 
ce 1»itriere fi défirable , & roedmime > ejuejia banhfa^ 
fi dcfiréc , fera eiFeâive- tanto deJiderahiU , e défi-- 
ment & réellement pofée. dtrata^ awimê Uiogo é 
Nous avons un fend iné- fperam , cée non Ji fofpm^. 
puifable d'efperance que. deranno pin i favorevoli 
Ton n'en fufpendra pas 4^^tti , c non vi /ara Bifor. 
plus long-tems U décifidii gna di fpeUr nmovi 
par de nouveaux Rcn- viàti^che obbligherebbero i 
voys , qui oblig/cfoienr. Ricorrenti a /pe/e , a eui 
les Complâignans ii èn. la fovmà EwigiUea nom 
frais , aufquels la pau- ci da cammodê di foccom^ 
vreté Evangelique les met bere^ Jl credito , ilfavorcti 
liors d'^at de fournira l^amorkk 9 ^ U rkhezxat ^ 
Lecrëdit) la faveur , l'ïsu^ faprMero p^evalort faUoi 
chorité , lç$ richeilès ne cvidtn^ la chiare^sjA 
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pt^audroiic pomc far MU ^uiflione frefente » 

la clarté , l'évidence la che e/pomamonelffiolume, 

borné &c la Juftice de la r che foniamo fottê il fut" 

queftion agitée, que nous gatijfmo difcirnimentê 

croyons avoir mis dans délia S. Sede , qt dclla 

(on jour 9 & que nous a- Séicrs Congn^nzÀane ,eU 

▼ons ôft , expofer ham- ripetirmo qnt fer cmpi^ 

blemenc aux yeux éclairés mcnto. 
du St. Siège , & de la 

SacréeQ>ngregacion>noas 
la répétons ici. 

QUESTION, Q.U-«STIO. 

Les Cafucim conh I Cappuccini co« 

me fremiers Miffim^ me primi Miffîonné 

nMres k Vonàicheri ^ à Pondichery nell» 

àms UCote de Corth Cofta di Coroman^ 

mandel i doiventMs a- del, devono eglino 

nMntfû»àeUf4miffe avcr la Cura délia 

des Malabares de cette Parrochia de Malaba- 

âitte Fille , de U ms- ri di quefta Cità}iiel* 

niere qui'il efi déter^ la maniera clie é de* 

miné les lettres terminace dalle Lee- 

ébuteMiq/fies duSt. Si/-^ tereautentiche délia 

ge y ou fém les Décrets S. Sede, & dai Decre- 

de Us ancrée Congrega^ ti délia Sacra CoDgr« 

tim s de forte que d' a$ê^ in modo che aim 

ires JMiJ^msmres f$ir* Miilion* che fopra 
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venans ne puijfent e^ 
loigner lefdits premieri 
de ladite Cure , fans 
auparavant avoir cm- 
fuite le St. Siège U 
^mrée X^ngregaHm \ 
& l'ayant fait doivent^ 
ils être emfirmé & ap^ 
frouv/ dans leur fro^ 
iedéf 

A Pévidetice d^aneQaef- 

tion contre laquelle la 
xêi{pn 1$, plas okftinéç m 
içaurok tenîf $ nom. 
jouterons une courte ré* 
flexion par la<^ueile noi^ 
finillbns. 

Il n'eft que trop vHî* 
ble» par rexpofé des Lecr 
ties rapponéo$ > & par jb 
fuite des fws que npn^ 
avons cîtés, que d'enle- 
ver aux Capucîns la Mif- 
fion de Pondicheri , ce 
(êroit leur fermer pour 
toujours 9 la porte des 

Mifionsdos IndesOrienè 
talcs j Ce feroit les met- 
tre dans la dure nécoSké 



vcngono , non poffà- 
no allontanare ipri* 
nii délia detta Cura, 
ieo^a prima avère 
confuluca, la Sacra 
CoDgregaziohe , e 
avendolo fatto > de- 
vono efir effer con-* 
totmati 9 e approva- ' 
tî neile Ibro procé- 
dure } 

AW EvidimM JFuna 

^Htfiione y cantro la quale 
H f*M ^ifW9 impegno^ 
irstt pêttrikh temrfi fidda^ 
mi aggiugnçremo una bre» 
ve rifiijpênc^, cuifi* 

E Cçfil Jvidmiffimâ 
dallé Lentre allegate , e 
dalUa firiê^.di fatti , ch^ 
abbimn^ éi^dêiti » cbe l$m 
vando à Cappuccini la 
Mi(fion$ di Pondicheri , 
farihke mn dmdire hf 
la perta diîlê Miffioni 
4/M Jndic QfcimaU per 
fiwfprê'Jarêkh mf^mftUfli 
mita nccejptà di pajfar 0 
tarS^o prêftoinEurapa'^ 
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de repaflfer tôt - ou - tard Sarehbe^un metter oftacoli^ 

en Europe: Ce ièroic mec* cir^ divçrrebhtrù infupera- 

cre des obftades , qui Hli k Cappnccini ftejfi 

deviendroient quelques Italiani , incaricati délia 

jours invincibles aux Ca^- Mijfione dcl Thibet , che 

pucitis niAmes Italiens» nw pojfonç srrkmrui fc, 

chargés de la Miflîon du non vengono ai ahoràar a 

Thibet» qui ne peuvent tonàtçhcrj ; farebbe un 

guère s'y rendre £|ns a« trafgredin » $ rtnditi in^^ 

border à Pondicheri : Ce nuttUytantefavie rcgoUy 

feroit tfanigrcilèr & rcn- / fodam^n^ifiabiUte dalU 

drc inudilç W^^fer^'«« > ^ ^^-^ ^4 

J^dkir^fylih {lialme^ CongregaxJ^ffii Sêre^h $m 

ment établies par le Saint favorire l'indocHitk di^ 

Siège > &. y^x la Sacrée ^ueUi che çon tune . m? 

Cïongregacton ; Ce fèroic villaz^wi ^finigUcz^^e ^ i 

favorifer ceux qui par arzigogoU , hmna fimprc 

tant de vaines fubuUtés fapmo ,fçh<rmirfi dall* ub^ 

jk de chicaones împac- kidiu^é^ tifpfttakiU D<t 

donaables ont toujours crcti ddU Scdc u4poflo- 

.èludè & reodu inuci- U^4 i, r(mdiéfiiifMtiU ^ S^kj- 

le les P^cTfts refpeâsi- reUui m 4^ Vmmi in 

bles, & les Réfolutions w ail* i^gwji$z.ia , âppri^ 

i^ccèas du Siégp ApoftQ- mr l'innni^ffialar tmmr 

iique : (cfoit fiure fétr PmiriB JmUvcrkf 

fouffn'r la Jufticc , oppri- afterrata , firapar di m^ir 

meti IHi^naccnce , faire no da proprii kr Vaftax^i 

tfîomphei; . Teneur (ur U/ho $viit ^pn dérlç sfs 

la vérité , arracher m iemfegm 4 Miffmmi % ehe 

troupeau de mains de non devrebbero ejfer ri- 

leurs propres Pafteurs^ gmardati in f^mefia Tirrd 

pour les confier à des $kê €mc firm§riiSmléc 
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Miffionnaires > qui ne in fine wlir âmchir dédU 
devroient être ' regardé fpoglie de P&veri » quelli^ 
ici que comme Ecran- chc f<mrabborjdano per og" 
gers : Ce feroic enfin vou- ni angolù 4^1 mmdo $ ê 
ioic enrichir des dé- rigenar legrida lamentê-m 
poiiilles du Pauvre, ceux vole de teneri figlivoletti 
qui furabondenc dans gcnerati in Gefn-Chrifto , 
tons les coins de i'U- ehe. §tân foJpirMde divs^ 
nivcrs » Ôc rejecter les nir k mangtar il pane £- 
cris lameiicables des cen- vangelico in Compagnia d» 
dres Enfans eng^drés loro PadriJpirinuM.Tni'^ 
en Jefas - Chrift ^ qui ti^inèfii metivi pofii fitto, 
foûpîrenc à venir man- lo Jguardo : quefte voci , 
ger le pain Evangelique che toccéuu Fcrecchie^nttt 
avec ieuirs Pérès fpiri- cfuefte ragioni , ch$ wngo^ 
tuels. Tous CCS motifs no a folla y e fi prefentano 
raprochés (bas les yeux; dU mente » tanti obbjetti 
toutes ces voix qui frap- tmhi^ ehe imenirifcene il 
penc les oreilles : routes cuore , danne ficurezxA 
ces raifons qui s'offrent di un felice fuccejfo k Mif- 
en foule à Tefprit : tant fienénrii Capucini nelV mmi^ 
d'objets réunis qui atten- li rimofiranze , ehe hân 
drilTenr les cœurs « raf- avnfo coraggie di unire in 
' furent les Miffionnairès '^nefia firiMira ^ per éf- 
Capucins dans les Ire^ fere rapprefentnle e fogget^* 
moncrances refpeâueufes taie al pin facto y e al pin 

3 qu'ils ont ofé raflèmblér ginfioTrUmnale del mende. 
ans cette Pièce » pour £tre préfentées 8c foômifês au 
plusfacré^ & au plus équitable Tribunal de l'Univers» 

■ « • # 

FIN. 
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CHAPITRE 2<1- C A PO i^^- 



Sur la Mijfion h ét/t- 
hlir aux IJles Nic(h 
bar. 




être 



L doit 
très- humble- 
ment repré- 
fenté dans ce 
fécond Chapitre , aux 
Eminenciffîmcs & Rev. 
Seigneurs les Cardinaux 
de la Sacrée Congréga- 
tion de la Propagation , 
par le même Orateur , 
un témoignage autenti- 
que , fur une nouvelle 
Million pour les Ifles de 
Nicobar , où il y a des 
Chrétiens fans Prêtres, 
& où les Infidèles mêmes 

fonc Kè«-difpofc$ à wcci 




Spettante alla miflîo- 
ne dà {labilîrfî nel- 
le Ifole Nicobar. 

N quefto fe* 
condo Capo y 
deve umilmen* 
te rapfrefeiî'* 
tarfi , agli Emin, Rev. 
Signori , Cardinali délia 
Sac. Congregaxione de 
Propagande , daW Oratorc 
medejtmo , un teftimonio 
autenticoy concernente la 
nuava Mtjjione di Nico-- 
bar y ove fino deChrifiiani 
fenz.a Sacerdoti y e gli 
ftejji Gentilifono difpoftif' 
fimi ad abhracciar il van^ 
gelo y nm praticando per 
alm > ^^^^ ^^^^ ejferne 
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4b!r ffi vangîle» M (fira- if XtUgknê. Q^ejfâ upr 

tiquans aucun Ade exté- timonio e^ertdojcrittù , e 

jpeur de Religion. Coni' ftgnato ad alcum Vfficsali , 

^ Jbece témoignage eft é- B'éUÊCifi »'fiira cmÊVêne^lê 

crit , & figné par des Of- co/a , di fervirfi in ^fUfié 

£ciers Fcançois > l'on a Colonna , dilU Franeefè 

|iigé convenable d'ulcr favelU^ fimM ftro lêp» 

en cette Colonne du ciar la tradMziane halia^ 

nicrïie Idiome j nouscon- na. Cominciamo durttjHc i 

tinaerons cependant la fmttêatt U À$tta tij^imi^ 

traduâiion Italienne. Il Uantà^^'ê9ttMtâ§à^d'ià 

eft nécelTairede commen- fiio Originale , da tm iVi- 

cer par rapporter ledit té- foro Affofiolico , ^n^^hé 

moignage , collationé fur fiéi km mamfefts U vniik 

fon Original > par un No- che f cfponc in qffcfto Cap$. 
taire Apoftolique « a&n 
qu'il confte en oonnë for* 

me de la vérité , qui doit • 
écreexpoâe en ce Cha* 
^tt^« 

• Témignage ierit ^ JU Teftîmômd £britto « 

gnc par dts Officiers Jkr fcgnato dagli UflSciali 

Us y^éùftawc Bwifàii ^ Francefi » ^ectanie '«Ut 

lùr fmjn à$ U Mifftm Milfiû«iitdiNio6l>ar,maii- 

Hicùbar > remis à 1*0" dato aile Oracore affinché 

téfttir , 4^ fR^W ir^ û maneggi per jpirocurare 

^êill9 spmmwdesAi$f ^ Miffioilaeii kconflb^ il 

fionnaius ^fiUnU frétant premurofo bifo^no» ; * 

rons .& certifions , qu'ar riamo § fattitmié fede g 

yant parlé plttûeurs foif çb§ aveffdQ fm fârt 
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•eu R.*. Norbert. Mif- Uto al a, p. JVoRBMRTa 
(îonnaire Apoftolique aux Miffiortario ^ppoftùlicâ 
Indes Orientales (faifanc ncll' Indie Orientait , nel 
la fondion d' Aumônier , mentrt che efercitava U 
par fuplémenc , dans no- funzioni di Capellanofup' 
tre Vaiflèau le Duc dVr- plementario , nelftejfo vaf- 
commandé par Mr. cello il Duc d'Orléans , 
de la Chenaje de Roche- Comandato da M. de la 
fort ) touchant les Ifles Chenaye de Rocheforc , 
de Nicobar , proche cel- approdando aW Jfole di . 
le de Sumatra , où nous Ntcobar , in pcca diftanz^a 
avons hiverné cette année da éjuella di Sumatra ^ 
dérniere, 17 35)* Il "ous dove noi pajfammo il ver* 
auroit prié de lui remet- no , ^ueflo ultimo anno 
tre par écrit , ce que nous 1759. Liprego di lafciar* 
lui difîons , & ce que gli in ifcritto , cio che lui 
nous aurions appris des dicevamo averintefo, da 
Peuples , qui habitent fopoli ahitanti le dette 
lefdittes Ifles de Nicobar. Jfole di Nicobar. Ahhiam 
Nou^ aurions cru devoir giudicato ejfer ben ragio' 
aquiefcer avec d'autant nevole , di conàifcendere k 
plus d'inclination à fa quefle ijianz,e , con tanto 
demande , qu'elle nous più dUnclinazjone alla di 
paroît équitable,& qu'elle lui richiefta , quanto che 
ne tend qu'au bien de ces ella hk per mira il bene di 
Infidèles. Sur ce nous quefti Jnfedeli; tjuindi noi 
déclarons & certifions 3 dichiariamo , atteftiamo 
que nous avons entendu d^aver noi fiejfi intefo , e 
par nous-mêmes & par daaltre perfone degne di 
d'autres Perfonages di- fede^ che hanno pratica 
gnes de foi , qi^ ont délie dette Jfole , che i 
ixfté fur lefditcs lûcs ^ Vopoli i'vi hi^kitmi , de-* 
^ . j 
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que les Praples par Id^ fiàetêHê em tmt9 féotià^ 
quels elles font habitées , re de Mif. & de Sacetde^ 
deiîrenc & (buhaicent a- ti , di cuifino acmalm^n' 
TCC empreÛèment des Pré* te frivi* Sûm vnmti at 
très 8e des Miflioiiiiaires > bgrdê mfiri Fk/felli, nJt 
dont ils font aâaelle- imflorare un tal foccorfi 
ment privés : il y en a da qtufii Vadri : eio pro* 
qui ibnc venus aborder memte ddU frivâximu « 
notre VaiflTeau , deman- iti cui fine da più anni » 
dans à grands cris des non ha gtén tempo che un 
Miffionnaires 9 ce qui frett Fmtojhefe ^ in q$$Mle 
prouve qu'il y en a eu moriperpocoregolatacm» 
dans les tems palTés ; il y dotta ^ ma nulla cio oftan^ 
a même peu de. cems » te^ Uro tmta vU rmref^ 
qu'uA l^rttre Portugais €€ Vmwlo ftrdtm. 
y eft péri , par une con-, 
duite peu régulière , non- 
obftanc ils ne laiflènt pas 
de le regretter beaucoup. 

Nous penfons qu'il y Noipenfiamper cio ycbt 
auroit lieu d'efperer,qu'u mn farekhe m^U^ d^iU, 
ne feroît pas difficile d'y d*aprirvi la porta al V!m^ 
ouvrir la porte à TEvan* gelo , maffmamente che 
gile , d'autant que ces ftufie fmere geftti oltreU, 
pauvres gens outre le brama , che Uatmê di fief* 
defir qu'ils ont de rece- vere de Sacerdoti, hanno 
voir des Prêtres , font altrefi m Jndole afai pie* 
d'ailleurs d'un caraébére ghevoU , henMjkmfmxM 
qui paroît docile , & fans veruna Religione efteriore. 
aucune Réligion exté- Dokbiam bon pero temere 
rieure ; mais il eft à crain« chefefi ritarda k fpfdir^ 
dre que fi on urdc d'y en ne^i MaUis ^efia ^bi^ 

. çnvoyei; 
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envoyer , les Malayes de tiinti délia Citth d'Achift^ 

la Ville d'Achen en Hf- mil' Jfola. di Sunnurâs ^ 

Idée Saiâicm ; qui pco- dM» Migknê^^jMm$hàÊ^ 

fcBefac k Réligibn Ma- fàrtd , vadana a pt&èkràte 

hometane , n'y ailldnc râ- dà fiabilirvi i fnài ttté¥i , 

cher d'écabfcr IttKk' trw €9m9 altre vol$e béi» Item 

tfsïits y cônMèifth-^tfcA» ànëi , nil mjtro fû^gtorno 

OM. dit qu'ils en âVoiem fiitfo d'Inijerno , d'aiftrne 

quelque entie , {tendant fenjttrê. Saùendù ^njl^ 

ilôtifè fclvetnlg* , fÇâ- r*r mkà KHhiài^Fr^^ 

chans qu'ils ne profefTcnt fejfano ^tiéihSfnte y ifor* 

àucun Aâe éxtériettr de rrmmoeolia frefiàêài^réê 

IIAigion. N<)!tlè^ ' Tpià$^McJ fi^^ffli 

âtidféi Jdnfe jWr cé pt^r mbain ; alla Jbtdrtéànë 

fcnt Témoignage , pou- di z^lanti MijjUnutrii ^ 

voir contrlbSeï^ à l'énvoy ftr la faluu di ^tt^fti pàm} 

àé -îÉéiés WtRmMUti , ^ pbp$U\ il cm infeli-. 

pour le falut de ces pau- çijfimo ftatù ^ HHrivùlmé^ 

Vrcs Peuples^ dont l'état dtiûihpaffiéne ^^^^É^ 

i^ofs a touthè de • cott* fifra tmti , nh^àfèfitèèi4 

I^^rffion. Att fttrplus les tè'Cofi fjecefarir ai vitto , 

Européens pourt-orit y e non é dt^ale H pfeitet 

Oliver ks ^ehbftsr iiécef- piidi tùlà i m^JJI^e th$ i 

faîres à la vie , K iï n'eff rafcellt Francejt, rtgolàr^ 

?s difEcilé de parvenir mcfite vi varintr tutti vli 

ces lûts , &àiiiiài àhê dm. M ftdedi thè, 4^ 

Ite" 'IhiîffiaAir'-Trin^ls , iiam fottcfctitta la frefen^ 

p^fTent régulièrement te , féconda i Hofiri lumi , 

tous le$ ans. fiii foi de r là Mefità ^ognizjéné , fer 

^ttbi Ikmsa^oh^ %Dé^ fJ& te fin^lte âtP ecva^one, 

félon ttti lumières & che fvtejfe frefentfrfi."- '' 

ioiinoiilancei» pour ku • - or/t j , f^^f^'^ 

Z 
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vîr fi l'occahon s'en prc-. . .1.: ' • ' . % • -» 

fcntoir. • , 

(Les Noms de\ tous, . ( l nomài quMi êhi' 

ceux qui oncfigné, font hanm fottofcritta U fte^ \ 

aaba&.jln fiifdic Tiaw^ijv. finte foglio ^^^^^ j^^; 

ç £m (ienfjfe Capitaine^ , La Chenaye, Capkano ; 

Commandant lcF4ij[fai^^4f Comandan^.de^ Vai^f 

Faijfcau, \ nello fteilo Vafcello. • ^ 

« M^gomît^ 0§cuY fw(l MargoiMie Officialc 

U$ r^i^ de U Gn^: nella ftcflb yalTello-dcUa^ 

pagnie des Indes de France^ Compagnia d'ail* Indie 

q$éi apajfc dam cfs, JJlcs^ di Franc^, ché ftacp 4k^. 

P^?^/ - ; lA^; - volcc iqqueftçlfolc., 

DesfaÀemnes , Officier, . Desfontaines , OfiSçiV^ 

fnr le jusdU Jf^aijfeau^ . .^ le liel^d., Vafcello. . 



/îr/2â Fatjfeat$> / :^ p^çd, , Vd(ceUo. 



^ tf^<?r , Ecrivain ^ jaf Redor . j| ^ Sçf itcorç. 4çl| 

VafçeUq,^ . , ^ .^^3 



F, Bm^trépd , Çhirur^^ F. BerTOiid Çbb^vg^ 

gien Afajor. \ M^ggipre. * • •■{■^\ 

Explication tendante \ fùmilijfma Otatere m, 

éhstmr les éclairciffemeni béi eredfàe ejffre^ ^^^?,H 

convenables , peter établie^ vole , e neceptrie aneers^ 

la Mfffion de Nicobar. . tnetter . viappi^ in chiart^. 

Le ttès-humble Ora- ^mj^ jefiitfte^fiânz^ 

teor a cru qu'il écoit c<m- finM gUEmin. ^ignwçi^ 

venable , & même nécef- Cardinali délia Sac. Con^ 

faire , de donner un plus jpregoMne di ^repé^andéf^ 
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grand jour à ce Tcmoî» potejftro con pin di cogni'^ 
gnage , afin que les Emi- xaonc , frovfdere a i bifê^ 
tienullimes Seigneurs les gni di ftufta, Aùffimi di 
Cardinaux de la Sacrée Nicobar , di cni fi traite^ 
Congrégation de la Pro- ra prinapalmcm^ in qhefi^^ 
pagaiion» puiiTenC avec Capisolo* , 
plus de connoiflàncc » pourvoir aux befoins de cette 
Miflîon de Nicobar , dont il fera principalemeat 
queftion dans ce Chapitre» 

L'ifle Nicobar eftiituée L'IfiU di Mfcpb^ , #. 
parle 7. degré environ , fitm^ua alfettimogrado in 
de latitude Nord , ou Sep- circa di lat$$Hdine a Se$^ 
teiurionale, U y a plur Untrione, 9 cirçpndéUd déi 
£eur8 petites IjQes qui vicin9 , dd ahrf più pic 
l'environnent de fort prés; coU IfoU tte , chiamate per 
c'eft . pourquoi on les cio dalla princip^lfy 
appelle en général, les If- f9l9 di Nicobâr .fono qmf^ 
Nicobar , de la princî-, tt a Nord Nord oiieft d'A-^ 
pale. Elles font au .hjo.rd, chem, Ciuk fahricata, aU^, 
Nord Oueft d*Mhm. ». pmnfa del Ni^d di S^ms^, 
Ville bâtie à la pointe la jras , tjui vi abita ordlna^ 
plus Nord de Sumatrà. riamentc il Ré y detta pfr 
LcRpi .y .fait fon féjour cio il regao d'Achem , # 

' ordinaire ^ auffi dit - on tutti U Europei \ che ogni 
le Royaume d'Achem : anno vanvo cola y ne hamo 
Elle e.ft renommée , ôc cognizJone^ ^^^fi^ grand 

. connue des Eaiiopéens JJoU oçeupd ^nafi i primi 
qui y vont tous les ans. cintjue grads dtll' und ^ à 
Cette grande Ifle dçSu- IWtra parte délia Linea il 
ni^rà.#:cupe environ les Pd9f9 / bM9n9 9 fittih , 
5. prepdiers degrés d'un r$fC9 di mini9r€y e man^ 
M(é&deraucj:edcUUr. dr€ ^ i ddla fm^mUêM 
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gne : le Pais cft bon & conofce , ehe i mk 
fotik , riche en mines & caUtJfimo , non é molto 
^fttaox. Sa fitttaqon foie hntâM ffnfia Otta d'A^ 
aflcz comprendre qu'il y ehêm , o fia ptMS difit* 
fait ucs-chaud. La Ville matras da Ntcobar : In 
d'Achcm , ou cette pointe lioruata i navigU v$ 
de Sumatrà, n'cft pas é- mHvm» , ftèândê U um- 
lôignée de Nicobac , les i favorevoU. 
Navires y vont du macm 

àu foir , oif da joor aii lendtmaii); p^r un beau teais* 
Nicobar cft dircac- Nicobar é diritt^m- 
meut à TEft de Ccylon , n si Levante di Cej^ 
f 2 . à il . degrés de longi- Uin , i^J^i a mdieh gradi'^ 
rude. Pondichcri qui eft di longitmdim. Pmdkberi 
^acé plus an Nord de che i fanato nelle Setten" 
%. à 5. dégrès , cil eft trknê fiù ^a l'JfiU di' 
par conféquent plus éloî- Sèyhn eU 1.4). grâii , # 
gné. Cette Iflc de Ceylon confequentemente più dif^ 
occupe environ tlepuis le tMH : V/fola di Ceylort^ 
6. dégfë , jufqu'au 9. dé- oetâÊpddalfefto^fimaldi^ 
gré de Latitude Nord , & . cimo grado di Latitudiné^ 
.Ftendichcri eft entre le 11. al Nord € ïoi^dichery é 
&le II. Malacaeft àl'Eft fff rmt$dicim0 » a 
Sud Eft de Nicobar , en- eim.MaUca édl LevétfT^ 
viron 6. dégtés. di Nicobar , fri tl fejlê 

gréidù. 

Batavia dans Hfle de Bsfâ^ié net ifola Javé\ 
Java , eft au Sud Eft de é al Sud Eft dt Nicobar , 
Nicobar, fous le 6. dégré fomtlfefto grado di Uai^ 
de latitude Sud : Manille tfêdim Smd.MâniUH fifn^ 

cft vers l'Eft de Nicobar » fo l'Eft di Nicobar , dif- 

itoignéc environ de $ém$i cms mms fii gté^ 
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Aigtès Ibtigtciide. li SJt tm£it0ddt0. 9 Péjg9$ 

Pegu eft au Nord de Ni- éal Nord M Nicohar, diC" 
cobar» lo. ou i (• dé- ci o undici gradin Siétm 
grès, Siam au Nord Noid 41I Nwà Ejt ^ a altê 0 n»* 
Eft. 8. à 9. dégrès. La ve gradi. La China é al 
Chine «ft au Nord £ft de JUsrd di Ntcohar ^ s 
Nicobar» 14. ï \$. dé* if .gradé pià Nord^ € i 
grès plus Nord t€ \ ix. 12. d trcdeci gradi fin ail 
ou 1 5. dégrès plus Eft. £fi. 

De cette énumération Da f Méfia cempeudd^fi 
abrégée » il eft facile de $9i mm$€ra tiefn , fi puo fa^ 
concTurre , quels font les cilmentc, inferirt tjHali /i» 
Païs qui eiivitonaenc les m i Pacfi chefanno wmê» 
Ifles Nicobar , & par éU' ^rie di NiculMt ^ $ 
quelles voyes on potMToit fer cjual cammino , vi ji 
s'y rendre. Il eft certain fotrakbeandarMcertiJimai 
' qu'il n'y tn a point de sbe m toi viaggh » ira^ 
plus (ure , de plus oom- pui ejftr pm facile y cem^ 
mode > & de plus conve- modo > e ctmvcnienti > cba 
nable , que çelle des Vai{^ àVafcelli Framcefi^ p firù 
fcanx dt France , ibit par fftardi à 4fmeUi été" ^ag» 
ceux qui font route en giano alla China , o agti 
Chine 9 Toit par les autres aUri che vame à Pondà^ 
qui vont à Pondicheri » cbery^ 0 à Bengala. E vem 
ou en Bengale. On pour- chevl (i potrebbe andare co 
roit néanmoins s'y ren- FafccUi di Spagna , çhe 
dre par les Vaiilèaux à'EC- vanm à ManiUe ^idam^ 
pagne , qui vont à Ma- che co ejuelli di PwrtogalU^ 
nille , par ceux de Por- che vannoaGoa yk Macao 
tugal » qui vont à Goa Se ed altreficon le Navi d*ln^ 
à Macao , par les Vai(^ ghlieerra , che vanno kMé^ 
féaux d'Angleterre » qui drajt , e a Malaca , ce» 
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yontà Madraft, à Maldca» ^Melli altr^ dVlléHda 9 

fût les Vaîflèaux d'Hot* €he itarm^f à BMisma : méf 

lande , qui vont à Bara* i Navi^lt M Fraticia. Cor 

via : mais comme nous 4»^ ahhiam ejpajip dtvono 

l'avons expofô , les Navî^ preferirfi à tutti gh dltri. 

Tes de France doivent être fifJo rari cjuegli anni , in 

préféré à cous les autres ; cùi non vndano ail' Jfoledi 

H y a peu d'années que Mcohari Ltgni Frémcffi^ 

quelqu'uns ne faflTent rou- ftto hen crederjt , che il Ré 

te vers les l'Ifles Nico* Chrtfiian. pigliarà fotta 

bar ,6c il eft à préiumer /ùa fpezJaU prpteziont i 

que le Roi irès^Chtéticn Miff. Brénctfiy che fojfetê 

prendra fous fa protection legit imam ente fpediti dal* 

Ipéciale les Miffionn. qui la S. Congr, majfimamente 

pôurroient y être légiti- che tfmêi Popoli fino ajfai 

memenc envoyé par la dijpojli adabbracciar lafc 

Congr. d'autant que de di Gefu Chrifio , fenzji 

ces Peuples font trés-diA di emi itemâmtnt^. feri^ 

pofés à recevoir la Foi en ramoy e per mezxA deAfiff. 

. J. , fans laquelle ils fparfiin <]uefi*lfole ip^ajcel^ 

périront 'éternellemént> & U Franeefipptrebiero ritrê^ 

que par le moyen des fuarvi inabbatidanzAirin^ 

Mi (T. répandus dans ces frefchi da cni abbtfognano^ 

Ifl^îs , les Vaifïcaux pour- Melfoggiorno del f^crnoy ed 

roienr plus facilement y Mche per il lero ritemo in 

trouver les rafraîchi (Te- Europa fenz.a parlar d*uU 

mens donc ils ont befom tri vantagi ejfendo çjnefl'lm 

pendant qu'ils y hiven- file, per fijie^eéibonddn- 

nent , & même pour leur ti , cui mn mancano mi^ 

recour en Europe j fans niere a[fai riche. 
parler des autres avanta- 
ges car ces iflcs font abondantes par elles - mê- 



i^iym^cd by Google 



*]|iesr^ne. OM^uteC pas 4e Miocs très - ciches 6i 

Mais* ce qui excite în- - Ma quelh M mm&* 
.UnipieiH la compai&on v€ in^Udmente 'à compaf' 
envers les peuples ooi fam ^fit ^mfii PyUi^lH 

rens Vaifleaux pnc admi- yafcelli han veduti con 
se ces pauvres gtas coa* Jkmfmtê ^tajlêfmirê Gimà . 
rirapieseux > l^abosder "vénir i#r# incmarê y rùi*^ 
en fai(anc retentir l'air de fiendo Vaere fer ogni iif» 
cxh , par kfquçU oa çiWr fwno griàd % dd cm 
^oiflToiç qtt'iÛ . . demaa* 4mÊfc9éfi ehe Omm à mm ^ 
doienc des Prêtres & des il» SscmrJbÈi , ê deMif.; 
Mii£ 4 il s'ea .croQve pair ^fom trk di (juefii Pop^^ 
oii Wf. qui om une ceiu- jàcmm chê hitm jsm 
cure gromere de Religion: groJfoMd tinHtrs'M Rêii* 
Quelques Mifliqnn. au- ^ion Cattolica , fer ejftrvi 
^refûis ont demeuré dans ftéié^MohlH veiti dé A£if. 
.ceslflesj eu dffoiei; Ueu 'éft^m bâm Urê lafciâis 
un Prêtre Portugais y a qualche idea; uUimamentf 
«fiiû Tes jours , après y ar ivn Sacerdote Porte^befi 
yoir mené vue^ vie peu é- i'vi fini fuei giomi « mtem 
difiante. Le Témoignage um vita di poca édtficd* 
xi-delTus rapporté en fair Mtte > corne ml fiprétUê- 
mention. . Un Officier gâto tefiiwmi» Miém 
François , hoAme de pro*- rêmmentmê. Vn Officiah 
bité , & très-digne de Fancefe ^ voma di. tutta 
foi , ayant été oUigé de probità , e degm éU fed» l 
refterà Nicobar un afTez -êjhmk^ ftmm Mtfoti m 

longue efpace de tems , fermarfi per Intigo tempé 
npus a procédé depuis fou À Mcohar y ci ha^profeffk^ 
recour à PondÎQheri > ce l# il fké riimi^ à 
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clarer à l'cgard de ce Prê- to riguardê À ^uefiù Sacer^ 

4mi:s œcafioni » ^ na^s .«lii^ i^^ii»iir«fir ^ ha 

(aie pne emâe «élacioh f4tta un^ mini$$s reUÊiiê^ 

de h /implicîcé des Peu^ > fimpUcitk 'dé Fs- 
{des dé NicobaT) (Se de di -NiBêlhtt ^ lêH 

JbMirs bonnes dirp<ifimMM$ 4mm0*^l^ft^iiu^ ^t è^ 

k écouter la Doârîne tend^re la Dottrma Crif- 

Chcécienne > qa.'ii;^kii| ûam^^ i^è mfignava 

mfei^aîc (ans ^fimu^fms^fklzM^^^ 

&ns danger » fafss fiéfi£- e y^#f^^ opfojftiêne : #r4 

{^MÇ t. ils récoucoienc cohato 

cendit évL Gd ; il 4 ^vécu jS^i f néêz.iom coftmt* 

pacoû cdte Nation gvec fa frarj(j9ttUtÀ y ed a forzji 

l»|iH|(P fliif |ttitttiy>iHké| d'Ma grm appliféM^m^^ 

ir^rvim âne ^adiw ^^\mpê^e£h dM 
que applicacion à la con*- , almeno f^éUtto haftia « 

lioiflTnnnT rlr Inir fmipiit f fi^f^nm m» d^ivfo 

dtt moins (ufifiiïinenc j^i firr/l» ^Aiiàmi • €9199$ ' 
pour s'entretenir avec fes -z/^rw;! atto efter^ 

Habicans. ComoMD ils mdiRdtgioiH^nfTemfio^ 

i^\^nc mi§diii aâceKcé^eur m AAfohÊà ^ m éittro 

de Religion , ni Temples luogo , />i c/^* eftrcitam 

m Morquees, ni autres jw^iche aj&raxjani , non t 

Utn pour y obff rm nu diffieiU ijfitâr kri^ 99m 

Golce publie > il n'^ft pai^ ÈÊUgimÊ§ \^firei^i Mh^ 

difficile de leur infpirer lais ^ délia Citta d' Achcn$ 

une Religion ; c'eft pourt fin<t in ftnjitro ^ di Vinin 

4B|ùot ies Maiays 4e k mliftMm kr^ifim irtû* 

ViUe d'Ackex^ ibn^ dans ri , Ji tardan molio i Mif. 
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la voifimé d'y venir infi- i mitter cêtd fitii , $ 

lioer leurs erreurs y (x les (jueftoémn oggem hwndf^ 

MifT. demeurenc quelque gno di con^derAx^tont , r4)f- 

rems (ans s'y cranfporcer : to più che d Mmmtiftm» 

objéc digne d'âne férieo- fi .éfomimu^ mbm vdta m 

fe attention , d'autant un Pdtfis , ngn pnh fperarfi 

que le Mahomecifineune ^he vi s'introducacênfrHt'- 

(ois (emé 4am nu en- t9 U XMfigeb.Z/nauUri^ 

droit , il n'eft pas poflî- flejfione ha cavste le lagri^ 

ble d'^. annoncer l'Èvan- titêpiud'Hnavolta aNdm^ 

gUe avec fmit : Cette gémi Ckri^Um^ fifr^ Ut 

réfléxîon à piudeurs fois fmrtt inffUetdi quefti /if» 

engagé les Navigateurs ftdeli. Molto ban dejidê^ 

Chréciens à déploscc le d'^rer M, isramm 

fom de ce» Infidéfes : pin* SéÊnrdméU , par fiter^ 

fîeurs auroient fouhaité carfi in loro pro , vedendo 

avoir le Caraâére de ^ nimufi mucve à JfiZi^ 

Précre pour s'y iaMfier, xsriÊfê U fmm ielU ^ 

vo^ans que perfonne n'y rola Evdngelica , di cui 

coure pour leur rompre Jino tantê fMultcù Par* 

le piin de la Patok £• vidi petienmt faaem » 

vangeUqiie , après lequel & non erac ispà fWngem 

ils refpircnt avec ardeur, eis. 
fdnmli pHUmm pâmm > 
te^ non erât fni frângim 

, Il (froit donc néceilàiie Sarehbf dmtfmê ntêi^M- 

l|ue h Sacrée Congrega« m Sâefm Congt. em 

tion affigna par un Dé- ifpezjale Dtcrtut priva^ 

cret Tpecial ôc excluiif > iévo , afegnafê antflâ 

cette nouvelle Miflim à ntUdâi^nt^k fmM*^ 

qnclqu'Ordre Réligipuz Ordine Mdigii^Q deW En^ . 
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d'Europe; il feroit plus ropa , firs fSieênventvé^ 
convenable de l'atmbocr h de mrH^mrg alla Né^ ' 

à quelques Provinces de z.ion Frartcez^e , fecunde 
France , félon qu'il a été che ahbtam rdpfnfcmâto^ 
reprefencé: Sans ce Dé* ferché potrâm âccâ^t^ 
cret il ne pourroic que che malgrado le proibiz.io-- 
trop arriver que contre ni emaneme da lungo tem* 
les défen(ès déjà pibnôn* > fw cnifi vinajo fii^ 
cées depuis long - rems , bilirfi in ^malchê Mi/ftoniy 
qu'il n'éft permis à au- finK,a Ordtne precifo ddLa 
cun de s'établir dans quel- Sac. Cong. dt PrapÂgsnda, 
vque MidSon que par un potrMt ^ dijjfi i aeçtêderf \ 
-Ordre fpécial de la 'Sa- che cjHalche ?rete raga- 
crée Cohgr. de la Propa«» bmi^ venijfe à tentar di 
'^ciom il ne pourroic que ^9iinervifi% « édtri t cht 
trop arriver, difons-nous, non ejfendo Sacerdoti ve- 
que des Prêtres Vaga- mjfero a mcttervi imorbi:^ 
bonds viendroient tenter . déimuic. 
ii» s'y rabattre^ ou d'autres ^ (ans rècte Tiendrpienc 
y jetter le trouble. ' . ; 
. Quant à la jurifdic- // Ordine alla Giuri/^ 
ition rpiricttcUe y il ne (è« diziêne fpiritmdU , tome^ 
toit pas à propos de re- rehbe ajfai in acconcto , 
mettre cette Miflîon fous nutten mna jal Mijfmne^ 
oidlc de Mr. de Sr.Thomé: ^tatts del refi^v^ di 
l^'Iflesde Nicobar font San TTyomé : perche PJfile 
krdp éloignées de fon di , Nicobar fono tropo dif" 
Evéché . Méliapure. témi del fité Fe/çevéuU di 
. Diaîlleurs autant qu'il eft Mailiapmre. Del rimunef^ 
po{Cbles> il n'eft pas con^ te per (juanto mai fia pof- 
venable de mercre des fibile , mm é hen^ m^ncK 
Mi£ François , ni. «utt^l Aféi^néinrii ^éOfcefi ne éd^ 
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Nation , fous la jurifdic- trA Nathnfotto ta Giurif- 
lion des Portugais. U dizJone Foriogheji » e 
fcroic plus judicieux de furebki fin à propojito , éli 
lai {fer cette Miffion fous lafciar <]Hefta Mijftone , 
la Jurifdiction inunédia- [otto U GiHrtfdtx^tone im^ 
te de U Sacrée Congrega- mdiéU4 delûk S* 
tion , & de nommer à PropaganÀM , € naminéir k 
cet effet un Préfet parti- tal effetto un Prefetto par^ 
culier. ticolarc. 

Que fi les Emuicmît Chc figli EminMfiffmi 
/imes Seigneurs de la S. Signor Cardinale délia S. 
Cong. de la Propagation Con^. di Propaganda , fi 
daîgnoienc charger l'Or- degna^iro àar fincomhim 
dre des Capucins pour ^ 4 Cappmeeini^ dipra* 
.pourvoir à cette Miffion, vcdere per coteftaMiJfione^ 
il eft à propos de pré- é hm $1 prévenir e le £« 
venir leurs Emtnences , minenx^lcrù^ chebifagne'- 
qu'il feroit trcs-convena- rehhe lafciar la Cura di 
bledelaiffer lefoindccet- fl^efia Miffione y al R. P. 
te Miffion à la charge Preatratere délie Mijfmi 
du R. P. Procureur pour Francefi in Roma , che 
les Millions Françoifes A farehhe tutte attente k 
Rome » lequel autoit ac- frefentar alla S. Ceng. , 
tention de préfentcr à la Religiofi pin capaci del 
Sacrée Congrégation les mintftere jipltco yàgiudi^ 
Réligieux qui feront jo- zie de Snpeirierimaggieri, 
gés capables du Miniftére eeme praeicafi in kema » 
Apoftolique par leurs Su- per le Mijfioni Italiane. 
.périeurs Majeurs : corn* Vna tal forma farebbe 
me il fe pratique à Rome fin giuiaiefie^ e vantag^ 
pour les Miflions Italie- giofa , per provedere op^ 
lies. Cette foraae feroit ferfHnamentejkbifegnid^l^ 

\ 

t * 
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plus ja(iiceu(e , & plus le Miffioni , e Àl loro Vum 

avantagea le pour pour- Goverm , friche vi farm^ 

veiraax befoîns desMil^ m fimf¥ê digi* incênw- 

fions , &'à leur ix>ii goth- memti , ft $m PrûvinciéUe 

vernemcnt : parce qu'il y ïhr^ftttê , dêvrk dver la 

aura toujours , & il ne fms S ricemrrêre ail aU 

^ cédera jamais é*j avoir 9r0 Pfmmnete , fer avtr ii 

des inconyeniens lorf- Religioji ia maniât a 

qu'un Provincial Préfet (jnelle Mijfi^ni > chc foMê 

Keia coRCraim de recourir à fitoèétticù: ^indi farft^ 
aux autres Provinces pour ncce^ario , che^gli non 

obtenir des Religieux en av^^jfrua U^fita^ amorità, 

favçmr des Miffionsdotic fo MwtOMtt^tumttrm fê^ 

il eft ckargë : c'cft pouc^ tuft ^TÊimànt , ca/ fûccmr»» 

quoi il devroic n'en a- fi de fmi frofri ReUgiofi. 

voir ibus (on aucliorisé^ dafcmmS mi'Cpf§cefi^0i 

qi i % i cam qulH en >ipeit€ ^Mtaggi ehenamtalwttnt9 

ioûcenir avec le fecours de riffUtarrehbero , da cjuefle 

(es propres iléligieuii:* regi)lanunto y nna volta 

Ûn ckacwi de nèw cot»^ ^ /î^r ftahiliip dalla S. 

çoit les avantages qui Gmgr. xgia la Miffione dd 

naîcroienc naturellement Ntcobar , ne âpre la farta. 

de cecce Régie » fi elle éi- i^amàèi M^.fagramdê^ 

toit une fois établie par ttrminati fer 

. la S. Cong, : la, Miffion Décréta délia S. Congr. 

4e Nicobar en ouvre la éêvran adofrarfi fr^p La 

'porce* Lorfqoe les Mi(> Âiaefiàdri ^ Orifiianijfi^ 

iîonn. feront choifis pour mo , fer ridarre ad eficm^ 

Vy rendre par I>écrec > & 16090^ em fi fanta e gloriaji 

iAofti les.fermîffioos «w- froggeàù , ySita inyîfcs m* 

dinaircs de la S. Cong. ttrjte frotezxUne ed e 

ik dûiveiK iufptiec àifi eredibàc cbe l'alta ftai 

m • 

• • • 
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iiajcftë crè» - Chiéiienne Àiln^kê j^mjtc Sêvrm^ 
pour odcemr fi ptimè*^ fà^mètê U faeo^é M 
fion , afin de pouvoir exé- ^t^êfi^ imfrtfs , # «*r i 
coter foms fwifianw Mtjfmuaii w 0iurr^nno 
Proceâkm et fcinr & gte^ i< Pffap^rfê gtttcis, 
rieux projet- Il eft à pré- eéC€9réU0d 9gnl éir9 dê 
"fumer que ia haute pieté fimSuddêti. 
de notre Augafte Soiiwiaiftf fatorirera le fucccs do 
cette noble entrcfplifc , & cfutflcs-MiConobiMfftdroiiç 
ic paâàge 9gYéa$s y comme S. M. le fait accordée h 
foos ceux qni font fes Sajetfiw 

Au furpiri» a «• à pro- fit far imftimkrif 
pos de faire comprendre Pinc(mvéH^Ê0t4 1 €be vi fa^ 
l'inconvénient qu'il y au- r^bhe , f(^e incaricétéà 
toïl d'auribttci à la Pm)u A# Frêvimia di> ToMTènà 
vince de Tourainc, the mémdé^ idt hOé 
fournit aux Indes Otie»- rttntaU Mîffld^mtécétr U 
taies > la MiifiaR deNif Mtjfiem di ISkttéâr ^ hdp 
cobar, & pour qui* cèwpi mki*ejfme fitt9 gUée€U 
te du fait, il fuflSra d'ofl dtgU krm. S. Cardma. 
friraux yeux dies Emin^ dclU S.Cofig.cjualche Itt^ 
Seig. le» CaitliaaiiK ét^ la tm méMtéOt Orstêre^ 
S. Cong , quelques Lct- primé detiM fttu partenz^a 
très remifcs à l'Orateur daW Indu , fer précurar 
avant fon^ départ des- ht'» dê Miffi^M^ii^rS 
des, afin de procurer des hkfitmiéT*^ €tft^ eglt 
Miff. dont -on a abfolu- fttjfo de Fetigiof! fiélle Pro^ 
ment bcfoin , ft d'eiKiteiP^ dà trén^^ ifarétumi' 

par Im-méme l^f .RiKi^ ept99$éfiifd0m.S.Cà9fgJ^ 

ficux dans les différentes i fr9gréffi éht fofmo lè 
rovinces , à fiiire ce gé- A^ffioni , mdi4ntt i ^r- 
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tont auflî connaître à U Sono queftc rcUiùoni châ 
Sacrée Congrégation les da noi efige , cmm fA vùl^ 
progrès que font les Mifll u pâmo fiati avmkk affn^ 
par les Ouvriers Evange- cho abhia unn cogmzjono 
Lqucs xle notre Ordre. Ce ferfetta . ielle Mijfioni » 
font de ces RéUcions qu « # fnrPtfedere aile medejime 
elle exige de nous : com- fecmdo il hlfoj^no colla Jua 
Elle nous l'a plulieurs autarifà. 
^is fignifié ». voulant avoir une parfaite con- 
, noiflance des Millions , afin d'y pourvoir par Ton 
Auihorité félon les befoins connus. 
. Cépio d'ttne Lenre dn Copia d'una Lerrera 
X« t. Dmiffi^me de Vé^, del R. P. Domenico da 
Unc€ y Cap. Mijf, ^pofi, Valenza, Cappucc. MifT. 
^^ufirieur de La Aù^ion, Apoft. Superiore della^ 
dê P99tdichiri » M R. P. Miflione di Pondic. al 
Provincial de S avoje.D^'* r. p. Provinciale di Sa- 
tée de Pondichery « le 1 6.w voya. Data in Fondic. > li 
Eévrieri74o. po$nr okiê^ i6,¥M.i739* per avère 
nir des Aiijf. de fa Fro^ dalla fua Provincia , dé 
vince. Miilionarii. 

Mon Rév. Pére > MÊdte Rev. Padre. 

Perfuadé que vous Càme iê fon perfuafo , 

tes le digne Succe({èur du che V. P. e il degno Sucef- 
zélé Apoftolique des k. fere » delU Zdlo jipoftolico 
fi. Provindauz de la Pro* de p« Prowneiali delU 
vince de Savoye. Je m*a- Savoya. Coji mi volgo a v. 
dreÛe aujourd'hui à V. K.v.^er fregarla .acoH-^ 
Rev. » pour k> pritf de tnmar (jnejlemdefimoxje^ 
continuer ce même zélé à lo , col inviarei degli ope» 
nous eavc^ei des Ou* rari Evange lie i , a qnefii 

\nm Ev^ngéliques dans Â^Ufiem d$U* kUie^fefrM 
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Cpft 'Miffipns (Jiçs Jndcs , . le ^jHâli'il Pddrf iU \ 
fur kfqueiles je Père de , miglia. fpande ftmpft fiù 
Famlle répand de jour i Urga mano U Jui dtvt" * 
en jo^c (es Béoédidions. ne henedfzjorù. Aj^bisam 
les plus abondâmes. Nous , Jîif ^iii jitfivrj cififfte fig^ i 
avons reçu jufqu'à pré- getti délia lei Prevwcid ,r] 
fçnt 5. ^jccs »cle voire.^ ctoe U R. p. Bcnigno, il \ 
Prpvinçie ; ^voir , le k.p«. 11. p. Gregorîq^ / ^«n»» j 
Bimgne , le r. p. Grégoi- fi^ut il Signmre dnimOF- , 
y ûue le Seigneur a ap- . rt àfe , dofo il mio arrivâ 
pelle, 4 Jw: depuis mon, in qtf^^F^fe , 

arrivée dans cev>J^Sj,^ 4a > i*^*''^ f^^x 

zélé defquels on parlera^ con idificaz.ione \ tn lod^.^ 

l^jg^s ^^. édifica- Je/ che U /#r ; 

«on ; m^U.^up, leur ffio%% . frejuofk mcrte ml cojp^tt^ ^ 

prétieufedevaArDieu , n% del^ Signore , nm mi ha 

m'a permis que d'admi- lafciato tempo ahbafiamjfij 

rer, très- peu de tems. U fapi mmmra»lo.Ri^fangwei{ 

nous refte encore les r.r. ancora yi r. a* p;«. i 

p.p. Sevérin , Hjpolite Se verinb ,Ippolito eBernar-r 

Sff^i m^^f j^jÂ^^^ ^ > i^i*'^ if^if^f^ri délie 

tcurs "dés ^ft ammireyoU vyjçi 

bles des deux çners Dé-, poveri Deffinri^' Quando 
iÇuns^'Quand ^ nou^ a^-^ mi avejfimo^ atP.Halmente ^ 
^ons .^ûuellwntm ! upç. * éinehe fâfimUH] 
4oûzaine ^ &\mème une ^ hMoni. Mijpbnarii vi fa^ ' 
g.uinzaine de bons Sujets, rehhe da impiegarli tutti ^\ 
nous aurions de, quoi lej^K^ ptr che nel pHmû..Jfeff9 ehg , 
fournît' dp. l^G^^patibn : jlo firivenîMe y il Sign. 
çar,à l'heure même que Govcrnatore noftro é occH'^ 
j*iû i'honn|îur de vous é-. pato a far la^^UsUme dij 

çrire^iMr* oQUeQoaveiï^' tV^^^^^H^^^P^^V^fi^^^ 
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neur eft occupé à dépe- bilimento fatto da fette , 

cher plufieurs Vai(ïèaux , o ottogiorni , da cui potia^ 

pour un établifTemenc mo fperare , che fra poco 

qu'on â fait depuis 7. à S. tempo vedremo un abon^ 

jours , & où il y a lieu dante Adejfe , oltre di che 

d'efperer qu'avant long- ve ne fono tri altre prove- 

tems il fe préfentera une dute dé Mtjfionarii , non 

très-abondante Moiflbn : viparlero punto , délie tré 

outre qu'il y en a trois difffrenti habit az.ioni , che 

autres deftituées de MilT. // noftro r, p. Cufiodc hd 

Je ne vous parlerai point fiabilito nelle Terre , wrr- 

ron plus de trois difFe- tendoviCattechifii^fin tan* 

rentes Habitations , que to che la divina Providen* 

notre r. p. Cuftode à é- z.a difponga di ritrovar 

tâbli dans les Terres , & figgctti da fpedirvi. 
où il a placé des Caté- 
chiftcs 5 en attendant que 
la divine Providence 
fourniflc des Sujets pour 
y envoyer. 

Le R. p. Norbert de la II r. p. Norberto det- 

Province de Lorraine , la Provincia di Lorena % 

un des fept MifT. que une dé fette MiJfionaYii che 

nous avons ici, doit s'em- ahbtamo qui y fia pronto 

barquer demain dans un per imharcayji domani 0 

VailTeau qui part pour dopa dotnam ^in an Vaf- 

France , dans le. defTein cello che parte per la Fran^ 

de nous amener des MifT, cta , con difegno di condurr 

Si nous étions affèz heu- vi de Miffiona)rii. Sefojjî- 

rcoXi pour qu'il s'en trou- mo tanto fortunati , che fe 

va daris votre Provinde , ne ritrovéijfefù ntlla di lel 

qui euffcnt le défir de» fe • FHvima , che fcffero ifpi-^ 

joindre 
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fc joindre à nos travaux , rdti , ad unirjî aile noftre 
ils pourront s'adrefler à fatichc , potrehhero far ca- 
ce R. P. lui écrivant à Pa- po à catefto Padre , firi- 
risj & là on aura foin de vendoli à Parigi y & fi 
leur fournir tout ce qui avra tutta la premura di 
fera néceffaire pour leur fomminifirar loro , quanto 
embarquement , comme fark necejfario per il loro 
on a fait à nous quand imharco , corne fi é fatto à 
nous nous fommes em- noi , quando et fiam int' 
barques à l'Orient en Bre- barcati à l'Orient in Bre^ 
tagne j lieu de l'embar- tagna , Luogo d*imbarco 
quement pour les Indes : per le ïndie. Mi perfuado, 
V. R. fera d'autant plus che y, K.tanto più faciU 
portée à m'cxaucer dans mente verra compiacere 
ma demande , qu'elle doit aile mie demande , quanta 
confiderer , que ce qui a che in rifle ttendo , che cio 
le plus contribué à illuf- da cui ha avnto piu di 
trer l'Ordre de St. Fran- Inftro rOrdine di San 
çois , ç'a été le zélé des France fco , é fiato il z.ela 
. MifT. dans les Païsétran- de Mijf. ne Paefi firanieri^ 
gers , & que fi nous n'a- (fr fi noi non abbiam avH" 
vons pas le bonheur qu'- to la firte , di cui fino fia'^ 
ont eu plufieurs d'entr'- ti onorati , molti altri di 
eux en répandant leur ejfi. , che hanno fparfi il 
fang pour le foûtien de la loro fangue , per difeft 
Foi : nous fommes cepen- délia fede , noifiamo nien^ 
dant occupés à la vigne te di meno occupati , alla 
du même Pére de Famille, premura délia vigna del" 
& fi nos peines négalent lo ftejfo Padre di Famig-^ 
pas les leurs , par leurs lia ycfe non ngualiano U 
violence , elles ont au- loropene , pvr la crudelta : 
moins quelque relTem-* abbiam pero qualché fim* 

Aa . 
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hUnce par leur dûrée. Je miglnmA fit U Mnrà-^ 

prie V. R. de me rccom- zione.h prego v. K.dird» - 

mander à Dieu dans ces commandarmi à Dio ne 

Sts. Sacrifices » & d'être fmi SagrifisLi > e credermi 

perfuadé que Je Aiis avec che con profond» rifpittû 

profond refpe£t , fono. 

Mon Rév. Pére Mol$0 ^do. Padre. 

Fbtre très-hmt^U Sev^ Servie, htm» F. Dome- * 

JF. Dominique de f^alçncç. nico di raUnxj^ M^Jf; 

, %tm dm P. Hipolitc Letcra dçl ^ p. Ippo- 
deTillars Capucin , Miffl lito da Villars , Capuc* 
uipoft, à Vondichcri > au R. MilT. Apoft. à Pondicheri 
iMfiTf déjà ^mhari^^ al k, p. Norbeï$o. di gia 

iinbi^rcaco. i 
Mon Rév. Pére- Rdo. Padre mio9âdrmt \ 

Vous avez une rude. Z,#i p. v. r. ha un gr an 
traverfée à £sdre , je puis viaggio d^^fair , € ben di' 
vous aflurer que faorois faftrofo , VaJJienro ehe fa^ 
, bien delà peine à l'entre- rei molto in pena^fe fojfe 
prendre.Ie vous plains en, io ml md^jimo cafo.. In 
-deux manières, i^. Pair dMê maniéré lé e§mpdtif^ 
^|)pon à vous , qui au- co. Riguardo a Ici , che . 
rçz beaucQup à ibuârir. devra molto fojfrire, !?• 
par rapport à nous Rigmarde à nei» ebe r^fidé-'^ 
qui reftons dans Tindi- mo fproveduti di Seggetti ' 
gence de Su-jets : mais j'eC- Mi giova di fp^rar che la 
pere que votre préfence 4i l^i prefenzAin Emop^* 
en Europe , pourra nous peirk ffocntarfe ne- de 
en procurer de bons .: buoni , majfimamente che 
d'autant plus que, ccm?: wend^ la cogni^ione del-^ 
Qoidànc les JMiUfions,vojUis^ le MiJT^oni , Jh m$lfe^ ke»L 
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fçavez les moyens qu'il 
faut prendre pour y réiif- 
fir : tâchez de nous en a- 
mener , qui foienc pro- 
pres pour ces Contrées. 
Je vous fouhaite un bon 
ôc heureux voyage ; en 
vous priant de me don- 
der quelque part dans 
votre cher fouvenir , ôc 
vos Sts. Sacrifices, Soyez 
perfuadé que je fuis de 
cœur ôc d'ame. 
Mon Rév. Pére. 
F. Hippolite de f^illars y 
Cap. Aiijf. Apofi. 

Extrait d'une Lettre 
du même y remife à l'Ora- 
tefâr avant [on départ de 
Tond, four rendre en main 
propre à la définition géni^ 
raie de VOrdre des Capu^ 
cins fwr le même fujet. 

Rêver. Patres. 
......Cuperem pariter Ca- 

cinos magis favere fuis 
Miff. & cum majori ôc ar- 
dentiori animi zelo & 
ardore» fuas MifHones cu- 
rare , mittendo MifT pro- 
bitate morum % ncc non 



i mezzj , che hifogna pren-^ 
dere per il buon fucctjfo , 
procHxi per tanto di con- 
durcene di cjuelli che fieno 
propri perquejle Contradcy 

' py^gandola à darmi ^ual^ 
çhenuova délia di lei ca- 
ra memoria , e ricordarfi 
di me y ne fuoi Santi Sa^ 
grifiz^i , creda che con tut^ 
to il cHore , e lo fpirito 

fono con profondo rtfpetto, 

Di V. P. Rêver enda. 

F. Ippolito da Viilars , 
Cap. Mi(r. Apoft. 

Eftrato d'una Lettera 
dello fteffo inviata ail* O- 
ratore prima délia di lui 
partenza da Pondicherî 
da confegnar alla Rev. 
DiffiniMoneGeneralc dell* 
Ordinc dé Capp, fullo 
ftcflb foggetto. 

P.P.R, Rdifimi. 
»,.,Defiderarei pure ^ che i 
Capp, favorijfero un poco 
piu i Mijfionarii fuoi , e 
con piu z^elo é ardore , Ji 
prendejfero Cura délie fue 
Mijfioni , inviando Mijf. 
forniti d'ottimi cojlumi > / 
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anim^Ctun zclo praeditos. proveduti di z^elo , fer le 
Sauf mulci in Eur opâ Ca- anime , vi fino molh Cap' 
pucini^ft pauci font in futeink in Mefrêpa » ^^ 
Miflîonibus , licec eflenc pochi nellc Mijfioni , fi 
ttigima & magis non dç- fo^^rù hen anche trenta e 
fiomc occupacio. Sumus ' piie nen maneberelée da 
dccera (olum modo fivè occuparji. Siamo filmieen^ 
hic , fivè Madraftae , fivè te m dieci più , e à Ma- 
Sarat»: Madraftae Aine drafi ^ o a Vendicheri y o a 
quindccim millia CKrif- Smratà z in Maàra^a w 
tîanorum , hic quatuor fonoquindeci millia Chrif^ 
sniiliil & plttS.» cum tiani^e ijm ne comiamo^ua- 
proportionc Suratse , & er^ mille epin^ eparlando 
quatuor funt Miflîones fi- con proporzJone à Surata, e 
ncPaftorc. Certiffimum quatre Mijf. fino finza 
eft Ktiffiones fummo ho- Pafieri ^ eeertiffims cofd , 
nore aflScèrc Religionem cheleAÙff. immeimfiem^ 
noftram , nihilominùs vi- mo onmre dla neftra Reli* 
dientor Superiotes non fat giene y cio non ofiantefim^ 
cas curare , &c. - M i SmperieH vi af -^ 

plichino poeo il f^^fi^ 
' roy &c. 

Extrait ePtmif Lettre ' Eftrato d'altra Lepera 

dn R. P. Supérieur de la del R. P. Superiore dclla 

Mi/pon de Fondieberi ci- MiflTione de Pond, foprac- 

defus nommé an R. p. ccnnato^al r. p. Pïovin- 

Vrovincial de Touraine ciale di Tarena Prefoto 

Pr^ef des Mfiom. ' . ^ , 

Mon Rév. Pérc , Mnlte Rdo. Vadre. 

Vous ferez peut •/être Uviaggio chefainEm^- 

furprisdu voyage que le ropa il R. P. Norberto 

lup. Herbert entreprend forprenderà per awentura 
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pour l'Europe ; mais vous 
céderez dç l'être » quand 
vous aurez appris de lui- 
même les puiifans motifs 

3ui l'oa engagé à pcen- 
re cette réfolucion. » • . • 
Nous ne nous fommes 
déterminés à cette aâli- 
geante féparation qu'a* 
▼ce un grand regret: mais 
ce qui nous confole /c'eft 
l'e(perance que naos a-» 
vom, de te téwîr mitt 
long-tems, avec une re- 
crue de Mi (T Je me pefua- 
de que, V. R. louera (on 
pieux de({èin , & qu'elle 
fera bien aife de s'entre- 
tenir avec ce R. P. fur 
bien des particularités 
qu'il n^eft pas poflîble 
d'exprimer fur le Papier* 
J'ai déjà eu l'honneur d'é^ 
. crîré à v. R. Je la prie de 
me croire avec un profond 
refpeâ;, 

MonRév. Péie. 
F. Dominique di Vd" 
l€m$ Qf. Migim. jiftfi. 
tir SufirUm. 

Il y a plufieurs autres 
Lettres qui tendent toutes 



V. P. R. mÂ cejfark bch 
t^fio qtHUamtfmi fiupore » 
ijmMdû fdfrk éU Imi ftejfê , 

iforti motivi che l'anno 
impe£$uUo à qutftc vié^" 
giù..... 

Noifiamo ftati sfrozAti 
a quefin pemjk fiparaxja^ 

mtniê y e q^elU ^efem^ 
fils y é la fperanTLa di rive» 
dirlùinhrêve ritornarecont 
mtÊd nelms àiMijfi(mêank 
Adiferfuado che v. r. lo^ 
dera il di UU fiù difegn9 » 
ed 4wk cûi$iitU9 di aver 
tjMéUche tTéUtenimento con 
qHefio R. p. fifrk moltê 
pmicêUuiik j cbi m» fi 
fojfono témp fâcUmme 

defcrivere in carta. Ho 
gik dvâUê l^onore di firi» 
wre i V. r. éU prego crlt^ 
der mi cm frofondo rif- 
fitto. 

Multo Rdo. Padre 
F, Domenico da Va* 

lenza^Gap. Mi£ Apoft. 

Soperiote. 

Fifino mche êdtre LiU 

$4rt, cke finê ^dinéte à 
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à repitrencec avee line rappréfimmt^ prineipsl^ 

ctèi^profcmde (buimiltony mente cm frofondîffimd 

aux Eminentiflîmes Sgrs. fommejfione , agU Emin- 

les Cardinaux de la Sslc Sign. Céirdinali délia S. 

Cong. les difficultés » les Cong. te eUfficelù , i hifi^ 

befoîns, les progrès des gni ,ei progrejfi délie Mijf. 

MiiCons des Indes Orien- nelNndie Orient ali , 4f- 

cales ; afin que kurs Emi- finché i'Emin. lere di pro^ 

ncnces décident les pre- pria autoritk , decidano 

xniers par leur authorité » per le difficeltk , provedane 

Îiu'elles pourvoyeur aux per i bifigni , co gU erdini 

ecofids par iciies Ordres, opportuni > e aumentine i 

qu'elles augmentent les pr ogrejfi celle lorepremure. 
derniers par leurs (oins. 

Avant de paflfer an Vrinm di pajfare al 

Chapitre , il eft de la pru- Capo , é hene di ridurre in 

dence de rappeller en (jHalche propoÇtzÀoni preci" 

^quelques propoficipnspré- fi^ciècbe vien ejpofte in 

cifès > et qui eft expofé Capo. ... 
dans ce Chapitre. 

La première, tes Ules La prima. L'Ifola di 

de Nicofaar demeurans JSBcehar reftandê finxA 

fans Mi(r. , & les Peuples Mijponarii , é t non aven- 

n'ayanc aucun A6te«x£é- wUfmei Popoli aleun atto 

rieur de Réligion » les ^erm di keUfiem » ^ 

fouhaitant avec ardeur ; fiderandoli ardentemente , 

il eft très - humblcmenc Ji rapprejfenta umilmente 

ttftéSsnté à la Sac* Cong. alla S. 'Cong. d'afegnare 

d'attribuer par un Dé* con ifpezSale Dévête ffi^ 

cret fpécial, cette MiiËoii votive » quefia Mijfunc à 

€»i*.£iveur des Capucins Capptêcnei FrMctxi ^maf' 

François^ d'autant ^ue;bs fimc €be i Fkfidli di qmf: 
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Vaiflcaux de cette Nation M NdUênè ViâggUm in 

fonc route en ce Païs cous qucfio Péufc agni anno. 1 . 
les ans. m ■ 

LaficmuUAl edtxçofé ta féconda. Si i/pone 

qu'il feroic convenable che tornerehhe a conto , 

d'attribuer le foin de cet- àar Oira di qu^d Mif- 

ce Miifion au r. p. Pro- fione^ éU r. p. Proemréum. 

cureur des Miflîons Fran- pro tempore , délie MiJfiO' 

eifes » préfent & avenir^ ni Francefi y fécond» la per^ 

]ttel 9 félon les per- fÊBiffime dé Si^mrimri Mag. 

. mifllons des Supérieurs il qmidw mandéoribb» 

Majeurs , enveroic exac- fattamente i Religiofi ca* 

cemen( les Religieux jgi- paci dcU* Minîfinojifef' 

gés capables de la fonâion folie» 9 0 non rimetftrU 

Apoftolique , & non pas alla Provincia di Tnrena» 

la rcmeccre à la Province che non pua foftenere le 

de Touraine > qui ne peur A££mi d$W AuUe, di cui 

foûcenir la MiflSon des é inqfricdta ^fenz^a foccofi^ 

Indes donc elle eft char- fo de altro Provincic^ 
gée 9 (ans les (êcours des 

attCresProvincesdd^aace. ' 

La trotfiéme. Il fcioic La ^a. Sarebbe/pedien^ 

^Ciès-à propos de déclarer te dichsarar fuejie MiJJU-^ 

^ cesMiffions indépendantes ni indiftndiioi dêdUGito^ 

de la Jurifdidion de l'E- rifdizJon del Fefcovato di 

vêquc de Su Thomé à SanJhomtàMailiapnrp 

MéUapare > qu'il penfe» ebe ponpireUe for/k érf9^ 

roic peut-être s'attribuer : garfela y corne hanno vol$o^ 

comme les Portugais l'ont to far i Portoghefi coH 

voulu faire 4 l't^à des ^$toilo di Brands mW ifi» 

Ifles de France U deBout- h di Sotnéon , e di Bim-^ 

bon : d'autant que com* cia y maffimmonio 
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me îl a été cemoncré » €êm Ji é Himfiréto ^ 

Nicobar eft trop éloigné c^isr é troppo difiante iU 

de Mékapure , & qu'il MailiapHre y cnoné ragio- 

n'elk pas convenable de mvêU mittere una Miffio^ 
Toamettrc 

çoife aux Portugais fans gheji fenz^a, nn evidtme 

un preffanc bcfoin. prejfante Bifogno. 

La ^uéUriémi. Les MiiT. La 44, / MtftmMrii à$f- 

deftinés pour les Ifles Ni^ timii fer le Ifile ii iNS- 

cobar , doivent implorer cebar , devono implorar il 

le confencement & l'Au- confenfo e l'Amemtk del 

thorité du Roi crès-Chré- Ré Criftiamfjjwo, per pûtwr 

tien pour pouvoir feren- artdar , é mantenerfi in 

dre> &c fe maintenir dans quefie rimote Regioni » k 

ces Régions étoigoées » €Hi Meràâno ogni anno i 

' où les vaiflèaux François Fkfcelli Franz,eji Per la 

abordent tous les ans Six prima voUa bajierebhrê 

. Miflionn. pouroient fuffi- feiMiffênârii. 
re pour la première fois. 

La cinquième. Il eft La 54. Evidente Cofa é 

manifefté qu'il feroit très- che bifogndrebbe dar un 

nécefi&ire de donner un mnnfo generéU i Prrfeni 

avis général aux Préfets délie Mijf. di non Ufiiétrle 

des Miflions , de ne pas JprovedMtc di MJf.^ 0 ri* 

ks latifer fans MiC , ou tmmiétrê VimpUgQ mfU 

ât^tn de m e ure entre les del K. P. PneurOf- 

mains du r. p. Procureur tore abitante in Roma , 

comme nous l'avons dirt é^nebéékbidpremurddeU* 

féfident % Rome , afin êppêrnm ftêvieUmem^ , 

qu'il y pourvoye par fcs alla maniera Jlejfachejî 

^ins , félon la forme & fà p$r qmlU d'Jtalia. 
màliode d'Icaite. 
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CAPVT TE RT IV M. - • 

CU M a?què praccipiat , ac exhôrtetur S. Cong. de 
Propagandâ Fide , ut omnes Mif&onarii non dumtaxat 
lices terminandas , defeâus» progrefTus-ve Miifionum ad 
ejus notitiam & judidum déférant : Verum & omnîa qux 
în-Miffionibus eveniiint dubûi » quorum refolutioiies finit 
neceflarix , ad fecurum animarum Regimen, & ad (banda- 
la in Mif&onibus vitanda : quà-propter idem humillimus 
Orator Eminent. & R.R^Domim$ Cardinalibus de Propa^ 

Sandâ Fide tenetur , ac audet fequentia proponere duhiar > 
z nuUum qnidem exponet ^ nifi pluiîès evctierîc , & quod 
non poffit âpiùs OGCuirera » & «S aâualiter fubiîftant» & 
forti^ afquHMÉl Armam eorom retblutionem à S. Cùng* 
cmanatasi aut emanandam 9 (emper exiftent. 

Primum Dubtum, 
Quaeritur utrum Miiïionarii Apoftolici légitimé mifli in 
Indias Orientales , aut in alias Regiones longinquas , poC- 
fint audire validé & licitè confefTiones Navigantium toto 
tempore quo cum ipfis morantur in navi ad iter peragen- 
dum fuas-ufijuè Miffiones s licet abfit necefEtatis caïus, 
modà licentiam petant, quanquam non obtineant à Na- 
vis Capellano fi adfit , & quamvis à locorum Ordinariis 
e quibus egrediuntur , aut ad qux perveniunt, licentiam 
non quaefiennt , nec obtinuerint : quîaaliquandoeft mora* 
liter impoffibik ad ces xecuriere j cum diflent ab oris 
maridmis ? 

Exifiê dtéi9miÊlidivemMntincongr$$a. 

Secundum Dubinm. 

Siafritur utrum Miffionarii Apoftolici fuas ad MifTiones 
o , poffint abfque necelTitatis cafu , audire Navigan- 
tium confeffiones validé ac licitè in Locis aut Infulis in 
quibus degunt cum illis parvo temporis fpatio , propter 
corum négocia, vei ad fanitatem reparandam; licet ab Or- 
dinariis iflorum locorum licentiam non habeant,modè ta- 
men à Parochis petant,qiiamvis non obtineant ? . 
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< ' Teriiêm DtAitm* 

QaaNÎmr uti^^m Naves nsmatieaoc toto mneris tempoïc 
iiib jurifdiâione ' Ordlnarionim Locortim e qtisbus egre- 
diuntur : ira ut nullomodo fubjicianturLocisïhquibus mo- 
rantur ut Advenae ? 

jMiJfionarii hocce dubium refolvendum addhcunt y 

SX eo (jfiodfdpiJfimiNaviS in Marium lutoribus fudrum 

Quartum Dtibium, 
Qua?ritur utrum , quando in unâ Navi , plures adfunt 
MifL , licitum fit omnibus celebrarc quotidiè , ut fuae de- 
votioni fatisfacianti licet communiter decentia & opportu- 
lîitas non benè reperiantur : quia facrum fit in Joco omni- 
bus communi , & quidcm fuprà menfam ad ufus propha- 
nos deftinatam : Undè videntur onerofî Miff. quando ultrà 
MiiTam in gratiam omnium horâ compétent!, celebratam» 
dicunt & aiias MiiTas ? 

jiUqms regmla eirek iflnd font mceJfariA. 

QuintMm Duhift^. 
Quseritur utrum Miff. in fuis exiftentes Miffionibus pot 
fînt tempère Pafchali validé ac licitè Navigantium extra- 
neorum confeifiones audire , illofque ad Communionem 
Pafchalem recipere abfguè licentiâCapellaniNavis exiften- 
tisin loci littore, aut ialtem cum illius f etitione,licet non 
obtentâ » imo rejeûâ ? 
ffoe fipe deeidit. 

Sextum Dt éimm 
JQuserîtur utrum Miff. debeant , aut pofEnt adultis in 
articulo mortis coni^imtis , licet dumtaxât covhÙJÊ^ de 
Chriilo habeant ideam , Sacrum Baptifmaconfocrc ? 
Divtr^odc agmu 

Stftimnm Dubimm 
Qmeàm lltfitm Miffionarii fxoffim: aut debeant tonferre 
Bapiifma adultis fivè icrvis fivè libci?b qui funt 
nuperrimè de Tcrrâ Qcntiliài» Isdtiâi , & inter CfcriKif- 
nos advenerunt eo pr«(Wm fint > « inihuerenmr m 
Doarinâ Chriftianâ : Si illi aduld de rcpcmè Icthali gra- 
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-vcntur morbo , abfquc mifterionim FMcî cogmtionc ; aâ 
qmdem pofTint vel debeant ilUs confisrK.Bamiftmim 
eâ conëitione , fi credas in Chriftum , veififlsdifpofitus , 
ego te baptizo , aut abfquc ullâ conditione ? 
Vtr4mqH€ qmdam M// feqsiumur fruxim. 

8. Dfthimm. 

Quattiiir utnimMilT. poflint , ac debeant aut cis licitum 
fit. S Bapdfina Addris fivè Ubcris , fivè fcms difFerre 
què ad tcmpus , quo încant Matrmonium 5 ne BaptUma- 
lem amittant graaam,licct iUi Adulti altàs fufficientem de 
de Doarinâ Chriftknâ habeaot cognitioncm , & Bapat- 
mum petant? 

Qittdam hiijjion. hanc fequuntur praxim. , 

Suxritur utrum Miflîonarii poflînt aut debeant à fcpuU 
^cclcfiaûicâ , & à fuffragiis Ecckfiae publicis adultos 
inChriftum explicité credentes & Chriftianâ Religione ini- 
butos repellere : fi illi Adulti cafu improvifo c vitâ dUV 
ce0èriiit abfquè realt Bapdfinatis fiiTceptioae? 
^liqui lAiJJifmérii its fi gérant. 

10. Dubium, 

QiMBritur utrum Miflionarii poflint aut debeant admît- 
tctc novos Chriftianos five liberos , five fervos , ad ma- 
trimenblin ineundnm, licet nullam prorfùs habeant cogni- 
tionem ergà Sanéliflimam Euchariftiam , & fî praevidea- 
tur quod ad eam acquirendam pofteànon mukùmcurabunt? 

Hoc fœpè âivinit in locis M vigetfirvitus. 

11. Dukium. 

Miflîonarii pofliint ne permittere fuis Chriftianis^ut Gctw 
tîles diebos JOomiaicis aut Fellivis laborcnt pio fe vel prD 
aUis? : 
Préixis féU tfi €êmmmns. 

11. DnbiMpf. 
MiffionnarU poflant ne permittere Domihis CSiriftianis 
qui fervos Inficieles fub fuâ habcnt potdlbtte, & quos luis 
Caris ad Chriftianam Religions tcahcre t«aiçi«ur s po& 
funt nç, inquam , permittere ut dicbu$ Donumcts ac 
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txvisy opéra fervilia faciant five pro Ce ipfis^iîve pro aliis ? 
• J^raxis efi valdè^ comnmnis. 

13. iDnbium. * 

Mii&onarii poffunt ne permittere Chrîftianis , ut ex pe- 
cuniâ in mutuum datâ percipianc novem pro cento , licet 
quorumdam efFeduum depolitionem ad affecurandam pe- 
cuniae in mutuum datas, fummam , exigant. Miffionarii 
ipfimet poflunt ne hancce pariter praxim fe^ui in confcientiâ? 
Efi valde commmms. 

14. Duimm. 

Miffionarii qui ccrtô fciunt & vident alios Miffionarios 
Mandatis ac Prxceptis à Sandèâ Sedc emanatis & publica- 
tjs fub pa?na Excomm. latac fententia? nonobedire, poflunt 
aut debent ne in odium hujufce inobedientix recufare com- 
municationem cum ipfifmet in divinis : ut refipifcant, aut 
ne credant quod talem approbent inobedientiam fi cumip- 
fis convenirent : licet non teneantur ad publicam fepara- 
tionem , antcquam déclaratoria adveniat fententia ? 

JJla nfolmio efi valdè mcejfariaiut fotc multi utram^ 
qtu prdxim fequumur. 

Xç. Duhium. 

MifT. Capucini, & alii oui eamdem profîtentur Regu- 
lam,fi fuper alios MifT. vel luprà Miffionum Hofpitia praee- 
minentiam habeant , cum ex Privilegiis. à S. Sede con- 
cdfis » per* ipfos peofiooes » elemofinas , aliafque 
pecunias perdpere'queant inconlaentiâ^at Mîifionum& 
MifT. Confociomm neceffitatibus provideant s tenentar ne 
illi Sttpenofies > vel Procuratores p6ft certum temporis 
tîum communitati, aut lakèm maîori ^am iécnnmunita* 
licet fint folùm duo vel très , & qiudem uniais tMS. 
oftendere impenfa > & pecuniae fiiperfltnim ; ut confiée de 
bonâ adminitbacîoiie » & ne Miffonis > àiie Miff. . Pecunias 
& Penfiones ad liia propria dlvenant cotamoda » auc $à 
alios ttfas indebitos ^ • * 

Cum illi Superiores & ProcurMtores in contrarium 

éigant ^multi onumur ahufm^fimPirqHe in infinit$m 
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Vîcc-Pratfeûi , Cuftodes , aliive Superiorcs in Miff qui 
fuos Pracfeûus habcnt in Galliâ , in aliifque Provinciis 
pofTunt ne in Hofpitiis Miffionum , inconfulcis aliis Miff. 
ad fuum nutum aedifîcare , deftruere , vendere aut emerc 
res alicujus pretii,fimiliter& Miff. ab officio MbifteriiApoP 
tolici privare , vel expellere e Miffionibus ? 

JJtiêdficHf ^ frâctdim multos gencrut abufiês. 

ly. Dtêlnitm. 

Iidem Superiores omnes tcnentur ne obedire omnibus 
. Rcgulis , Prxfcriptis , Decifionibus , ac Decretis à Sacrâ 
Congregatione datis genera liter ^ JMïff. cujufcumque Or- 
dinis &: ^:^«-îrx^;c ^ gi^: - c^.if^wfC^^ tumi accipiunc Jurif-. 
didtionem > — 

MWo sn eonfrarifim agunt 

1 8. Duéium. 

Et fi Diâi Si^Derioics hôn obediunt , incurrunt ne cen- 
furas & pœnas latas in diâis Mandatis , Decrecis , &c } 

19. Duhwm. 

Tenentur ne alii Miff. diâis Saperiorîbus fubditi ad S» 
Cong. illos deniimiarc , ut hsc Saaa Congr^atio oppor- 
cumim affsrat remediuiii ? . 

10. Dubium. 

^ MiiHonarii cujufcunque Dignitatis , Ordinis , etiam So- 
cietaas Jefu j poffunt ne in Navibus fuum prxbere Minifte- 
rium ad Matrimonia ineunda,videlicetquando Naves mul- 
tûm diftent ab oris maritimis , ut in iongâ N^Tvigatione de 
Europâ ad Indias Orientales , &c? 

Mi^Hi affirnMtivâm frùpHgnMen êpiniûfum âc in 
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ERRAT A '- 

PAg 16. /, 9. adducij/rj-.abducL 
fég, 31./. I . a Ug. in. £;i(/îi. /. 9. hic /^^, UUc. 
)â« 4« poftttlavecar>/^. pottiUalTet^ 
^4^. 4 j . /. I • eo oc eo • . • • declarar^c ttg. déclara- 
renc. In ead. pag. L x 7 neque untnon,/^^ • nequeunc 
fe non, Inf crins in eoi um > /rj'.in fuis. 
fog. 5 /. I j. Decretom , leg. Decreci. 
fag. 77.1. 15. Idolarriam leg, Idololaaiam* 
^JF* * J* opéra Ug. operae. 
89. /• 8» propriecas /r/. jproprîum. 
fag. 1 04. /. 1 3 • autre ce poiae , lis (^oe copsilEs. 
fUg. i}6. /. 4. il,//i.ils. 
^1 txy L 19. d'ambaras > Us. cmbanas. 
fag. 137. /. dernières Propation , lis. Propagation. 
pag. 14. fans que, /iV. fans ce que. 

féig. 1 8 1 1 4. <}ttel tems > Icq^uel 
pag. 1 5 4. /. 1 ott de l'avoîç ou £iic $*U l'aToit 
. . . .c^étoit avec. 
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